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J, MBMSRjaEV de ioursapresic çom- 

batjTymocarés arriuant 
d'Athènes auccquelcjucs 
^'^l^lfj lÊt^^S® Galcics , en donna vn am^ 
^^ff ^the- ne doat les L^ccdcniQuicus ixaipoi- 
fjîens <3' tercnt la vidoicc En fuicç Doriée fil$ 
LM- ^ç^ .piagoras pa/&nt de Rhodes en 
i^mwm. j'Hçiiçf'ponc fur k point du iour auec 
- quatorze Galères , fut d^cpuuert par 
les Athéniens, cjui fortirent contre luy 
auec vingt autr'îs, ^ Tobligerent ï re- 
' lâcher à t^rrc & i retirer à lec fes vaif- 
féaux -Il fe défendit fi bien çju ils fyret 
incncemît ^0»^^ ^inç de s*cn rcçournei: fans rieii 
faire \ mai$ Miitdare qui découvtdt le 
coiTibfit du haut d^Iiiun> , pu il facri^ 



«...• , 
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£oit à Mincrue » mie fcs Galcies eh 
mer pour Tallcr joindre9<e ayant cfté 
rencontré des Atbcn icns près d* Aby- 
de, iJ le battit contr eux depuis Je nia- 
tîa iafiju^a ibir. Gomme la viâoire 
eftoit.en- balance, Alcibiade funenant 
auec dix-huit Galères fit retirer biea 
vite les PcIoponcficûS vers Abyde^ou 
Pbarnabafe aeconrtit à leut ^écoiir5>& ^^-^ 
entra tout à cheual dans la mer pour 
obliger /es geniâ en faire autanc« les ^^i^l^J 
Peloponéjlens ayant fait comme vn 
itiiiiparcde Ictus vaiilcaux , & s'cn:.int 
xangc;& en bacailie le kmg duiiuagc 
pp^tlci défendre 9 lea Athénien» m 
prirent trente vuidcs , & regagnèrent 
.ceux qa'ils^auoient perdus, après quoy 
ils mirerciir viâoricux à SeAe« De 
]â toute leur flote îc difperfa , à la re- 
férue de quarante Qalc/cs , ppurallei: 
faire p^yet les çpotributions bors dis 
rtlelierpont s mais Tbrafyle IVn des 
Généraux alla porter la nouuelle du 
combat à AtheMs^ i & demander di« - 

♦ 

II. E N faite Ti&pberncs vint, en ^iè$a*: 
l'flctle/ponty 8c cn^verai 
Roy qui Youloit c^u'on. traitaft ks A-^^^^^J, 
tbeniens d'ennemis t il fie arrefter AU^^ ^^tm 
cibiade ^fâi Vcttok veiitt (alucff & lay mif* 
faii.^ des prefeas -, mais après auoir 
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■# L'Histoire Grecqjte 

va mois pcifoaoicr à Sar des il ie 
ûuua k iittk aitec to ancre qui anoit 
tl\c pris tn Carie > & arriua fur des 
cheuaux à Clazoménc. Cependant les 
garante Gaieccs qu'on anoit laifleet 
à Sefte a^ant appris que Mitidate les 
deuoit venir attaquer aucc foixantc,fc 
retirèrent la nuit à Cardie^ou Alcibiar 
de tes tint jfoindre aucc cinq autres ft 

imrml^ quelques barques.Dc là fur la nouucl- 
. * Je que celles des ennemis eftoicot al^ 
Jées d*Abyde à Cyziqae> ilièrttdttâ 
Sefte par terre, après auoir donné or*- 
dre à lès vaiflèaux de Vj venir trouuer» 
Comme il cfloic fur le poine àt vo- 
guer contre Tcnncmy , Therameoés 
arriua de la Macédoine auec vingt Gji^ 
leres Thrafybttle deTKrafe auec 
vingt autres,apres auoîr reçeu les coa* 
tribuctons de cfi% qiuartieritte qui i*o«> 
bligea d'aotattit plus i «xecoctr ion 
dcflcin. Il cingla donc vers Pare , oà 
tous les vaiiTeaux a*cftaiit reodi^s par 
&a ordr^fims leurs grands yéStSt h 
ft>te fe trouua monter à quatre vingt- 
iix Galères , qui s'auançant dés la noie 
arriaeteat te teademain fur l'heare du 
jjli dtHAê dincr au Prcconefc, où Ton apprit que 
r^vjHc. Mindare eftoit auec Pharnabai'c à C y * 
zique. On dcsueura dooc là le refte du, 
iour, & ccluy d'après Aicibiade ayant 
atiembic les troupes t leur leprefentai 
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Bl Xenoithok. lîv.I. ^ 
Qu^il faloit attaquer les ennemis pat 

mer & par terre, ou \tÈ forcer dans la 
placé) parce qu'on û'âùoic point d*iar» 
geût poar eflcretenk TArmée, an lîeâ 

que le Roy de Perfcrfeti hHtùit point 
manquer à l'autre Jf^tj. Dés la Tcille. 
il «môit fait reâfermer en afrkiaùt toii» 

les vaiflèaux dans le port, auec défcn- 
iê d*en fortii fur peine de la Tic^ pour 
empefcher atbt les eûtiemis n^'eiifièot: 
nouuclle de ùl venue.Tout eftant preft 
il fit voile vers Cyziquc par vnc gra- 
^e pluye^^ mais eottme il é(t6it prô* 
chc , il Tit à la clarté du Soleil qui 
commenta à paroidre, foixante Gaie- 
tés idesennemh qui f aifoient Teset* 
€ice ûfScz loih éu port* (ans y pouuoir 
rentrera caufe de Ta âoce. Elles ne 
l'eurent ^a& ■ plûm^ âpperé^ , qu^f- 
tonnééi dû nombre d^s fieànÂ elfes 
rdâcliercntà bord , & s*y mhrent en 
jA^fWcrAuiSl-tôft tourn^mtauet vingt 
Gatétes , il mit pici k tenreft Mitida^ 

reau/Hà fon exemple 5 mais eftant 
yenifs aut mains , cehty-cy futdié ^r 
ies f réupès d^ilfipées $ « ibtte ^ùe îtk 
Athéniens emmenèrent toutes les 
Galères > a la referue de celles de Sy^ 
tàcnfc y oit les Syracuiâîns mirent té 
feu. Le lendemain il fit voile vers 
Cyzique r qui fe voyant abandonné {fi 

xendiu 

A» • • • 
nq 



1 1 1. A p RE, s auoir demeuré fa 
Ci i^lfi vingt iours fans faire aucre mai aux 
4* habitans que d*cn tirer de l'argent, it 
têmtdU ^^^^^^^^^ Prcconefe , & dé là à Pc- 
rinthe & à Sely mbrie.. La première 
- le reçeat , mais TaïKre aima mieux 
donner de Targent que de rcceuoir 
les troupes. Apres, il alla fortifier le 
Havre de Calcédoine > où .il eftablit 
vn Burtau pour prendre le Dixième 
de (outcs les marchandifcs cjui ve» 
fioient duPùnt-£uxin , & y laiila ea. 

farde trente Galères (bus lecomman- 
cmpQçde deux Généraux , lancpour 

^(2^Afr4^i4feuretédéJapIace quç pour leaer 
Cet impoft , & jncommoder TEnnc* 
m^k ^<^^c v.cr^ l' IjcUcfpçnCpSuf 
cts^entfQfâite^ oi^ prie , vois Ic^ctre du 
^ . . Secrétaire dé Mîndare aux Lacedc» 
nmmh t^OQicns^ portoit ces mocsi iTgiit 
HlfftféTtA perdu^ MiiMUre cft wiitt^ aous oç 
Up ' ij^auons que faire,& mouros de faim.^ 
Pharaabazc ayant raflêucé lés foldat^ 
leprefetité qu'ils ne deuqiitQt.pôiQr 
perdre courage ppur la pçrtç de ^uel* 
ques Nauiies,^ ayant déquoy ca equi<^ 
)ti d^autres .» Il doniu à chacun va 
li^bit & deux mois de paye , Sc^y^nt 
arrné Ics.inatclots , jes mit en garde 
iur la cofte. £q fuite il ailembla lc;s 
Gçncraux de chaque ville & les. Cx^. 
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pitames des Galères >.& leuc à&Ênm ' 

de l'argent pour en aller faire con* • 



(Iruiie à Ancaadro ausanc qu'ils en a- 
uoieot peMa^auec ordre de couper le 
bois fur le Motie Ida> puis partie ppuc ' 
aller fecourir la Ville de Calcedoiae. 
Cepeadant^es- Coldacs de Syraculè slû 
detenc lés habitais à faire quelque ' 
partie de leurs maraiUeS)& gardèrent 
la Place auec tant de courage & de yi^ 
g ilance, qu*oa leur douna Iç droit dp - 
Bourgeoiue* 



Peuple les auoit baneis) & adèmblaat 
Tarmée dcplorereiit leur malheur par 
la bouchc d'Hcrmoc'ratc , de fe voir • 
condamnez ians eiire oiiis en leur dé- 
fenfe , Se eneouragjerent Ict. foldats d 
pcrfiftci dans leur deuoir,& à fc mon'- 
cier auili bxaues Se au/G obeïilà^ 
qo^auparaœint» Ils- ad joutèxeii^qu!îl 
faloit élire des Chefs pour comman- 
lier en leur place iufqu'd la venue de 

Veux qu*bb emioyoit deSyracuiesinaib 
Taflcmbléc s^écriant qu'ils continuaf- . 
fent à faire leur cbuge^ ils la pne* 
jrent dobeïr aux ordres de la . Repu* 
BHque , & de luy repréfcnter au rc^ 
cour le nombre des batailles qu'ils a- 
iioicm g^a^écs fi>i^ leur boà^^ i& 
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. 10 VHurojM, Grecqve 
^^œmè^tf aQOtettt toàjotics tenu le 

• premier rang fur mer & fur terre , au- 
. .taat par ia pradence de leurs Chefs, 
que parieur propre Tdlettt. Comme 

' pcrfonnc ne fc prcfcnta pour lesac- 
i cufer, ils demeurèrent dansTexcrcice 
4^aiMetfl*Ciiarge mfqa'à lairefiiiëdW 
tires Généraux. Auant leiir départ, la 
;rvBlufpart des Capitaines des Galères 
<eur ptomirencde lesr faîte rappeliez 
- fi-toft qu ils feroitnt de retour à Sy- 
xacuie > puis les congédièrent aucc 
iqtianges > & leur permirem; de fe te-- 
Utcté^il leur plairait. Mais Hcrino. 
^/ndê ^^^tc cftoit le plus regretté de tous- 
dZîs^U ùi franehifc > fa vigilance 
Tjt^iw. fâjuiliaritc 5 Carii fàifon vcfiit les 
plus honnclVcs gens foir ôc matin dans 
* JlM^te y êc leur coilimuniquoit togt. 
ce qii^ildbuoitdiré ott iàiredans VàC- 
femblcc ,k plaiiant àles inftruire &à 
les faire paclet lux le champ m âuèc 
prep^fationî Auflî paroiflbit-lf Je phsi 
dans le Confcil y &c eftoit le plus efti- 
iSg^ pour (bo bon fens & fon éloquep* 
ce. A près ààè»t£éëittfi^^^^^ â 
Laccdcmonc de plufi^urs crimes, auec 
lapprobation d'Artyoque & du Sjc- 
nat,il fe retira véi^ï'^hâmabazc , qtfi 
luy ofFiic d.* l'argent pour fbn retour 
' auant qu il !uy eudemaiidaft. Il Icua. 
és/ik^^:^ éijuif a 
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DS' Xemophon. hv. h II 
Nattices > tandis que tcs iiouiieaas Ùt* 
neraux arriuoient à MileC|& prcnoicne 
le commaadcaneM ée^s ccoaj^esft 4es 
Gaietés, 



V. En mefine temps fl y eut fe^ 

dAûs Xhafe , d'où ceux qui te- Wurf/Sr 
noient. le party des Lacedemonicns 
furent chauez aucc leur Couuerneoi; 
£€eoiiice.Geta&tca!Bfe de faite baii«^ 
nir de Sparte Palîppidas , qu'on accii- 
/bit d'auoii bratfé cette trahifon par 
•reactemife^eTirapkemés>& Crati-^ ^ 
fippidas fut enuoyé pour commander . 
en là place vne floïc des Alliez qu'il * ^ 
auoitraflêmblée à Kio; S^autte cofié> ' ^ 
Agiseftantforty de Dételle pour a!« 
Jer au fourage» courut iufqu aux por* 
. ces d'Achene» , oà T^^tafyle qui y 
«oit encore,fit fortir tout ce qu'il y a» 
Uoit d'kabitans y tant citoyens qu'é- 
frangers)& les^ sangea en bataille près 
êa Lycée. Cela fit retirer bien vite ce 
Prince , après àuoir perdu quelques * 
folàzî$ par la déchiirge de Tinfâme» 
ïie légère > & rendit les Athéniens 
plus prompts à accorder à Tbrafyle 
ce qu'il demandciit. CepaiAmt,Agik 
contemplant de Decelie plufiêurs bâ* f^i^,^ 
tcaux chargez de bled qui yenoient ; 
au Pitée» dit qu'il ne ferttoii; de ri^a ^ 
^'èippeftbet 1 c commerce àt ia tettÉf 

A ▼) 



IL L'Histoire tiKiiC^E 
t * aax Atkcaicnsjtandis que ccluy de la . 
pilt it . mer leur, feroic libre » & qu'il falqit 
T^mfWtéU tmoyzï Çlcarque à Calcédoine &a 
2«i MUQb Byfance pour Ici^ u:auc;:fer.Cçla ayant 
JholhîU'^ cfèc rcfoltt ir il partit âàec qoiDZc ga* 
litéàBj'M^^^ que Toa, équipa à Megarc ou j 
fiMfè, ^ ^ ailleurs , tnais qai eftoient plus, pro- 
pres j>our porter Hesiolcbts qujS^ pour 
. combattre , & fit voile, vers rHclIc^^ 
^pont^où neuf Galères Athéniennes 
qui eftoient en gar4c»liij en x:ouklL^MC 
trois à fond, &.contraignircnt te tçfte, 
de rc;lâçher à Sefte. d où elles regîj. 
gnereQt.Byfance. Ainû finit Tannée, 
fihVxi-!^^ les Carthaginois, enuoyereot cent 
ntfhoa» niille .combatans en SiciJe , fous le 
commandement d'Annibal , qui prit 
en 4'efpace île trois mois, dieux yiUegs 
Grecques, HiAT)ere ^, Seljinontç. . , 

Tntrepri^ VIr licuiatre-vingt treizième 
fe de** Olympiade , ou Euagoras Elecn rcm- 
TbrafyU. Porta le. premier le prix de la courfc 
. du chariot traiiy . par deux mules, fiç 
S^jtf Eubotas Cyicneen celuy. du Stade, les 
fkprti Athéniens Jbrtifierent Xhorique > & 
Sfdftej& Thrafylc ayatit pci« les tronpies & W 
tpfiemm Galères quiluy auoiét efté .dcftinées, 

^îlZfi. * ^^^^ matelots darmes 

* légères, iS t . voile vers Sanios àu com-r 

menceinent de la. campagne. Apres y 



1>E Xekophon. Liv. I. l^i 
vne ville dlcare > & ayant raua.- 
géle païs,$*approchadela.placeîMais . 
• quelques troupes de Milct y cftant - 
^ accourues au fecours,& ayant. cbargé 
j l'infanterie légère qu'ils trooucreac : 
^cndefordre , celle qui cftoic pefara- * 
xacat armée furuinti.& .les tailla ei> 
, pièces » temportaot .deux cens boii'- 
. clicrs dont clledrcflà vn trophée. . 
Le .lendemain.» il cingla vers No- 
^ tittm ^ 0c s'y .cftant .poutiica de ce 
, qui luy nîanqnoit>nauigça droit âCo- 
, lQplionc,qui prit fbn parcy. La nuit 
« ^*aprcs» il dèçendit epi Lydie pendant 
là moiilbn , & ayant bruflc plufîcurs 
villages & fait gi;and butin, quelques- 
vns Ae^ iiens fuient tuez par vp Pei^* 
' fan qui anûua aucc de&troupes. De la StagA, 
il& rembarqua jconune pour aller at- '^^yf^J 
taqucr Ephcfc , ce ^uijobligca Tjfii- ^ ^ 
pkcraes a aflcmblcr'dc la caualerie Se 
de rinfantcric,^&.à fonncr l'alarme par 
tout>i.dkpcc^ aulw débarc^ujé fon in&4- 
texie pdlammeiit aonée a Core/lediji- 
fcpt iours api^s.ibn .arriuée en Lydie, 
^ie sçâe d'vn àtttre^coftë , présd*Yii 
marais , il ^'aAança vcrsv £piie(e an - ^ 
, point duiour. Les Ephcficns forçant 
I^atce.lu7.^aec le$ trpu^ que TiTa- 
pbemés auoit enuayécs y^xeUes.cfiii ' * 
cftoient fur les Galères de Syracufe &: ' - 
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1+ L'HisTOïRE Grecque 
les ùÀim pcfammeai: armez, dont il% 
taeremi ^idique cenc kommes » te 
poufEnreot le rcfte ittr<^u'à la mer, pais 
coiinmc iitf i'iafaïuenc légère en tue* 

* f eat eocote ttdis cens» & U àiirent * 
fuite. Apres auoirdrefle deux cro- 
fhécsy l>n à Coi;e& & raocre aa ma- 
»Ufih diftîibiimiit des prix eb gene^- 

-cal & eaparticulier aux Syratrufains Se 
aux Seliaontins qui s'eûoieoc porte2;. 
iraiUammeiie» aœe eaecmpcton perpe-^ 

• taelle à ceux qui voudroienc demcu* ? 
ler parmy eux » & droit de Bourgeoi- 
se aux Sclinoncins; i eaolt de Ja riuûe 

* iie leur riUe. Les Athéniens ayant 
xempone kurs morts par accord» le- 
jmm laïQutedehkiriflm oà les mjit 

Lesbds 

tt tcÉS^ FHcllcfpont 5 toais commic ils 
•Aoéear à M etfa^inne,ay ant découueft 
V Jbs Galères de Syraeafe fis en prirent 

qpatre auec ceux qiui cftoicnt dcflîii, 
te pourfuiuitent le sefte iurqu* à Ephcf- 
-Ib d'cà elles efteHiem^psmies. Les pr$^ 
•huniers furent cnuoyez à Athènes, à 
la referue d'vn coufin d' Alcibiade que 
ft ptrtott Tktafylefic lapider. Mais comme ib. 
fin n$m, y fuzcnt arriuez, ils percèrent les car- 
tr (flo'tt rieres èm Piiée»oàon les auoit mis,ât 
Îi7i.^* mireirent lesWns à Dfecelic & lc« 
^* autres à Mcgare, Thrafyle eftant rc- 

l9iiiDé jeiodie le gm de f érméejr^ 
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VIL AficisiADE ayant xailcmblé 
Jtoitte FArmee^ fesfoidatS 'iie'Toahi* Mmà^ 

rent point qtf6 mcflaft'ccax de Thra- /*/ 

• ijric patm; eux>m^uc Ton confondift 
le Tainctr aoec le Taiaqtteur. 11 prit U 
fes cjuarticis d'hyacr , & après auoir 
fortifié la place ¥9gua contre Abyde, 
ou Phamab^xe ft; tcndk anec« gcaftd 
nombre de caualcrie , & fut battu & ^ 
pourliiiuy ittlc^aJa nuit. Ceiaferufit 
ÂiaMminoder tesibldacs de Tkrafy- dyêlçt^ 

• Je aucc ceux d'Alcibiadc qjai couà- Midfc 
xent les embiaflèr après la victoire .11 

le fit dtucxs partis cet HTaer fitr 
teites du Roy de Perfe , Poii 

Sealejpais. D*autre-cofté lesLacé- 
effloniens laiilèrent fonit pax cotil- 
portion quelques-ynsdcleiirteftlâ- furlim 
ues qui Veftoient retirer de Malée 4 
Py les s mais hs Achéens abaudonoits 
mtlÂchememrdans la Tra<|iitne 
d'Heraclée , en vn combat contre Ids 
£fceQs> où à tittfm tué fcj^r cens anet 
te Gouueraeuif qui cftoit iaccdfcwi^ 

Aiofi finit myucr de la vingt- JJ^jJ^^. 
detnûéme année delà guérit» ifauiâ la)- 
quelle les Medes wtwlztt tdîMiltne^ /i/tii jr«- 
xent à robeïflincc du Roy de Perfc; 
la campagne ftiiuante, Temple dè 7^*^ ' 

Miacrae£ns Phi»s^clatèi^.dfi^ ^* 
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té ^ L'Histom GiuBCQSE 
coup de foudre, te dés le conimence- - 
ment du Printemps rArméc nauaic - 
PMâctes Athéniens cingla vers le Precone* 
£é f % * ^ By fancc &i Calcédoine, . 
Spéirte^(P* clleipic le ficgc ; mais lc« Calce- 
.wint^Nut « doniens auoient détourné ce qu'ils* a* 
^r€9n à uoicnc de plus précieux fur la ueuuel*- 
le de fa Tenue , &. l'auoient enuoyé en 
Bithynie. Alcibiade l'ayant appris s'y 
cranlpprta auec fa caualèrie ^ (on m« 
fanterie pçfammcnt armce , ap^es a- 
. .ugii: don^ ordre aux Galères, de le 
&iure s &. l'ay ant redemandé aux Bi* 
thynicns ils furent -contraints de le 
xendre9 de peur qu'il ne leur declaraft 

la guerre. Comme il fut de tetôur an 
catnp auec tout le butin , après auoir 
fait alliance auec cuxy il renJ^ema en 
r . iiafteia ville dStie nier à rdâitâUue^ 

■ tne clofture de bois , & boucha mef- 
r ^ * \ me autant qu'il put le canal de la ri- 

tiieace«£a iuite le Gouuemeur qui eftoit 
Lacedemonien fit fortir toutes fes i 
igé^'m troupes pour le combattre > & le$ Ar 
tbeniens en firent atftant s mais Pliar<» 
aàbiafë qui eftoit accouru auec grand ' 
. ' nombre de caualèrie & d'infanterie 
> : ' M le. p/it joindrcà caofe de la ciixoii:- 
; Jfalatîon. Th'rafylc & le Gouucmeur 

Tinrent aux mains aùec leur infanterie 
jjqiàmmcftt armée^ après s'eftre bat<i» 
t^^iong-tcmps auec auaQta^e^|| 




u 
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M XlNOPHON. tiV.l. 17 

Alcibiade furucnanc aucc iâ caualcric 

& quelques fpldats pefainment armez 

ïe Gouucrneùr fut tué , fes gens re» 

pou/Tez^^ Phainabâic conciainc de 

le retirer eu foa camp qui cftoit au 

Temple iUcrcuIe. Apres cette vr- utrts iéf 

ftbire Alcibiadé alla dans i'HelleC- riï/cf<<ti- 

poQt.iÉ' la Qgerilpnefe , ppur rëccaoir 

les contributions , & FfiaraaBaré trai- 
ta auec les Gcncraiix qui Eciloicntj & 

promit «de leur donner vingt taIenS}& 

ae conduire leurs Ambaifl^deiirs en . 

Perfejà la charge,qu'i]s ne pourroicnt 
• faire la giiprrc. aux Calcedonicns a- 

mnt léur retoorypourueû qi^4€s Cal* 

cedonicns leur payaflint ce oui rcftoit 

des contnbutions & qu'ils les coatip 

ouaflenc à l'aociiir. : Alcibiade a^im 

*j(j:cu cet accord aptes la prife de Sc^ 

lynpjbxi^ \iat à foimcc (moy de toor ' 

W h t^erfonefe >' aHçc quelques j 

'Thraces, & de plus de trois cens che- 
. maux. Pbamabafe Tattendit à Calcd^ 

doinea£n qu'il ratifiaft lettakéVce 

'qtf il rcfufa fie iairc fi Pbàrnabafe nç 

XobUgcoip auâl à luy en particulier, . 1 

.Cclaayant; cfté^ conclu,il prcfta le ftt. 

ment dans Chryfopolis tant én^foii ' , 
qu'en.ccluy des Atlieniçns,çntir 

les maiàs de ceux que Pharnabâfc luy jil^^y^» 
euttoya , & Pharnabafe en fit aucani: i kûu 

iCtoiwtte,.ça prQfcftCC des Depijta v^mi^ 

I 
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18 i'HisToiRi Grîcqve 
d'Alcibiadc. Il partit incontinent au- 
près ayant déùRé otàtc ûux Ambaflà^ 
fleurs dTAthcncs de Ce fendre à Cyzi* 
quei où fe trouuerent aai& ceux d'Ar* 
gos & de lAtcéetùùM , atiec Hecnia-» 
cratc déjà banny de Syratufe & ioti 
fj^re Proxene qui accompagoerenc 
imt&PiUMabAfe danifoà voyage. 

Vin. Ctï^ÉNDANT les Athéniens 
Frifê A affiegerent Byùacc dont Ctedrqoè 

firent la^circonualation ^ après qûoy il 
y eut diiterfes atraceues & efcârmoii* 
ch^s. Il aftiftit aucc ftry Ams h PUce^ 
outre les habitans du païs ,^ quelques 
AOQtieauz citoyens de Lacedemone^ 
mKC des Megkriefn St der Beottatt 
commandez par tlixt Se Cynuradc. 
Itir Af btnietis voyant qu'ifls ne pôni 

prendre par ïnteflig«l€«5 Mais CleaN 
que.qui ne fe défioit de rien» après a- 

Bc hiffé le Gounememcfit à ces Gene- 
raut, alla troaiicr Fhamabafe aâi 
4'obcenir de luy qnelqfié argent pôar 
payer fa gamifon,& de faire conftmî- 

p4r P4» Qaleres en raâembier d'au- 

fifpUbi9^ quianoient efté laiiSes pour 1» 
gittrde de rHellefpont où à Antandrc 

' ' & pour fâiire ta gueiii; en Thrace* U 
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^£ XSHOPHON. IlV.I. If^ 

fcut^u'auec ce$ TaUièaox il coiitrain* 
droit fes Athéniens de leuer le fiege 
de Bifance >.pour courir â Ja defenft- 
de leurs A41iex*Mais il ne fàriosplu-- 
tpft party que tos faârien oimrireat 
les portes de nuit> firent entrer lar- 
mcc* Anaxilas qui en eftoit > ayant ^^^J^^ 
cfté actofé de{mis è Lacedcim>ûe > j^^^^r. 
s'excufa en difant qu'il n'çftoit pas La*- 
cedemootea > mais Byi^ntin , de qu'il 
Taooitfaie pour faimer la Tilic^ft nàn 
pas pour la trahir, parce que les ha^ 
bitans inouroieûc de faim , Ôc due 
Cleat^e donnok les yiuresàfes roi-- 
dats. Cependant, les Généraux dont 
iay parlé, eftant accourus au bruit 
^anshiptecc publique^ aûee toucc^ 
leurs troupes , 6c voyant Teimeitijr 
fiiaiâre de la YÎlic, fc rendirent & for • 
xct& menez à Atfaenes>mais tt demicc 
fe faim pauffly h fbde, i la iécence^ 
fcietisa à Decelie. 

I3C PHARKABAtt âyant âpptîs ^iaf. 
cette nouuelle ttx Phrygie,ou il auoit f^di i$ 
p»ffî THyaer ^Tontet continuer fim Pnfif^m 
voyage aucc les AmbaflkdeofS qu'il . . 
mcnoit en Pcrfe,mais il rencontra des ^yj^néf, 
Lacedemonieos qui en reiienoient » m^i 
qui krf d:itent i Qu'ils auoient obte- U %^ 
nu du Roy ce qu'ils demandoient, & a Gôu^ 
tjjiQ Cyius auoit le Goiuienteaicac de ^ 
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igoincm- ^^^^^^ Prouinccs maritimes, auec 
fuivnM' oidre de {ccouiir les L^ccciemonicns» 
fMfidxe* ce qui eftoit conficmq par vne Lettre 
du Roy .Sur ces nouiieiks les Ambaf^ 
fadeurs Achenknscftant en peiae s'ils 
' deuoient rctotimcr ou p^cr oUtiC| 
Cy rus pria -I hamabâie de les luy. re* 
•mectre entre les mains j ou de ne ks 
pas renuoycr à Athenesipour ne point 
dîuulguer TaâFaire \ Mais il s'nctiia 
fur fa prome/Te, & après les auoir re- 
tenus trois ans ibus diuers prétextes» 
les laiiTa aller auec la permiilion dè 
Cyrus , v(>yaiît qu'il ne lv$ puuuoit 
mener au l\oy. Us futcnc Uurez i Ar 
Tiobarxaciéff qui les condutiit iurqu*! 
vne tilIc de Mific , d*où ils allcreot 
Par mer rejoindre l'armé* 

7(etm ' X» AiGX8ïAii voiiI«t retourner 

ét^lei" à Athenc^s , cingla auec fes troupçs 
rersSaœoSf fcdc là vcrslcgolpKc 
£ âiS* de Ceraméc auèc vingt Galcris, d'où 
* ;il reuinjc en cette Iflc auec cent talens 
** qu*il auoit ramaffez des cootributiô^. 
Mais Thrafybule allaoc eà Tfcrace 
auec trente Nauires, reprit toutes les 
/ places qui aaoient quitté le party des 
' V Athéniens > &r'enn:*âtiti:es h ville de 
Thafe, que la guerre & les diuifions 
Jointes à la famine > auoient mife en. 

tw-nuMfliaiscftat,^ Thrafyle fitroile 




Digitized by 



DE Xei^ophôk. Lxv.'L m 
vtrs Athènes aucc le reftc de laflotc » 
& tcouua ca drriuanc que IcsAchenics 
anoienc cilca crois Généraux^ ConoOf 
Thrarybulc & Alcibiadc;rvn prcfcnr, ' 
Tautrc ^blçnc , $c le troificmc banny. 
Cepeadaat » *Âkibiade vo^-ua de Sa^ 
nios , auec fcs Galères. & foa argent, 
en rifle de Pare , & de là àCychie , q^q^^*^ 
pouat cpicr trente Galerçs <juc les La- 
, ce4cmoniçns y écjuipoient décoa- 
urir de plus prés en cjuclle eftime il 
cftoic. Conunc il vit qii'il cftoic de- 
(né de Ton païs y & qct*'On f aucit eleu 
Gencralj il.aborda au port de Pirce le 
iour des Pijntçices , où le Temple de 
' Miaerue eltrCQs^açsc. > ce <}a*oninter« 
pretoit à mauuais augure » car il n'y' ^ 
a point d'Atheniea - qui vouluft entre* 
prciKlre<e 'iour^U aucune aâFairc de ùu iaîn 
coofequence, Cepehdant,totttle ^t\x^ quelque 
pic accourut iw porc pour le voir \ les ^^*/* ^' 
TUS difoicnt quc^'cftoit rbon»car dc ^'"''*'*' 
la ville d* Athènes qu'il auoit de- 
inenty Tes ennemis par fes adtions.^ 
çuoy qu'il euft faccombé ibas leurs ' 
calomnies \ Mais qu'il ne leur cedoic 
ny en autorité ny en éloquence , fc / 
U% furpadbit de beaucoup en meritci 
CaC'il nfauoie pour \m que la^Ioirc 
. de TEftat , ppur la^jucUc il auoit cm» . 
pioyc ion propre bieiH att lieu que les 
MtxesoViiiQiicnt pour but que Icul «n^ 



*i L* Histoire Grecqve 
tercft particulier y Qu'il auoit roula 
qu*on luy fift foa proccz d'abor J,fans 
attendre qu il fuft abfent pour le pcr- 
drcHTîais quon Taucit contraint mal- 
gré lujr de fc jctter entre les bras de 
tes plus grands ennemis , où il auoic 
LetLâce' crté à toute-heure preft de pcrirjOue 
tranydcs vns & abandonne des autres 
^ iln'auoit pas laifle de rendre feruice 
famUu' à fa Patrie , quoy qu il euft cfté Jo«g- 
it Tifk- temps fans le pouuoir faire a caufedc 
fhernés» fon banniflemcnt j QjjVn homme co- 
rne luy n'auoit point bcfoin pour s'a- 
grandir de troubler TEftat, & que les 
Athéniens luy auoient toujours fait 
cet honneur de le préférer à fes e'gaux: 
& de régaler à fes Maiftres ; C^'on 
* n'auoit fait cas de fcs ennemis qu'a- 
lors qu'il n eftoit plus rcfté qu'eux, Se 
que tous les honneftes gens eftoient 
ir»orts*j mais qu'il reuenoit au/fi puif- 
faat quauparauant pour les perdre. 
Les autres difoient au contraire, qu'il 
L'entrt^ eftoit caufe de tous les, maux de la 
frifi dt ^^P^t)liquc , & capable de feruir de 
Si«7# Chefavne faftion pour la ruine de 
U fttfttfi' rEftat.Il ne voulut pas déccndrc d'à- 
cAîion de bordjOarTappreheRfion qu'il auoit de 
les cnnemisîmais après auoir jette les 
yeux de toutes parts, comme il vitfçs 
parens & fes amis qui accouroient 
pour le reccuoir > il mit pied â terre» 



DE Xenophon, tiv. L • 
Ibas yac efcocte bien refolue d*cm- 
percHet qu^oa ne luy fift âucaa dé* 
piaifîr. Apres auoir fait fon Apologie > 
dans le Sénat» & deuanc le Peuple, ^Sc 
s'eftre juftifié des crimes dont on Tac- 
cufbit , oa die pludcurs chofcs en 
fa^eur^ à quoy perfonfie ne cqncrediCf 
patce que le Peuple ne Teufl: pas foof* 
féh.II nit donc déclare Gcncralifïïme 
auec vn pouuoir abCplu « commeicul 
capable de rétablir U Republique en 
fon ancienne fpjcndeun jCa première 
choie qu'il £t, fut d'aller p^ terre a* 
uec toute la Yille celebtet ](s myfte* 
rcs de Cercs , qu on n'ofoit célébrer cuti etaict 
que par mçr à caufe des ennemis, ^éDiiffiu 
Pour ce fujet il fit fonir en armes 
toutes les troupes , puis en leua de 
Bounelie^i» iuiqu a quin;ze cens foldsLts 
<f inAoteric pe&mment armée , ûms 
conipter cent Galères & cent ctnquâ- 
te cneuaux. Trois mois aprçs fon re- 
tOuriCniuy d'Anftoaâtfe & d' Adiman«f 
iN^qui commaodoient t'armâ? de ter- 
re , il fit voile pn Tifle d'Andros qui 
s*eâoh reuoltée , & eftant dcfçenda à 
G^ure , cha/Ià les Aûd;:içns qui vou- 
loient s'oppofcjr 4 fadefcepfe , & les on vêîtên 
renferma hm teur Tille » aprçs en a- fuiu mië 
uoitmé quelqucs-yns, aucç les lAce-f 
demonici^ jui j eftpi»t. Comme il f^SlT* 
eutdrefii;^ tfophée , &ia«cM ^ QéUm. 



t%4 t*HcsrOfKE GRfiCQv;E 

qucicjues iours il fc rendit à Samos a* 
uec la âotç,Sc de U commença à £û* 
r^Ja gaerre. aux ennemis. 



XL QvELç^B temps aupatauam^v 
^Sarturéd* Lyùuiàzi prit le comoiandement de 



ccnips ^ 

des à Co, & de U à Milct & à Ephcfc,' 
ou U s arrcAa auec foixante & dix Ga- 
lères iufqu'à la venue de Cyrus 9 puis 
trouucr à Sardes en la cor^ipa- 
guic des Arabailadeurs de Spaicc 
près s'eflire plaint à luy des longueurs 
& des déguifemens de Tifaphemé^, 
ils le prièrent de faij^ la guerre auec 
-lA^,.^ lljé^fjfmAif^ Q tf il en aumV 



^^là cinq cens talcns ,& que quand 
Taigent viendroit à manquer, il mct-^ 
jTri»' <2^oit en pièces iufqu'à fbn Trône pour 
/ Mf & faire fubfiftcr TArmée. Apres Taucir 
f^i^^^' ioué de fou ^ele & de fa magnificen- 
<cc, ils le prièrent de donner vnc dra^- 
me par teftcà'cKaque foldat cm ma- 
telot > fur TailèuraAce de mettre, plth» 
: t6ft fin à la guêtre en ilébauchanbceux 
des ennemis , & de retrancher par là 
les dcpcnfes au lieu 4e les augmenter. 
Il cépondit , Qu'il voydit bien qu% 

auoieat raifon» mais quil ne pouuoic 

changer 
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' DE X£KO?HOK. I. ^'%f . I 

* ckatigcr Tordre Ju Roy que letrat^ 
téqaoaauoit faicaucccuxncportoir 
qti'vn demy talent parwoispourci»- 

- que <;alere. lyfaiidcr fc teut acette 
rcponfe ; Tnais à Ja fin du «pas 'com- 
me Cyrus IttyMeœàiidok ea^beaoant 
a luy, en qtidy iUe pourtoit ternir» il 

* repondit , en donnant vnc ibole par 
^ jour aux niatelots pat deiTus leur paye* 

Il lay accorda fa demande^leur liomia 
quatre oboles au lieu de trois qu*ili "jn cara» 
receuoienc aupaiananc , & leur paya ^«//'•«r 
tous* les arrérages <3ui Jcnr eftoieiic /^'^' ^J* , 

f A « . 9, ^ tout irm 

dus & vn mois d aiiance, ce qui rem- yj,/, ^ 

plie de joye^ d'ardeur t®utc i^^ott. sitnif^ { 
Les Athéniens au de&fpoir fur Mtte j « 

^ nouuelle , dcpcfcherent vers luy par \ ^ 

rcatrcmifc de Tifgpheruésjniais iinc , ' ^ * 
les Toalut pas écouter 9 quoyqucce J 
Satrape luy reprefentaft, Q^e ce n'ç- 
toit pas Tintereft du Roy d'agrandir 
les Lacedemôttiens/mais de balancer 
la paiflànce des vns pat celle des 'àa-i 
très, félon rauis«d*Alcibiade, pour les 
laii&r toujours CTtrîëbattre & les rui^ 
ner par leurs diuifions.Lyfander après 
auoii raifemblé fa flote à Epbefe reti- 
rai fec fes Galères pour tes radouber, 
& pout laiflèr reprendre haleine à la 
chiourme; mais Alcibiadc ayant ap- 

ÎrisqueThrafybale fojrtifîoit Phocée 
ois de mcUefpont > Talia croufter» 
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iff .jL'HiSTeiiiE'ÇjiEçqvE 
SonPHote après aapîr UUlé Antiochus pour 
êtt Capl' commander en fa place, aucc dcrcnfe 
taintde de . combattre & daller attaquer les 
•'^^ - ennemis ; mais if ne put s'cmpcfchçr 
de voG;ncr nuec deux Galcrcs vers le 
porc d*Epiiefe,& d'aller raier la proue 
(de celles de Lyfander^ qui ne pouvant 
fouffrir cet afFronc , en mic quclques- 
vnes cam'rr po^r le fyiiure, Lqrs que 
<I*autre$. Galères furent arrivées au (e- 
cours d'AntiQchus,il mit toute fa flotc 
à Ja vpiic &: la rangea eu bataille , ce 
gui obligea les .Athéniens à en faire 
autant , mais comme ils venoient au 
combat ca dcfordrc & à la iile, il prie 
quinze de leurs . Galères , & coatrai- 
gaic Içs autres A fe retirer. La plufparc 
jde. «ceux qui eftqienc deflus fe fauue- 
ircnt» le refte fut pris. L,yfande;:.apces 
auoir drcfle vn trophée emmena fa 
^Nottum piifc j ^ fe retira à Ephefc , & les A- 

Z fiote ^hc^îcns à^^bs. Alcibiade de retour 
d^JUhe- hiy alla prôfcnter la bataille iufques 
ms, dans le porc , & voyant qu il ne vou- 
loir pas fortir parce qu'il eftoit le plu^ 
foible, il fe retira, après quoy les La- 
cedcmonicns prirent Delphinium & 
£ioae. La nouuelle dcx;ette défaite 
afant efté portée à Athènes , on J'im- 
. puta à la négligence & aux débauches 
d'Alcibiade» & Ton éleut en fa place 
dix Généraux , ce qu'ayant appris, Se 



pE Xenophon. Liv. I. ''17 
què toute TArméc murmuroit déjà 
contre luy , il fc recira fur fa Galçre r • 
yers quelques chafteaûx qu'il auoit , 
dans la Quetfbnefè. j 

XIL CaKONcffant'venu^l'Antan. 
dre à Samos aucc fts Galères prendre 

le commandement xlc T Armée naualc ^y^^^^,, 
par Tordre du Peuple^ Phanodeue alla, 
en fa placei Andros auec quatre Ga- 
lères, 6c cil ayant pris en fon chemin , \ 
deux des Thuricns,rcnuoya tous ceux ' 
qui eftoient. dciUis à Athènes. Ils fu- * ^ 
rent mis en prifon^à la referue du Ge- / ■ 
neral Dorice qui seftant cftabiy à-. j'^ 
Tburie après ' auoir cfté ^kafll: de 
Rhodes , & condamné à mort par les 
Achenicas aucc cous icspareas , fut 
relafché par pitié fans rançon. Conpn 
tiouuant laflote dégarnie , fa reduifit 
à foixante & dix gi^lcres , de plus de 
cent qu'il y en auoit , & femeittantà 
la voile auec les autres Généraux, ra- 
uagea diuers endroits de la cofte. Ain- 
fi nnit, la vingt-quatrième année de ^^1% €0 
laguerre , pendant laquelle les Car-. '^ ^f* 
chaginois déceadirenc en .Sicile auec 
Cx* vingts galères & • (îx-vi^ts miUo ^ 
hommes, & prirent par famine Agri-^ 
. gcnte après fept mois de fiege vquoy 

qu'ils eui^t perdu d'abord la bacaijh 
k.Au commencement de ranhéç fui- 

B ij 
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x8 L'Histoire Grecc^e 
PpfM ^^tc il y eut vne Eclypfe de Luoeiiir 
fânt E- le foir, & le Temple de Minerue fiit ' 
phore À bruflc dans Achqnes. D'autre ^cofté Jes 
^^^^''^[^^^ cnuoyercnt Callicra^ 

Jircon à P9^^ fucceflcur àj-grfandcr, qui 
Utbittis. Juy dit en prenant congé de Iuy,Qxi'iI 
Jny remectoic entre les mains vne ar- 
e'efi qu9 mée yjârocïetire Se maiftitire de la 
êMt £^ ixier y à quoy Taucre refpondit , Qu'il 

* flotc, & qtfoa ycrtoic au retour fi ce 

qu'il difoit cftoic véritable. Il ne re- 

* partie autre <hofe finon, Qu'il n'étoic 
plus AdmtraLCallicratidas ayant ad* 
jçjp, j^^^^ ^ l'Armée nauale cinquante ga- 
dtfp&é. es de clipers ciifitoks , fe prépara â 
aller combattre les Athéniens auéc 

, cent quarante voiles. lEn fuite ayant 
appris que les amis dt Lyfander n'o* 
bcïflbicnt qa a regret qu'ils te- 

. noient des difcours leditieux , il af- 
fembk les Lacedemonieps qui étoiec 
prefçûs,«c leur dit , Qu'il n*aâèâoic 
point le commandement , Se tfempeC. 

, choie pas qo^on ne le donnaft iLyfaa* 
der' 4>a à quelqrfaatf e plus fçauant 
que luy dans la marine ;mais qu'il o* 
bciïlbît awordres de Sparte y & les 
, prîoit de luy dire s'il d^uoit demeti* 
rero» s'en retourner , pour rapporter 
Teftat de i'artriée , âcles chofes idoot 

. on fe plaignoit» Car ou difoit qaeles 



lacedemonicns fe rcpentiroient de 

^kzngct-a fouuent d*Âdmi£al>& d'eti-^ ^ 

ua]re]^ des gens* fanscxperieDce & <}tti ' 

ne fjauoicnt pas CGinmander.Pcrron- 

ne n ayant oCé dire autre cho&y fwtùa ' J 

qu'ilfdloic fuiurcfcsordrts, & s*ftc-^ ^ 

quitcr de fa commiflîon, il alla trou- ' 

uer- Çyius , afin d*auoir de i'âxgenr ; 

pour payêt la f lote V fefatxemis à - 

deux iours de la , Mais ennuyé de Tat*' ' I 

tente , il dit , Que les Grecs cftoient ' 

bien nial*Keureuz de faire la Cour à- \ 

des Barbarcs,& xjuc s'il retournoic ia- J 

i|iais i.S|>arte ,il£eroit toutibn po^« ' 

iiok^pom la^deliufer- de<ettei iionte^v - 

& la raconuïioder auec Athènes. En 

fuite ilalla à Milct > d'où^il eauoyai< - 

£acedemiHie ^erir de 1 argent>& dit . 

aux Milefiens , Qu'il les prioit de fai- 

re la guerre, auecpl^is de chaleur ^ &. . 

4cit iiioiit]»rl]e \ 

iecoiicrplûtoftkToug des Pcrfes> 5c * * 

fç vengo: des outragef ^'iis «n^a^-' 

OpjeQtJ^eçeus Q^UTiie poiiuoit de«' 

meurcr fi long- temps à la porte d'vn' ' 

Barbare^^jui le x€n^ettoic 4e iQur à 

autre > Que Ly fandet en partant auoit. 

rendu k Cyrus tout Targent qui k-' " • 

flpit pour le payement- dç i'armée^ * 

€<Dmme fi Ton n'en cùft plus eu lïe-" 

foin 5 & qu'il les conjuroit d'en four-- 

Iiyu>iufqu 4 ce^^tf il en yint de Sparte* • • 
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QjU'ils ne fe repentiroicnt point de^ 
cette faueur, & qu'il crperok de faire 
voir aux Eftrangcrs , que les Grecs 
efiôicnt zfftz pai/iknt'S pour vengei: 
tous fculs leurs injures. Apres ces rc- . 
monftrauces pluâeurs. s'auançant, &' 
particulièrement ceux qu ou accuibit 
dctrau^rlcr ccxtc leuée , ils luy ou- 
u rirent le moyen de la faire, & turent 
les premiers à contribuer Auec cet* 
argcnc,& cinq dragmes que ceux de 
Kiofouinirenc à chaque foldat , il fie 
«voile rets Methymne , dont les habi» * 
tans ayant refufé de le reccuoir , à 
caufe de la gamifon Atheniaine^outre 
que le Magidrat tenoit ce paity , il y^ 
fit donner Taflaur, & l'emporta. Tout ^ 
ce qui y ciloit fu^ pille » &. les cfçia** 
ues raitmiblez en la place puhtique ^ 
où les Alliez voiiioicnt qu'ils fuflent* 
vendus auec tous les habitansi mais^l 
dit, Qu]il ne fbufFriroit point que 
fous fon commandement les crées 
fu/Tcnt afleruis > & ayant fait mettre 
cû liberté tous les Me thymniens , il 
vendit le reftc à l'encan auec les pri- 
fonniers d'Athenzs. £u fuite il manda 
à.Conoa , Qu'il rempcfclicroit bien 
de venir musucter fa FlGtc,&: de fai- • 
re.lcRoy de la mer ; Et voyant quil 
auoit fait voile fur le point du iout^i* 
il le fîf.couper pa^: vnc partie de fcs 
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aietes , poux reœpefchcr deieatrer 
ans Samos » & le pourfuiuit auec le^ 
rcfte 5 mais comme les galères n*é-* 
toieac pas les plus vîtes , Conon 
/àuua à Aiitylene auec deux autres' 
Généraux. Il Tafficgea là aucc ccnc^ 
Ibixante & dix; voiles , & le contra i-" 
gnitde combatte y parte les Mi-^ 
tyicncens luy fermèrent l'enticc du 
jport ; fi bien qu'il perdit trente gaie-* 
res 9 dont les i^mirles Te /auûerent à* 
terre , & fur contraint de retirer ie 
xcfte à fec à Tabry des muraillcs.Cal-^ 
lictatidaseftant emré dans lepôn> fir 
venir du cofté de terre tout le peuple 
de Methymue ^ & d'autres troupes* 
<ieKio> pouirle bloquer de toutes? 
parts. Sur ces entrefaites il réceut^ 
de* l'argent de Gyrus , & Conon fe 
voyant affiegé par met & par terrêi' 
iàns efperance de fecotirs & fans vi- 
ures^ j mit en mer deux Galeics dcsf 
plus vîteS} & les remplit la nuit de ra* 
meurs ehoifis , & de foldats qu-il ntif 
auec quelques voiles au fond du vaif- 
fc^a i ou ils d^meoierent tout le ionr 
pour* ne point donner de jalouiie è 
Tenncmy. Apres auoir fait cela cjua-' 
trciours, le cinquième les deux Gak-^ 
res s eftànt pourueues mcdiocrerncî^jj 
de viurcs , prirent leur temps fur'lc 
«lidy que la garde s'cftoit iclâchéc,ô<î 

» iiij 



cingla hors du pon comme les vns 
rcpofcàçac & que. ks autres d inoient, 
iiir le. nuage» Iviic gagna^rHelielponc 
& 1 dutre la pleine men On .coiipaje& 
onchiEcs ^ui: les fuiux^ » mais comme 
Qo^forcait: en -defordj e à mefiire que 
chacitti.eftoit pxeft, on ne put pfcimse 
%ueicelle ;^iw ,auoitittit voile en hau- 
te 4ner } Teatse'fe.faaaa &vdila .porter 
l^ 'Qoutteik à. A^hcaes > que la flote 
«îftoit afliegce. Sur ces entrefaites, 
Diofluodoii. ii*eftapt mis en deuoir 
4*eotrer dans le^lphe fie Mytilcne 
auec douze Caleres > Callicracidas io 
chai^eant à rimprouifte , eo^uit'dix^ 
tcle conticaigait dè fe ùmctamc les 
deux aucres.Ccpcndant les Athéniens 
;^MC.appris i\^&gt de hÂosiAt ocdon* 
oareac éajci'bcure qu'ont feeonfieffoit 
auec cent dix Galeiiesr, qui furent pré* 
tQS 4ms va oiois. Tou^ c^tuiqui^ 
tfoieoc ta agc de ^rtec .les aswessy 
embarquèrent itant libres qu efclaues> 
/it.^««.« atte!CDlttiieursGauaiia:s>& fesimaat 

ou ceux ^ M /• j» V o 

quîeftoiet ^ aicff 9ils£r ffcaQtreatafiasittosj^ut 

r/f leur donna dix Galères , & les autres 
/<rnjV /r 41iieai plus.dc trentci (i bien quauec 
4hné4l» quelques- vues des lent qui les joigni-. 

rent ils firent vac :flote .de c^uc cin^. 

quaate yoilcs. . 
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XIII. SvR CCS nouucllcs Callioaf 
tidàs UàSk Eceoniceau ficge auiec ci» ^^^^J. 
quante Galères , & fe mettant en mer m^i, 
auecr les fix-vingts autres , foupa air v 
càp.dcMaiée^ vis avis de Mitylene» * 
&les Athéniens en mcfmc temps de 
L'autre cpfl$^> aux Arginufes. Comme 
il'èut appris la imit q^i'Us y'éfioient» ' 
par les feax qu'on voyoît aHiRTiez fur [ 
la coftC|il voulue faire voile 
nuit poôr les fyrpreàâ^ i mais^il Ait 
arre/îé parla tempefte quiî'empcrcha ' 
de partir qa *aa pjd^ 4^ iQ^>^ pu le$. ^ 
Atheiûew le vuir^r seQÇçnélMr^m^ - 
bataille. Leur aile gauche^t|6ic la ' 
pointe fpuS'le comm^d^^^t 4' A^i^ ' 
âocrate iiziay de Piomedoo > jch^cim^- 
aiièc quinze Galères > Ceiuy-cy /pu te^' 
nu par Ëraiimdc & l'guiire par Péri- 

dés aiiec p^dl^ tmlû9w: A cofté de 

Diomcdon eftoicnt vingt-Galeres fur. 
vne mefmc ligne , dix Saoiicnnes &« 
dix; Colonelles , puis trois Àtmtâlcs galêrti * 
Athemenés & pcuc-èftre éncofe quel- f^^/wVut 
ques autres femblables.Ai aile droite 
9&^t ?x0tctm^!^ aucc'quiriàc Gale- y^^/^^. 
rcs , accompagtié "de Tkràfylc aucc cun cçrps 
quin2c aiitres>vle gremierfbûtcnu par pour U$ 
lyfias;&;r^îure par Aiittogfene auce ^!*-''"'^^^^ 
pareil: nombre. Ils audient fait cette ^J^^il 
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l'jgrie ttiierc , parce que leurs Galères n'é- 
^uaux toicnt ni fi vîtes ai fi faciles a manier 
* '^^^ celles des ennemis 5 de forte qu'il 
^tmJis y ^"^^^ danger qu ils ne coulafl'cnt cn- 
$niidpfir% trcdeux. Les Lacedemonicns & kurs 
Alliez eftoient rangez tous fut vne 
gne pour pouuoir- tpumer ou gliilcr 
tout à leur aile entre les Galères des 
Athéniens outre qu'ils n*aùoient pas 
' tant de vaiffeaux queux ; c*ell: pour- 

H^ru ^^^y Pilote de Callicratidas le dé- 
coDteilla de donner bataille ; mais il 
répondit qu'il luy feroit honteux de 
fuir, & que fa mort importait peu à 
la 'République. En fuite on vint aux 
mains, premièrement en gros puis en 
détail , & feparement. Callicratidas 
qui commanaoit à^l'aile droite tom- 
ba-du premier choc daflslamer, & 
fut cnglouty par les vagues 5 mais 
Protomaque & les autres qui eftoîent 
à Taile droite de^ Athéniens ayant en- 
fbiîcé fon aile gauche; le refte plia &( 
fe fauua ou à K io ou à Phocée/Les A* 
theniens fe retirèrent aux Arginufes,' 
après auoir perdu vingt-cinq Gàleres 
auec tous ceux qui eftoient -deiTus, a 
Ja refcrue dequelqucs-vns qui fe fou- 
uerent â terre \ mais Tennemy en per- 
dit plus de fbixante & dix , dont il 7 
•^',J®'^^cnauoit neuf delacedeïfione.Lcs Gc4 
^'^^ ncraux Atkcfticns ordoanexct à Tiate-* 
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de' Xenophon. Liy. I. 3f" 
rfttnenésjà Thralybule & à ^uel^aes 
aaeres Officiers de retôucber aacc 
quarante fepc Galères enlcuer le dé- 
bris & les corps morts,' pour donner ' 
lafepuitureà lears gens, tandis'quV)!! 
vogucroit aaec le rcftc contre Eteo- 
nice y qm^tenoit Conon ailiegé deuant 
Afitylcne. Nfeis la tempefte qui fur- 
uint ayant empefchc d-cxccttter cettt 
refolution» onpaûa la nuit eu cet ea^ 
droit y aptes âuoir dreflë vn trophée. . 
Cependant Eteoftice auerty de la de- 
iaite^ lenuoya ceux qui Tauoient ajr- 
portét» auée ordre de reuenir couron- 
ner de chapeaux de Ûêiiis , crier, qufe 
toute la flote cftoit pcrie, & que Cal- 
licratidas auoit remporté la vidloireè 
A leur retour, il ûx des facrifices d'a- 
âion de grâces, & ayant fait repaître 
fes troupes , & commandé aux mar- 
chands de eharger fecfettèment leurs 
marchandifes \ il les fit ' retirer bien ' 
yiile auec les Galères parce quelt 
Tetrt eftoit fauorable^ tandis qu'il gé- 
gnaMethymne auec rAimce de ter- ' 
se^ à|>res auoir bsûie feu camp. ^ 

" XIV. ApRÈ s leur retraité; Conoh 
tirant en nc^er fes Galères, vint par vn dês 
bon vent rencotitret l'Armée haualfe Cenernu» 
des Athéniens qui cingloit toute crf- v/^rftK^ 
ticte dc5 'Argiiitt&si '& iuy ay aoE dit le 
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firatagcxoe d'Eteonicc , elle continua i 
ùi routé vers .Micy l^ue yic 4c U vers * 
Kio, où n'ayant rien fâk cite regagna 
Samos. CcpendaïVtà Aihçnes on fit ^ 
4&iiP|iac^Gcaeraw &Ës»c(9^ 
âe^tbus les anciens c|uc.CoBon, à qui . 
l'on donna pour compagnons Adi- • 
mante 9c Philoclps. Des fuit, ^iiicces» 
.deux Te retirèrent &4î?c «etgurae^eac 
à Athencs,où ils ne furent pas piûtoft 
arrioe;z>c[u Accbedeme qui preâdoit 
aceufa ^rafiaide , d auoir Mtmmâ 
r^rgent des contributions, & de quel- 
ques 4Utres ni^kcrfaiieas - dMs ik 
charge leât mdBbbt.'.l^ê wtises 
Geacrau5c ayant en fuite fait leur rap» 
porc ^ tant du rambat^ue de iU tem-p 
^efte, TimacrAte opina à k$ ia^m&ct 
auffi, & alcsprefejattrau P€iuple,pour 
i:eQdre iion^ede Jeittss a^iws , ce gui 
fait.. Le Rc^HpIe^ftaïK.vaiï^ 

'Thcr;imenés accompagné de quel- 
ques patres fe déclara cpntr*€|]ji, ffm 
n^auoir pas eoleué -les morjts ;8iprfs y 
combat 5 Et pour fa de'cbarge il fat la 
. Lettre qu'iji .aboient écrite au Sen^t 
& au Peuple, où ils s*éxcafi)iefit fur la 
' violence de la tcmpefte, fans charger 
pcrfonnc. Les Geïierawt'*n ayant pu 
obtenir agitant de temps qu'^il èn fa* 
Joit pour fe défendre, fe contentèrent 

de.j:ep£Gifem^r^%{(W'^^ çsnr^ 
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BE Xenophon. Liv. I. 37 
me la chofe s'eftoit pafléc , & dirent, 
Qu'ayaot à ppur6iitixç4a .yîâ)Qise ils 
auoient donné ordre à Tiif ramenés,à 
Thigfybjalç & à q*«:lgiies autres des 
principaux Officiers > d'cakoer les 
Jiiorts -& le débris du coaibAt 7 Qjue 
iils nei>jjoiçQt|>as fait » c'eftoic à 
eur à €A répoi»di» , quoy qu'ils pu A 
feot s'excuïei: fur. la violence de Ja 
tenjp^c^^ Us pt^noieotà: séfîioin de 
ee^^'il$ 4iibkm:ill?^>Piloces & tCH»s 
. ce&r qui eftoien t alors prefcns jfi bien ' 
que le Peuple tcxnoigr^ diC /çccoair 

sxilftil^r. four v caut^ 3 Mais on 
- troaua à propos de remettre Taflem- 
blée , par^ iq^i'jl cftoi!^^uk,& le 
Peiipte ^a^r^nr ; 4ccoui!uiBé' 4e dcopoef 
fon iiulFrâge en leuant h main , cp ue 
po^voit re^99fiUQi(l^;ii^i javis l'eipi. 
potcexcHir f 'Xïpt» que )é ' Confeil de- 
uoit opiner auparauant fur ce qu'oQ 
deuoit propofer au Pcup^le.. fc%- 
de^Ap^^iHaes^^Bt ftt]»ciiue , où Von ' 
a cou/hiine dç s a/Iembler par fan^i^ • 
ies i4es paregs^ç Thex^mcnés a|M»r- 
Aeireiit ^u^ei^rs^pcjrionnes^eAuës de 

dcuil & raiies qui fe dirent alliées ($p 
ceux qui eitoient mQj;t;$^u^çxnb^t'^> 
M obligefenc.CalliMQei accitfeT'^J^ 
Généraux en plein ConfciL II fut:©»*- 



I 
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fcmblccon auoicouy leur accufatioa' 
& leur deffenfc , le Peuple diftingué 
/ ^^cIja" ^"^'W mcttroit fon fuffrage en 
MTtri^* ^Icux Vrncs , & quVn Herauc cric- 
• ' roit i l Qiie tous ceux qai font d'auis- 
que* les Généraux ont eu tort de 
pastlonncr la fcpulmre à leurs Cite-" 
• yens vidoricax > mcttcufrleur baloccc* 
dans la première , fc-ceux- qui fonr 
tfauis contraire , dans la féconde ; ôc 
<jue s'ils fout crouuC'Z coupables ils" 
fbient punis ée mon»4eurs'l>iens eon-^ 
fi^uez , ôt la dixième partie confa- 
Mifierui. crée à la DeclTe.] Alors parut vn hoa^ 
me gni dit qii' il s^eftoie fauué du nau«^ 
ftage fiirvn -tonneau de farinc5&: c[u il 
^ auoit eité chargé de fcs compagnons 

^ de dire au Peuple , s'il en pouiioit 

«haper , Que les Généraux n*auoient 

[ pas daigne donner la fcpulture â des 

jifL gens qui eftoient morts ^lâorièux au 

► ^«uice'dc leur Patrie. Mais Callixe^ 

ftc i, auteur du décret > fut accufe de 
fUidiFi- ''duoir fait contre les loit^fic VMC\ifzr 
/UUut. tiofï foûtenuc par Euryptoleine & 
quelques autres. Alors on s'écria qu'il 
eftoit bien rude d*ofter au Peuple le 
|ibunoîrd%rdofiner ce qu'il luy plai^- 
roit des coupables , & quelqu yn ad*- 
joûta , Qu'il faloit foûme ttrç au mcfr 
me jugement qnè les Généraux, ceui 
gtti-s*y oppofoieutr Peuple ajji^^ 
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DE Xeijofhoîi. Liv. T/ • 0 
témoigné <l*approaaer cela^ ils furent 
contraints de le dédircjMais les Sena-' 
teurs qui 'Soient en charge «^eftanr * 
écrieZ)Qu ils ne fou&riroient pas que* 
le- Peuple fift rien au préjudice dcsr 
loix, eaiiixeneremontant furla Tri a 
bune > les voulat cnuelopper dans le 
niefme crime que les autres , & le 
Peuple cria, qu'on firt vei^ir ceux qui" 
n-eftoient pà$ de cét aduia" » .ce cjui 
biigeales Sénateurs à le quitter j8ci 
permettre au Peuple de donner foii 
itiârage conformément au Décret: 
Socrate fenl demeura ferme, & né^^/^ 
voulut rien autorifer au préjudice des ^ue» 
loix f & £ury ptoleme fut contraint 
monter fur la Tribtine pou& platdet 
la eaufe des Gcncraux , & parla ainfi^ 
[le fuis venu, McâieurS) pour dcjffen- 
dre i'iimocence contre la calomnie , 
tant pourTintereft du public que pour 
" le mien propre^puilque Diomedon Se - 
Periclés Tontines amîs , & le dernier 
mefme mon parent. Et véritablement 
s'ii^sfont coupables , c'eft de trop de 
' bbnté, d'auoir empcfchë'ieurs Collet 
gues de fe plaindre de Thcraménés & 
Ses ancres , qui n'ont pas enleué lei 
morts^pres le combat , félon l'ordrè- 
quils en auoient , puifque cela les • 
met aujourd'huy en danger de Icui v 
vie, & les»cx]pdfc'aux injure? ^^ ic«ïs-iî- 
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etooemis & de ceux-là mcfme qu*i|s 
onc fauttcz. On leur veuc faite porter 
la peine -des fautes d'auUHy , & les 
cendre refj^Qiabksdcia defobeïilàn* 
cë^de Theranfenés > ce qui n'arriuera 
point fi vous Youlcz nVecouter , & 
vous foûniettre' à ce qui eft iufie & - * 
ttififtiiiàblc, puifqu'.eniuû^ con* 
ttairc vous vous repentirez . après d*a- 
noir faillv contre les DieuX'& contre * 
V^ms-toeuTCS; le xne pratntes>fi tous 
voulez donner vn iour tout entier 
aux-accuiîez'ppur (e défendre ^Telon la 
coùftume; ami'd'efiri^iiiJ&ruitS'parfai- - 
temcnt de rafFairc , que perfonne ne 
vous pop^tra trQin^er»ny vous exn^eA 
chèr de prendre vengeance des. cou* 
pables,foit enfexnblc ou feparément, • 
en- venu de qiiiçli^^e Loy, qu iL vous - 

IJaita.Vo]|s tiTgnorêz|â$9 MeiScurs , - . 
cDccrct qui porte \ ] Qu8 celuy qui 
^^[^^ fera conuaincu de quelque crime cn- 
C4ii9fot» * Peuple , plaidera Ùl Caufe de* 
liantluy,aux feis,& s'il eft trouuc cou- ■ 
fable , fera exécute à ^nort V &. foa ' 
corps jette à Ja voirie \ fes biens con-* * 
lîfquez>& là^dillne coiifactëe à la^ 
le.- [ C'efè félon ce Dectet qji'il faut 
juger YOS'Gcnennix , & imon* parent 
€Dildepjremier>s*Il eft coupable^puiC- 
«pi'il me feroit Honteux de le dcffcn-^ 
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mieux les iugcr par va aujre Décret ; • 
qui die y } Que ceux <}ui feionc coti- . 
uamcos'd'aaoicvolë owuahy'U Re** 
publique; , feront condamnez, à mort 
publiquement» & leurs biens coofif« 
quez,4as:pouuo2r eftre etlter^£ez dans 
leur païs. [Examinez la caufe de ces 
gens icy par lequel vous.TOudrez de 
deu3LfDecrecs> & partagez: k teps 
catroispaïtiesjrvne pour* juger , & 
les deux autres pour accufer & pour 
dçjSèadi^e^ar'Cc moyeu Jcacoupabies 
Cuaat pmls Ifeiettleur .mérite , Se Jes 
innoc^ns abfous,fans^bleffer voftre ré- 
putation -y ny.yoftc'c conCcience: , pari 
?i3ie condamnationsi^tiâo^ fiiurprecipin 
téc y ny immoler vos deiFenfcurs à la 
rage de leurs leuacinis , à ia iatisfa- 

VQUS taat hâtèrl<àfcz=^pus:peui: qu'ea 
ÎMgcmt d^on LesLoyc U 
yût^ pottooir d'iab^Hidce pu oe^qp^ 
damaer qui il vous plaira ? Voulez^ 
VOUS. imircrCaUixene^qui coatrejton-; 
te iMte de caéfor fc^^e ôtQjicle nfm^ 
lopc lesinuoceas auec les coupables? 
Olu^lfs Juiote ^f>»S Xcra-ce d'auoiç 

a Ariftarque , qui auoit aboly voftre 
Gpuiicmeiweat fciiuie vne de vos fia- 
ccsâvoamMHnis i&4elerefuiei: à 
vos. victorieux tâoiïipKaus,pQUt vott$i^ 



on repentir ^rcs^Sc tl'vn repentir d'aii-^ 
tant pius grand qu41 fera inutile^ Cô-^ 
Metcz auecmcyTeftat de la- canfei - 
auant que de donner y os fufFrage^. 
Vos Généraux ayant relâché à bord' 
ap££s la yiâx>ire, Diomedoa far d'à-' 
tiGnei uts d'alfer auec toutes fes galères ra-* 
HafiU, niafler le débris & les corps morts 5* 
Erafinidcy d'atcaquer de ce pas les*en*' 
nemis^ qiii cftoient campez»* deuaiir 
Mitylenc > Thrafyle de faire 1 Vn &' 
l'autre > eir laiflànt vne partie des 
vai/feaultS (èlon te cônfeil de Diome-' 
don 5 &fe mettant à la voile auec le 
refte, fuitianc celuy d'Erafinide.Pour 
exécuter cette refolution qui fat gé- 
néralement approuuée,les huit Gene-' 
rau)c lai&rent chacun trois Galères^ 
deieur eTcâdre, qui auet' les 4ix Co-» 
lonellesjies dix SamienneS)& les trois 
• Amiiuile.<: faîinient en tout quarante-^ 

ièptToiles^ ptnit reciteiHir-leriiioftsr 

& le débris du combat, ce qui ne leur 
eftoit pas dificile, puis qu'il n'y auoic 
Vi 2f. eu que douze Galères de fubmer^^ës/ 
qui ep^tct Tèeramenés fut laifTé auec quelques 
' * autres pour exécuter cet ordre,tandis 
qoeler^e feroif Voilé vers Mitylebe 
pour pouflèr plus loin la viâoire.Q^e 
pouuez-yous répondre à cecy, Thera-* 
xncfaésyvotts qui Vous portez pour ài^ 
oonciateur eftant coupableiSi vos Qz-^' 
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neraux aaoient manqué à poarruiure * 
renncmy,.ne feroit-ce pas â leur teftei 
à en répondre^? Ec qui doit irépoadre 
<le.n'auo!r pa^ enfeué les moi» que^ 
celiiy qui enarcçeirlc commande-" 
meac i le i^ay bien que vous auez^ 
pour excufe la tempefte y Se ne vou^ 
veux pas condamner -, mais ce n'cft 
pas a vGus aulTi à peifecucet les autres. 
De cecy, Meilieurssfbnc témoins umP 
ceux qui eftoient prefens , & entr'au^ 
très Tvn de vos Gciieiaux qui s'c/liku- 
ué du naufrage > & que Cailixene en- 
"velope pai fon Décret dans la mefme 
condamnation que les autres , quoy 
qu*il fuit du nombifft de ceux qui a-^ 
uoien^ bcfoin de fecours , & qui n'eni 
pouuoicnt'donncr. ISTauthorifez pas, ^ 
McÛxemSf vnt fi grande* injuftice } 
ne faites pas dans la yiâbîre^ ce que^ 
le defefpoir fait faire aux vaincus, de~ 
s'en prendre à ceux qui ne font pas ' 
^aufe de leur malheur. C'eft en que W 
que jfbrte s*attaquer aux Dieux^quede 
rtodceies Hommes refpbnlables delà 
violence des vens& de là tempefte^K 
adjoutet àringraticude rinjuftice>quc 
de faire . mourir les vainqueurs que 
ton dcuroit cduronner. ] Apres cette 
Harangue il fut d auis, fumant le De- • 
cret de Canon, Que tous les accuf» 
fuflènt juget ^p^cément^fans^anoir^ 



44^! THisT. Gr. de Xen.Liv. I. 
égard à r Arreft da Confcil s & fon a- 
Du vou* uis fut fuiuy- d'abord s mais Mencclés 
lâtremeu oppofanc, Où palïkàccluy de TAi-- ' 
^^^^ rcft, les;- huit Genacaax furent cou-» 
t^^*" damaczà mort par vn mefme luge-* 
ment) & lix qjii cftoicnt prefensexe* 
€atez.Mais le Peopiie tte tarda poiar ' 
à s*cn repentir, & ordonna , que ceux 
qui rauoientfarpris en réppadroieac, 
& qu'ils donneroient* caittioii fuioant 
la coutume iufqu au jugement dupro-*' 
cezXatlixene en£a>c rvn auec quatre 
autres, <kint leuiis cautions fefaifireut' 
Ctlh de' pour affeurance i nfiais ils s'éuaderent 
cû^fhm dans vne feditioD|& Callixene seftaut 
abfèntértcttint anec'^cet». du Pirées- 
lors que raccommodement de Thra- 
fybule fe £t > mais il mourut après 4e 
faim» dans la luiiie fc rawxfiou gese^*^ 
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rit Conjuration de cjnelques foldats 
' lie lafiote du Peloponefe. IL jfi? 
guhy pajfa en fkiu. Il LPri- 
Je de celle d'Athènes fans com-^ 
bat. lYMddi*im delà ^UU. 
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V. D tuer fes affaires. VI. GoU'^ 
' . uememeni Àes trente 'tyrans. 
VIL A'îort de Ther amenés. 
yilLPrife de PhyleparThra'- 
fybnle. iX« Condamnation des 
Elenfiniens* X. Prife du Pi^ 
' rée» XI. Le Confeil des Tren^ . 
tsaboly. XU. Proores d^ ceux 
dtêTiree. XIIL Siège de la 
Place. X I Y. Fin des Trou-- 
Mes. 

!• ^Y^^^ ^ ^ foldats d'Eteonicc 
c onlurcu cftoicnt à Kio,.s*cn* 

.tton dcU ^^\Wp2^ trccinrent durant TEfté 
J2»ï*» ^4.--^^^ wnc des fruits du paiij. 
que de kur crauail's mais THyucr ve- 
nu, manquant d'habits & de viures , 
ils rcfo lurent de fe rendre maiftres de 
rifle« Ceux qui eftoient da complot 
portoicnt vue canne pour s*entre-re- 
conuoidre, & eftoieut en grand no- 
bre, qa'Eteonice apprehcndoit de les 
cliaftier>de peur que fe voyant décou- 
ttei;ts,Jlsne fillent éclater la conipi* 
ration , ou que leur chaftiment rfirri- 
taftics efprits , & nallienaft les Al- 
liez. Dans cette conjondure il prit 
qmnse liomoKt^giiec iuy m&ez de 

• . . . 

» 
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ppiguards^&.fit tuer le premier qu'il le OrJH 
rencontra au<rc vne canne à la niaifi« qtiilfir^ 

Aalïï-tçft toute la ville c/1: en rumeurj 
chacun veut. fçauoir je lajci; (Imueur- X^^hi-^ 
trc j Etepnicc fait dire que 'c'cfl: par- rurgten^ 
ce qu'il poLtoic , vne canne j ce qui la qu'il amh 
fit porter lUr^ rheurcâ tous ceux qui 
la portoient. En fuite, il ailèmble les 
Kabicaiis , Se les prie de contribuer au 
payement de la fiotc, pour cmpefchcc 
la fedition. Us ne Teurent pas plûtoft 
faic qu'il embarqua fcs ibJdats , & 
allant dc.vaiilcau çn vaxifcau, raflèura 
Içurs efprits & les encouragea à bien 
faire 5 comme s'il n eufl rien fçeu de 
ila confpiL'acioa > puis .leur donna viie 
montre. ~ 

m 

II. Cevx de Kio 8ç les autres AI- Diuerfis 
liez s'eftant aâemblezàEphefc idé* dgkirtfé 
pefchercut des Anïbafladcursà Lace- 
demone aufli bien que Cyruj^pourric- 
prefcnter Tel^t d^ aftaires^& de« 
mander pour Amiral, Lyfander qui 
eûoit en grande eftime depuis leL-Com- 
bat dfi Notium* Comme les«L^cede- 
moniens n'ont pas coutume de don- 
ner deux fois cette charge à vne mcC" 
me perfpime, ils fe contentèrent de le. 
faire Lieutenant d'Aracus,qui fut fait 
Amiral en fa place. Ainfi finit la vingt- . / 
cinquième, aimée de la guerxç^i e^ln^ 



-4* l'Histoire Grecqve 
fm de U quelle Cyrus Ht mourir deux de Tes 
i^.€nne0 ^oufins germains pour auoir -manqué 
fiion Xt- j^jy rendre vn honncur qui ne fe 

^mJs^e't^ leudoic qu'au Roy, qui eft xlc jncrtrc 
'^cs mains dans Ta manche par refpéA 
.. en le voyant pa/Tcr 5 Car comme ces 
manches fou^plusioague5.qaele>bras 
quand on a les mains dedans on n'eft 
pas en cftat de fc défendre. Céladon- 
uafujcc aux ennemis de Cyras de blâ* 
Hierame- mer fon orgueil a^rcs du Roy , qui 
»6 &U feignit d'cftre malade pour le faire 
femm^. venir. L'année fuiuante Ly farider vint 
à Ephcfc^oùil manda toutes les Ga- 
e/ant i^ies tant deKioquc d'ailleurs pour 
fime à les faires radouber y candis qu on en . 
Sfarte.is' £onûmiroic d*aucres à Antandre. De 
sAhxii allant troiracr Cy rus pour iuy de- 
^^»der de l'argent i ce Prince Juy rc- 
\ pondit, que depuis long-temps il n'y 
en auoit plus de celuy du Roy, & luy 
fit voir à quoy on l'auoit employé , & 
ce qu'on donnoit cous les ans pour 
Tencredien 4e laflote 5 «nais line laii& 
pas de Iuy en donner du ïienXyfander 
de retour, payaicc t^ûi eftait deu aux 
troapes,& fit de nouueaux Capitaines 
de Galères tandis que les Atneniens 
équipoienc les leurs à Samos. Cy rus 
. le manda en fuite, pour luy dire,Qu'il 
. Déirm. vcûoit obligé d'aller trouucr fon pere 

* caMedie >^ù ileftoic ^ombé maj^de 



Digitized by 



V 



Tm XfiNot>HOK. Llr.n. 49 

ta faifant la guerre auxCaduficns re- ^yam* 
. ttoicez» & qu*il fe donaall bien garde mre. 1 
donner bataille en (on abfence 9 ViL I 

n'cftoic le plus fort de beaucoup,par- . 

ce que le Roy & luy ne manquoienc - I 

njr de volonté ny de peuuoir , poût ' 

le rendre plus puiflant fur mer que Tes 

ennemis.Il Taflêuraen fuite de Ibn ;(f- • 

feâion^&de celle qa'tlauoit pbar les' 

Lacedemonieiis,& luy difant adieu luy 

donna l'argent qu'il auoit de iefte,a* 
* nec des amgnations far tous les reue*-- 

nus de fa Prouince,pouric payement 

4e rAtmée. 1" 



III. Lysander de retour, cingla -^^^y^ 
vers Icgolphc de Ceramce^, après a- pte 
-noir donné yne montre aux (bldatS)& tt^thénn 
jemporté d'aflàut vne place qui cftoit 
aJIiec des Athéniens 9 & .peuplée à ^ 
demy deBarbareSfpuisreuintaRho* Oudtpt ' h 
des.Cependant>les Athéniens partant à dmy* % 
xle Samos,rauagerentlcs coftcs d'Afic, 
iSc cinglant vers Kio& vers £phe(e,fe 
préparèrent au combat , après auoir 
.ailbcié à leurs autres Généraux » Me<* 
-nandrc, Tydéc & Cephifodote. Ly- 
fânder d'autre qofté partant de Rho- 
dcsjtiravers l'HeUcfpont , le long de * 
la cpfte d'ionicipour prendre les vaiir 
•féaux qui en venoient> fc les villes re« 
-uoJccç^ ,^iandis que U flotc d* Athènes 
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lairaic<çaiial droit à K.io , à caufe cyie 
la cofte cfioit ennemie. En fuite^eftaQi; 
Vîlle al- alléd'Abydc a Lampfaque, ftiiuy écs 
^^jtf'^'- Abydcuicus §c de quelciacs 5^atres,par 
^tHinus. ,.c|.,.ç^ fo^5 le commandement dcThô- 
rax Laccdcmonien , il emporta d'a<^ 
. ^ . faut cette Place q^ui eftoit riçhe & 
' remplie de toute U)ite de biens > & ijjt 
mit au pillage , mais il laiiïa aller les 
perfomies libres. Les Athéniens q^ui , 
iuiuoientfes tcaces > mouillercnc ^ 
port d^Eleonte dans la Qjjcr{bncfc^a- 
ueccent cjuacre-vingts galcrcs,&: ayat 
Tceula çrife de Lampfaquc,allerent à 
Scfte, ou s'eftant pourucvis de viurcs , 
ils abordèrent à EgofpotamejvisAvis 

'de lampfaque , où 4*Hellclpontiva 
Ott iWi» pas deux mille pas de large-ttnLyfan- 
re de U ^^j. ^pres auoic fait rcpaiftic les gens, 
^^^'^ les fit cmbarquerj^ac mit les mantclei^ 
Hes galere$5 comme pour lexombat » 
aucc dcffenfe de quictci ion rang ScAc 
branler Cms fon ordre. Les Athcnieos, 
des le leuer duSoleil,fe rangèrent en 
bataille deuant le Poit, voyant que 
Lyfander ne bougeoir , fe retirèrent 
fur ic foir à leur poftcyoù aies fit ûi|r 
ure par quelques Galères des pljisle» 
. gercs,p0ur épier leur contenarxcc. A- 

près auoir faitcelarefpace de qijatrc 
fortir. io^^'s ^pendant le (quels les At héniens 
jic ccllercnt de luy g rcfentçr If batMi- 
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ifh: Alcibiadcjqui vie de Ton fort qu'ils 
eftoieat fur imç xade ^iccouuette^'où 
^^ilfalloit aller^ quérir des ail* 
.Jcurs, taudis que Tcnncmy cftoit po- 
âé dans va boa port^où il ne ixiaquoic 
jdc rien f il leiir confeilla de regagner 
Scftc,qui h'ctoit éloigné que de demi- 
lieuë,oiiils fe pourroieot battre qu|d 
41 leur plattoit , (ans eftte iujecs anx 
jnfulces des ennemis. Mais les Géné- 
raux Athéniens » & paiciculieremcnt 
Tjdéc.Sc Menandre ^..ne ^^raunerent 
pas bon qu'il fe . meflaft de leur don- 
ner des auis , & l«iy refpondirent qâ'il 
.n^eftôîc plus General) ce qui l'obligea 
à Ce rctirer.Lc cinquième iour^Lyfan- 
der dit à ceux qu il enuoyoit à ladc- 
-couuerte/elon Ja con/lnme, qu'ils 
Cent fîgne auec vn bouclier lors qu'ils 
:i?erroient les ennemis décendus a ter- 
tre 8c cCbacez .^ 'comme Us £ai£>iÉ|ar 
/tous lesiours par mépris,à caufe qu'il 
refufoit le combat, le iiguai ne fuc 
pas plûtoft cionné > qu*U vpgoa ciCNit^ 
^tt'euxà toutes rames 1 fuiuy de Tho- 
jcax auec fon infanterie. Conoa le vo-> 
yant venir ^ £t{bnner ralaiBie^iir 
raflcmbler ceux qui eftoicnt dif per- 
fex s car il y aupit des galères entière- 
ment dégarnies » . & d'autres qax n*a* 
notent qa'vne rangée ou. deux 4e ra- 
4Zicursr & (ctmt camer auec neufau- 

C ij 
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trcs équipées de tout point , dont U 
Paralieime eftoic vne. CcpeaclaQt>Ly^ 
.fânder .prit toutes les .autres auec ce 
,qui cftoit doflRiSy^ rne partie mefme 
Il de ceux qui eftoienc foicis» le refte ic 

fàuua dans quelques petites Places 
voi/încs. Conon voyant tout perdu, 
.cingla en haute mer auec huit gaie- 
xes, .vers le prûnMMitoire de Lampta- 
que,ou trouuant les graiidcsvoiles des 
ennemisi il les prit , & tira vers £ua- 
iras Roy de Cjpre , tandis que la ' 
^aralienne portoit à Athènes la nou- 
uclie de la défaite. 



Ml 
Pai 



^ . ïV. Ly s ANDER fit voilcdelàâ 
^^kMs ^^cc les Galères & les 

prifbnniers^ parmy lefquels eftoietn:» 
' entre les autres Generaux,Phil(9clés'ft 
tl *JMi "^^i^^iTtte, & cnuoya le Pirate Theo- 
it Mita, pompe en porter la nouaelle à Laclc- 
, demone. iEn fuite, il mit en délibéra^* 
^tion quel traitement on feroit aux pri- 
.^ibnniers>& Ton accufa les Athéniens» 
.entr^autres chofes y d'auoir précipité 
tous les captifs de deux Galères qu'ils 
auoient prifes» Tvne d'Andros, Tautre 
* de Corinthe » & refola en pleine af^ 
Ciu^ êni ^^^^'^^ couper le poin à tous les 
^nmt, prifbnoiers qu'ils feroient dans le^ 
jitnmpk. MinbatJls furent donc tous égorgez,* 
Àla.xcfexue d'Adimante qui s'eftoic 
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oppoCé à ce Décret, mais Lyfander rc* 
piocha à Philoclés^ > auant que de le- 
faire mourir > qu'il aaoit dépraué 1er 
crprics Se fait des leçons de cruauté à* 
toute la Grèce ; car c-cft lay quiauoio* 
fait précipiter les captif des deux ' 
Galcres.Apres auoir règle les affaires 
de La pfaque^il vogua vcts Byfapce ^ 
- Cal cedoine qui luy diutirent les pot-^ 
tes »C eux qui auoient liuré la premie«* 
te de ces placés à Alcibiade le fauuc-^ e« li'-' 
vent vers le Ponc-Euzio > & de là à A- fr^iéiHf^ 
thenes > où on leur donna le droit de àifmt^^ 
Bourgedifie ï mais il laiiTa aller cou^ 
les Atheniem qoi cftoient 4.aQ8 ce^ 
Ytlles-là , ou aUleuts, à la charee de 
retourner à Athènes , afin de rafFa*: * ' 
mer plûtoft. De ii» iaiilanc StHeoelaiisr 
Lacedemofrieii ppur Gpuuerneuf de 
Byfance & do Calcédoine, il retourna 
i Lasnpfaque pour faire radouber Tes 
Galères. Cependant , le vaifleau qui 
portoit la nouuellc de la défaite cftant» . 
arriaé de nuii^ au Pirée » je bruit 5*en^ 
répandit incontineDt dans la villes oà* 
i on ne pût dormir toute la nuit à eau-- 
fe des cris & des lamentations , dans* 
VapjprehenfioD d'auoir à foufirir Its- . 
melmes chofes qu'on auoit fait fouf- 
frir à tant de petites placcs conquifesi^'- ' 
fans autre raifonque parce qu'ellef*^ 
tçnoient le party contraire. Le lead^c-»" 

C 
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main, oa publia rafTcmblée, où il fut- 
rcfolu > Qu'on boucheroic tous les 
Porcs , k la refeme d'vn j Qu'on rcpa- 
rcroic les brèches, & qu'on feroit gar-^ • 
de pour fc préparera va ficge. D';iu* 
tre coftc , Lyfander cftanr arriué de 
Ou iorti ' Hellefpont à Lesbos, aucc deux cens 
voiles , rcftablit les villes de Tlfle & 
particulièrement Mitylenc , &dépcf- 
cha Ecconice aucc dix Galères vers 
celles de la Thracc j Elles abandon- 
nèrent toutes le party d'Athènes, auflî ♦ 
bien que le reftc de la Grèce, à la re- 
icrue deSamosqui demeura dans fon 
deuoir par le meurtre des principaux- 
Citoyens. En fuite il fit fyauoirfa ve- 
nul* a Decelic, à Laccdcmone, d'où 
Agis & Paufanias fortirent , Tvn auec 
les troupes qu'il commandoit, &1 au- 
tre auec toutes celles du Pcloponefe, 
a la refçrue d'Argos > & celuy-cy fe 
campa au faux-bourg d'Athènes dai»- 
l'Académie. Lyfander ellant arriué à 
Eginc y remit les anciens habitans, & 
en fit autant en Tlfle de Melos & ail- 
leurs; puis ayant faccagé Salamine, . 
aborda au Port de Pirée auec cent cin- 
quante voiles , & cmpefcha qu'aucua 
nauire n'y entraft ny n*en forcift. Les 
Athéniens aifiegez par mer & par ter- 
re, fans viurcs, fans vaillcaux, fans fc- 
cours, & fans aucune reflource, rcfla-^ 
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bKrcttC tous ceu* qui auoieitt: efté fié- jly a ic;^' 
ticis par quelque Arrcft , (ans parler vne pe» 
pourtant de capituler, quoy que plu- 
fit5urs moanii&nt déjà- m faim. Mais ^^7/;/ ^^'^ 
connue on n eut plus de bled, on de- pi^^ hauti ^ 
pelcha vers Agis pour prendre l'ai- 
Irance de Lacedemone, en confoniant ^ 
ièuicment la ville & le portjôc aban- 
donnant le reftc. Il renvoya à Sparte 

tes Deputex , comme n* ayant pas te ' ' 

^ouuoir de traiter. Lors qu*ils furent * . • 

amu/szàrSelIa/ie fur ia fioncxere de } 

£acedcmone, & qu'ils cotent expofê | 

leur commiflion aux liphores, ils eu- ^ ^ 

sent ordre de fe retirer , 64 de reucnic 

anec d*aatteis propofitions s' ils vour ' 

loient anoir- la^paix. Cela mit le défei^ 

foiir dans la ville , où plu/ieurs na* 

wmaf psts 4^wy TÎure iufqn-au re^* 

ikSur des Bepute^z;; Car pefeiiae n^o*- ' 

(bit propofer les conditions que les ' ^ 

LàcedemonietBs aaoiait oSlutcss d*ar 

màme éoatc cens pas èts murailles - 

dt part & d'autre du Piréc , parce 

gû'Arqueftrafte l'ayaitt confeillé auoit" 

eRé^mis en prifon , anec défence de" 

propofer plus rien de femblablc. Les ' 

chofes efl»nt en ce trille eftat dans A* * 

c&enes, Theraménés dit tout haut'' 

dans raflemblcej Que fi on le vouloic . 

dçpefchcr vers Lyfander, il fçauroit (î 

la: pro^o&àùn que faifoient les lace-^ 

Ciu) 
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•demoniens de démanteler la ville j;^ 
cftoit pour ]a miner pluç aifcment ou. 
pour rempefcher de fc reuolter. Les 
Achenieos Tayaut député; il fut-plus 
de trois mois fans reuenir , pour les^ 
laiïlcr mater par la faim, & dit au re- 
tour > quUl auoit ellé arrefté tout ce 
tcmps-là>& qu'à la fin on luy auoit dit, 
Qvi'il s*adrcflaft aux Ephores h fi biea 
qu*il fut- renuoyé luy dixième à Lace^ 
aemone,auec plein pouuoir de traiter. 
Lyfander y ayant fait fçauoir leur in^ 
tencion&fa rcponfe , par-reutcemifc 
d'Âriftoce banny d* Athènes, ils ne fu- 
ient pas plûtoft arriuez à Scliafiejqu'a- 
près auoir veû leur pouuoir>lcs £pho^ 
res leur donnèrent audience dans i'ai^ 
/emblée gcncralcj où les Corinthiens 
& pluHeurs autres Ailie2i,.mais parti*-» 
colierement ceux de Tiiebes. foâttin^ 
rent, qu'il faloit détruire la ville fans 
parler plus de Traité i Mais les Lace- 
denioniens répondirent, Qu'il ne leut^ 
feroit iamais reproché , d*auoir dé* 
truit vne ville qui auoit rendu deii 
grands feruices à toute la Grèce. La ^ 
paix fut donc faire aux conditions ; 
[ Qu'on démoliroit les fortifications 
du Pirée,:auec la longue muraille qui 
jcignoit le Port à la ville ; Que les A- 
. thcniens lîiueroient toutes leurs Ga- 
lères , il la referue de douze î Q^'ilfi 

■ ■ ■ .1 
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ràppelicroient leurs bannis , & qu^ls 
feraient ligue ofFenfiue & dcffcnfiue 
auec les Lacedembniens , & les fi» 
uroienc par tout où ils les voudroient ' 
mener. ] Les Deputes^^ eftanc de re^ 
tour , furent enuiroonez d'vDC foule ^ 
innombrable de Peuple, qui apprchê-- ' 
doit qa*on n euft tieti conclu » car on < 
lie pouuoit plus tenir , à caufe de la 
multitude de ceux qui mouroient» 
toupies iours de faim. Leleudemaio^ 
ayant rendu conte de leur négocia"* 
tien par la bouche de Theramcncs , 
Se dit qu il n y auoit plus de remcdci^ . 
& qu'il faloit obeïr } Q;uelques-fns 
tf en vouloient encore rieU' faire^ mais f cle là 
la pluralité des yoix Temporta^ôc Ly*- merre,fe^ 
fander» foiay des bannis y cftant entr^ ^^"^ 
danslePort,fir démolir les* murailles j/^'^^ 
au fon de la flûte , auec grande aile- ^fgfg^. 
greilè > comme fi toute la Grèce ettft &i0U 
recouuert ce iourlà fa liberté. Aiofi i^. 
finie Tannée en laquelle Denys de Sy- ^J^^ 
racufe , &k dUermocrate^fe faifit de '^f 
l^Empire, après rne défaite des Car«- " . 
thaginois , qui auoicnt pïis aup^ara- 
Haut Agrigente. • 

V. L'AîsiNE^E d'après , que les A- ^^uerfi» 
eKeniens nomment Anarchique^à eau-* éfféiWiH 
lé 'de Tabolition de la Démocratie > 

©iQçinaç XhejUdUcDjiVçjmporta leprix 
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de la couflc aux Icux 01ympiques,& ' 
loa eflcut Vil Confeii de trente pcr-^ • 
{oDùCSyffmx eftablirvonomieauGou* 
Eudique ^cmcment. En fuite Lyfander cingla 
e^t Er vcis Samos , & Agis licencia fon Ar- 
fhêfi À iBée«> Versl*eclipije du Soleil , Lyco* 
Sp^rtii& phron Pherecn fc rendit maiftrc de la 
^rc(mÀ .'^^^^^^^^ > après auoir défait ceux de 
Athènes, ^^i^^ 9 & quelques autres du païs » 
• quis*oppafoicnt à fon dclIcin.D autre 
Folyarqu^ coftcJ3eoys Ic Tyran perdit Yuc, ba- 
^7itbh , contre les Carthaginois^qoilujf 
mp^oîo' CBleucrcQt en fuite GeTc & Canjari? 
que, Eu- ne.Quclque temps aprcs>ks Lconcins 
clide y qiijttant Syracttfe^fe rétablirent dans 
Hteron* Icur ville, & cc Prince cnuoya fa Ca- 
éfue^chre- ^^l^nc aprcs eux luiqu a Catane.Cc- 
mw^Thi pendant » ceux de Samos pre^z de 
mmenist toiis coftcE par Ly fandcr> capitulcrét, 
%Atefii, comme il cftoit fur le point de fo rcer 
^drias, P'^^^ ' ^ fortirent chacun aucc ?a » 
cheue- iahit , abandonnant le refte de leurs 
iausj^nf^ biens aux anciens habicans , que Ly- 
//>, pifon, faiîder y rcftablit/ous Tauthoricé dcfi - 
Sophoc/e, Deccmvir$.Il liccntia eafuite fon ar* 
fies^eha' nauaLc,& aucc les galcres de La- • 
ridés , ccdcmone, celles du Tir. c , Se les épe- - 
Oftoma» rons des autresqu*il auoit prifcs,il rc- • 
€lésjTheû' tourna à Sparte fur. la fin de la Cam- • 
^/ pagne , remportant quatre cens foi^ • 
rheogcKey xaute & dix talcns , qui relloient des 
cUtmfdt, ^ucnus que Cyrus luy auoit ^igpSX^ - 
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pour I entretien de la ' îlote y & les Erafflra- 
Cbaronaes d'or doat les Villes Ta- ^^^^kidov^* ' 
uoienc couronné , depuis fii vidèiec , ^^/J^^^" 
auec le reftc du butin. Ainli nnit la te.Uriftff- ' 
Guerre à\i Peloponefe , après vingt- u,Hif^^ 
kuit ans Tou plucoft vitogt-fcpp}&ide* f/î»' > 
my de duiée^ ^ - 

Lifte des 

^hoces qui ont gouaetné dutant tout lexours 'de la ' 
•Guerre. Enejte, Brétfidàs^ iféinvt , S^4tide » £»^^n ' 
^gffipratêy "xAngcntdé^ On^maçU» Zeuxiie^ Pitjas, Piiftê* 
Iki 9 Cltnomaqut , l/arqui > Le^n 9 CherhUu, Patefiade , ' 
Chtflhenés^ Lycaire > Eperate ^ OnQmanU , ^^itxfpidas 9 ' 
Mtjgolaidah Ifias, ^Aracus, Euar chipe, Pantacles, Pityas^ 
%yirchjitdh J^udi<jHe ,foHS qui L^funder ri$oiirn4 au€c Jk ' 

• * » 

VI. L E Cônfeil des Trente fut ' 
icftably à Athènes incontinent ^pxcs 
la demoUcioa da Pixce & de la longue T^er.- 
muraille j mais au lieu de faire des uTjrans, 
loix poux régler le gQuuernement, il 
- commença à metitre vn Sjeiiat des ^ 
Magiftrats à fa fantaifiè , fans abufcr ' 
d abord defon pouuoir. Car il fie la 
recherche des Délateurs» gui t(|ofcnc 
en horreur à tous les honrieftcs-gens 
par leurs calenioieS} & les fit coodam-* 
net par Arreft» ce qui réjoiiit tous les 
gens de bien, au lieu de les intimider. " ' 
Mais à la &a ceux qui gouuerQQient 
ayant eniiie de fe rendre mliftf es àb- 
ioius de ^ Y^iUÇ ? dépcfchcretxc 4eux 
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d'catr'cux à Laccdemoac ^ pour auoîr 
des gardes > (bus prétexte de chaftier 
les méchans & d*crtab!ir leur autori- 
tés Gallibius y ayant cAé cuuoyc pour 
Gomiemeur> auec'des troupes qu'ils 
-promirent de payera Ils firent tout ce 
qu'ils purent pour fe mettre bien dans 
ù>n efprit > afin qu'il approuuaft leur 
conduite*, & à la faueur de fes foldats 
fc faifirent non pas des mefchans,ny 
de Ja.cdnaiile , ipais de tous ceux qui 
eftetent capables de s'oppofer à leur 
tyrannie. Critias & Theramenés c- 
toient bien eofemble d abord : mais 
comme le premier commença a re(^ 
pandre le fang , &: à faire des meur- 
tres , pour fe vcHger de ceux qui 1 a- 
uoient biabny , l'autre luy dit , qu'il 
n'cftoit pas jufte de punir tous ceux 
qui auoient efté aymez du peuple », 
lors qu'ils n*aûcieot point abàie dé 
leur pouuoir , puifqu'cux-mc fines zr 
uoienc fait tout ce qu'ils auoient pu 
^ . . pour eaener fes bonnes grâces, Cri- 
kfM- ^'<^pondit , Que pour eftreies 

n^ailtres ilfaiôitfc défaire, à tort ou 
à d roit -, ,de • tous ceux- qui leur pou^ 
>K>ienrnuire, & qu'flsne dcuoient pas 
moins eftablir leur autorité que s'il* 
n'eu&rit efté'.qu'ih fcuLAla boycom- 
mt plufieurs le liguoieut enfemble., 
poux cmpefchQi; le meurtre de tanC- 



i 
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^oaocens , qui eoft ehtraifaé aptes 
foy la ruïnc de TEftat 5 Thcramcné» 
luy dit, que pour Te maincenii il eiloic 
d'aois d^en ai£)ciei d'autres aaec eux^' 
ce cjui le rendit fufpeél à Ces CoJIe-* 
gucs. Ils ne laifferent pa^^e choifir 
m>is. mille Citoyens pour -autoriicr 
leurs violences, furquoy Theramenés* 
d'it^Qije s'ils eu auoient pris trois mil-»' 
le , con^me &'y ayant que ceux-là die 
gens de bien, ils tailbient ton à tou^ 
Jexautrcs j mais qu'ils fe trompoient 
eux-méiines » s'fls croyoien^ qu'il n'y 
en eût point de^échans^ dans* m fi 
grand nombre,'& qu'ils priflènt garde 
à ne pas faire vu monihe ridicule ; 
c*eft à«dixe vne tyrannie impaiflàntc: !" 
Pour empelcher cela , & pour fonder 
mieux leur autorité , ifs- mirent ^(oue 
le Peuple fbns- les armes^'Gômme pour 

en' faire la rcucuëj & l'ayant faite dç$ 
trois mille dan^rla place publique, 
des autres ailleurs > ils ennoyerent de«^ 
farmer ceux-cy par leurs foldats; 
fors qu'ils furent de retour en icut 
logis,& pofterent les armes an Tem* 
pic dç Minerue , qui eft daiu la for.^ - 
tcrcflc. 



M^t dè 



VU. Apres ces chofes , commé 
s*lls euflènt eu la libené de tout fax- ^kenh- 
w rik ta- fiiciit mmiix' ics yns^9X mînfu - 



4[f£ UKiSTOiUE Grecqvi • 

iniiiiicic , les autres pour auoir leur ' * 
I^ien, Se ta vioxenc iufqucs-Ià, que de 
choiâr chacaa va ciche habitant d'é^ ' 
trc ceux quin auoient pas le- droit de 
Çouigeoiiie, pour le faire mouiir^afîa ' 
4'auoîr dequoy payer les foldacs «de 
fa* confifcation.Mais Thcramcncs re* % 
fufa de le faire eu fou particulier , & - j 
Jleuc dit 9 Qu^apres auoir efté efleus - ' 
comme les plus fagcs pour gQuuerner * 
les autres> il fcrçit booteux de viure 

plus mal que les plus inrames Dclar 
têurs, qui laiflbieo^la vie à c&tk à qui * 

ils oftoient le bien. Alors,voyaiît quil - 
ii^ruoit d obftacie à leurs dciTeins , ils 
leiblurent de le perdiré , Se publièrent 
qu'il vouloitbouleuer fer TEftat 5puis • 
Vé fH- ayant armciècrettement les plus bra* ' | 
gtktéu nés de la leimeflc, ils aflèmblerent le I 
Senac,& Ciitiasdic, [Si quclqu vu de 
TOUS) Mel&euLCS > croit que noftre do-* 
mination eft trop violente > qu'il con- " 
fidere que c*cft vue chofe ordinaire 
aui: mutations des £{lats : > fur tout ^ 
fuandqn paiTe dttgouuefneiaent du 
Peuple à ccluy des Grands , parce ' 
auon a plus d!ennemis à combattre^ 
& particulièrement daïis vue Répu- 
blique nombreufe & nourrie comme 
^eiler$^> dans la libctté. Or nauoas- 
OQUs punous empefthêr de changer ^ 

Ta gQttftctaçmcat q}4 doftftçit 

«'ni 
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jiâioufiç aux Laccdcmonicus , àcjui. . 
nous auons TobligdcioD de noAre fa**- 
lut , & qui eftoit à charge à tous les 
t^ooneiîcs gens. Si queiqu/vn donç . 
maintenant s'y oppcxfc, il mérite d c* - 
trc puny > principaleiTicnc s*il elè de • 
Doikc Corps > comme' Therameaés^..> 
l|ai ne ce^Te de mus décrier,& qui oc 
Semble nnaintenir les coupables que 
I^Qurnous peirdce»; • le ne le coudam-" . 
nexois pas pouctaati s'il auoit fait c6i^ * 
Ja d'abord > auant que les c\io(es firfî- 
{^ixi eftabiies , & ae ie coniideieroi^ 
f «s tant coDttne atîmineUqae wifmt 
TOftte ennemy ; niais après auoiîLçfté 
le premier autheur,tant de Talliancc 
de I^acedemooe& de TaboliUon de 
Démocratie, que du châtiment qu*oQ 
a fait des Fa(îlicuY,s'il nous abandour 
no aujourd'iiuy c'eit ppiir nous f^iflr 
{>erîr , ou pont fe ineme à couiKit 
dans vn changcmcnt.il ne mérite doc 
pas feulement d'cAre puny. ^omme 
fnnemy dei'Eftat > mais coiome ^vn 
traiftre, aucc qui Ton ne parle iamais 
4^ paix ny de réconciliation 
qu'il n*y a point d'aflèuiance « & quTjl 
çft d'autant plus dangereux qu il cft 
plus couuert. Mais ce n efi pa^ d*,au- 
jpord^huy qu*il fe mefiç de trahiir» 



% L'HisaroWE Grecqve: 
Bàgm^ aaoic efté Ton Pere , il fut le premier 
à ruiner fon autorité par 1 ctabliflè- 
mène des Quatre cens h & comme il • 
jugea qu'ils ne fetoient pas les pla$ 
forts , il fc fit Chef du Party contrai- 
xe> & ea remporta le nom de Cothur^ 
ne , à câuie qu'il s'â;Ccammodoit à 
tout , comme vne chaufliire â tout 
Jiied. Mais ccluy-U neA pas digne 
de yiare » Therameoés » qui fe recire 
<Iu péril après y auoir embarqué les 
autres. Il ae fautr pas cedex à ia^em* 
pefte» ma^ redoub Wfès eâarts pour 
If f n tcfifter j parce qu'en changeant â 
éJcrtc ^^utvent on n'arriuc nulle part. Vous 
vHt 1^ wcz efté caafe par yôftre iaçonftance 
Mâ> tm- -de la mort dVn grad nombre depcr-* 
ibones des deux^Partys> qui s'eftoient 
ûcz à voAre^duice. C*eft yous qui 
ayant eu ordre d*cnkuer les mores, à 
la bataille des Arginufes>perdites vos 
Generaax pour vous fauuer > & fiftes 
périr les innocehs au lieudu coupki- 
blc. Or celuy qui n a pour but que 
&n intercift particulier > au pr^jjudicd 
de fon honneur & de fa foy, tie inerite 
ny de pardon, ny d'excufc , & il s'ect 
^ttt défaire de bùûœ heuj^ ^ jpour 
i^ciiTe pas toujours en peine de s'en. 
. défendre. Vous fçauez que les Lace- 
iens. font-graads Politi^iiesîs-tt ^ * 



DE Xenoi^hon. Liv. ir. ^) 
fe^trouuoit vQ homme dans kut Coha- 
(eil,qiii fuft dontraire aux reibkitions ' 
qui s y prennent , tous les autres luy ^ 
jetteroient la piètre* Vbns endeneasi 
faire autant, Meïïîeurs, & par fa more 
trancher toute elperance aux fadlieux [■ 
dont il redoublera les ferces êc le cou-'' 
fagc> fi on le laifle impuny.] Alors 
Theramenés feleuant,te{p6dit,[Mef~ 
fieurs > pour commencer ma dé£eafe> 
par où Gritiâs afiny fon accufation y 
li me reproche d'auoir cité caufe de 
ia moxt^es Gtncnm^ àak {toanois* 
it moins faire que de me défendre 
contre des gens qui m'attaqaoient|&' 
cftaisMe coupable ipoar naâoir pâi 
ctiléucr des corps flotans pendant la 
tempefte ? Que ne donnoient-il« or* 
drc deieifaice emporter «nuirieisr 
Repart ? Mais ie ne m'étonne pas que* 
Critias^ ignore ces chofes , luy oui é<*' 
toit alon eirThe&lie 9 à eOabUr le 
Oôuuernement Populaire, & à foule* 
uer les Efclaues coiitrclcurs.Maiftrcs.. 
le tombe d'accord ailec luy, qu*il eft 
Jttfte de punir ceux qui trauaillent à 
ruine de voftrc authoritc , pour é-» 
^^biir celle de to$ Ennemtsimaisiquî 
*^fait plus de luy ou de moy ? Vous 
le jugerez , Mef&eurs > par ce que ie 
dke^Vous {çàaexquenôusauonf 
-wc. tous deux de mçf^le fcntimcat. 
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lors qa*il a efté queftion d'clire des' 
MigiftratSî d*écabliL* voftrc authorité, 
& de pimir les Auihcurs des caiom- 
mts i Mais lors qa*ii a voulu perdre 
les gens de bien 3 ie m*y fuis oppofc, 
parce qu'en les faifant mouiif , com^ 
me on a fait Leoude SalamHie.V ceur 
qui leur rcflembloient auroicnt iufte 
, . fujec de craindre , & pat là deuiea« 
droient vos ennemis.Il eu eft de me& ' 
me du fils de Nicias , dont la mort 
ftoaueatetous les riches , auili> bien 
que celle d'Autiphoâ ^coUs ceux qui 
ont bien fcruy TEftatj Car le premier 
n'cûoit pas plus populaire que fon p.c^ 
i« ) qui n*a iaitiais tien fait eu faaeor 
4u Peuple; &1 autre entrctenoit deux' 
G^rçs.ueudant Ja guerce,pour le ikt-^ 
ilf ce d« b R^^ique^Ifi a-ay pas efié 
d'âuis non plus de confîrqiier le bien * 
de quelques riches habûaus > parce 
quee'e(hm le moyeu do perdce Ta^e» - 
âion de tous les autres. Fay côtrcdit 
au defarmemeuc desBoui^eois quiaf^' " 
IkiihliJSoit rËftat > & n'ay pas crà que 
lesXacedemonics nous culTent fauuez 
pour nous perdre, veu qtt*fi ne tenoit - 
qu'à eux 00 nous laiâer mourir de 
raim s'ils eu euilèut eu envie. le u'ajf ' 
' pdint appioutté quekous fiiSons venif 
des Gardes , en pouuant prendre de 
«OS Cii:oy cosa & exempter la YiUedo*^ 
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e<me dépence» le n'ay pas trouvé à^^ 
propos d-e bannir Thrafybule ny les 
aucixs, pour fortifie]: ieParty desmal^- 
contens-, & donner des Chefs oa des - 
Gompagnons à vne Reuolcc. Celuy 
qiii difoic cela ix>ui^ liâuc>doit-il pa/fer 
pottc tcaiftre^Qtt 'ppur amy ? forci£6« 
tfoû le Party contraire en acquérant ' 
des ainis & retranchant des enneixus^ 
Ceux qui pceanfnt le bèea ikégmxf 
iajtxûcment & qui font itearit les m«r 
nocens , ne foot^ce pas ceux gui tra^ 
uailJkatàiaxmw^yQ&re aittajm^. 
&r qui oe (ont pas feulement traîftfés 
aux autres , mais à eux-meûnes. Le*- 
quel cxoy^ezrrvouS' qo^ :ros ennemis 
ajonenrle mifiox^» que* tous faffiezr ce 
que ie vous confeiJle ou ce que fait 
èxitMiS ius siiku^ que yoyancJbnr 

la ville eft pour eux, au lÎ6u que s'il 
cûoit plus doux ils pecdroient à iai»- 
ttak re^eraace kur tcûatbli&s^- 
mtnt. Mais pour ce qu il m'accufè 
«d'iaconftaace^yoicy ceiç^e i ay à diret 
Gc £àt le Peiipk qui appranM li^ 
fnefme le gouuemement des Quatre 
cens , fur la créance qu& ks Lacedei^ 
iwaieBS ayniesoieot mie», traiter 



droieni; pios de confiance en leur pa^ 
foit ; mats^^OMBme Hyit ie ^cratraise 
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& qu'ils conftruifoient yn Fort pour 
brider la Ville , & donaer entrée aux 
ennemis , il commença a murmurer, 
le voudrois bien fçauoir qui cft le plus • 
Vaidre, de ceux qui ont fait ce Fort,- 
ou de ceux qui l'ont démoly ? Il me- 
nomme Cothurne, parce que ie m'ac- 
commode à touti mais luy qui ne s'ac- 
commode à rien comment le doit-on* 
gommer ? Dans la Démocratie , il eft* 
cnnemy du Peuple , & dans l'Arifto- 
cratie, il l'eftdcs gens de bien«Il croit^ 
que le Goauernement Populaire n'cjfl 
pas bon fi laoïmaille n*a autant d* auto- 
rité que les honnqftes gcns,ny ccluy 
des honncrtcs gens, s'ils n'ont vn pou- 
uoir abfolu & tyrannique. Pour moy^ 
ie fuis d'auis contraire , & croy cou- 
formcmcnt'à Vcrtabliiremcut de So- 
ion,que nul ne doit auôir part au gpu* 
uernement de TEftat que celuy quilc 
peut fcruir^Sc qui luy peut donner, s'il 
faut ainfi dire,des gages de fa fidélité^ 
Et t'cftime que les honneftes gcns^ 
pour cftre les maiftres, ne laiflcnt pas, 
d'eftre fujcts aux loix & à la raifon. Si 
Critias peut montrer que ie les ayc 
iamais perfecutez ny dans la Démo- 
cratie ny dans l' Ariftoeratie, qu'il par- 
le ; Car ie tombe d'accord fi cck eft, 
que i*ay mérité les plus rigoureux 
fupplices. ] Apres auoir die cela il fe 
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9 & raâcxnblée témoigna (bnap*- 
probation par quelque murmure. Cri* 
^ias appréhendant. que. ii on lai&^it U 
,ckofe à la àiC^&tvm ^ Seoat y il nt 
Je rcnuoyaft ^abrous > fortit pour dire 

^quelque cbofea Tes CoUeguçs» & fai* 
ùnt approcher .d«s,barreaax la jeu* 
.nellè qu il auoic armée de poignards, 
il dit , Qji*il cEoyoit que c'eftoic le 
^cuoir d*vn;fimueram Magiftcat d'ein*- 
pefcter que la lufticc ne fuft fmprî- 
iè , Se 4}u'il le vouloic faire ea cetc^ 
%rencontre; Ê,Cat c^w que vous, voyez:, 
M^^SieiirS) ( dit-il en montrant fes fa-» 
te lires, ) ne font pas d^humeur àifouf. 
.frir qa*on laide aller vn homme qiù 
;fàpe les fondemens deTEftatf Mate 
puifquc la loy ne veut pas qu'on fafic 
mourir ceux qui foacidu. nombre des 
^troîs milte , autrement que par Tanis 
.du Sénat, i*efFace Theramencs de ce 
.nombre ^ <tc le condamne à mort en 
vertu <de mon autorité & de <elle de 
mes Collègues. ] A ce mot Thcra- 
.menés fautant fur l'Autd » [ le deman* 
de, dit-il, M^ears> qua m<^ procès 
me foit fait conformément à la loy ^Sc 
Von ne me le peut refuferiànsiDjufti— 
' €e$ Ce n'eft pas que ie ne voye aflèz 
.que cela ne me feruira de rien , non 
plus i{ae,la fianchife des ÂuteJs»n)ais 
ie Yeux BiQAtiKr pdiir k mins qtue 
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.mes ei^aemis ne jrefpeâeac nif Itt 

jDieux ny les hommes. le m'eftonne 
. feuiemeac d'vœ chofe que des gjens 
.&gesçôme vous nejrôycat point,qû*ii 
• . n'efl: pas plus difficile d'effacicr leur 
<.nom du rôle des Citoyens, que celuy . 
, de Thetanietiés. ] Au(fi-toft l'Huiili^ 
.da Cjonfeil appelle le Magiftrac des 
< Onze pour le iaifii: de lay,;& comme 
il fvit entré auec Tes Sergens fous la 
^iîonduite de Satyrus, le plus Ycelçrat 
.&le pjus â^adacteux de coasy^Criti^ 
Jcur dit, [ Noitts^ vous. liuwns celuy-cy 
^.condamué à mort par les loix. Faites 
vofire de.uoir. ] Âlois le^s Sergcos 
Tcmpoignanc pour Tartacherde TAu^ 
tel , il prit à témoin les Dieux & içs 

.hommes» mais le Sénat fe teût voyant 

AUX barreaux: les fatelites & la place 
pleine de loldats. Cependant Tnera^ 
ffienés tackok d'émouiioîr le Peuple 
-far les rues i & comme Satyrus le me- 
naçoit s'il ne le taiibit > Si ie me tais:, 
4it41, ne me feras-tu rien } Lors qu'il 
,«utbcu le poifon > faifant fonnercn 
lair ce qui rcft^t. Voila, dit-il,lapait. 
du beau Critias. Fay tappdsct^ cjela 
pour faire voir fon intrépidité & Ja 
fermeté de &n efprit iuCqu'à la morr^ 
OÙ il ne 'pût fi*cmpcfi:her de railler 

.comme il auoit fait toute fa vie» 

' • . -<(*' 
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yill. Le Confeil des Xrenté, 
^omnie s'il n cuil cu.pjius rien à crain- f^j^ * 
. jdre^défcndic k cçnx qui a cftoiçat pas yl^^f^ ■ 
.du nombre des trois mille d'etirrer ^«/^^ 
.^daus la Fortereffe,& eu dcppAcda pla- 
iieucs de leurs biens pour s'ep empar*- , ^ ^ 
rer,ou pour les donner a les amis,ml- ^^'^ 
quàies e^ict^ûier du Pjxéeoù ils fe ^4.o/i>« 
^etiroieat ce qui £iic..cauie qoi'^e i'^^f* 
partie fe fauua , les vns à Megare, les 
^autres à yhcbes i d ou Thralybuie 
partant aiiec ioix^e & diic lionifiicis 
le faifit du Fort de Phylé. Aufli-coft . 
.les Trente y accourent auac le\ji::c^* 
,^alerie ^ les Tcois imUeift . quel- 
ques braues de leur jeuncfle furent 
bleifez à TattaqueJBa fui(e,cominc ils 
vouioient bloquer la place pour ent* 
pe/c/icr le fecours & les viures^il rom- 
"iwi, vncj^ grande quaatitc^c neige pàr 
^vn temps clair & ferein > qu'ils furent 
^cootraips deferetirer,& ils perdireat- 
yae grande partjie de leur bagage 4ai^ . 
ia retraite. Mais pour empcfdier les 
jCQ^tks de ceu^^fiuvjfQjL;, ils y euuoye- ^ ' 
Vent prer^eto]itekar^acni£bn>^iiicc 
^eiiz corps de caualerîe , qui fe cam- * 
4>erent à quelque demy-licuë de là, en 
vn lieu coauctt de bois* Tiimsybiife 
l'ayant appris/orcit de nuit auec-qwelr 
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"êStéh cansnie il* ooc déjà >£ùc en éte^ 
'.uant des tempeftes pendant le calme, 
^myàsm it pcth oambio ?iâo£icui: 
dtt f]m grand* Ce (bac eux qui les 
-Qnt teofersiez en lieu > où ils ne 
v^pourroBt d'enilsac nrous oiffenfec ilç 
'leurs armcs^ ny tirer par defltis la-tè- 
'tc de leurs con>pagnoQs » an. lien que 
TOUS ks^aflbnameuzd^enbaotà-cotips 
»4e pierres, & les petceret à coups de 
craie. Car comme ils ibnc entalTez les 
. 4^115 furies autres, & que tout le clie-^ 
^min en cftrcmply , on ne peutman- 
mer fon coi}p » & il faudra, qu'ils 
toient coûjonrs couverts de lenes 
|K>ucliers , & qu'ils combatenc com- 
me des aueugl es* Bacons -nous donc 
-comme des g^ens qui .parla viâoire 
doiucnt recouurer leurs biens, leurs 
4àmilles & leur patrie, & que chacM 
sn ion parcicutiec f aflè fi bien qu'il 

Î^enfe la deuoir à Ton bras & à fa va- 
eur,& tâche de remporter rhonneiit 
du combat.Heureux qui pourra jouyr 
4e la gloire , &c voir ic iour de fa de* 
Jinrance ; Mais henco» auifi qui s*a£* 
franchira par fa mort ; il n'y a point 
de tombeau plus glorieux que de 
mourir pour fon païs. le^colomeoce- 
ray , quand il fera temps , à chanter 
i'Hy mne du combat , Jcapres auok 

imflosé Tank dçs JDifoic , noai àmr 
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lierons tous cnfcmble pour nous ven- 
ger de nos eonemis, J Lors qu'il eut 
// iefioU dit ccltf il fe tourna vers la ville, fms 
fourni bouger pourtant de fa place , parce 
vers fis icpevin défendit de donner qu il 

feZ pa^r- " 7 quelquVn de tué oa de blet 
1er. fc , 3c dit quen faifaatcela on rem- 
pQrcccoit la viûoirc , mais qu il y 
4iioiirroit. Et il ne fc trompa point 
dans fa conjciliire , car (î-toft qu il 
eue repris fes armes il Ce jetea comme 
&rcené au milieu des ennemis , & y 
fut tue. On l'enterra depuis au pa/lage 
du Cephife;Le refte^viâorieux pouf» 
61'ennemy iufques dans la plain<î , au- 
près auoir tue du nombre des Tren- 
te, Critias 6c Hipponiaqae,& des dix 
Officiers du Pirce Charmidefils de 
Glaucou , auec quelques foixante Se 
dix autresXe vainqueutifaiis dépouil- 
ler le corps de fes Citoyens > fe con- 
taita de remporter leurs armes > Se 
tendit les morts pour là fepultàce. 

XI. £ N faite i placeurs s appro- 
Le confiU chant de part & d'autre parlèrent en- 
^ILT fcmbic,& Cleocrite Héraut des My- 
(teres i qui auoit la voix rorte , cria 
fout haut, après auoir fait faire filetb» 
ce > C Pourquoy voulez» vous faire 
hioarir injuftemeAt vos Citoyens Se 
vos camarades > auec qui vous •aate 
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efté éïcwt daps toutes les f^fo^^^^ii, 
<îc la paix & de la guerre 5. 6c aucfc ç^. 
vous aurez couru tant de dangers lui . 
terre & iiir mer pour la défenfe de id 
liberté S: le faiut de la patrie 5 Qui 
ont auec vous mefmes droits, mcfmc 
Heligion Se mefmes repiilchréS}& qui . 
n'ont pas moins pleuré voftre perte 
que YOii&auez faUvousmeimes. Cef- Les morts 
fons, au nom des Dieiix l SkM^ttt 
nos entrailles , refpcclons noftrc fang "''/^ 
& uos alliances , fans obeïr â trente 
Tyrans, qui pour' leur intéf cft*parti* 
culier ont déjà fait mourir plus de 
gens en-huit rpois de paix, que les en- 
oemis n'en ont tQécfit^ cmiild?^^ 
guerre , Qjii dans le temps que nous 
peniions joiiir de la douceur du repos> 
fiouff ont jette!& dans le tfoQ&ie & f es 
diuiûons, au mépris des Dieux &c des 
liomïnes. } A ces mot^ fes KifâgiArats ' 
4c rrvîtté^rént rentre* lee^gens de " * 

crainte de quelque émeute, & le Ictfi?' 
déinain lés trente Tyrans s'attirent' 

dans le Confeil triftcs & dcfolcz , mafs . 

la diuiiîôn fut grande parmy les autres 
pat tout ou ils re^ucoiiuereftt iCar tôtis^- 
ceux qui apprehendoîeht le chafti- 
nient ue vouloient point qu'on parlaft ^ 
d^accotd 9 mais les autres * defîtotedt^^ 

de s'accommoder à quelque prix,<jùc; .^ 
çc fuli , faas obeïr aueuglevnent a ia.^ 
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^ffioa de quelques pedbanes qur'^ 
wuloietir tout bouleuerfer pour leui* 
Dix hom- intcrcft particulier.Â la finale Confeii* 
Thluc"^ des Trente foi aboly, & les Decem-- 
Triùu. **** cïtafblis en leur place. Les yns ft ' 
KtirerentaJSleufine, tandis les au- 
tres dcmnckiit ordre aucc tes Cfeefê^ 
de la cauakrie, d'appaifer les troubles ^ 
qui reftoient » & d'ofter les défiances. 
_ Les caualiers couehoieoten iaPlact^ 

dii. ' P^t>lique aaeC'lciirs tnaïaux & leurs ^ 
armes , & après auoirfakla ronde 
toute la nuit fut . les murailles y re- 

montoient à ckeual le matin pour fcl 

défendre sde ceux du Pirée. - [ 

- t 

Vroiffidt XII. Mais ceux-cy cftant ca' 
vi^i. gratti nombreuse mefles de toute for- ' 
te de gens, cftoient contrains la plia^ 
part, ^iite dïàrmes y de faire des bou* 
diers d'bfier »oa de bois qu* ils biao- 
' chidbient. Dix iours n cftoicnt pas . 
écoulaz depuis le combat > qu'ils fî- 
rcnt pubjiét que tous eeux qui fe 
^ voudroienc joindre à eux , foit Cito- 
yens ou;. Eftrangçrs , joujrroicat des^-. 
mefmcs droits & dés inefnies priui- 
Jeges i (i bien que pludeurs dWne fie 
dViutre Infanterie les vinrent trouuei» 
& ils firent quelque foixuntè & dix 
Caualiers.lU alloienrde^à & delàau . 
fourage; Se en rnppprtoient des fruits 
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éc du bois, au lieu que les autres dc- 
meuroienc enfermez > parce qu'on 
lew: TOiiloit pas {mmeitce de fortir ' 
aucc leurs armes , de peur qu'ils ne 
s'alhStai rendre à Tennemy. Il tkf 
âiioit qae leur Caualerie .qui incott^ - " 
modoic fort les Fourageurs, & qui en 
uoitvquelques-vns* Yn iour ayant 
senconcîé de ieunes çens qui éfe>ient 
allez en leurs métairies quetir des vi- 
ures > Ly/imachus qui la comman- 
dùit les fit ixiounr,mafgré le murmiK* 
re des vns , & les prières des autres*- 
Ceux du Pirée de leitr cofté^rirent^ 
CalUftrate» de la txibii Ledmide» ft^ • 
Juy firent fe mefme traitenient^ carili 
cficienc cteuenus fi liardis qu'ils eou^ 
loient iu^^u'aux portés de la Ville. 
Sur ces entfefaites > m Ingénieur a- 
fm, aptoris t^*U« dtïibicnf âtstocei^ 
des machines prés de la Carrière du 
Lycée , il y fit porter fur des chariots 
&gros qiiiH«ie»depfeïw > f{\xi Itr&rpifchir it 
donnèrent aflèzde p^eioe à détourner ^^^l*^ 
1 Vi^ a|>res raurre, maMms. 

XIII. Ceppkdant , Itt trente ^'f£f 
Tyms qm s'eftoient retirez k Eleo** 
TOe, Sc les trois mille qui eftoîeht dé- 
Aleurezdaas Athènes, dépefcheredt à 
Hacedemone pour en a^ir dti fec^outs^ 
& accufcrcnr ceux du Pitée d^r-^*" 
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quitté ralliance de Sparte. Lyfandei' 
crut qu il eftoit aifcde bioc|aer le Pi- 
rce par mer & par teiTc,& le fit dcpa- 
Lyifis. ter auecfon freic, pour commander , 
' i'va dVa coflé & i'aucie àc raucre> a* 
près auoir fait preftcr cent taleits À 
ceux dz II Ville. Comme il fuc arrr-^ 
ui AElculine il Icua grand nombre de 
foldarsdii Peloponefc, tandis que fon 
frerc bloquoit pa r mer le Piréesfi bica 
que les anî^gez fe virent bi^n-toft en 
grande difette de viures ,& ceux tie 
la Ville reprirent courage. Mais U- 
deÛÀxs le Roy Paulanias >aloux de la 
grandeur de Lyfander , Sccraignatit 
qu il ne fe rendit- Maiftrc d*viie yiiie 
u. puiuanc^ ^ .gagna à fon party- tr^s 
Ephores, & forcit auccfes troupes & 
celles des Alliez,à la refcrae des Co* 
rinthîeas & des Beociens» qai redoit« 
toient la puiiTance de Lacëdemone , 
augmentée de celle d'Achenes î msâs^ 
ils Te couaroient du prétexte de eau? 
fcicnce , pour ne pas attaquer auec 
, ; leurs forces des gens qui n*auoienç 
pas violé le Traite. Lyfander s*eftant 
• campé d'vn colle auec les troupes 
j u.i' foudoyées>Paufanias qui commattdoit 
pede, prés * ^'"^ droite , Campa de 1 autre aue^ 
dtê Piréf* Alliez, & euuoyaordreà ceux du 
Pireede jfe retirer chez eux». Comme 
ils n*cn voulurent rien faire , il les fit 
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attaquer pour lamine , âfîn de faire 

' voir <ju*il ne les youloit pas épargner,. 
Le lendemain,prcMnt deux R^gimés ^ 
Lacedemoniens , & trois compagnies- 
de caualeriç Athénienne , il tira vers 
1 Vn des Ports>pour Voir de quel cofté 
•iJpouapit atuquer la place. . Mais 
cftant ttaîièjrfé dans fa marche pa£ 
qaelques-vm dés ennemis , il com*- 
manda à fa caualerie & aux plus vi- 
goureux de la jeuncile de les çh^t^^ Or, ^ 
ger,& Jesiiiiuit aucclc feftc des tfou-* éuvknt 
pes, lis tuèrent quelques gens dc^^^'/^'^ 
itm^Sc repouiierct les autres jufqa^aoj Ttru^'' 

' Theatire, où le rcfteeftoit en bataille^ 
A ulïi-toftjlcur infanterie légère ce m-, 
mentant à faire décharge, en bkflW 
plu/îeurs , & contraignit les autres de 
reculeii ce qui redoubla Ton courage^ 
&ii y mourut* deux Colonels auec vn ^j'^^^,?' , 
vainqueur des leux Olympiques & ^^iJl^^. 
Quelques aunes Lacedcuioniens qij^ f^A-**- 

• font entejrrêz deuant la Porté.î Thra- ^uPàuk^ 
fybule voyant ce fucce s, y accourut ^ourgde ' 
a uec l'infanterie pelanuiient armc€,fic 
fe rangeaen bataille à huit de fcauteurj 
& Paulàiiiai le voyant grefle, fe retira- 
quelque* cinq cens pas,, iufqu'à vue»' 
eminence , d'où il reuînt à la charge 
après nuoir mande le refte des ttou- 
pes" y & ic^ auoit vangtfes aucc beau- 
ccup plus de hauceur. Il hu fou bien» 

Dr 
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rcçcu;i mais à la fin il pouffa les vasî'< , 
àms vu. niaxas> & roncrmgfiit les au*- 
^'0èlii très de s^ctifiiit attcc perte de cent cia- 
^aoc^ hommes. 

in XIIIL . Pavsanias s'eftant retiré, 
^g^fi^ aj^rcs auoir éteSt vn trophée, ne 1 aif- * 
A jpas de les attectit feiis tfiâmxle ^é* 
.pcfcherdes Ainbaffadcurs tantà lny 
^ aux^ Ephores> & leur donna vn me- - 
fHOè» ée ce qa'ils^euoienre lAire. Il 
fema auflî de la diuifîon parmy rcux. 
<k la Tille > 9c fîictat^e .qu'il en vint ^ 
grand Qombfe crier tout nàtit , <^e 
rien n'obligcoit à faire la guerre à>» 
Gcax4ttSkée, & <]u'il fercrit à ptopùs ^ 
de fe réconcilier, lans quirter ralliiin- 
ce de Sparte. Sur cette Amhiiff^t^ ., 

rS^âp'Naiielié^ffai aetoMipâgm^: 

le Roy ^ticc TU autre félon la couftu- i 
qiucftoit plus amy de Pa^ûi'». I 
En ia €%' <îa«^«8t Lyfiinder , tttooya 'fecm- 
. ^Ç"^' tenicnt les vns & les antres a Lâtedc- 
MfUte^' mcm auec vn modèle du Traire» i 
de ctfU^, Comme ik firreiïtpartis, leOarps &r ! 
jopo^m Ville y enuoyaaumpouF fcfeumettrc 
à rendre aux LaccdemoniciM > te^Wigct CCUXï. < 
J«/ir«^f dttPit^ea^ faite autânt.Oli reintoya.. 

donc quinze deis ûtincipaux de Sparte . 
9^. pwi;4:egjk£ k& e We^ et»Q}c3^^ 

aiifccIeRoyv. Ils les^ remirent tous 
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Qnze & ies Dix qui auoient comman- ~ 
èi auPicéc, qtà tciTCtûéfite& à £]ie«i£«. 
ne auec ceux qui auoient quelque 
apptelienfioQ. £q fuicc^Pauianias s* ta* 
KumtOL auec fcs «oupes» êc ceùx dir * 
Pirée moncant à la forccrefle, facrific-^' 
xenc à Miociue. Comme les Gcnè-^" 
tmx fùttnt defcendiis , Thxsdyhvlk 
s'adrcflknt à ceux de la ville s [ le vous 
confeillc , dit-*il 9Meffieim ^ de ' 
connoifttc yous^inefmès > 9c de ecmâ^- 
dercr en vertu de quoy vous nous 
Toulcz cojniDanden fil- ce que vous' 
*ilès plus gens de bien que nous ? 
Mais nous n'auons iamais cQkjré d'à- 
iKHt TOftre bitoi quelques pauntes 
que nous foyons , au lieu que tous ri- 
âies que vous efles vousauez fait 
inîile crimes pour aoôir k noÛxcEâ^ 
ce que vous cftcs plus habiics,oii plus 
vàillansi Mais vous auez bieneude 
la peine i tioix^ sefiHet anee 4t J*ïîv 
gent, des murailles & des AUiez^quoy 
que nous n'eui&ons rien de tout cela» 
line refte plus que Talliance de tàc^-^ 
demo'ne dont vous pouuez vous enoi^ 
- goeillir, nmi en Yaxn $ puisque ce Çout^ 
le^ Lacedemoaiiefis qui vbus ont'mis 
entre les mains de ceuit que vous ar 
^ mezmal^'ti^tezy&qiit YOttsoQf^ra^ 



tel» $aim ]^9x U^ hii^ xtuîgsc 




S4 L*HiST. Gr.de Xen. Liv. IL 
i|uerelie$ , ny violer le ferment que 
nous venons de faire ; mais ie veux 
vous témoigner que le Peuple a enco- 
re cet auanttage d'auoir plus de foy 
& de confcience que ceux qui l'ont 
voulu opprimer. ] Âpres auoir dit ce-- 
la & rauenré les efprits > il adjoûtai 
Qtf il faloit viure félon lés anciennes* 
loix. Alors on fit des Magiftrats,pour 
pouruoir aux affaires publiques s & 
ayant appris en fuite que ceux (f'Eleu- 
fine leuoient des troupes, on fortit en 
corps eonnfeux > & Ton tua leurs Ge<-, 
neraux 3ans vnc entrc-veue , puis on 
fie raccommodement par rentremife 
de leurs parois & de leurs amis > &. 
fon publia TAmniftie c^ui dure cnco- - 
reàprefeut. 



-Vmda fécond Liure. 
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LI VRE TROISIEm. 

I. Exploits de Tkimbron en AJîéL 
IL CéHX dc Derc^ltidas^ 1 1 1. . 
panier d'Hyucr dansUBi" 
tbifiim lY. ^frmée dei^D^ê-^ 
pHtezide Lftcedsmme. V. Di^< 



utrfis i^j$ires.W. CHerrtdes: 
LéKidtmanieni tn EUMty^ ^ 
Gpîifpiration contre ^/irgefi^ 
làns. VII I. JlfaJfe enAfie. 
}Xié^ Difgraet de Lyfiinder^ X^^ 
C^immencemtnt^ âi la gHerre.-^ 
X L Défaite de la canaierie^' 
Perficrme. X I L Guerre de^^ 

T^hehs. Xlll. ^on de Ljx 
fsnder y ^cond^natim: d^^^^ 
^Oufanias. < 

GILA la fin qi^eûtjji 

près quoy Cytus ayant" 

cuue icrair auec -^4É^^il|àe^ chakw 
^'il les auoit ferais en cette' dernière 
guerre > ils oïdmocrenc à leur Ami-» 
zmm», râldt faite- tout ce qu'il Itty.comman- 
dcroitJlfe joignit donc^ fà Flote,&"' 
«fii^^iZf. **^**igc^^ cfiCilicic empercha leGou- 
tteaiear de laFroiikce de s'cppofcr à 
fon pafFage , comme il^alloit faire là 
^"^^^ g«cMc à fou fxdie^mais parce que te* 





^ ^_ _ , que te* 

'éft »pâs deiioftre fujet, ie pallèray 
à ce qui fe fit en fuite. . • Êcux qui au-- 
toot Ja ctiridûié.die4icc "nie Hk^oice & 
^: e , verront daus Xtcmiftoggia' 
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. fè Syracufc , qui l'a écrice cou^ au/* 
long 9 comtùtQftw a&inbta fectet-* 
tetnent vnc armée, cotomc ilmardta 
,contre Artaxcrxes,commc il luy don-*. 

ifit.batàille , X e&mmt â{^its u moit\ 

ItsGtecs retoûrnetent en leur païs 
i^i lc Pont^£axm.Ti%|iemés ayanc.< 
m Cm Gottàe»eittet pôar les femi- 

ces qu'il auoit rendus en cette Guer*- ' 

rc,~voulut que toutes les vilks d'Io- 
melayiobeï£enï;& eomtt)etlte!( a*ea 

voulurent rien faire , & qu'elles re- 
chmtoienc £à puilTance & fon reâèntr^ 
iMmt ,pftree qu'étiez auoicnt tttu le 
party acCyms , elles eurent recours 
aux LacedemonieQS^comine aut Libe* 
latetf r$ de. la tÎ!reee> & i>rïerea)is de 
maintenir leur libel-té,& d'empefclier 
^'OH ne raua^eaâ leur pay s« lis y cn^ 
uis^emit Tbiinbtbii auec ùiiUt nôu-^ 
lieaux Citoyen^ quatre tfiitle Alliez, 
& ay anc 4ematidé ttdig lotù^ ckaOak 
auAthtiiienj ,auÈe promeffe de k$ 
pay er , £ts leur donnèrent ceùx qui a^^ 
uéiétit femy tes Xtchte Tyntis, pout 

s'éti dc'faire, oupat leur éloignement- 
ou par leur mort. Lots qu'il fitt arri-- 

toutes ks tillôs Creeques de la coftc, 
^ kiy en enucyreotoc^ aiiec -jplaitîr t 



8$ L'HxsTQiKE Gkbcqïe 
Où rr# f uift bicn-airc d obeïr à va Lace^ 
quelles a- dcmonien j Mais il n'ofa dccendrc 
uoùnt dans la plaine , à caufe de la caua- 
'^^^y^'^lcric ennemie , ic /e contenta de 
m!ni/n g^^^^^ hauteurs proche de la 
emman- mer, pour cmpefchcr rciinemy.de; 
iWr. Tenir fauager le païs. Lots que les . 

troupes de Cyrus furent arriuées , il 

3[uitta les montagnes ; & sempara^ 
e quelques petites Places. Pergame - 
prit fon party volontairement, auec 
Ti^thrà"^ deux dotrts oa comnaandoient £ury- 
mcHati" ftiiene & Pfoclës fils de Dèmarat i 
fi^^^ qui Xerxcs les auoit données pour re- 
compenre de Tanoir faiuy en Grèce.. 
^ Deux autres frères fe joignirent aufll' 

&Gm* ^^^7 ' ^^^^^ ^'^^ tenoit la vieille & la 
gyle Ere* isottuelle Gambrie » & raatre Myrine * 
tritns, & Gfinion de la liBeralîtédû niefme 
Prince, pour auoir eft'c bannis de leut 
pais à caufe de luy« En fuice, il aflîe* 
gca Lari/Iè, qu on nomme l'Egyptien- 
ftè , & ne Tayaut pu forcer , eflaya de 
détourner Teau' de la ville par des 
tranchées > maii, les afucgez les coni- 
Bkrcnt de bois & de pierrcs> & brûlè- 
rent les- mantctets donc il fe conuroit. 
poury trauaillci. Les F pliorcs voyant. 
GU^iL' neii/TA.it 11 ual , l'obligèrent à 
RB€^ le ficin our etit-fer dans la- Ca- 
tiç"> puis luy do'iiiacni ;^our iiiccef-. 
fcur t)îcrcyiHd4i>^ càûrcdi U fittacité^.. 



DE Xenophon. Liv.III. 8^ 
4e fon efprit foaiic en inucntîons,cjui 
le faifoit nommer Sif)rphc.-ThinaH» 
bron j de retour , fut condamné à la-^ 
mende Se coneraini; de qui rtcr le païs^ 
pour auoir donné trop de liberté auir 
foidacs fur^ks terrçs des Alliez, ' ; 

. II. DsiLCYLLiDAsayantpri^Ie ^phltf 
commandemcat de T Armée à Ephefe^ 
& fçeu que Xifaphemés 8c Pharnaba* 
fe n'ejfloient pas bien enfèmbie>fit tte« ' 
ueaucc le premier y &:.efitra d^LVtslû 
P4:ouînce 4e l'autre pour tie ies auoitf 
PAS tons à^^xi fac kftbras êav^mefRie 
tenips.D^aillem:^ ilhaïflait Pharnaba- ? 
fe i pour rauoir-fait {tunir par Lyraci-» 
der de la peiiK donc oti chaftie la jeuii 
i^cllè à Sparte lors qu elle a quitté fou 
rang » qui ^ de deaieiif er débouta*» . ' r 
uec fon bouclier. Il montra d'abord • 
Tauantagp q^uJil auok fur fon pcede- 
cefTeur i êàr il conduifit fon i^méc 
iufqu'en Eolic qui eftoit du Gouuer-* 
nement de Pharnabafe , (ans aucune 
plainte des Alliez.; Zenis DaxdMim 
auoit gouuerné cette ProUince, fous * 
l'autorité de., ce S^rape, & comme 
après fa mort on ■ la vouloirdonner à 
vn autre , fa veuve vint trouuerPliar- M^^rt^ 
uabafe aaec des troupe & des prc- 
fcns, & luy die ; Qs'cftant^caye d>tt ^ . 
bomme qui luy auoit rendu de grandi 



5W IJUïsrtNRll <j!*c<ï2i' 
itruices> elle Je prioit de ne luy point 
oftoff les tecQmfeoks àc (oa mary i 



le & la meiîiie obexil^ce > & que û 
«Uc ]r jnanqiioit il^aaiott toitjolirs 

pouaoir de luy ofter fon Gouueme- 
mcnt.Eilele conferua donc & s'y cou- 

AiUic fibiçQ & aœc tant de fatisfa*' 
^on de Phamabafe, que non conten- 
te de hiy en rendre autant que faifoif 
Ékùjamf'i eUe mte iroyaîtiuiws £m9^^ 

luy faire des prcfcns , & lorsqu'il ve-' 
noir en fa Prouincc > elle le traitoic 
irftts fplendidément'cfue ne fàifoiiîâr' 
tous les autres Gouuerneurs.Mais elle 
ne fe couteaca pas de conferuer iesPlà^^ 
Cfis qorba ouoit Mwmties àià garde 
elle en conquit de nouuelles » Reprit 

'<^#'m co^c La&il2è,Aittxk€»fc C^iè* 

jfitf^ ae; fileiit ftMiièit^^ 

jgfitf^ en peribnne , montée fur fon char, & 

tHBàmmok tllo neftoie des petftcs&t 
^sécorapenfes. Auffi auoit-elle la 
}>lus belle armée de ces c^iUrtiers > tt 
le feruoit de fold«ts Gcecsr^ ^*elir 
ibudoy oit. Elfe accompagnoirmefmc 
Piiamabafe dans toutes Ces entrepri'^ 
fen Ceft pourquoy il luy faifiar 
^ plus d'honneur qu à pas vnc autre , 
iufqua luy donner entrée dans fon 
jjff^ Conftit Elle paâbît ^ûamte an$» 
Ion ijuicfoo gendre r indigné des re- 
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pioches qu'on lu^ faifoit , de laificr- 
eomiMnwi: vne femnie caYa plaeè , 
. rétrangla auec fonfils 5 Car comme ^""i^j^ 
elle auoit vne entière confiance en ^^^^^ 
Ixsf^ on le laii&it entrer par tmt; A- ' 
près fa mon, il fc faific de deux places ^^^fffj^ 
fortes,oii clleaiioic renferme fcs trc- ^^ff^ 
IbxS) vBoàs fes autres riUes deelare* ' 
»cnt pour Pharnabafe , <juoy <ju il luy 
euft enuoyé des prcfcas > ppot le prier 
ée Juy coû&raer ce Gomtemement;. ^ 
Mais ri les renuoya , & dit qu*il les 
iroit prendre luy^mefmç » & renger - 
Manie , ( cac ^efl^aînd^jpe fe nom-; 
moit cette Dame,) parce qu*il né- 
ppnuoit viure autrement auec him« \ 
nenn Dercyllidas artiainr dàfts^crt* 
te con/onAure ^ Amaxitc Se Larîilè /ê 
rendirent â luy eaïf 

iîdépcfcha vers les 
lie pour les . cncouraéer aurecouurc* 




Miwï o« «wt* liberté^ Ttoisie 'jy^^^,,^,-^ ^ 
rcnt , mécontentes de leur gamifbn , 
depuis Ja mort de Manie; mats ccluy a^U. 
cfd commandoit dans Cebtime > tim^ 
yânt receuoi» de grandes récompcn- . 
fes de Phamabaie , s'il Iny-pounoit 
cohfcrucr cette fortercflfe , ne voulut 
pas écouter Dercyllidas , qui indigne 
àt tit alftont; fe prepiua à ràtta<]9er« 
II facrifia quatre iours de fuite powy 
auoir aa(£iccs fauorabics ,v .tanx^il- 



ic preûàit de réduire cette Prouince 
<bus fon obeïflàncc, auanda venue de' 
^tJjtaadt Phamabafc » mah vn Capitaine Si- ' 
' cyonicii voyant quil perdoit fon 
temps , s'auanç'a auec fa compagnie • 
^T fouK edayer de bouchée ou de dé-./ 
- . toamer Teau de la vilIc><Sc fut repouA , 

;/ A deis ^^^^ biefle. Comme Dcr-' 

dtf^e^^ cyilidas appreKendoit que cela tfa-' 
Mdmc fe ^attiftlc coutagedefes troupe^, lav 
feruùit d€ g^raifom . lay manda qu*clle aimoic 
Mfiit^il^iè des Grecs qa*à det 
y - wbaresyce que le Gouucincur ayant 
eu >-il y acqmefça- , ^ Bcixyltidas 
fi'auançaâufli-toft vers la porte, après 
auoir eu les aufpices fauorabks. Ayat 
ff^/^/i ^isgai'nifoQ dans la plaçe,ii marcha 
Qirffibt, . çontÉC^eilo^de Midias> qui c.'raign an t [ 
, . les menacés de Pbarnabafcj& tfétant^ 
i - ' pas bien affeurçdc lafidelit? dcs hàr* 
^ i>icaa$,Iuy enuoya dèmandèr des bfta-'^ 
V "-^> po^iî: le venir tro^^eriIlll;q^^nctt• ^ 
^?Çi<^^ uoya de chaque ville^auèc pcirimffio» 
. 4'en prendre tant qu'il vouaroic à foi>' 
Vf ; choix j fi bien qu'en- ayant retenu diîc, ' 
; il le vint trouaér , & luy dcmarida 
quelles conditions il vouloir traiter^' 
auecque luy.Ii luy rcponditjQ^'il uç V 
demandoit rien , fiDon qu*^il miftles^f 
hàbitaosen libetté , & en difant cela* 
SHj>fis^ il s auança toujours vers IVuc dcs-^ 
" Pl^s, fans que Midias s'y oppofaft>^ 
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DE Xenophon. Xiv. HT. ^5 
parce il n'cftoit pas le plus ibu. 
Dercylitdas ayant -facnfié à Minexue 
dans la Fortere/Ic , fît forcir Ja garni- 
^OH} Se laifla la ville aux habicans^ a- 
presles auoir encouragez à mainte- 
nir la liberté qu'ils auoient acquife.n* 
marcha de U vers i'autre en Içur cô- 
pagnie , &Midiais le pliant de -Ja^Juy 
laiucr pour fa demeuiCjil iuy rcfpon- 
die, Q^'il ne luy refufcioit rien de 
ce qui ^èreic jufte , Se en disant cela 
s'auançoit toujours vers la porte, fui- 
uy des foidacs deux à de,ux , coaiipe 
en pleine pàix^ Ceux qui eftoient aux 
dclteiifes le voyant approcher ainfi 
n'ofcrent tirer., ny Midias luy xeiafejr* 
l'entrée de la Pkce, dé cfainte quW 
ne iarreftaft.il luy fit donc ouurir les' 
portes , Cous prétexte à*Mlltt ÙLCiiâct 
à Minerue,&en entrant fît mettre bas. 
les armes à fes foldats le long des 
murailles , tandis qu*il montait aff 
Temple auec fa fuite. Apres auoir fa- 
CJcific, il clic à la garniiim, <^'eiic fc 
rangeaftà la cefte de Tes tioupes,pat:-« 
ce qu'elle eftoit à luy , & qu'elle niift 
bas les armes , parce qu'il n'y auciD 
tibenà^aindre. Alars Midiàs defeTpe- 
ré fe voulut retirer , fous prétexte. 
d*aller donner ordre À lereceuoir î 
maïs il dit Que c*eftoit à luy à te wi*» 
ter puifqu il auoit facrifiei3c qu cnat- 



Jtoiddtit qu'on appreilecott à Ifoupec 
ils pailetoienc xl affaires* Lors qu'ils 
^arcûcà cable » Dercyllidas iuydcK 
.4xianda , fi Ton pccc ne lujr auoit pair 
iaifle du bien ? & comme il i'amufoit 
à ca faire va détail ennuyeux » .& que 
les habicans de iapiremîere.viJIesV 
uanjant , luy eurent dit a TorciMe 
q.u il le troinpcioic > ii n'cft pas be- 
fbin^ djt^ili d'vn conce fi ezaâ. A qoi 
ciloit Manie ? A Pharnabafe, s'écrie- 
rem-ils. Son bien donc eAoic âluy> 
ceparci( DietcylUdas>.^ maintenant il 
cft à moy , ptiifquc ie fuis le maiftre , 
•t^'on me mené où il cft* Lors qu'il ^ 
4ixi arritté , il dit à ceux qui Tanoient 
^^ngai'de, que li Ton auoit détourné 
quelque cho£: f Icnr tefte en re/pon*. 
droit > & ayant tout vea il mit des 
gardes à la porte > & la feella de iba 
.€acliet.£n ioccant»!! dit aux Oificiçss 

3u il rencontta, pour leur donner plus 
e çonrage > Qu'il auoit dequoy ea* 
tretenir ptésdVftan plus de huitmil^ 
le hommes , fans compter ce qu'ils 

Emnoient encore prendre. Midias 
y ayant demandé là-deifi»B où il ft 
rctireroit ? illuy dit, Qu'il fe retiré 
.en ibapa&i pour y joiiir du bica^^itf 
ùm pete luy ayoxiaîiië. 



Oigitized by 



M Xehophqn^ Liv.IU. $s 

III. Apres anoir pris neuf places o^rcjW- 
,Cfî4mic ioiJirs,Pçrcyllidas,pour n'eftre d^^pAjft 
point â charge auK Alliez, comme a- ^^^"^^ 
uoitcllé Thimbron > voulut prendre Bjthinle^ 
.iès quartiers d'hyuçr dans le païs en- 
ncmy. Mais de peur que Pharnabafe 
ne vinft cependant rauager la cofte, il 
Uiy cnuoya demander s*il vouloit la 
paix ou la guerre. Comme fon pais 
eftoitouuert depuis la prife del'Eo- 
lie, il aima mieux accepter la paixifi: 
Dcrcyllid^alla prendre (es quartiers 
d'hyucr dans la Bithynic , fans que ^^î 
l'autre Ten empefchaft .parce qu^oa j 
failbit ibuuent de là des courfes dans > • 

Ùl Prouince. Il s'y eftablit donc en \ 
alleurance, & comme le païs cftoit a- 
bondant, il remplit fon armce de vi- ^^^^^^ \ 
^cs. E|i fuite, le Roy des Odryfiens ' • 
luy cnuoya deux censchcniaux & trois ^^^^^ 
cens Pelftalles , qui fe retranchèrent ill^y/J 
à quelque deux mille cinq cens pas — 
de fon camp, pour aller fourager de \ 
li tout à leur aifc , & prirent de I 
luy deux cens foldats pefammcnc. 
armez pour garder leut bagage.Com- 
me ils furent rcuenus chargez de bu- 
tin & de captifs, les Bichyniens qui 
fleurent le peu de gens qu'ils laifloicic 
én garde dans leur camp, s'affemblc- 
xcot en grand nombire ^ tanc cauaieric 



r 
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<]u'iafaot6£ie,& vinienefondre xleilcis, 

comme ils eftoienc allez en party. Ils 
commeaccient leur attaque par vne 
décharge , dont les -.Grecs fe voyaoc 
tuez ou blcilcz fans pouuoiu donner/ 
Cm eux , parce que la paliHade les at- 
i-ciloiCf ils la c0mpkent.tMais Rétine- 
my s ouuianc par tout où ils s'clan- 
çoienc, faifoit fa décharge en flanc, & 
À chaque fois en jetcoit pltrfiears par 
terre , tant qu à la. fin , enfermez de 
^utesjpaxtSi ils furent tous-wez, à.la 
xeferuc de quinze qai fe fattue<rent aa 
camp des GrccsXcs Bithynicns ayant 
égorge en fuite. les Thi^ccs quigar- 
doient le bagage , & emmené tout ce 
qu'on leur auoit pris i les Grecs qui 
les venaient fecoucic ne trouuetent 
que les' corpS'de leurs-gens tout dé- 
poiiillcz.Les Odryfiens de retour, -en- 
terrèrent les leaxs9& firent grand 
chère à leurs funérailles, félon la cou- 
tume , auec des coucfes de cheuaux> 
puis s'ellant venus camper auec les 
Grecs, lanagerent le païscomnieaur 
parauaat. 

♦• • 
^riuée SvR le '^commencement du 

di$ Dtpu" Printemps , Dcrcvllidas vint à Lam- 
té^ deLa" plaque, où fe renairent tiois Depttte!s 

cedemone. de Lacedemone pour voir Teftat du 

pais & de. TArmce luy proloi^er 

le 
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Je commandement pour vn ati, Enfui- 
.tc> ayant aûèmblé les ioUacs, ils leuc 
-dirent y Qu'on eftoit Êttisfait de leur 
- ^cond^itc , mais qu'on ne Tauoit pas 
tottjeais cfté, & qu'on ne vouloit don- 
ner aueiifi ûifet de^ lainte aux Alliez; 
Le Commandant des troupes de Cy* 
tus répondit, -Qu'ils auoient toûjoars 
efté les inefiîiesy^iinais qu'ils -«tanoient 
pas toujours eftc commandez par les 
inermes peifonneS) ce qui faifoit voir 
à qui en eftoit la faute. Gomine ces 
Députez cfloient logez auec Dcrcyl- 
lidas,rvn d'eux luy dit^Qu'iU auoient 
4aiâe à La€edratK>ne des Députes^ de^ 
la Qucrfoncfc qui fe loiioicnt fort de \ 
la bonté du ,pai$ > 4nais ils & fiai-* 
* gnoient qu'on ne le pouuoit'«cultmer> • 
â caulc des courfes des Barbares ydc 
di(6ient qii'ém fermant ^n 4mit Je ' 

détroit , le p aïs fctoit fort .peuplé , & 
de grand rapport, Dercyllidas ne ré- 
pondit rien fur l'haure^ipais ii^ie Toa- 
blia pas, comme îl partrt Hen-toft a- 
4>res ) & enuoya cependant <;es Dépu- 
tez â £pheiè» auec ordre de pâ^^at' 
toutes les villes Grecques, pour faiï^c. 
voir qu'elles eftoicnt en«bon eilac» 

V. DERCYLtn>As fc voyant con- vîiurfet 
-fcruc dans Veraploy.dcaaaBda à Phar- "C"^*' 

•E 



^ t'HiSTOIRE GrECQV£ 

f ufqu'à U ûn dt la Cam pagne, ic comr 
me il l'eut faicil pafTa en Thracc,laif- 
fant r Afîe paifiblc y & après auoir efté 

$9utbe. régalé parle Rey du païs» arrîua dans 
la Qucifoncfc. Ayant pris la mcfurc 
Lefitiet rifthcnct quina que quatre mille * 
ûx cens pas de large, il -fit deflèin dy 

mé jU conftruirc vne muraille , & ayant ca 
les facrifices fauoraUes , il diftiibua 

^ 1 ouuragc eotce les'ioldats, & propoia 

des çrix pour les plus diligcus , cha- 
cun a proportion de Ton crauail f qui 
fat acbeaé TAutomne de la mefitie 
annce> après ^\xou commencé au Prio»- 
temps. Danscéc efpace eftoiencen- 
?crmces onze villes 8f pluficars ports, 
grand nombre de ccircs labourables , 
ic de vergers, & toute forte de paftu»- 
' ragcs^Couurage eftânt àcheué il re- - 
palfïa en Afie, oà-fairauc la rcueuc des 
villes, il trouua tout en bon eftat-Mais 
les Bannis de Kio s eftant faifis d Vne 

^larnif] place* forte ^ d'où ils rauagcoicat 
toiitc ttomcPV il' tefoluc de l'affieger, 
quoy quelle fu(l bie-ii pourucuc de 
vicpccs,& la prit en buit mois de liège. 
Il Y laiflk Draebn ^e Pallene pour 
Gouueraeur , & y fit des prouifîons 
pour y potiuoir demeurer à fon retour, 
" puis s'en' alla à Ephefe qùied à trois 
jo^cncesde Sardes.Tilaphcrnés&luy 
' âooîcnt vcftu iufqucs-là en bonne in*' 
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tclligence, auflî bien que les Cm»€t 
les Barbares du païs» niais depuis que 
les villes CECcqoes^ de TAfic curent 
enuoyé rcprefcnter à SpaTtc, QueTi- ^^^-^ . 
fapliernés auoit pouttoir de leur laifTcr 
la liberté , & qu'en ratiagcant^^païs 
on pourroit bien l'y contraindre ^ Il 
çuft ordre d'y entrer par terre aucc 
foa'A.xime,<terAmiral partnei: auee Phatm 
fa flote. rharnabafc c^ai cftoit alots 
pics de Tilapbemcs , donc le* autres 
Gouuemeqrs releuoienty luy dit, qu'il 
ciloic prcft de le joindre à luy pour 
chaflcr les Çrecs du païs> quçiy qa'ca 
el&t il fuft Jaloux t^e la «graodew, ^ 
mccontent de ce qu il auoit laiflc 
prçadre l'Eolie. Tifapherncs repen- 
dit , Qu'il le vinll joindre auec Tes 
twupcs y & qu'après on fongetoit 2: r rfe 
rcfte. Lors qu iU cuient oiis gatmibn 
dan» les Tilles ^ la^rouihee , ils re- 
palTe^ent en lonie i mais Dercy ilidas 
a'euç ças plûtoft appris qu'ils auoient 
' repaflc leMeaudre, qu'il le paflâluy- 
mclme auec l'Amiral pour entrer Pharax. 
dans la Carie a£a de fairetlnietfomll ^'.f/^^J^ 
marthoit en defordre, Içacliaut bitn '^^^r^*/^ 
^uc l'ennemy auoit^ùré vers Ephefe,yyîwt /'/v* 
lors que tout à coup il Tappetçeut nh.dégAt-' 
qui Tàttendoit en bataille fur le c>ie- ^^^^^ - 
xiîin , où Ton voyoit reluire k« to*^-*" , 

<iiets ^ blaiiès' 4rs Caiiens^'ft tcui^ 

• - • E ij 
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riafaateric en boa ordre > càut Grec** 
ae que Barbare, aaec.graad nombre 
e caualcrie s Tilaphcrués à la droite 
& Pliarnabafe à la gauche* Âlois ii 
commanda aux Oâiciers de ranger les 
troupes à huit de hauteur , auec des 
luaQchcs d*mfanterie légère de parç 
^d'antre, & ce c|u*il aaoïc de caaaie- 
rie fur les ailes, . Tandis cju il facri- 
fioic ) les troupes du Peloponefe de* 
mcur<vent ferme,^ fe prcparoient au 
combat; mais celles de TAfie bran- 
loicnc dcja ^ qu prenokut la fuitC) 2k^ 
près auQFir caché leurs armes parmy 
tes bleds > qui font fort hauts dans les 
plaines de Meandre.On dit qocPhar* 
nabafe vouîoit combattre, mais Tifa* 
£if/4 Y€- pherncs qui. icdoutoit les troupes 
p^^^^J^'^ Grecques» dont il auoit éprouo^ lava* 
m nfvt^* IcurjCroyant que tous les autres Crées 
leur rcuembloicnt, enuoy a demander 
▼ne entre-veuë. Dcrcyllidas s*eftant 
auancé auec la fleur de fcs gens , dit 
' qu il eftoic préparé au co.mbat;^ mais 

?u41ne tefuferoit pas cette faueur à 
'ifaphernés. Apres qu'on fut tombé 
d*accord du temps & du lieu > & q)ie 
les oftages catciit cfté iiurcz de patt 
& d'autre , les Armées fe retirèrent 
VdUfàn IVucà Traies, & rautrcà Leucophri^ 
ewn. i]e,ou eft le Temple fameux.del>iaoCf 
ayipc TU cftang d*cau chaude qui ne 
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tàrit joint & qui eft bonne à boire y i 
parce que le fond en eft rablpuneux, \ 
Le Itûâeméni les Chefs fe tronatrênt \ 
au rcndez-YOUs, où Dercy Ilidas ayant 
demandé, que les villes Grecques dtf^ 
meuraflènt libres, & TifapJierncs que ' 
l'Armée & les Gouuerneurs de Lace- \ 
dèmone fe temaflèuty ils fitetit trêve jy^ i^i^ 
iUfqtfàce qilfon put SR»^ 1^ ^ 
part & d'autre, • - d< U 

VI. Tandis que cfcs elidfesfc- 
pâflbieat en Afie, les Lacedcmoniens Gutrn '^ 
refoluteat 4e ijbafticc Tinfolcnce des ^^^.^ 
Eléens , qui non contetis dc Veftteal- . 
liez auec leurs ennemis, clans la guer- 
re du Pelopôncfe , les cmpefchoieiit ^thenith^ ^ 
de di/putcr le prix aux leux OIyiripi*''jjJ'X'*|J'». ► . 

^ucs, fous prétexte d'vne amende ■^^J'^^""' ' 
oa'iis ffauoitiit^pâjr payée, & 

fait vn affront à vn de leurs Citoyens . ^ . 

pendant les leux , & cmpefché Agis , 
dfe facrifiér a» Temple de lupitcr 0-* 
lympien pour le fuc ces de la guerre^.;, • 
parce qu^il a'eiloit pas permis autre-»' . 
iîiis aux Grecs de conïbkeÉr rOtacIc: 
fur l*éuenement d'vne guerre entrc-^ - 
prHe contte la Grece.Ils leur enuoyc^ ' 
refit 'demander d'abord , de laifler la * 
liberté aux villes voifines,^& fur leur 
rcfiis: leur <iéclaiereiit la guerre ; mais^^ 
vn tremblement de terre eftatit^funier 
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r^A' na fur le point qu'on entroit en leur 
d^9>frf$ païs, Agis fe retira & licencia fcs trou- 
^ L«r*y^ p^5^ Elcens orgueilleux de cette • 
retraite , dépefchereitt par. toutes les 
Tilles qui auoîcnt quelque fujet de 
mécontentement, pour elbycr de les 
fouleuer. Cependant, J'année fttiuance 
on v1t entrer dans leuc païs vne fecon* 
de Arnace, où.les Athéniens fc jorgiii- 
ren^: auec le cefte des AiUeâ^.a la te-* 
férue des Corinthiens & des Beociens. 
Agis cftaut. entre par Aulone, ceux de 
Macifii, Leprée. fç rcadireat à luy d'abord, a-s- 
^^f^ ucc quelques petites places voifines, 
SÏÏ- ^ à'^nucs encQre,4prcs qu'il eut paf- 
4,1$. fe EAlpkée.: Delà ^ arriaanc à Oly m- 
MAr^ane pie il facrifia au Temple delupiter. 

ûm aucun empefchement , puis en* 
^dk^i, trant dans rElide y fit m grand buÉm 
^rc4ii<., d'efclaucs & de bétail ; de forte qu on 
y accouroit de diuer$. cndroits.diL Re- 
ÏPponefe, & ce fut comme va coavoy 
' gênerai qui rauitailla tout le païs. 
Mais il ne voulut pas attaquer la Pla- 
ce,quoy qu il la put prendre aifécdM^nt, 
, parce quelle ncftoit pas. fermée de 
murailles , & fc contenta de faccagcr» 
les faux-bourgs & les lieux des Exer- 
cices qui. eftoient fort beaux. Sur ces 
entrefaiteft» comme' 1* Armée, eâoit 
autour de Cyllene,XciTias qui pénfoit 
profiter beaucoup eu fe déclarant 
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pour les Laccdemoniens» foitk de fon 
logis Tcpée àia main aoëc cetue dè£i 
faâ;ion, & entr autres meurtres» qu 11 
fit, tua vu homme qui rcflembloit à 
Thrafydée , cè qui cmpefcha le pcu^ 
jple de s'armer, parce que c eftoit luy 
qui çommandoit. Mais comme 11 
pénible eftre lemaiftre , & qu'il auoie 
Fait porter les armes dans la place pu- • - . 
blique y^ Thrarydée qui eftoit ^^Êmpj ^ 
l^ourauôir tropbeujs'éueillaaubrui^, / ' 
& ra/Icmblant auffi-cojft toute la vil/c * 
autour de luy comme vn e&in d'a- 
beilles , le défît , & ll'contkaignit de ^ 
for tir, pour s'aller joindre aux enne- • . 
mis. Agis ayant scpaiTé l'Alphée^U^u 
cencia troupes Se fe s^etira à Spar* 
pç, après, auoir iaii^ garnifon dans BansEf!^' 
I^e Place proçîiede cette rjliilfre,auet taU/our 
les bannis d'Elide>quirauagerenr tout ,^^fip*- 
le païs, iufqu'à la can^agne ftiiuantc . 
que Thtafy déé enuo^/aà Lacaièihc^ 
ne demander la paix. Il fut conclu, 
Qs'on démanteleroit la ville,&quoo 
rendroit la liberté à Cyllene & aux 
autres petites places de la Tripbylie, ^Jj^^/r 
outre Acrore ySç Lafionc qui dépend Jimphi-* 
' des Arcades, les Elcetis en vouloiént doieMar- 
conferuer vne qui eft entre Herce & 
Macide , comme Tayant achetée de Z'^''' . , 
ceur du p^is 5 mais on crue qu elle * 
n'e/loit pas^à eux plus ligitimemene 

E iiij 
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pour raaoir achetée par force , que 

s*i/s rauoient prifc j Ci bien qu'ils fu-r 
rent^ contrains de la quitter^ On leur- 
Jaîfli realemetit rintendaBce du Tem- 
ple de lupitcr Olympien , où ils nW 
uoient pas beaucoup de droit. Mais 
^ ccta a qui îl àppartenoit n cftoient 
fâriên^ P^^ digjics de cet honaeur*. 

uuitifu VII, Agis, après auoir confàcré 
la dixme des dcpoiiilles au Templç 
Cwjpifd' de Delphesytomba .malade au recour, 
^'^jf^-^ & mourut en arriuant à Sparte. Ou 
Àf^ém^ iuy rendit des honneurs plus^ qu'hu- - 
nm$nt À n&ams,&: aptes auoir laiilé pafler.quelw 
(Empire, quesiours félon la coutume, Leoty-. 
chide & Agcfîiaiis , Tvn fils & l'autre . 
frère dudéfanr, difpatcreac rEmpire« 
Ciirnie le premier difoit^ que le frère 
n'auoic pas accoutumé de régner lors 
qtfil y auoit TU fils> Ageulaiis nia 
qu'il le fuft, & dit, Que la Reine, qui . 
le ijpaiioic mieux que perfonne» rauoit. 
adaouë plufîeurs rois , aufft bien que 
fon mary j & que ce Prince ayant efté 
chaile de la chambre de fa femme par 
vu tremblement de terre, Leoty chide 
eftoitné dix mois apres> fans qu'Agis 
y fuft rensré pendant tout ce temps.. 1 
là. Mais le Devin Diopite, qui eftoit 
trcs-habile, foûtenoit fon p,arty,& dx- 
Ibit, -Qulil cftoit défendu par vn an^i 
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cien Oiacle, de laiflèr régner à Sparte 
Ta Roy boiteux s à quoy Ly fandcr 
partoit,Qi}e TOraclc ne parloit P^^^^^j^^; 
d\n Roy boiteux, mais d'ync Royau- 
té boîtcufe > & que cela arrittcroit 
cniaiflant régner .vn Prince qui ne- 
toit pas ligitimc, ni de la race d'Hcr* 
culc 5 fi bien qu'Agis fut préfère. La 
preroietc. année de fon rcgne n'cflojt. 
pas encore écoulée » quand.facri^Mt ' 
pour le falut de TEmpirCj le ï>euiuluy 
dit> qu il cltoit menacé d'ync gracde • 
Conjuration, & le confirma à Touiier* 
ture de la féconde ^idirne, tant qu'il 
s'écria à la tcoifiéme , ^ue le péril c* 
toit' prefctïr,. Apres aurfit' prie^ h$ 
Dieux de détourner ce danger, & fair 
des facriâces dcxpiation> cù l'en eut 
de la peine â auoir les âufpices faup-<^ 
rables> bn -vint deconurir Je cinc^uié- 
me iour aux Ë^kojes^que Cinadcna-- ^ • • 
ubit cènjirré* ctmtre luy . Çjcftoit >a 
jeune homme des plus biaucsdela^ 
jeuneilè, mais non pas de la plus hau-- 
tê' confideration. Les Ephores sVn 
eftant cnquis particulièrement, Tindi- * 
ce dit> Q^e Cinadon le menant * 
Wtit de la place, luy àuoit fait conter 
tous les Spartiates qui y cfloicnt 
^*en ayant conté iniques à quarante, 
en y comprenant le Roy > les JEpborc^ 
Se les Sénateurs U dcmand a à ç ina-^ 
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don, à quoy fcmbit ce calcul f Ccft^ 
àh , c|ue nous n'aurons affaire qua. 
ccux-ia, & que tout le refte fera pour, 
nous , tant dans la riile que dans la 
campagne , à la rcfcrue du Seigneur, 
de chaque licu.U-deflîxsjJes Ephorcs 
luy demandant le nombre des ^conju- 
fez, il dit, Qu'il y en auoit peu ,iiiais, 
qu'ils eftoicnt braucs, & qu'on amioifc. 
pour compagnons tous les tïilotcs, & 
les nouucaux Citoyens, auçc ceux du 
b^ cftage, &IcjS prôukiciaav^ qui té- 
Aïoigno^t tous à leur mihe tort, 
qu'on parJoit d*vn Spartiacç 3, quils^ 
/foudroient les aupir mangcja . tous 
virs. Comme ifs' s'enqucroicnt. ca 
Tuitc où ils prendroicnt. des aimcs^ii 
oit , Q^rous, les Conjuiez en a-> 
«oient ^ Qne la pl4irpart dès outik 
dcsartifans en pou^oicnt fcmir , &, 
Qv C^"^<lon le menaqt au Kett.ou.é- 

^^Z^fin. ^^^} ^^f^^ y ^^Y dit, Qu'il y en a-:, 
uoit Jà de' toute, (bïte i outre qu'pn- 
furprendioit les enûcmîs dfefarmez, 
Poufic'temps de l'exécution , ii dit,, 
Qii on kxy aupit comjmijadd de fc ce* 
ai^ preftv . Sur çe rapport>r€is Epbo- 
te«eïloiinez ^n'eurent pas la haiHief-: 
de faire ny la graode ny la petite. 
a/fcmbl^Je ma lis pour tenirla chofe 
plui fecn tte,ils prirent des Sénat curs. 

dçji dcli:,^ iicfolwent.d'^aaqyea: : 
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Ciiaïadon auec d'autres de la jemieSb 

àAuloae , fous prctcxte de prcnâre 
quelques Hiloccs •& quelques hobi" 
tans do liea > dont ils Juy donnereat^ 
vu mémoire , & entr'autres vnc belle* 
Dame qu*ôn aceuroit de corrompre 
tous eeux qui arriuoicnt là de Laee- 
demone, icuncs ou vieux. Cet cm- 
ploy nesouùoit^eftre riafpe£t à Cina* 
don, qui en auoit eu dc)a de fenfbla* 
blcs^&onluy dit, quil priftpour cô- 
pagnons fix ou fepc de ci;ux ^u'il 
trouueroit prefens d'entre la jeunc/Iè, 
après auoir adueity leur Gouucrncur ^^P^ 
de eeax c\ii,'il deuoit donner 9 adeur'^*'"'^* 
auoir ordonné ce qa*ils deuoient fai- 
re. Four couuiir mieux- k deâèin,^iis - 
enuoyerent trois ciiari^ts - pour met- 
tre les prifonniers , & vnc compagnie ' 
de cavalerie , peus plus.grande feure- 
té', Car nrfs»<^l^t Ic'déft^^ de' 
la conjuration,ils craignoient d'en ar- 
refter 1 autheur dans^Ia vii|e,'4e peut 
d?émoiïuoîr Ces complices » dont ils 
Touloicnr auparauant apprendre les 

Boms^ par l'entremifc deceiix quia- * 
noient chai-ge de Tarrcftet, tà chofc ^ui 
ayant efté heureufemcnt exécutée , & wint 
yn c^alier ayant rapporté Ics^ nou* P^*^, * 
ûelles de la prife V auec le nom des 
co»}uret^ , k Deuia Tifameue fut ar- 
x:eûë^d^àfaMr4aû^i»^d'aiitr*d priâ=^ ^ 
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cipaii)C',& comme CinadoQ fut arriué/ . 
&.^u'U eat confcile .tour > ils luy de- 
Biandcrcnt le fujet de £bti mécotiten- 
temeat.Il£cfpQadix, Qu'U ne pouuoit 
foutfrir de plus grand que luy. Alots 
luy paflaat les mains & le cou dans 
vue pLece.debois.,ilfuC: piomené par 
la yiUC)]8c exécuté 'auec le refie de fes.^. 
compHces, âpres mille outragcs.Yoi- 
la i'iiluc de cette conjuraiion. 

VIIL Apres ces chofes, Herodas 
^^^^^jj de Syracufc eftant cnPheuicie auec 
d'Ugefi' vit grand nombre de galc-^ 

Uns en res , dont les vncs venoicat de loin 
toutes équipées , & les .autres $'èqui- \ 
poteût fiirle liea h 5c ayaot appris ; 
qu'il y en aiuoic trois cens , il monta . 
rut le premier yaiâèauqui fii: voile en.^ 
6rece^ & le-yint cappottfer âox Laee-* > 
dcmoniens , fans pouuoir dire autre 
chofe^fiaoU) Que cet armement eftoic 
pour leR©y de Pejifc & poarTifa*r 
pliernés. Les Lacedcmonicns furpris - . 
decettejiouuellc , affembletent leurs 
Alliez ; &, Agefîlaiis , à ia per^afion . 
de Lyfandef, s'offrit de pafler en Afie, 
dèuxmU' pourueu (jlil'on luy donnaft haii:. mille 
h ««II- ^ hommes y. & trente Sfarciatés poui^' : 
'teauxcp' raccompasuer. Lyfanœr s'imac;inoi&. 
eooo . Grecs fereient. tou jorns Maïr*» > 

^Uu\^ très de la^mei; , & peut->eftre de lacejc-: 
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te y aptes cetcé iUuftte xctcaice qu'ils * 

auoicnt faite du fond de la Pcife. 
D'ailleurs , il Qfkoit biea aifc d aller Çonftîl f- 
rcûablkfcs Dcccmi^irs , dont l'aufio- 
rite auoit efté abolie par les Ephorcs, ^^yj^, 
pour plusgraad témoigoage de iiber* 
cé. Qette. propo(itioii> ayaitt efté ac- 
ceptécjon donna à Agcfilaiis les trou- 
pes i^u'il dexQaudoit, auec (Ix mois de 
viures. Aptes qu'il eut Szit les iam^ 

ces accoutumez , & ordonne a cha- i^p^ffajrm 
Que ville Jes foidat^ qu'elle dei^oit ^^^Wr^ 
tournir^ il voulut alîeir &çrifier à Axa^^nu 
lide>à l'exemple d'Agamemnon.Maxs 
lesDiteâeurs 4q la Beecie l'ayant ap- 
pris , éauoy^rent toute leut -c^^etie 
pour rcmpefcher , & rcnuerferent.; 
soutrappa£eil.duûcri£ce. Piqué.de ^ 
cécafFroat, if remonté fur fon vaiC- - 
/eau , après auoir pris a témoin' con-^ 
19^*e9Éx4esDieu^ fcles immiiies s ^ 
\^ftant arriuéàGcfcflc , s'cmbaf qua-a-- 
uec toutes les troupes qu'il pût raf-' 
i^a)bier>A paflâeHAiîe. Tiiapliernest^ . 
ayant appris qu il eftoitarriué àEphe-' - 
fe i Juy enuoy a demander le. fojct de» 
& vciittr V i ^uoy iliefpcmâit > Q^é> 
c'eftoit pour affranchir les Grecs de- * 
i'Ââe»^ auâl^bien que ceux de l^uro* - 
pev Ilxepaftit>ques*iliroiiloit?at€eii-' 
drc qu'il en eut aduerty le Roy , il • 

MâaieixQit.q^' jl^QÎfi^^ 
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uorable de fon deflTcin, pourueu qu'if ' 
neiift aucuaaâe d'hoMité iuiqa'au 
retour des Couners. - A^dtlaUs^ayant 

dit qu'il le feroic ,^ s'il croyoit qu'il 
parlait touc de boQ^Tifapheraé^ le ja» 
« ra (blemnelleinenc en la prefence de 
ito^Otr- Deputc2,qui de leur cofté luy ret 
tJlldM^ pondirent 4c lafoydelenr nAaiftre v. 
MegiA- * trcre fat conclue». - Mais. Tifa- 
lim. phernes, au préjudice de fa paroIe,fit 
venir des troupes de tous coftez » àla- 
Teaëa*Agefitau$ , qui-ne laiilbit pas ' 
piur cela de tenir la âennc. 

comme il de-^ 

^/^^ mcuroi: dans Ephefe fans rien fairc,&; 

^'^^^ ^e le Gouuernement des villes d'Afie 
• âloit.fort déréglé, n'eftant ni Démo-» 
cratique, comme {oas les Athéniens,- 
ni.Ariftoccatique comme fous £yian*i 
der 5 on fç fcruait fouucnt de fon en- 
- tremife auprès d! Agelilaiis } û hiw 
<pic fa Coureftoit plus groflè que cel«« 
le du Prince, &i'on cuft dit qjiie le Roy 
a'cûoit quVn particulier auprès de< 

, ^ luy. De là naquit la jaloufie d*Agefî^i 
laiis & l'ehuie des Spartiates, comme' 
s'il eiift voulu vfurpcr l'autorité Roya- 
le, ce x^i ,luy fît perdre tbut fon* cré- 
dit > A: le vray moyen cTeftre rcfufcï' 
c*eûoic dc.r«mpiDycrw I14e.recommt> 
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fouffrir tant de gens à fa 'fuite v mais* 

àla fia indigné de céraf&omKÎiiiC^ 
plaignit a Ageiîlaiis> & ky dit>[Qu'il 
f^auoic hieti cabaiâed: Tes amis. Quj^ 
Iny répondit ce Frûicc, lors qu'ils s'é- 
leucnt par deflus moy > mai$ ie fais, 
vanité de Içs agrandir ,lQrs <}^'il$.ua-' 
uaillent pour ma gloire. Fay peut-: 
eftre tort, reprit Lyfander, mais don- 
nez-moy Q^dquc ç^^pj oà ie puif-^ 
fe rendre ieruice iatîs vàbs donme^r de« 
Ja jalou/îe. ] AgcfiJaiis luy accorda fa 
dcinande^^ Tenaoya en rHeilefponr, 
oumI débaucha va Seigneur Perfkn, Sfithri^ 
qui auoit reçea qiielqjie déplaifir de. <Uir» . 
Pnarnabafe9'&4*ameQ^ à la Courauecv 
ion fils. , après auoirlaiifê â Cyzicjuç, 
tant fon argent qup fon équipage, &. 
deux ; cens dbeuaux qu'il cômandoit.. 
Agefilaiis lereçcut fore bien, & s'cn- 
guit de ce Seigneur de Teftat des trou-^ 
pçs de» Phacnabafe, .£c.de celuy de frâu 
Gouuernement. . . " • 

X. TisAPHERNES arantrepris. 
cœur par la venue des forces du Roy ^ Ig^f ii^^-r 
eouoya commander à.Agefilai^ d^ 
retirer da TAiic , & luy. déclara la; 
guerre en cas de refus. Cela étonna 
fott If s. >Vllie:&.&içs Lacedeiii^aDien& 
qui èfbient. prefens , parce aails"*^-^ 
raicut les ioiiilf^iy^ms^u^à^^ 
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dk d*vn vifag^ç gay , Qu'il ciloit.bica ' 
akc que Tifapheraés fcfuft r4:ndu les 
Dieux ennemis, & qu il les euft enga- 
gez au parcy des Grecs par Ton parjii^ 
rc. Aum<cû il ordonna à V Armée de 
fc tenir prcfte pour marcher, & aux' 
Tilles Grecques qui cfioient fur foiî 
paflàp;c de fournir Tétape, après auoir 
mande des troupes dlonic» d*Eolie,& 
de rHcllcfpont. Ttfaphernés voyant 
qu'Agefilaiis n'auoit point de caualc- 
rie, & qu'il n'en faloit point pour fai- 

^ g^^^^^^d^^^^ ^^^^î^^^ U de« 
2r4 r^nVf meuroit , il crût qu il tireroit de ce 

cofté-là, quand ce ne fcroit que pour 
fc' venger de luy & de là fourbe qu'il 
luy auoit faitc.il y fit donc venir tou- 
te J[bn infanterie, êc répandit fa caua- 
kttfç dans les plaines de Meandi^e^pdr 
oÀ reunemy dcuoit- paflcr pour venir • 
à luy. Mais Agefilaiis tourna d vn au- 
ne cofté, & entra dmîs la Phrygie,ou: 
donnant à l'improuifte il fit vn c^rand 
butin , & prit d'abord quelques villes- 
^uieftoieutfur fou paflage. Ilmar- 
; ckâde làiurqu'àDalcyliejfans rcncô- 
trerd ennemis 5 mais fexaualcrie é- 
Clfnartdie mbtttee .fur vne coline pour dé- 
fM¥T{Atm€ couurir déplus loin , apperceiu celle 
tr î>^r de Pharnabafe qui venoit à elle 
fin^'iere ^^^^ ptcHfeittc pareHk ear nombre. 
$Ktfit^, . Çomme elles furcut à qijidqttç^ qua^^ ' 
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tfe cens pas Ivnc de l'autre > elles ^fi- 
rent alte^la caualerie-Grecque s'eft^t^ 
rangée à quatre de hauteur fur vh-. 
gxand frojQt 9 & les Barbares au con* 
traire auec pea de front & beaucoup * 
de hauceu)^ s mais con>me leurs lanç^s^^ 
e/ioient plus fortes qâe celles de^*> 
6rec5 5 ils tueront douie caualiers Se: 
deux cheuaux sl la. pf çmiere reacoa* 
tre> & renaexfereDtie reft«>XaiM^i^[^: 
perdu qu'vn feul honimc. Mais Agis • 
s eAant auancé auec rinfanterie pe- 
iammentarmée, les obligëA à fe reti« 
rcr.Lc lendemain voulant paflér outre, . 
il ne put auoir les aurpioes faupra«i 
bles 9 & tetpurn^a vers là mer , voy^- 
bien qu'il ne pouuoit defcendre dans 
la plaine fans caualerie, s*il ae vouloir - 
lâcher le pied à tcute-^lieure «leuatit- 
rennemyJl commanda donc auxplu^ 
tiches ou.païs de Je Venir fcruir à;^ 
cheoal > mais il.leor permît de f^iÉSir' 
en leur place vn caualier tout monté; 
ccquiljeur enfit cheicher par tout» 
comme s'il euft efté queftion de trou-, 
uejt quelqu vn qui vpuluft mourir^ 
{Kmi. eux. Le Printemps venu > il 
raflcmbla toutes fcs forces à Ephe/è, 
& pour exercçr fes foldats > propofi^ 
des prix > tatitâ la cavalerie qu*a riû^ 
fanterie ; fî bien que les lieux *éêTS* 

xeicices eftgiçnt toujours pleias 
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Soît hg€' troupes de toute forte , & la ville 
rr etipe- d'Ephefc comme vnc Eeole de guer- 
jammcnt j:c.Touc Ic marché eftoit remply d'ar- 
mes & de chenaux, & les boutiques, 
de diuerfes fortes d*cquipage. On 
voyoit rcucnir Agcfîiaiis des exerci- 
ces , fuiuy dVne foule d'Officiers & 
de foldats , tous ayant fur leurs teftes 
. des guirlandes cju'il alloicnt pofcr 
dans le Temple de- Diane, ce qui don- 
noit de l'admiratiô & de lajoycà tout 
: s lemonde. Car où Ton voit fleurir la 
. pieté &rart militaire, on ne doit con- 
ccuoir que de belles efperances.Mais 
pour redoubler la valeur des foldats 
par le mépris des ennemis , il fit ven- - 
. dre tout nuds les captifs, afin que vo- 
. ^' yant leurs corps blancs& fans vigueur, 
j' • on n'en fit pas plus d'état que de fem- 

^ mes 5 car ils ne s'exercent iamais à Ja 

lute ni aux autres cxcrcices,& ne vont 
V qu d cheual Se chariot. 

DifAite ^ S qu*Agefilaijs eut cfté 

éUU ca- vn an en Afie , les trente Spartiates 
ualerle qu'on luy auoit-donnez pour Taccom- 
ftrfienne. pagner, s'en retournèrent fous la con- 
. . duite de Lyfand*er,& il en reuintxl'au- 

' très fous celle d'Hcrippidas. II donna 
le commandement de la caualerie â 
• . Xcnoclés & àvn autre; & celuy des 

• . ' Xaccdemoniens à Scypthe i Hcrippi- 



r 



\ 



Digitized by Google 



DE* Xenqphon. L«v. ht. rr f 
dàs cominaDda les troapcs de Cyrus, 
& Myo-doii celles des AlUez.En ^e,* 
il dit auxibidats, que pour k refaire, 
il les meneroit bien toft vers le meil- 
leur quartier des ennemis, afin qu'ils^ 
fuffetit bien difpofez de corps & d'ef- 
pric pouc le feruice dc.letir patrie. 
Mais Tifaphcrnés croyant qu'il difoit' 
cela pour le farpc^i4re » &-que fon 
deifein cfteit tfèmi»^*llS«Ée&daûs^ 
la Carie , il y fit pa^Ter fon infanterie 
cômme la première fois ,& mit fa ca- 
ualeiie dans la-plaine de Méandre. A-^' 
gcfilaiisnc manqua .pas de tirer du* 
cofté de Sardes ^tomme IL auoit dit 
& ayant tibuùé par ifijfOifisfeoMdi^te 
de riures , & marché trois iours fans 
faire rcntontrc des enneuiis , leur ca- 

nàlerie parut le quatrième 31 & Tiobli- 
gea de camper après auoir pafle le. 
Paéfcole. €3È;pendàttt:^le& E^^^ tue-r 
rent quelques foitragcttrr*"^p¥ié- 
toient écartez pour pilleri ce qu Agc- v 
llilaiis ay^mt appris^ily «^'^ciya Ia> fien- 
ne qui contraignit les Perfes dcfe raf- 
fcmbier > & de fe ranger en bataille^ 
Mais comme licutinfastetierf^ 
pas> ilxrût qu il ne fe prefenterôit la-* 
niais- dcplus belle . oGcafion de les dé- 
faite-, & aptes àuoîr égorgé des yi<*i- 
mes , ilhtauancer à^grands p^ 
infanterie pefamment atmée,flanqucc 
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àc part & d'autre de la fleur de fa ca- 
ualcric , aaec Tinfanterie legcrc à la 
tcfte. Le reftc de la caualciic eue or- 
dre de donnera niefmc temps , afin 
que le choc fuft plus grand. La caua- 
Jcrie ennemie foutint l'cflorc de la lîe- 
ne , mais fc voyant attaquée de tou- 
tes parts, & auec contes les forces,cl- 
Ic lâcha le pied & prie la fuite. Qucl- 
X ques-vns tombèrent dans le flcuuc, le 

Vu rtn- reftc fc fauua,le camp fut pillé. Mais 
retnte des tandis <juc TinfaDtcrie légère s'amu- 
dtuxCfiff. foie au piIlage,feIon fa coutume, Age- 
filaiis ne le tour du champ de batail- 
le / & l'alTembla tout le butin , qui 
_ montoit à plus de foixancc & dix ta- 
* - - lens j c'eft là qu'on y prit les cha- 
meaux qu'il ramena en Grèce. Tifa- 
ffioh À phernesfutaccufc de traliifon pour ne 
^'S4rdes, s'cftrc pas troaué au combatjde forte 
que le Roy luy imputant le defordre 
de fes affaires ,luy fit couper la teftc. 
f ^ Tithraufte, après auoir exécuté cette 
commiflîon, enuoya dire à Agefilaiis, 
Q^ie la caufc de la guerre eftant oftée 
rien n'empefchoit plus raccommode- 
ment , & que le Rôy de Pcrfc laillè« 
■ roit la liberté aux villes d'Afie^en luy 
■r /' payanft le tribut ordinaire , pourueu 
quefarmcefc retiraft. Il rcfpondity 
C^'il ne pouuoit rien conclurre fans 
Tordre de Sparte. Mais Tantrc luy^ 
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< .^ayant donné trente utens pour b pa* 

y c ment àc fou armée , il marcha vers 
. U X^rouiqcc.de Pharnabare.Comme il, 
. cftoit dans la plaine,qui eft au delà de 
. Cames , ou luy apporta le comman- 
.dement de la ûo^c , auec pQcmoir de 
mettre en fa place qui il ïeur pîai- 
.xoit> daii$ la créance cjue les deux 
Armées agirôient aùèc^^pljiis de con* 
.cert , & teroient plus à'efet fous 
1 ordre dvn feul. Aulfi-toft il ojet 
,4onna aox villes maritimes r tant 
des Ifles que de terre ferme 5 d'équi- 
per Autant de vaiircaux qu cllcs^pour* 
ixiient t fans leur prefcrire Iç p^j^'^ 
bite ; fî bien cjue l'Armée nàjgiàie^ 
renforcée de ùx- vingts galères , tant , 
aux defpens du public que des part^ 
cnliers qui fe vouloient /îgnaler. le * ^ 
cômandcment en fut donné âPifandre, 
bexau-frete d'Agefilaus,Chcf plein de • 
courage & de refolution , maïs qui 
n^eftoirpas capable d'vn ii haut em« ' 
ploy. • Il partit aiiflî-toil pour aller ' 
taire fa charge , tandis qu^Age/îJaiis 
^tiroit vers IjL Phrjrgic^comme ii • 

. • . • . • ■ . 

XU. GSPEOTANT, Tithrauftes'i- Quirr^g^ 
imaginant qtfAgcfilâiis méprifoit la thibtt: 
puiirancc dp fon maiftic, & croyoit Iç, 

pouuoir dcpoâed^: 4e T Aiu ^Sl^^r 
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. uoya Timocrate de Rhodes auec cin* 
quance talcus poui* corrompre les 
principaux des villes, afin de les faire 
loûleuer contre les Lacedcmonicns.ïl 
gagna à Thcbes Androclide,Ifmenias 
& Galaxidore. A Corinthc, Timolas 
& Polyanthe j & A Argos , Cyclon & 
ceux de ion party; mais les Athéniens, 
t]uoy qu'ils n culTcnt point couché 
d'argent, -ne Uilloicnt pas d'eftre por- 
tez a la guerre, fur rcfperancc d'auoii 
le commandement. Ces villes donc 
animées par ceax cjui les gouucr- 
noientj font Irgue contre les Laccde- 
monicns , & fçachant bien qu ils ne 
romproicnt pas les premiers> ceux de 
"opHfjtuli Thcbes perCuadcrcntaux Locriensde 
tirer quelque tribut d'vn païs quié- 
roic conteitc entr*cux & ceux dc'la 
Phocidc, dans la créance que ceux-cy 
ne le pouuant fouffrir ^ leur dcclare- 
roicnc la guerre. Ils ne fe trompèrent 
point dans leur ccnjeélure \ car les 
Phoc icns enleuercnt de la Locridc 
beaucoup plus qu'on ne leur auoit pris. 
Aufli-toft les Thebains entrant dans 
^ndro' la Phocide,àla pcrluafion de leurs 
(Ude & Chefs, la rauagerent de bout en bout, 
ieux di pQ^j. yef^gcf^ ^ ce qu'ils difoient,lcurs 
jmparty. ^jjjç^, & cont raignirent les Phocicns 
à auoir recours à la proteAion de La- 
cedcmone. Les Lacedemoniens era- 



tiaflerent loccafioa aucc chaleur, 
pour châtier les Thebaias qui leur 
auoicnic faip d'autres a£&onts $ Cas 
non contens de s'eftre appropriez i 
Decelie la dixme du butin <jux appar^ 
teooic à Apollon > de les atioir abm* 
donnez à Tcatccprifc du Pirce, & d'à- 
uoLt attfG débauché' les Corinthiens; 
ils axioî^Qt mefme empetché AgdS- 
laiis auec outrage, Ac facri-fîcr à Auli- 
dc, & refufé de paffer auccquc luy en 
AfieJls confideroieQcd*aiIlcur5,qu'iis 
n*auoienc plus xien à faire en Grèce, 
& qixf Agefilaiis eftok triotnphaat en^ 
A(ie. Xa guerre ayant âonc efté reib- 
lue, on ordonna des Icuées^ & l'on en- 
uaya Lyfander dans la Phocide» auec hhoAm^ 
ordre aamener des troupes de ces ^''^«v^^ 
quartiers-la, tandis quePaufania&raA ^^^^f^^^ 
. fenablerdit celtes^ Pcloponefe^pour 
Taller joindre à-Haliarte , où eftoit le 
rendez-vous. Il fit tout -ce gui luy 
auoit efté commandjé » Se détacha les 
Orcomenicns de Talliance de Thc- 
bes 5 Maïs Paufanias , après auoir eu 
les facrifices fauorables, (e transporta 
à Tegéc , d'où il enuoya leucr des 
- troupes, en attendant celles des villes 
à voifines.^Sur ces tiouuèlles > les Am^ 
balTadeurs de Thebes le tranfporte- 
ï ' rent à Athènes, & y eftant aniae%»ils * 
* fiicttt cette- Iferangue. t Votts»*aae« 
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TUSL^ attendre ,^uc ceux d'Argos , ri- 
aaux de tout temps de ;kux .gloire 
veuillent maintenir Icuraotoritc i ny 
les Elecns ils ont dcpoiiiJlez de- 
puis peu d*^ne partie de iwr pa^'s;- Ce 
oc fera pas auffi les Corinthiens , les 
Arca<iicns,iiy les Acheees , qui n ont 
xempotté^de tous les feruices Qu'ils 
leur font rendus, que Fhohneur de les 
auoir pour maiftrcsytavidis qu ils don- 
nent les emplois & les <k>uuernemetis 
à leurs efclaues. Ils ne traitent pas affraihls. 
mieux les infulaires > ny les autres 
^*ils ont détachez de voftre âllian ce, 
puifqu'au li^u de U Iibcrté,ils ont re- - 
doublé leur feruicude ,& ad jouté va 
' G^uuerneuc Lacedemonien à Tauro* ^ 
rite des Dccemvirs. Le'Roy dePerfe flrats 
meime à qui ils ont iobligation vde Mx i^m^ 
leur Tiâoire » .quelle recompenCe en mesem'its 
a-t*il reçeuë ? Ils ont porté la guerre iff 
iufqucn fon P?ïsfousdiuerspretex.^74^ 
tes. Qui vous empefche donc main* 
tenant de vous venger aucc tantd'aj- . ' 
liczou de mal'Coatens 9 quivousc}r«. . ^ 
deront, non feutemem h recouuter yè^ 
trc autoiitéjfinais à raccroiftre , puil^ * ' 
que vous ne- commandiez autrefois 
que former, & que vous commande- 
rez icy fur rvu Se fur Tauttc Elé- 
ment \ Pour nous » nous vous &inK>as ' 
aucc i-lus d'ârdcur que nous n*auons 



fait les Lacedcmoniens , parce qrfil 
ne s*agit plus de Tintercft d. autruy , 
m^i^ du ooftre > & c'eft c;6q9i voues 
doit porter tant plus à noftre dcfFen.- 
ft^ puifque vous y au^ plus d'augoca- 
ge que nous » 4^ que le prix qui wut 
y cft propofé cft d'autant plus grand, 
^çpie TEx^pire eft quelque choie de 
plus que la lîbeicé. lY^iUearS) celoy* 
des (.acedemoniens eQ: plus facile à 
4éunii».^fic te TOilce^car vps Atméçs 
OWi^fes cénoieiit y-os Alliez dans leiir 
4euoir> mais ceux a qui ils comman- 
jïfim^ Ibat plus puiiuns qu euxjc ea 
|>Ius grand nombre. ] PÎufiears àp* 
j^jyyrcicat cet aduis , mçds tous paffe- 
jco&t à celuy de rkrafyt^ule , de tè^ 
ftcourir , fur la créance ée rendre par- 
là plus de. fcmice aux Thcbains que 
^mn'en auok receii d'eux 9 puifqa'oQ 
leur eq.uoyoit du fecours, ^ qu'ils 
I>4^ n'en auoicnc point' dQuné. ï-es Ther 
ffterreco. i^^^j^^ fc préparèrent à fc défoi- 

rlfJisl^ dte» & les Athéniens à lesfccourir, 
- * $c faus- plus carder , les lacedemo- 
diras entrèrent dàns la Beoeie ibusle 
commandement de Paufanias , auec^ 
jCMCes. tes croupes du Peloponefe, à la 
* aeiêrae de celles d& Corintke. 

Défaite XUlk C E p E N D A ^1 Ly fandeiT 
*^^r '^^^ ^"^^^ premier-aurrédf 2t-YQUS 
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mitc les croupes iûtamtut i 4e Jà 

Phoci<le, & des autres Alliez de ces 
quartiers » il peiiuaida aux habicans 
d'^Haliarte de pt ifiufa» TaUiuiacé de 
lacedcmone f mais quelques Thc- 
:êams qtti eftoieoc .^refens en ayaot 
cmpefché rexeciation , il rcfolat ar- 
-taqucr k ville. Les Thcbaiiis y ac- 
.^orenc . fiar-cecte neuuetle ^ 6c luy 
-domiefic bataille itifqaes ^ms les mn» 
de la place, foit qu'il fuft furpris ,ou 
qa'il les 7 dtresidift de pied ferme,^ 
lemportent la victoire. 11 y fut tu^ 
foD armée défaite , fie le trophée dref» 
fé deuaœ les poiNHes* d?Haliasce& 4ie 
JTcfte de fes gens fe ralliotcnc (ht les 
montagnes , où preflez par les The» 
^ains ils £refic leur décharge ^reaxy 
comme ils e/loient engag/sz dans des 
détroits» Se en ayac^i^ tué deuic a« 
"trois des plus aiuKicesÊ » coalereot des 
-pierres d*enhaut fur les autres , les 
mirent en tel defordrc y qu'ils en tue» 
^nc deux cens -dans 4a fuiieiLes Tite» 
bains eftant au defcfpoir , d'auok 
^ ^iiiilé leur triom|be par vne défaire 
égaloit leur ^nftoire , apprirent 
Je lendemain qjie les ennemis eftoiéc 
décampez la^ nuit > ic qu'ils s^efloieot 
vretîrcz chez eux. Ils reprcnoicnt 
'dooc coaragèr> jlors que tout à coup 
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ils Toycnt arriucr Paufanîjs auec 
l'armée du Pdoponcfe , fut vn 
nouuaau cpap^dc mafruë 5 m.iis ils fij^ 
rcnt Confolez par la venue a — Aihc^ 
nicns. D'ailleurs, Paufanias ay^nt 
aftembic les Colonels & les Capital^ 
nés , & mis en délibération s'il don- 
ncroit k bataille , ôus'îI rcdeman- 
jicroit les morts ,fans eflfaycr de les 
rcpfcndre>on conclut au dernier, tant 
â caufc^de U, défaite de Lyfanjlcr, 
que parce ipie lés Corinthiens n*é- 
' toient pas prefens , ny les ÀHiez biea 
mrpofez à fç battre. jAdjoutez à ce- 
la , qu'on nXuoitque peu de cauale^ 
rie a .comparai(on de celle des cnnc- 
iHÎs , & que quand on auroit gagne Ja 
bataille, on ne pourroit enlcuer les 
morts, qui eftoient fous les murs de 
la place. Mais les Tbebalasrefnic» 
tchtlle tes .rendre , fi Tonne for toit 
païs i fi bien que les Lacedenjo- 
niens , pour les . r'aiapir , furent con- 
traints de fc fctircr , àuflî triftes & 
defefpcrcz que les Thcbains paroif- 
. • ' foicnt glorieux , iufqu'â mal-traîtcf 

{ i qûi s'écartoient tant foit peu. ' 

I Paufanias de retour à Sparte , fqt.ac- 

I fttfé publiquement de ncs'eftrc pa^ 

; . tronuë à point nommé au rendez- 

# ce qui auoit êfté caufc de la 

• • . ' * ^ • 
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â'eratte , & d'auoir redemandé hon- 
tcufemcnc des morts qu'il pouuoit 
reprendre. On adjoucoit à Ctlzy qu'it^' . 
auoit laifle aller le Peuple d'AtKenes, 
. Iprs qu*il Id tenoit amegc au Pircc. 
li fut donc condamné à more > faos a- 
uoir oré fe trouuer au jugement , & fe 
retira à Tegec , où il mourut de ma- 
ladie.. Votla ce q«i fe pafla at(t>t$ e6 " 
Grèce» 
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naha/e & à^gefilMsX^.Ct-^ 
luy-cy retonmeen Grece.Y^Ba^ 
Milhée Ncmée. VI. Marche 
d't/igefiUus. VIL Bataille de 
Cçronéc. VI IL Sédition dans^ 
(^ofimhe. I X» Suite des affki^ 
res de Corimlde. X. Trijf du 
Port de Pnee^appartenant aux 
. Cmmbiefis. Xh Défaited'm 
Régiment Lacedern^nien. XIL . 
Expédition d'^gefUaùs 

fe â'Argos, Xl V. Trogrls àc - 
Çonw dr dè'P0kmabafe. XV- . 
Ftepo/ition de paix .rejfttée,- 
XVI. Défaite de Thimbron, '• 
Xyi l* Troubles de Rbodeù 
X V 1 1 ï. lExploits. de Thra^ 
/jbule, XIX. Ohx d'Jpht\ 
tfatf.* . 

% 

I. ^^^^jVR le jcommcfiçemetitdé' 
^^^i r Automne, Age/ÎIatis rauaf 
' ©5:^1 gea ic Gouuernemcnc dç 
Phamabafe,& ayant pris placeurs vil- : 
les par force ou par compofition,pa^- 
ia dans la I?apUlagonie , pour la deçà* 

* . ' . . 

t 
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•CÏier derobeïflanceduRoy dePexfc, sAtltaneê 
« obtint dé Cotys rtiillc chtôâttx' fc fj^^ 
deux mille hommes d'infanterie le- ^^^^^9 
gerq, après latioir attiré dans fen al- iaPé^m* 
/iàncc par vhe cntrcueuc , malgré les ^wiiV» 
traueiilcs d'Artaxeixes. Pour recon- 
no'iftre les feruicés qae Spitridàtc luj 
aûbit rendus en cette rencontre, il lujr 
propofa de marier fa fîHc à ce Prince, 
& comme il en faifoit difficulté fur ce 
qtftd Roy ne voudroit point de la fil- 
le dVii banny , il en parla a Cotis qui En /âpre- 
y cotifcntit , en confideratibn de la /'"^^ ^ 
nlaif&hce, de la graridéur & drf mérite 
deSpitridate , qui s'cftoit vengé hau-'>^^ 
téïhent de Phamabafe , outtè que' fa 
fille eftojt fort'belle^ D*ailleurs,Age- 
fijâiis luy dit en propofant ce maiia- 
gCiQu'il ne feroit pas gendre de Spi- 
rridate , mais d*Agc(ilaiis & des La- 
cedemonicns > qui auoienc TEmpire 
ik la Grèce , & éftoient en eftat de £b 
venger de leurs enhelmis , & de faire 
plailirà leurs amis , qui eftoic icur 
plus grand conténtemeril^Que iamais 
Dame rie feroit conduite chez' fou 
maxy en plus belle compagnie, parce - 
que toute* TA rfhéc Tiroit cfcottcr. 
Âpres quelques allées & venues le 
mariage fut conclu , & Callias luy 
micfna fa maiftrefie fur me Galerë > 
gaicCC qiî'ilcuftfaiu attendre U yc- 
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uuë duPcincemj^s pout aller pai: ceç^^ / 

^ ' te> de qac-eePxmce auoictrop d*imr • ^ 

paricûcc. j 

i 

II.. En liiite,^ Agefilaiis* entra dans- ^ j 
Sififff^i la Dafcylie, où cftoit k Palais de j 
^df^art^ Pîiaraabafc,ciiuironDé de grand nomr • ! 
êlmu dcfeoo^^ vîHàges, auec des parcs, » 

des bcds & des liuietes ^ ou Ton pou- ^ 
uoit prendre de toutes façons le plai* 
iîr de la pefche & de la challc, II s'y 
inic donc en q^uartier d*Hjf uç^j le païs 
foumii&inc àbondanainent tt)at. ce q^i ? 
eftoit neceilaireà TArméeXes Ibldats 
fouragçoient ûnpuQémenr, Qins fe de- - 
fier de rien > parce que l'ennemy n*a-^ 
uoit pas encore paru , quand Pharna- - 
baie furuinc auec «^acce ceos che- 
. |^>' ^ nanx, & denx chariots armez de fai^ : 

J.'^- à leur tefte , &r rompant vn bataillon 

• de fcpt cens hommes qai s*eftoicnt »\ 
ralliez pour Iny refifter, entuacent^^ 
contraignit le reftc de fe fauaer vers 
Agdilaiis » qui s'auança pout les fpû^ 
tenir auec fon mfànterie pefammentr 
armée. Trois ou quatre iours après, , 
'Herippidas nui feifoittoûjours^ quel- - 

3iie «ntreprile, ayant (çcu de Spitri-- 
ace que Pharnabafe eftoit campé * 
dans TU grand village à quel^^çinq^; 
lieues de là^ obtint d!* Agefilatis deux : 
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autaut d'aunes , auec la caualciit é- celU de 
trangci^rfc cms ics^ Greics quiien^- spinidatm 
dtoieot fuiurc 5 & ayant eu fur It Évr û^dtU 
Icsfaciificcs fauoiâblcs , comiijanda j^^*^^-^ 
aux troupes de repaitte , & de fe rea* . , 
Jrc douant le camp, La nuit venue, il - 
Bç s* tu txomsL pas la moitié au 
dez^-yôus' » ma» ctaignaiit que ks att- }\ 
- ttes Spartiates ne fc nioc^uaflênt de luy** 

,cliaaaee ces troa^es » & au poJtir dti'** 

jour pouflà la garde auancée des en- Eili fflof^ 
.Demis , & donnant vigou^reufemeiit ^yf^^^ 
mk4e ]^efieta fuite. Le camp fut piK 
Je, & rdn y trouua quantité de vàiflèl- 
le d'argent & de bé^ux meuMes qui 
«ftoieot à Ph^tnabafe > auec gtatid ^ 
quipagc & grand nombre de beftca * 
deib mme> doat il reruoica la fâçofl • 
des iioxsàâ^ y poill:- changer fouuent 
*dc porte, de peur de fuiprife. Au re- • 
Qâtcuv comme Spitrxdate & les Paplila>*'- 

fomens* fe retireiefll auec leur parc 
u butin , Herippidas les enuoya dé- 
uali&i: pat fes Qffidecs» ee qui les pi. - 
qua tellement qu-ils s^i^IIércnt rendre- 
àtAtiéc qui eftoit dans Sai:dcs r cai»> 
Spitr^te o'appsehendoit pas- qu'il le 
tfehit» parce qu^il s*eftoit reuolté aufli 
bien que luy , &auoit fuiuy le jeune ' 
Cyios'ddHMi'ampri^^rA^k.^^ 
juftpçecipité toujcha. • ertpc«?ei*^^ 
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Agcfilaiis, à cattfe du jufte ibjct qu'oa i 

leur en auoit donné , & ce fuc le plus . 
.g£aiid«dépiaiiu; qu'il i^e^cui: ea cette 
gue£j:e« 

llh SvK ces: ctitrefaites i Apollo*- 
de^Ha?'] P^^"^^ Cyzique gui cftoit amy de , 
nUéifi êr -^^*^abafc &d* AgeiilaiiSj les voulant 
dt^gefi- J^ccoacilicr, procura vue entre vcue^^t i 
téku ayant pris la paroic de ceJPrince, luy • 
amena Phamabafe vécu iuperbemcnr> , 
. & fuiuy de gens cjui luy portoienc des 
• carreaux pour s'aflcoir à la façon des . 
PcjeIcs ; mais ayant trouué Agefilaiis^ • 
coucW fur J'herbc auce le Confcil de« . 
trente Spartiates , il eut honte de s'cii > 
feruir^éîcs'ailit prés d'eux à terre. Au- 
près s'eftre falûez, il tendit la main ^ 
Agc^laiis, & Agcfilaiis luyidonna /a^ . 
lîenne y P.ui« Pharnabafe comme le ~ 
plusûgc' parlaie premier, & dit,Q;u4r 
«uoit (eruy les LaCcdemoniens en la 
gu<?rrc du Peloponcfc, combatu pMt:. 
eux^ dJuerfes fois, & entretcnu-ienrai:-» 
méc naualc, faus^rju on Juy pûft repro-* 
cJier ni.trahifon*nifup€rcheric^ cona- 
ttk^à Tifaphcrnaj-, Qu41 s'étotmoiV.- 
donc qu'ils fufleuC' veaus^l'attaquer . 
clans Ton Gaauemcmeot^i^bxùler £es 
ma-ifons , couper (es . hiois'& rauager» 
fon pais, fans luy laiifer peut viure* 
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dc?ça & delà , à la façon des beftcs fa^ 
louches i Et queïi c'eftoù la c^oûtu^ 
dtê Gtcc$ y <]tiir faîToien^ «profefitÀé ' 
d*honncur.& de vercurde trakcr ainl? • • 
leurs amis & kurs bka-faiteurs> il ne 
if âuoir pkis ce qui eftok jufte* & «ai-' 
r»nabie. Alors- les Spartiates bai/Ëtic • 
la^'VCttë de honte V^Azefilaiis^ apresr ^ 
V qiseiquefii^tlœ^tépbndit^qaelagaer'^ 
rc armoit quelquefois les plus grands 
amis les vnscontre les autres pour Itf • 
défenk de leur patrie Qa-eftant mzt ^ 
aucc le Roy de-Pcrfc i il traicoit d en- 
ncmiS'toas osarqui dloîent tfoa fcr^ 
uicc j Qu*îl feroic três-aife dM>liger - ' 
Phàrnabafe en fon particulier V^il- fd 
vouloir détacher de robeïflànce dti ^ 
Roy, &.recouurer fa libcrté,qui cftoir 
la^cho/c du inonde la plus prccieufe^ ; 
€ar tJ ne luy confeiUoit.paff de chanK ^ 

gcr de maiftre, &' de rcconnoiftre les* 
Lacedcmoniens-plûtoll quc-fon Prin-î' 
ce {naturel i mais s'il vt>uloit $*nSmi4 * 
chir , il luy ofFroit fon entremife , &• * 
iè promettoit de le* rendre tres-puif^ 
&Qty &d*efteadre (àditmitnatioii-Ait!^ « 
les compagnons de fa feruitudc.Phar-* , • 
nabafe repartit > Qûe fi le Roy 'de 
Perfeluy voiiiottofterie6i9=miiiâii^ei - 
ment pour le donner à vn' autre , iF ' . 
prendroit de bon cœur le part^ q^l'oo^ 
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Jte bknir& rhooncur ^ il ae depasié* 
roit poiAt 4lc foo^feniice* Mots Age-» 
iUausluy pceaaDt la main , legiccca 
de oc rauoir p^s ppur amjri p»»mîr^ 
de fortir de fon Gouiiemement fui: 
rbeure> icàc ny poioc rcQUer uadis* • 
^ q^*il pourrait jubtiftet-ailkairs* - Co"' 
uiitc , ayant pris congé de luy> Phajs- 
oabaTe remonta a cheual & le retira^ 
mais fonfils^tti eftm tres>^bi» fait < 
abordant Agafîlaiis > luy demanda fbti - 

Cû échange des bardes de chenal 
Ui^Prf»* Ws-iâchcs 9 qui eftoieMa va de la 
tft ldie. compagnie > puis fc ttmz.y€U (Qtt^ 

pcre.Depuis, vn autre fils de Pharna-* 

bafe s*«âaat ^pfié du Gouiicœe- 
^mcnr^& ayam ctafle -^^ qui*' 

cftoiç d'vne autre merc, Agefilaiis lo ' 

Q^atta ibrc bien> & en fa faneur- fit te- 
' e^pjjj..|^„^y les -Atklctes des jeux; .' 

JipjS^' ^ly^^pi^tt^* icune Athénien qu^il 
iwmoit , quoy ^'ii filft vo pea -hiw ^ 
>^raiid> poar-difj^^er lepçbc^ parniy iai^* 

; ^ )fiuniellè#..4.:.. .v; v,^.::ri-v-^|^^jt^^:^-^,. 

ly. Agbsilavs eftanr fort/ de la 
'^g^fiUm Pkcygiç fcion fa promcflfe , dcfoendici 

Thcbëî, parce quek 
^ • Printempsapprochoit>&'S*eftantcaia-' 
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ne^rli^aâfliidîkidle nauuclks 
ppur marcher plus loin > fur la ci 
ce que coujges les villes ^u'il laiilb^ 
xok ikmere jpretidioieu fim« P9^ty. . 
Sur ces entrefaites , les Lacedemo- , 
oiens ayant ^ Of fxis qïoxk^ auoit ^ cor i 
ttoy é 4e Taj^etit exk ©tçce poue cwh 
rompre les principaux des villes ? & ' i 
que les pJlas.gsaÂdes fc^cij^ioijBHi^ilg > 
rappclletent ^ge^àtiMfi^ 

ucoir* Quoy qu'il fuftfort touchi de ddidéHé- \ 

«ccce nouudiC j^jtfUM^ ie voirdccli^ 

Je.tanr d'àûûtieu]: & d'eTpexancet il I 

ebeït 3 & ayant communiciué ionoi^» ^ 1 

dre aux A^^Si^-kii» promit jreue» - / ! 

ou lois <pf il auEoic eftabl^^ks^ai- y 

j:cs de la Grèce* Ils rcceurènt lanou- - ' 

ucUe de iba* dépérir aueçlaunes > 4: s | 

leueceot'des troupes pourrak:cGiiiipa-> - 

Épex>& poutxctaçuAei: de là auec<^e ' 

eéablit Eïixene pour fou Lieutenant ' i 

dans la Prouincc^ âcluy donna quatre : 
imile hommes pour: la . dé£mle du v 
païs. Mais-voyant que la plulpart des ^ 
Soldats aimoient mieux., ^mewc^f jà. ; 
^ue d'aller faire J^^iecsc cpnût^ Imc, c 
patrie, il s'âuifa pour les cnctètackcr, * 
'de|tjço|iafec Jk$ pxiicaDpcCapitaiae^^ ^ 
meacf^oieoc-îbis plu^ belles cooip- 
pagnies , Se aux villes quiauroicnti^^- 
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le refle diftribttcr fî-toft qu'il fcroît paflc eil 
4ft'rcUtré Europe. Lois qui! fyt arriué dans la 
fim hdut. t;^crlbn€fê,il s'aquitca dc fâ prd&e^ 
Menaf' ? ^ eftablic trois Lacedcmonicns 
qntyfieri" poui lugcs , aucc homme de cha- 
ffdMs^or^ que ville des Alliez. les prix eoniî-^ 
^* (toicnc ca armes bien* trauaillces , 

* cn^ quelques coutomies àot , & moti* 
ttâdeat à deasrmille efciis^quoy qu'ofi 
euft déjà fait de grandes dcpenfeS 
pour l'entretien de TArmée. £n fui* 
te, il prit ia mefiné route qu'auoitr 
fait Xcrxcs en fou cntrcprife de la 

• VI. D'AvTkE cofté , les Lacedc«= 
iHônicns ayant leuc vue armée fouîf 

* le ' commandement d' Airiftodefue \ 
c'eftqu!^ Prince du làng,& tuteur du Roy Age'- 
fftoT/'L' .^P^^^ > ieuts ennemis s'aflcmblererit 
mt^Hwî( pour dtliberer de queHe façon ils fc- 

' toîent la guerre, & Timolaus àc Co- 
xiaAc dit y Q^fi les Lacedemonien's 
r^flèmbloicnt à vn fleuue qui gro/fif^ 
foit à mcfurc quHl s'éloignôif de fb 
e^Gwf 'fottiaîyoa à vn îeâtin d'abeiilcfs'qu'ôn 
f$ti' peut b'rufteriaifcment dans fa ruche', 
mais qui fe répand bien loin à fa fou- 
tie , de fone quHi eftoçit d'âliis qu'oH 
hs allaft attaquer chez cuX , & s'il fe 
pouuoit 4uiques dans leur capitale, çc 
^ibl^appmtté & fcfolttvMaim^ 
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dis qu ils domioicnt l'ordre pour ic' 
commandement, & qu'ils dclibcro$if. 

donoeroicar peu ©tt beaucoup âî 
hauteur à leur bataille, pour s'cmpef- 
chei d*eftre iniseftis ou enfoncez ; les 
Lacedcmonicns s'cllant mis en cam- 
pagne auec les Maatiocens & les Te- 
gea€€S> marebetent le long de la cô** 
te y & arriuercnt à Sicyone , comme 
rcnnemy eftoit à Nctoée. Ils furent' 
ificommèdez d'enfaauc de la décliar* pre$ tM* \ 
ge des gens de trait î mais cftant def- f Uch» 
rendus vers la. mer , ils commcnce- 
létit à faire le deg^& à iiM^ele 
feu par tour, tandïs'cjue'rènncray s'a- 
iianj;anr'> le çouuris d' vné ratilxie^a 
quelque* doa2e<ens pas ^«ihf/ .'^' 
auoient fix mille LacedcHnonicnS pe- 
fammcnt aitaez . quinze ct^ns S1C70.* 
meiu^^iiieiSîifiSQrErê^^ > afttttaor^ 
d'Epidauricns, en y comprenant leurs 
Toifîns ou leurs vaiiàux 9 niaitr^hs 
Phliafiens «'cxcaferenr -fiir ia* ttéav/ 
Voila quelle eftoit leur infanterie, a- 
^ uec crois cens archers de Crece , 
quatre cens frondeurs de diiiers ciÉf<-' 
droits 9 Ppur la caualerie, il n*y auoic 
quê^fix^ens chenaoïK' Lacedembniés, 
De f autre codé cftotent fix mille A- 

theniens pe^piment ârmez, fept mil- 
le Atgietu ^^oq mille Beociçns rctt 

ceiix d'Oicomene n'y Qftoicnt par> . 



Digitized by Google 



0^38 L^HlSTOlRE GRECQïJf' ' 

tirois mille Coriothicns > & autant' 
d*£ubeens.' Il y auoit huii ccos che^ 
Uaux Beocicns > fix cens Athéniens,- 
cent Cakidiens de TEubée , & cia- ^ 
goante LDcrienSr L*ia£ui€erie légère 
padbit encore ce nombre \ car les A-- 
carnanieo^yl^s Meliens&les Locikos*! 
d'Ozoles en eftoient » butte ceux de 
Corinthe. Les Beociens qui eftoienc 



doimet, quoy (|a7iUeiiâciitU pointe 
de ranmc* Mais dés que les A the* 
mex^^^ eibi aux A«r 

mraû à ràifle droite , tiiccM 
des tacedemoniens y ils crièrent que 
les facxifices eftoieot fauorables > âe^ 
qu'on fe préparai au combat» Ea -^* 
iant celayraos fe foucier de faire leuur 
iles de reszeilWinaixe 9 ils fei^ 
erent éu ~Sau3Ie aoée bcracoop do- 
auteur, pour empercher leurs batail^ 
Iras de floter , quôy ejiïï% dettCeor 
itaindre d'eftre inueftis» puis inarcheV 
rent par raifle.jKSia]: s'en deâmd«i^* 
Tâig&^^^jfim^ les apperceiirf 

Wtit point dabord> à caoTc des arbres 
^uîles couuroient , & ne les^ficconnu? ^ 
rent qu'à THymne dû combat. Alori : 
s*cftant rangez aufli fous leuLs Chcfs> 
ils marchèrent çAOuaac eux parTaifle^v 
s'eftendant fi fort au delà de la bataii^ 
Iç des Athéniens, que des dijjc 




Digitized by Google 



Jathcacs il rfy en eut que Cixi^ 
km fiiffeut oppofces , le reftc reftoit.- 
auxTegeates» Comme ils furent à- 
«iclque fe-vingts pas Vin àc l'aonrcir 
les Lacedcmofûcns, félon leur coutu^ 
i9e> immdlejce«.T»e ckcyre à la Diar 
né des Cha mps , après qviPJ on Tiw? 
aux mains de toutes parts. Leurs Al* 
nt% lâdicJccMle pi«A 4^ re- 
fcrue des Pellenkû^ >qui <ï«aoa«ttf^ 
çmttc ceux de Thcfpie auec auanta-- 
ge fealJPoof les Lacedemomeus, pre- 
nant les AtBenicns en flâne tawc les' 
«iwpes dont iU fiirpafloiehtTcur ai^ 
le ^êL Iw efaoquant de Sumi auM'les 
antres , 'ûs les déficent «t à» ttt6i«p|^ 
grand nombre. Et lins s'amufor aur 
flatte T^ibtts^eAûient appoieer' 

aux Tegeatcs , ils marcheia^ fi» ta* 
tailkfeo^^coippn: h:wiaugs, contre 

]fe fiÇEinpes c^ij^ yMirfauioient leurs ^ 
Alliez- Us rMcbnttciint itahord^-^ 
lés d' Aigos ^ r«;uenoient de la pour* 
fttke; mais eoiarne le pr^o^ùer Colo*^ 
ncl vouloit donner , qudqu'wi - ayaw^û 
«ié, Marche, elles pafcnt outre, & : 
perdirent ptafiài» Ibldats en nwww^ 
Vantle flanc dccomiert. Les Corini^ 
tSuensfttiient battus de mefmc , com^ 
me ils reucnoient de la cba(fc des en- 
' nemis, & s'eftant retirez daus leur 
cam£i ceux d: Ar^en^&icat . au^t^ 



^ L'Histoire Gkecqïe " 
CJU07 qu'ils cuflênt^ris d'abord le 
chemin de leur ville. Les Lacedemo- 
meas de retour fuit le Champ de hd- 

ltafn9ni ^^^'^^ * dreflcrcnc vîi trophée , après 
auoir tué beaucoup d'ennemis^ ^ ^ç 

fliÊS èéu. perdu £ealeinent huit hommes ^ aœt^ 
grand nombre d' Alliez» - * , 

' vît AcisiiAvs ayant réçcucctrê'^ 
nouueUe à AmphipoIis> comme il ac- ' 

iji^ couroit au fecoursdefa pacrie,lainaa- 
dft anffi-toft aux tHlcis d'A fîe par Tea- ^ 
tiemife de DercylHdas qui Tanoitap-^ 
porcée, qui'aimoit aâèx à courir pour ' 
ie charger de' cette comntHIiotL Oh' 

^ leur donna cfpeiance d'vn prompt rc- ' 

tottr fi tom aUoic bien.En fuite » t'î^r- 
médfSm tra^erfé U Macedoû^'vint 

tAJTheitstlic y ou ceux du paîfs qai é- * 

toienr Alliez des Beociens donacrent ' 

Létlph, foï rarttere~gardt;l; Armée matchoit'^ 
CféW9mh fur quatre frototi, auecla caualcric cn 
Scêtufim tefte & en queue, & le bagage au mi- 

lùm,ip*ç • Agefilaib voyant preilë> 
mit toutè la caualerie à rarrierc-gai:» ' 
de.Les Theâaliens la voyant ibûtenuë 
par ribianiferie'pefàmmènt armée» fe 




enucy 



pour commencer la meûée, auec or- 
dceà^l'antre de charger de too^ ÙC 
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'^Otrce , Se de pou<îcr Tcnncmy le pî^is 
Igia qu elle pourrait pQur Tempd*^ 
chec de r^uenirXesiTOs prîrcQt lafidk 
te 5 les autres voulant faire tcfte fu- 
rent coupc2 .par ceux^^ui eûoiqat fiar 
ies Bancs, 8c tablez en pièces. Le Co* 
lonel Polymaquc Pharfalien ayant 
^eftc tué auec tous les fîcu:s,.lexelle fc 

gagfté les montâmes , mais pl^fieurs ^'^^f^^é, 
furciar tuez ou raits prirotioiers^ans 
Ja fuit;e. Agefilaiis joyeux 4e cette vi- 
ctoire , à caufe jde la réputation de la 
« caualerie T heilalienne , dieâà vn tro- Bntn 
phée ) Se le letidemaîo ay aât pirile les 
jpiontagncs de Phtie , fit le refte de fa 
marche (ans danger à trauers vn païs 
amy, tant qu'il ardaa en Beoçie. En y 
encrant le Soleil s'éçiip/à, & parut ^> ' 
, cp^^ffit vn cxomant, & I on reçeut la 
. nonuelle de la défaite de FArméena- 
uale des Lacedemoniens j)rés de Cni^ . 
. 4e> par les Galères Phenicic; ic pat 
celles d'Athènes ; les Tnes comman- 
dées pgr Pharnabafe & les autres par 
^ Conon j celuy- cy combactaiH;^ ftyr la 
première ligne, & l'autre fur la fccon- 
'de. L'Ajcmcfe de Lacedcmone cftant ^ 
i)eaucàup plus foible que celle de;s cMê ^ 
«ennemis 5 leur aile gauche où eftoiçnt 
les Alliez plia d'abord 5 maisJL'Ao^^'' 
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pouffé contre le riaage aucc vne par- • 
1 tie de fa flore , dont les foldats fe fau* 
.iment àCnide^riuy moacixc en coaw 
.battant. Cette nouiielle déplut fort à 
Agcfiiaus > mais ^^comme il eftoit fur 
le point de doniiet bataille,* il ne yoa- 
lue pas décourager les foldats en la 
diuulguaat , SL&t '^dcs facrifices d'a^ 
âion de grâces, conome s'il eoftremr 
poicc la vidloirc, fans lica auouer que • 
la mort de f Amiral. Il enuoya mef* 
me cjaelques prefèos de^YÎâimes amc 
<jf. ibfn Officiers, .ce qui ne contiibua pas .peu 
l^fher * ^'^•Wûtag^ 'gu'on eut en faite, 

tatdtlti L'a.rme*« ennemie eftoit 

dt cor9' MA^fê^ Beocieos y .d'AthenietiSf» 
née. d?Argicm, de Coriatliiens, d'Emanés,** 
d^Eubceos , £c de Locriens. Age/îlaiis 
smoit vu Régiment LacedemonieH 
nouuellement forty de Gorinthe , la 
moitié d'yn auwc qui venoit d*Orco- 
meaer 8l les noaaeanz C itoy ças qu'it 
anoit f amenez auecque luy. Adjoô^ 
tcz àxcla-lcs troupes foudoyccs com^* 
Aaadées par Herippidas » celles des 
'Viffes Grecques de TAfie & des lieux, 
de l'Europe par où.il auoit pa(fé,auec 
toute Pinfttterie pe&mment armècf 
^'Oreomeite & de la Phocidc, à caufe 
Al YOifinagc. 11 eftoit plus fort que 
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«aualericLa bacaille le donna daos 
,h plaine éc Caronéc comme IVn ve-- 
iioit du fleuue Ccphife , & les autres 
4a Mon£ HcUtot^& fut des plus illu<* 
ifees de noftre temps. Il eftoh a Cou 
aile droite & les Xhebaias à la leur,les 
^Orcomentens auoient la pointe de Iba 
aile gauche , & les Argiens celle des 
ennemis.Les dcax armées maichoient: 
Tv^e contre l'autre dans grand fî-^ 
lence > m^is comme oa fijt à quelque ' 
4x-vingts pas , les Thebains couru- 
rent à la chaire auec <ies grands cm. 

Lors qtf ils furent à la moitié de la 
xarriere^ lesjtroapes d*Hcxippidas s'a* 
uâaceeent pour les ctceacHr » fainies 
d'efs-foniens , des Eoliens, & des Hel- 
iefponcins> âcienaerferent du premier 
càoc^atceqat eftoit dtitant eor.* 
Les Argiens ne purent foùcenir non 
plus i'd£>ct d'Agefilaiis^^les efti^an- 
gers s*approchoient déjà pour le cou^ 
ronner commeviftorieux i lors qu'on 
vint dirç que les Thebains auoient * 
trompa cenz d'Orconaene, j&: ptHoietit 
le camp. Auffi-toft Agefilaiis fit i'é- 
uoltttioQ y je nàarclia contt'enz. Lot 
Thebains- voyant ceux- tfArgos reti- 
rez fur PHelico», fc ferrèrent ai vn 
^ros pour les aller joindre î Agefilaus 
au lieu de les laiflTer paffer pour les 
jptcadix en qtjtsuea les âUa .cbo^ucrde: 
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iifroQt auec plas de courage que de ia^ 
gcment. Les deux bataillons furent 
long- temps à s'cucrepouflcj: de corps 
Se de boucliers^ 9 iaos fe pouuoir en- 
foncer ï.&il y en eut beaucoup de 
, tuez de p^irt & d.*aut:re i mais à la fia 
vpe partie des Tkebains paflà outre, 
& rejoignit fcs gens fur THclicon , & 
l'autre voulant recaler fut taillée en 
pièces. Agcfilaus eftant de retour ^ 
. chargé de blefTures , rcceut nouuelles 
que quatre-vingts des ennemie «'é- 
roient fauuez en vn Temple > & coitt- 
nianda <^u onles laiffaft aller, pour ne 
point perdre le relpcdl quil deuoir 
aux Dieux , par.vn defîr de vcngeau- 
^ ce. Comme il cftoit tard y fon armée 
reput Se pa^ala nuit au lieu du coin* 
TiP^ kCû^ bat. Le lendemain il la fit ranger en 
iwtl 9u bataille , & Ton dreflàvn trophée au 
fou des inftnimens , tous les foldau 
Ju fin ayant des guirlandes fer leur tefte >â 
diUftuu rhonneua; des Dieux. En fuite , les 
morts ayant cfté.rei^du«, il alla confa- 
crcr À Delphes la dixme des dépouil- 
les, qui eftoit de cent talens , tandis 
q^e Gylis emmenoit Tarmée dans la 
Tdr U Locride» Comme les foldats fe reti- 
^* roient le lendemain fur le foir , après 
auoir cauagé le païs 9 les habitans les 
. pourfuiuirent à coups de trait & de 
pierrei«& fe Jrcyaut.iepoufièx g<^^^ 
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t>E Xenophon/Iiv.IV. <^4ç . 
Jtcot les montagnes , cù Gylis s'e({iiBc 
rengagé teiHeraireiBeiic la nuity fii«i|é 
^uec quelques autres. II y en eut qni 
-tombèrent dans des- précipices i & le 
reftc^eât eu de la peine à fe fauser ^-û 
Ton ne fuft accouru à leur fccours. ^ 
-Apres cela, les troupes ayant eftc li- j 
-cei^tiéesy chacun (c mira chez £oji Sc j 
-Ageûlaus retourna par «xner. ! 

. . .• 

V 1 1 L Xepinpawt les vos tià^ SithVm 

foicnt des courfes de Sicyone , & les Jf**' \ 

/autres de Corinthe , dcijUGy les Co* i 
tiritbiens îcritez > & voyant kur fiSst \ 
Je Théâtre de la guerre , tandis<juc 
le rcfte de la Grèce jouiflbic d-vne 

vpaix profonde 9 > il^ fongerenc ^ 
jrioycDs de s'en deliurer. Mais ceux ! 

*^ui eftoienc caule du mal , pour auoir 

'èfié cerrompus .par Targeur deJPer^ 

Te, craignaM^ue le Peuple ne reprift 

le party dWaicedenioQe > délibérè- 
rent âme leurs Alliez de fc défake jirptmt\ j 
de tous ceux qui eftoienc poiiez à la oêiheniesî 

;|)âiif î & quoy qu'on^ n'eteçnte / pas ^««^"^i 

-meOne les criminels les iours de 

te y ils cn çlioiiîrent Ynevpaur>mai}à-> 
. crer les innocenSi'Le detnier ibor- doke 1 

-de lâ'feftedesEuclées , que la place | 

publique eil remplie de mondey^om* ! 

ane rimjne/edé&>icderien9& qGC^*; | 
îvns fc^^promcjttoicat, oufc lepgfoiciit, ' 
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Se les autres eftoicnt au théâtre , ou 
aux lieux où ron.reiidoit la luftice^ils 
iortent TeTpee à la.main, & font maia 
ba/lè fur tous ceux qu ils ont deftinez 
^ i la mort. Les principaux fc fauuçrcnr 
dans les Temples ou aux autres azy- 
Ics, mais on les égorgea par tout, fans 
aucun refpcA des Dieux ny des hom- 
mes , ce qui faifoit mefme horreur à 
ceux oui n'y auoient point d'intercft. 
La plufpart des vieillards furent tuez 
. <JeIa forte,parce qu ils çftoicnc fur la 
"place 5 les autres auec Pafiraéle > qui 
auoient i^uelque dcfîance> fe tcnoicat 
au lieu desExercices,d*où (i-toft qu ils 
curent ouï le bruit , ils fc fauuerent 
dans la fortcreflè , .& repouflcrent de 
laïcs faftieux qui eflayoient d'y moa- 
tcr. Mais comme ils dclibcroicnt là 
, 4c ce qu'ils auoient à faire, le chapi- 
; tcau d'vne colomne eft^ tombé par 
hazard, fans aucune caSfc apparente, 
ils égorgèrent des vidimes > & les fa- 
crifices ne promettant rien de bon,iIs 
firent de/Tein de fe retirer , & de fc 
. bannir volontairiemcnt. Quclqucs- 
vns > à la prière de leurs parcns Se 
^de leuri amis , retournèrent depuis 
. cl)0z eux , fur la parole des Magi- 
..ftjrats , mais voyant defolcr tout,arra- 
cher les bornes > changer de nomà la 
,yiUe > & rappcUcr Argos au lieu de 
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pOHuonp 4fMà» eftcangers , dt à*'dBSxf 
obliCTSt de prendre le droit de bour- 
yOommeJiâfaiitans d'Ails , Us 
--^ |.«.«ciitf (bi^&ir pins kmg-tcmp^ / 
.<»cte tyianme. Ils eflàyerent donc de 
recomcer leui:. liberté y& de refta&Iir 
la ^Hle en iba aAcienne fpleadear, ne * 
ctbyant pas pouuô-ir hazirder leur vie 
pour vo plus noble dedtin, ni ahurir 
pootYfieraiire fins jufte* Ihûs cette 
.refbJution, Pafimclc,& Alcimenés s a- 
iymchereoc auec Praxiicas qui com^ 
•nmtdioltkt gaiïiifôiv 'de Sicyone ^fit 
S'of&îircnt de luy donner entrée dans 
le font» II adjoûu foy à Içi^r r panoïci om dm 
. comme à des gens d*noimt«ir)& ay aitr td »»• 
retenu fon Régiment dans Sicyone, ^* 
.4poù U deuoit foitir, rcfolut d'execu- ^'^f jj 
tet €0^4tffntitk Vi^ iottrd«i»e'qiie Pafî- Léchée à 
mêle âc Alcimenés eftôiént en garde à ^4 vHU* 
lapCKKte:^ tropkée, à quo]5[ la^fortuh 
auoit âutftflt eoflit'ribaé que leâr imi^j^ . ' 
ftrie, il s*y rendit la nuit auec fon Kc- 
gimcnt^ faiuy des bourgf^oî^ de Si-* 
çymc-ét des bdnnis' de Cbrinèlre. 
€iomnîe il fat aiiiué il fit entrer Tvn 
.dÉNësmns pour iM>ir€Qmiiie tout al^ 
toit , & peur de quelque fii^niie , de 
rac ftm rappoFt entra audi , & s*eflânc 
Jim en bataille , cosutae il ft vir ea 
trop petit iiombre^ pojhp gardée Tôt ilî 

G ij ' 
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trande enceinte , il fe retrancha àia 
afte j^içc. vu foifè.& des pieux en at> ; 
De Bi^*^ tendant dn fecauis -, car il j auoit détr 
^crc I^y dans leppxt .vne garoliba ; 
. çqnemie. Le ioiic mîtiant il u^jneotau^i 
. • cunc cmeutc;mais le lendemain cou-. 

ti^s les fp|i6^4*Argos eftaQtaxriaëc^^ 
^ , cilles le troituerent rangé en bataille 
{jit leur droiite, auç^: ks Sicyoniens & 
quelque ^cem cinquante bannis > & fe"^ 
ii^irppt auffi en tt^iUe près du mur 
q^itx:gat^^ 
ir;^:^ Tî^^^^ tout joignant la 

7 ' '-r% muraille, puis les Argicns, & en fuitc. 
l£s Corintnieps à Taile gauche. Ils ne: 
t^rdereiu; point à donner^ fe.confiant 
l r - , V,. 0p^lcaft^ wafifefe** & lompaM les ^ 

V " -^ éyoaieps, arxacherent la paliflàde, les 



^ ;&àttânc jRfqu à la tner^& en» 

f|î(V4^iyii^ Mais Paiuftiaquer 

Capitaine de caualerie voyant.ce de- 
CordrCyinit pied àtcxrc auec qoelquesr 
yns qu il auoit autour deiuy, & pre- 
j,H çaatles bpucUers qui eftoient par tert- 

re, après zvncAt ajtt^hé Jears ciicawjr 
^0' à des arbîT^, ils viurciK à Tattaquc, 
; ^iuis de quelques ?rototitaircs^ Les 
' victorieux voyant des 5. à leurs bou- 
4 cliers ^ les prirent pour Sicyoniens^ Se 

lc$ mépriferenc $ mais Pafima^ ju-^ 
lant que cette erreur leur couteroit 
$h^h ^onna ajo^milica À[m)^^ Sc y fykt 
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itf X^KOPHON. Liv. IVi Z4fi 
*ttiéittcc tous ceax qui rauoient fuâfjr'^ 
D*autre cofté, les bannis de Corinthe'^ 
li^eaiietfaat tout et qui eftoic deuant 
eux , montèrent rîi muit kifques prés 
àcs de la ville > mais les lace- 
demomens Toyaiic ie& Sycionietir ia^ 
^ uoir du pire, fortirenc a leur fccours , 
' ayafit à maifi ^«cl^e la paliilade s & 
les Argiens les voyant derrière eux , 
pticeut répouaante I & en for tirent, à 
là €om&. £n cette fuite i- ceux qiii 
eftoient les derniers à la droite,fureat 
pKxs enâa&c A: tuez» mais .ceux qirî 

* eftoient prés de la muraille fe retire- ^P^^^^ 'd 
xtnr en gros vers la ville , où rencon* 

fftant les bàkinis y iâor ieux, ils lâek^ 
xentle picd.Dans cette confternation, 
ceux qui mootoient par les efclieJics 
' fautèrent en bas , &fc tuèrent de la , 
^hûte j d'autres furent maflkcrez au 
pied <kK n«t ^ qticlqueiMi** famit 

• écra&z^ dans la pteife , & foulez aux 

dit que les Dieux les auoieiit iiurci 

entre les màius de leurs eoneniis 9 cak 
•I« Xacedêinoniews les âyant fùrprîk 
eftonnez, Se tournant lc dos, en tuoieii 
mtr qu'ils vouluent S Se ils comiri4 

bnoient eux-mefmes à leur défaite. 
On voyoic; des iifonceaux de corps 
morts où l'on auoit accoutumé d*^il • 
yùit d« bled^^de p jarres & de boisî ta^ ^ 

G isj ' 
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xjo L'Histoire Gkkcqve 
jarnifon Beocicnnc qui cftoic au port 
ut auflfi défaite^ les vns fur Je mur,Ies 
autres fur la couuerturc de l'arfenac 
des nauires , où ils auoicnc eflàyc de 
fc fauuer.En fuite>oareadit les morts, 
& les Alliez de Laccdemone arriuat, 
Pxaxitas fit abattre vn pan du mur , 
pour les faire entrer en batailk> puis 
le^ menant par le chemin de Mega- 
te > prit Sidonte & Crommyon , ô£ 
ayant iaiflé garnifou dans ces deux 
places , fortifia à fon retour 'Epic-^ 
cie , pour feruir ^'azile aux AlJicx, 
à caixlè du voiïînage. De la, il licen* 
tia/cs troupes , & fe retira à Lacede- 



mone. 



; ■ 



Smie de^ , On n'-ia/E:^ï)blapoînC'd*armcc ' 
' Aj^irss tic J^pjii' , & i'oniè contcftta de part . 
& d'autre, de mettre des gamifoas a 
Sicyone & à Coriuthe, où les troupes 
foudoyces sentrefaifoient fort ia » 
guerre. Iphicratc eftant entré fur ks . 
terres de Phliontc , & ayant ^nnoyé 
'prendre quelques troupeaux > àtcSà 
Tne embufcade , où ceux de la Ville 
perdirent tant de gens , qu'ils furent . 
contraints d'appeller à leur fecours 
* les laccdemoniens, & de kur remet- - 
.trc entre les mains leur viUe & leur* 
citadelle , quoy qu ils ne voulurent 
pas4es îcccuoir auparauant , de peur: 
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DE X£Nt>PKON. LiV.lV. 

n'abttfete&r pourcâlit' pMâi:' ie i 

bka avipit les bafitais»* 

pour auoir tuabraÔe leur party, ils ne ' * 
ks tèulittatt fias tiappeiiei; 4c doM 
i^il n'y eut plus rien à craindre , iU< 
rendirent la /pl^<¥.& là m>e£cé a»^ 

fes eu Ârcadié, dbu il emmena qii^ 
me de buciii^ fafiiî i|iie i%f0Étfii^|ùD>i«^ 
lammcût armée qui eftoit dans Ici- 
Viifes y en ofaA ibrik )^ tâat filk le- . 
déttt^it Ton mfanterie legcfe> qm de . 

lacs Xtoedfimâc^^^ 

piocher à la |ioircée du trait ^ .à. cauîc^>' * ' - 
quefois dtt^ros , & cnaitoir priis iSc ^ 

gère d^^tittiexniis > elle ne nai^rèbît 

cîneens eftant Tortis contr'tlledupptt: 

de Lechcç ^ dfc fit vw-dccliarge fer. JJjJ ^/J^ 

«IX fi à propos, qu'ils prirent la fuite, ^ /4 

pçi^irent qu^u^^pfi^ 
tlwe;d€ ^c»i^€ 4|iie1t$ Laocdctno:.' 
nltos auoiêot accoutumé de dire 
C^cdeaiès Alliez, la «oraigwient ieriH 
tant que les enfans font les efprics:^ 

câr^ fiaccis de JLcchée ^c nxki , ' 

Giii; 
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de leurs rcgimens , & les bannis dc' 
Corinthe,ils inuefticcnt laPIace>&les 
Ackenieus craignant qu'ils ne vinf- 
fcatà eux à-trauers la longue murail- 
le que Praxitas auoit ruinée, forcirent 
en corps auec des maflbns Se des ou- 
uders pour la refaire, & trauaiHercnf 
auec taucde chaleur , qu'en peu de 
iours ils redrelfercnt tout le pan qui 
regardoic Sicyone. L'autre du col\é 
d'Orient fut refait à loi/a% Cepen- 
dant les Lacedemonien^ vojrant qu(r 
ceux d*Argos fe plaifoient à entrete- 
nir la guerre , parce qu il jouiffoienf 
en paix de leurs biens , ils entrèrent^ 
dans leur païs fous le commaudpmcr 
d-Agcfiiaus, & le rauagerent entière- 
ment 7 puis paflànt de là à Corinthe,' 
ït^gée, ils prirent la longue mu- 
lute que les Athéniens auoicnt re-' 
faite , tandis que le frère d* Agedlaus* 
coftoyoit l'armée auec douze gale--: 
tes. Cela faifoit eftimerlcut merci 
Inen-beureufe , àc voir fcs deu^rfils* 
TÎftorieux , triompher en * mefme^ 
temps de leurs ennemis fur mer & fur' 
-terre. En fuite , Agefilaus ramena- 
les troupes, &:licen^ia celles des Al- 
liez, & quelque- temps apres4cs Lace-* 
demoaiens ayant appris des bannis- 
que les Corinthiens auoient tout Icuv 
beftail au Pirce , ils y retournèrent- 



»ï XÉNÔPriON. LiV.tV. tfi ' 

. Ibttsr te cottimandement d'Agefilai^^v 
qui fe rendit à rifthme au temps qjic 

. l^oa cckbfoît les jeux. Cela donna 
iàût d'épouaanre à ccuxd-Argtfsfqtti ^ 
y facrifioicnt , comme maiftrcs de • 
G6riiith« , qu'ils s*«iftiil*nt par te 
chemin de Gcnchiccs , laiffant là leur * 

. éiftier , '^Qur rappareil des £icri&. 
ces i Mais luj; fans^s*amufcr à les fuî- 
uxc, entra dans le Temple de Ncpttî-. 
ncy&y ay ant factice , y demeuxâ iu^ 
quacc quc'les bannis cu/î'ent cdebr^ 
KS jcixxy &iblemnifé la fcûx. Aprei 
fon départ , ceux d'ArgÔs retourne- 
ment les celtbrer à leur coUt > fi bicQ ^ 
qu'il y eut des AthlUtcs ^t'foieèn't 

. 4eux fois vaincus à ceis leux , & d au- " 
très déux^is icôtiranire^. Itinsitchà âr.u^ 
de Ja vers ie Pirée , ma^is le voyant iW, 
isrop bled gar<fé, il:iétoiufaa apîriîs dif-: 
net vers la ville \ co'mnie s'il y euflt'^ ' 
eu quelque intelligence 5 de forte 
qu^on y ht vcàir ktiiiitdiîPirée Iphi-- ' 
crate, aucc la plufpart de Tinfanterje 
kgcrc. Alors reBrouflahr êhemin dés ' 
lepoint du iour, il campa aux Ther- 
xùts » & (bn Régiment Aijè^ la monta-^ ^ 
gtte , & fit là vne aftictf qui fut a/Tez, - 
cdimée ; Gar ceux qui portoient dcs' ' 
viurtfs à fén R cg i mcn t tfy^ayartt point ; 
porté de feu, quoy qu'il fîil vn grand* * 

^oidûiWbâm^tifMont,tJûrt^ 
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n auoicQt quclcurs habits dvEfté ^-fc 
qu liauaic pieu & grcfld^eroir i plu- 
uëurs he pûtent^ibi^r > -taett te ffoid 
. c/loit .grand, Allais i^ge(îlaiis qui Vca 
jjdjbtitok^bietH^t nipnter dix homnits 
Acçà & delà , auec du feu dans -des 
j)ots de terre i ce vint fi à f^xojpQs 
^ttcla plufpatt^fe rcmireiit « foupcr , 

^AC vtousVimiicient prcs du feu ., caiâl 
y auoît <|uantiié de boi^Xa-muc fmf- 
-nie fut bruflé le Temple de Neptune, 
fans ^4»n ^i?a':ait iamais jp^i dô^-puiini: 
1*aatAlèur;Ceux^^^^^ 
ïïlausjuaiftre ddcs .hautcuts <jui leur . 
èommandoient , abandoimereot l^r 
dcfcalcjpour fc fauuer dans le TépFe 
de iuQoOyaitac^wat lettr.beftail:>^u k 

{)lus grande |xartie.Cepeaîlant^Agafc- •■ 
aus s'auanja le long ;dc ja^QÛe >& 
le Régiment Lâ<»deiiiic»itn ^d^^ccl^.- 
dant du'haut'de.la moi»t4g4ie ^<f .nt le • 
Ibrt d-Eooé aiiectoutce^ai y ^^ftoii^ 
&fic rn grand butin aux enairoos* 
Çcu^c du .T^nMïle s'cftafCit readus à dif- 
c^etion , Agçhlaiis ordonna quoô.ii- 
urc^ait entre les maius des bannis 
tous ceux qui iuoieot ou pan naf- 
facre de Corinthe , & que ïoii ven- 
drait le Eeûe.Anflt^caft.pa oPÂumei^a 
à cîrer du Temple tout cequi y ^oiç, 
Se ilarriaa des Ambailàdêiitrs de tous . 
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cibrfoâr auoir la paiicà quelque 
qœ^e ^.11 les> reçfittt àiiec fic»i%; 
^ <lé<lain,fans faire femtlant de les Yai^^ * 
quQf qu'ik lay faâcut preièncez par ^ 
vn de les amis. Il cftoit affis dans vné * 
opur ;prés de reftang,'& regardodt v^i- 
èsr le Temple. Les captifs eftoietit 
cmûtônoez^e Gardes, & n'arreftoicat 
pas tant k^T^x sdes ipeâMteuxs que 
iMGatdes mefmès> côn3iTie on prend 
plus de plaisir a roix les uipiq^hatis 
quelles iniferables. Sur ces entsefax-» 
les , comme il fembloit- qu*Ajgciîlaus 
jo^iA ituec'plaifir 4e fa glo^irt) il arti- 
,ua vn Courier , dont le chenal eftoit 
toiit en eau, q^i ineu^t pic^d à u 
fftiis vovloix parier à pe^rlonne , s^^p 
prêcha d'Agefilaiis , & luy conta d vrf 
vifàge trifie la défaite de la.garnifoa 
de LechéeXe Prince fe leua auffi-toft, 
& preoai^t Ca pique> fit appellei endi^ 
ligcuce les Côteaels & Ciapitawb, 
& leur comrnanda défaire rcpaiftre,& 
ét' le fuiûre.Pour luf, partant à la^j»» 
te auci> fes Gardes , & les (ojdats^cif ^ 
UàmaÛBS fans «anger ; il g^^gt^a In 
, Thermes , & ccmmt il fut défccndu 
xdahsiai plaine de Lechée>^ti^s Cj^ua* 
I^'IFS luy vintent di^i^ ^^^^ 
dtt lôs -morts. Al-ois ayant fait alte 
fiEw^4oi!knei?1e \m{\x auit &>jMiÂMte 
çiiJtidît 'hiiiçine , il reprit le chemin^ - . - 
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du Temple, & fit veadre le leadeniaîii-% - 
les captifs. .£o fuite, ayant demandé ^ 
aux Beociens le fujet de leur. Anibafla- . 
de f ils ne parlèrent plus.de paiz^ & fe. 
contentèrent de diçe» Qu'ils Icroient^' 
bien aifes d'aller i;ejpiadre leurs gcnsr • 
a Cohnclue s à. quoy * Agefilaiis ibu<;s 
riant i [ le vois* bien ^ dit-il s qucvous^ 
imikas allec^:Ëontempleria gloires le 
vous y veux mener moy-mcfme, afin 
que vous puii&ez mieux remarquer^ 
tout. ] Il partit le lendemain, après. . 
auoir facri/ié > & comme il fut arriuét - 
âCorinthe» il ne touclia point au tro- - 
phéc que les ennemis auoient drefleV 
$c fc contenta pour les Jbraucr de faire 
couper les arbres qui reftoient fuB- . 
^icd. Aprcsxcla il. campa prés de Lc:r 
chée> êc au lieu d*^uoy er les J^mbaf^ 
fadeurs de la Beocic à Gorinthc,ils les - 
xACnufa. rcnuoya par mer en leut païs. Il ne ^ 
lai#à pas d'y auoir grande cooftema-^ 
tiondans le camp, qui n eftoit .pas ac-r - 
coutume à de, ftn^lables défaites r il 
n'y auoit.quc les parens des mores qui ^ 
fiilènt bonne mine^ & qui femblaâènt 
triompher, de ieuLperte..-. . 

Défmte ■ X. L À-.iléfaite- cftoît^amaée «1 * 
iurî^egl- cette focîc 5 Le& Amyclé«n& vout tour - 
^^*J^' jours à la fc«« d'Hyacinthe , quelque • 
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gcfîîaiis ayant laiffê à Léchée, tout ce " 
^*ily en aooit dans fon campvce^ec 
qiiicommaadok dawla Placer» ibli|^ 
pQur les aller cfcorc«: auec va Rcgi-«* 
msnt ^d*ior£antene, & vo <l» caualcrie^ 
après auoxr laiiTé les Alliez pour la 
du*iott;^Ii|>aâà^ fou^ ks am^ 
.deCorinthe , quoy qu il fçeuft bien • 
le graoïd. nombre des troupes qui jr ' 
éâoieni i maïk. tes Jwtcàf precedcns 
auoient tellement enflé le courage des 

ù}ldats qu'il^iic :<£0}Foiemt pail^qu'oct 
1m ofaftiattaquenCoirmïc tl/urcniri'^ 
Ixmà^vae-iUe&c de Sic7C«ie9 il s'en rc* 
tofuna. auec foii-m£tatene aprçs auoio 
commandé à fa cauakric d'efcorccr 
les Auiy cléeas tant qu^iU Youdrôieati 
puis de le venir rejoindre. Mais Cal- 
iiafS & Iphicrate qui commandoieat 
rinfaciterieAchenif&ne quteftoitdan^ 
la Place, le voyant reuenir auec quel- 
ques fix ttiis foldacs^fàas caualetie 07 
gens de trait, crûrent qu'en le harce-s 
lanc auec l'infanterie légère , on Juj^ 
fesoit ée^rh peine ; car s'il* vouloir 
contiauer fa- marche on luy tuëroit 
ùùs ceâe-'des gens, en qu^ë^Bc ett 
flatte, & s'il fe dctachoiDdu graspout 
dontie£> il n'àuanceroit'-point , cir 
pcrdroit toujours quelqu'vn au rc-r 
tour , Qui^ pottaok nuire à de Tinfai^ 

ecjtifclcgc^i Da«si e€»a;i?^É^^ 



«aient bkâbzdMs4ei»^i»iigs y on le$ 

C!mpox£oi( aU'f^rt^e jLeçhée, & 1141*/ 

i€Dt« Alors le Commandant ordonna 
afpc iiUn^'vigoweiiiCjdc ia^en^^ 

ffj* détâcher du gros pour donner i 
nais lis ne pui^ut^tteii^^ cnne- 
ÉMsâif£qu'à Uforcée<la«t^ , & nV 
uoicnt pas ordre de les fuiure iufi^'à 
kÉir gros* CcpeadaKyCOQunc âc^OH- 
lurtnt Te retirer , il y en eut^ittff ou 
^jUiffj^ tatL dons iaire£]:ai€e^ farce 

.-4iiCM^<>^ielo|i>que chacun s'^doic plus 
^>iW«K)ài^âUMér -€ela coâoiàMi le 
TOuiâge des Athéniens > & les i^ondijc 

4#e: 'Gi>mniandant Lacede^omen lit 
jbsianer vne autre fois les plus -^vigoa-* 
^^liMl^ «îftkis grandiuAnbie^/cequi 

> ne fcxuit cjuàen 'faire toer dauanta- 

^« ijes pku - j^caucs eâoicm '^déja 
niMrts » Jors que la cdualecie aii^uant 
fitdrac^ nouaç]]k>tdédaai?go aucc^i^ i 
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.{OUtcJwride y die forte ^u^cUenc îupic - 
toit toujours de f lu«n plus r UMiis 
cejZy fe^venoit toujoairM ia^^iclMi^ ^ w 

Xe rctiicrent fm vn^ p«it€ col ine > à 

.dU)ù . i on vint à leuc î^^é^wsamc^^^ * * 
fanterie pc^famment armée des Atfcc- 

iesJLiabedeinoMças fàtiguefi^'y timit de^'^ 
iaixiarcbo^a^ 

Je pied 4X«s ^vx^fom ^ 
jenc dans la iner i les^c^s fe fai^* * 

xtc >apres ^oir peMu^nuiTOnide^x > 

^efibws <|^]^antfleïSi;g^ ,a- 
uoit. efté 4if/ak jr .-iSi^ w44i^M %ii au* 
xrc eoia-^pisM^^ j^rkil^ dé Isa- 
xedemooe > fans entrée -d^tis ammhc ' 

prenant garde d'en foriir toujours au ^ • 
]^kt£toûu II a'^Qua pas me&Kie^daus 

. tmts^àc jmi^-^ &c qu à .f nft; j»^ ty ^ 
poiuttdaâdiwiîd^^ 



%fi6 ' l'Histoire Grêcqvê 
cùieat pas bien aîiès 'devoir des geif^ 
fe réjoùir de leur difgrace. Ccpcu- 

danr^ IphicrajeéHd-eprit-CômmyoQ 8c 
Sidonte, ou Praxitas auoic mis des 



^p^ifc^'t^lr*^rée.^ II 
n'y CUL que le Porc de Léchée qu'il 
ms^put t^^tmèâut ^ ^L câufequ il eltoh 
trop bien gaidé. Les bannis de Co- 
xiache u ofanc plus après cela faire 
Piïi90)it^des courfes par terre, en faifoient par 
xncr I ùns grand auancage de parc njr 




-Bi^tH. XL D*AVTRÊ cofté I les AcWolfc 
iUhi^ ^\ tenoieat Càlydon, TilIe autrefois 
gtfilAm if^ d*£toUe , après auoir aiTocié aucc " 
jjj^^ni4- «W kf*liabieiMissIa vo]^iît pteâèe 
« f3Li les Acaraânîens , fécondez d^ 
^ilquôs troupes d* Athènes & dé ^ 
Beocic i ils enuoyerent reprefentet 
aux Lacedemoaiens , Q3*ils fe fer«- 
noient d'eux^-en tdntcs guerre^, 
4c; qu'ils les negligcoietit dans lejs 
leur rmais que ^ih ne les vontoietit 
•fccour!r,ou foufFrir qu ik iSilènt reue- • 
air leurs troupes pour fe deiFendre^itk 
s^Q^ccoatimoderoicfrït aucc^ les enne*» ■ 
• xnk , menaçant par là fecrettcment 
dci}ui«eï;ialliânce« de Lâttdemondi - 
' Il fuc'donc rcfolu publiquement qu'ô * 

£i<o»4a.ga^(>^eH.Ac4^ Age^* 
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Shm^ fttttattoyé aaec detor i^j^ 

mens Lacedemoniens , & des Alliez à 
p/opottioa ^ au^aels les Ajcheeos ^ 
jpigniretit aoec ceuces lews fercest 
Tous ceax de là campagae fe retire^ 
, Mur dans les* Tilles àfateimëy & les ' 
^ troupeau» s écartèrent de fa route/ 
A(Iaiisaaanrqtted%&trer dans-'lep^j/ 

^ it^imoya reprefcnter aux Eftais qui ^^^^^ 
fc tenoient dans la CapUale, - 
ne quitbieat railiaiicc d'AiÉBÈÉilll' 
de Thebes , pour prendre celle de 
Sparte, il rauageroir toute la ^Pxtmîtf^ 
ce de bout en TOUt. Sur leur refus, il 
eommeaça le di^ai&> fans faire plus ; 
dedcmyî^iièaë parion^ «fin de dela^^ < 
ier tout. Cependant^ fa marchc^ihli > 
ientelaifoit ailcmeai; tetiret gous ks 
troupeaux de la campagne , & culci- 
Bcrie reftd dit paits > ^a*«ftai^ pas 
ùsaî^ ri^e.* lièsis. ne^f^ ^^^^^ 

cléfioit de rien » il fi t tout^ i^^up rue •ûftiii^ 
matche de cinq^otl^ âl^^i&a«r. râi^S^ 
prit priés dVn eftang quantité d'efcla»* 
lies & de beftail > qu'il Vendit d4$ le 
lendemain. Cotnnte ilfejoumoitpour 
cela y plttfieurs habkaas: du païs fo 
Mllbai^eictiti ft'Yitimt^*eobai»4tii^*^ ' 
commoder ies.*gens à coups de trait y > 
de: ibrté qu ils fusent contraints àe ' 
quitter leur repas qu^^ils appreftôiem^ > 
po^r $*eloigKici de$i mofitAg|i.e« \ - 
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payèrent ainfi la auic,apres auoir mis 
garde pàf toucXe lendemain comme 
iJs auoicQt à paffcr dés dérîkz,Ies A- 
cainaniens fc faidrent des hauteurs 
qui y conimandoicnti& les incommo- 
dèrent fort dans la marche^ en tirant 
continuellement & delcendant des 
Jïîontagnes, iufcia où elles eftoicnt cf- 
<rarp^cs > fanj t\uc la'cdualeric nîTin- 
fentcric pefamment armée les pùft 
fomic ni les atteindre , parce' que fe 
^^yant pre^z ils fe jettoient dans les 
lorcs. Âgefilaiis voyant qu'il luy fe- 
woit impoffible de paiïer par ces dc- 
iiofts , trouua plus à propos de .'déio-. 
gei le5 oîanenvisqui eftoicnt lux la 
gaïucfec > -quoy 'qu'^w graîid nomtrc^v 
parce que la nîontce efcott plus facile 
de ce co/lc-jd.»Mais taiulis qu il ifiicri*. 
fioit>rennefny Vauançant incommoda^ 
ks gens à coups de trait , & en blefla 
pkifteurs. Alors , il commanda aux 
plus vigoureux de la jeunefle de fe 
iétaclier du gros pour donner aucc la 
caualerie, & les fuiuit auec le refte de 
TArmce, Auffi-toft ceux quiefcar- 
îriouchoient lâchcienc le-pied, & vnc 
partie furent tuez fur la pente de la 
montagne ; mais Je reflètes troupes 
eftoitlîir le haut en bataille qui lan- 
çoitdes dards & mefmc des piques;, 
léont plufîcurs caualicrs furent bleffez 




4cs chciiauiic tuez» Lors ^u^:i^ 
mx mains» tout plia , après anôtrîpi 
àa quelque trois cens honTrocs, Age* 
ihè^'^mx èttâè m ti^pl^e & le; 
dcgaften toute liberté, & apies auoir 
diUH^é qudquc^r fiaces à k^f^ions 
4wAchéens, fc retira fur le eomimii^ 
c^^ment: 4ç ir^utomne y ùms en auoiK ' 
pupsMAHMpitt* 

de demeurer iufqù^a 'Iw^er:, asii^i 
<l^m|percfaer les^liabicaiis ider^^^^ 
nais il fcur répondit, <^il leur faloit^- 
Jâitfôr.piec^r(s^k.reâe de iqic fem 

£û«e lie «legaft , «ife ie8v!«Bicisaî»dnii^^ 

|>ar là à la paiirv iiife mira rdtiiàc^Qt ' 

lI£^eyOÙii eâpûjaifé de luy coipeË- 

tdktf^;i•fa&ge.;lmiak 

iftii&rent ^auèr ftixTe^em "^{11^, 

les aiéQMibà^sM^ ' 

mt il fat Atriaé à U rafixî^ria^xaui^ 
.«îsi yis de Rbie., parc^ «^iie^^^d^ 
jge Galyd« eAok' tamé fx^ 
•Ga^xes Atfaeniemiesiqai eii^okoc ve- 



villes eftoient conrnie amegée^^^ar îc 
iQoyen du degaft qu'on auok ifak , &^ 
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a*4 L'HiSToiRÉ Grecqvé - 
Achécns, & prie Talliancc de Lacede-i 
monc- , V 

^ . XIL L'ENTREPRISE' d^Argos vintî 
^f^ylf^ en fuite, parce que Ics Laccdemoniens 
*^ ne trouuercnc pas à propos de laiflcr 
chez-eax de fi puiffans ennemis, pour 
aller ^faire la giicrre plus loin a The- v 
bes» & à Athènes. AgcfipoUs qui de- 
uoit commander VArmée ayant eu lc5 
facrifîces fauorables, alla confulter 
rOracle de lupitcr Olympien > pouf 
icauoir s'il pouuoit en confciencc re* 
f&er la trêve qu'ils luy offroienf , à 
quoy il repondit , C^ue ouy , puifque 
c'cftoit à contre- temps , & pour con-^ ; 
jur^r lorage qui les menacoit.- Apreis ^ 
il-£ufi^NU^^^ de Delphcs>pQur en * 
. ^càiji^t^ > & deniatida â 

. . ^poÏÏohTs'il n eftoic pas de Taduis de 

fon pere? Sutquoy ayant eu vnc ré- - 
ponfe fauorable , il alla pfrcndre T Ar^ 
niée qui s aflembloit autour de Phli- ' 
ente, & trntra dans T Argolidc , par le - 
quartier de Nemée. Les Argiens ne fe 
' - lentant pas aflez forts pour donner ba^ 
taille,luy enuoyerentvne féconde fois ■ 
offrir la trêve par des Hérauts cou>- 
; rônnez , félon leur coutume j mais il • 
• ^ répondit, Q3C les Dieux ne Tapprotij- 
• uèieat pas , & continuant fa marche, ^ 
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;fei[na par tout l'épouuante. Comme U 
. difnoit Je premieciour,laterre ayMÎ ^^^^^^ 
trcmbléjles Alliez refuferenc de pa/fer . co^Tne o^I 
outre, par<:e quVafemblable accident f^ifoît Us 
auoic fait retirer Agis de rEIîdeuTîaîs'^^î^^ 
Je$ Lacedcmoaiens (ans s'émoaudii^ 
chantèrent l'Bymnc de Neptune, qui 
oft le moteur de laT!ej:re>,& Agefipo- 

Ih /lit,Q^c^ciIe.aûo«t tremble auant 
. qu'il fuft entré au païs , il prendroit * 
rfCela pourvue dcfcnCe d'y entrer; mais 
cpCaytnt tremblé depuis , c*eftoit vn 
figue d'approbation. Il continua donc 
. doucement.^ toute après auoir ÙLCtv-' 
,fié à Neptune, & ayant (çeu des CoU ' 
. dats jufqu où Agefîlaiis auoiteAé en 
la dernière guerre, il pa& oiitre pour 
cilàyer de le ilirpailèr ^ comme riual 
de fa gloire, Vn iour qu^oh tiroit fw 
luy du rempart , il trauerfa deux fois 
le foile 1 & vne autre fois que ceux 
d' Argos eftoîent aUet tftirir dans la 
I^aconie.) il approcha (î près des por* 
tcs^ que . ceux cmîles gardoient ne 
voulurent pas ier entrer la cauale- 
cte Beocienne., de peur qu'il n^entraft ... 
pefle-mefle. Elle fut donc contrainte 
dé s'aller nicher fousies creneauX;^ 
comme Ifes cfaâuues^^urîs , & fi les P^i^ 
archers de Crète rie fu/îènt entrez ^ 
dans la Nauplie, elle euft efté percée" 
4,c,oups de trait. Depuis» ayant voulu 
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-%66 L'Histoire Ghecc^» 
drclTcr .Ya petit Fort dans vne gorgxî 
qui Qjftoit entre deux montagnes il ne 
\ACelop. auoir les aufpiccs fauorables > R 
bien que la foudre cftant tombée aet- 
parauant dans fon camp y & en ayant 
• ^j:^^^ quelques-vns tant de Teilonnc- 

rqent que du coup , il fe retira , & li- 
cencia fcs troupes , après auoirdefolé 
toute la campagne, qu il auoic furpr i- 
fc au dcpourueu. 

Exploits XIII. Tandis qne ces exploits fc 
de cmon failbienc fui terre, il s'en faifoit d'au^ 
& it très fur mer , dont ie rapporteray les 
TkxYnû- principaux. Pharnabafe & Conon, de- 
purs leur victoire, voguant le long des 
lâes & des villes de la code, en chaf- 
fereot les Gouuerneurs de Lacedemo* 
ne,& fotis promefle de laiflèr aux Peu- 
ples la liberté , & de ne les point bri- 
der par des Citadelles, ils furent bien' 
receus par tdtt , & Ton apportoit de 
tous coiicz des prefens à Pharnabafe; 
Car Conon luy auoit perfuadé que 
c'cftoit là le moyen d'attirer toutes 
les Tiillcs à leur party , & qu'autre^ 
ment vne feule leur donneroit plus 
4c peine que toutes cnfemble, & fe- 
Doit capable de faire foûleuer toute 
la Grèce. En fuite , Pharnabafe des- 
cendant à Ephcfc luy donna quai*an- 
tB gQicres; auec ordre de ie yoair r<« 
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Gouaernemcw. r.Car .Dercyltii^ foa 
.^âen, çtHMifiif cAoiità AJagr^^^lors du 
çomb^C , & oe fut poifltt ^E^ligéie 
qiyctei: fa Place comme les aiutrçft 
CûQHQnieiirs $ mais 90tmhli» Us A«- 
>y(icniens^il Itnt Mt > Qu'après aaoir 

£âî(xii:s. efté «mis .^cs Lacedenio* 
, cns ,ils pouuoiçiit ^rc maintenant 
fleurs biça-faiceiugs rQ^'oaaaoitdesr 
obligations étemelles i ceaic qai ée^ 
mcuiroieat amis.daas raduerfiré , Se 
9^«^pli]jscela eftoit race» pljti ik eâojr 
lUuftre& glorieux h Que pour auoit 
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que lors qu il a'auoît point de âoteç, 
il ne laiwit pas .^'e£h:e m eftar ^'o-^r 
bliger £cs amis , & de dcfobliger fcs 
«HMœis^ y Q^ls »'apprehpn4a&iK 
fioiiijt de fe vQiraj&egex par mer 8c 
far. tcrce> parce quQ les Grecs n'afatan*^ 
fi^Mtmeat iaflsais l^bmi»re de>Iti 
mer à des Barbares î Q^^ils auoietin 
fiQop dfioii^reft à le.4iodkmUf86 qu'ils 
4)e le pouuoieat faire qu'en deflèn*^ 
danc cette flacc;LesJlh|9leiii€a»to^ 

de cescsaiibtis^&HîewrèiieQt 
«tes dans le partit & lors qu'ils xiia«^ 

OQ'ioaiftp 

dctcïït L Lacedemone. Dercyllidas 
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L'HisTOiRi Grecqvb 
-feruice s'eftoient retirées prés de luy, 
pafTaà Seftc , cjui n en eft cfloignc que 
d vn quart de lieue, & aflèmblant tous 
les Lacedcmoniens de laQuerfonefe, 
auec les Gouuerneurs depoiledez \ il 
lesralleura contre la puiflance duRoy 
de Pcrfe ,.en leur alléguant plufieurs 
petites villes qui conferuoicnt leur 
Egtre><^c liberté au milieu de fon Empire. Il 
adjoûta, Quonne pouuoit trouuer de 
Place plus forte ny plus aiféc à défen- 
dre.quela leur, parce qu'il faloit des 
armées de terre . & de jmer pour la 
prendre. Cependant Pharnabafe y 
enuoya déclarer la guerre aulli bien 
'qu a Abyde , fi elles perfiftoient plus 
long-temps dans Talliance de Lace- 
wdemone^ fiir ieur refus vint rauager 
les terres des Abydeniens,tandis que 
Conon les tenoit en bride par mer. 
/Mais voyant qu il n'en pouuoit venir 
à bout, il fe retira, & manda à Conon 
fju'il follicitaft les villes de ces quar- 
tiers à équiper vne flote vers le Prin- 
temps, car il ne fongeoit qu à venger 
les injures qu'il auoit receuës des La- 
cedcmoniens. L'Hyuer s'eftant ainlî 
paflc , il xingla vers les Illes en la 
compagnie de Conon , auec de nou- 
uelles forces terreftres & maritimes; 
& partant de Melos fur les coftes de 
Xacedcmone^rauagea d abord la coi>- 

troc 



tféedc Phcre& les autres en fuite^ 
puisfecetiisi en ïiûc de x:icherei%î|«' 
te de viures ou de pof ts fiir cette fa-> 
de f ou bien de peur de quelque loi:- 
prife. Les Cithereens ^apt abandon^ 
né leur ville, il s eu faifir, &c après Ta- 

uoir fortifiée ly mit g^^^^^^ ^^"^^^{co^hetê 
Gouuemeur Athénien ,& permit aux 
habitans de fe. retirer dan&. la-Laco- 
me. En fuite ,11 fit Yoite ^cmti^ le. dé*» - 
troit de Corinthei& ayant encouragé 
les Alliez à demenrer fermes dans 
leur deuoir , & à faire pui/îamment 
laî gueiuce» /U leorlaiiTa toutibn ais- ; 
gent , & fe fetiral^Phrygic. .Mais 
auparauant il donna le . xeiamaii^ 
dément de l'Armée naualel CmiàtSy 
ui promit de rcntrctenir aux dépens 
es .Iiles,<& luy fourni; ce qu'il luy fa* 
loir pour rebailir les murs d'Athènes, * 
afin de rendrp tous les traua^x.xles 
Lacedemonîens inutiles. Condnry 
t^pt donc arriué , les r^baftit à ^^idc 
des /matelots qu'il meila .parmy.Ies 
maçons ; mais les Athéniens auec • 
ceux de la Beocie & c^uelques . auuttr 
en dirent vne partie a leurs dépens^ 
I>'autre cofté, les Corinthiens équipe* - S^ui li 
renttlcsviMireaux^de l'argent de Phar- 'JZ^^^ 
nabafe , & retinrent Vempire de leur ^t^ga" 
golpke.imftis lès Lacedemoniehi^tt thin pm 
mirent aufli d'autres ^ mer , fous le 

H 
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ijo L'Histoire Grecqv,^ 
commandement de Polemarque > qui 
ayant efté tué en vrie attaque, laiffa le 
commande ment à Hcrij^pid as > après 
pollis. qn« <on Lieutenant eut efté bleffé , & 
. contraint de fc retirer. Les Corin- 
thiens ayant depuis abandonné Rhie, 
les Laccdeaioniens s en faifirent > & 
Jeleutias pru|a conduite de leurs 
Galères , & fe rendit maiftre du gol- 
phe. 

Propofi^ Xlin. Les Lacedcmonicns ayant 
pl/vtl- ^PP^i^ Coaon auoit rcdreflc ]^ 
fJIf^g^ murs d'Athènes aux dépens du Roy 
de Pçrre , & que fpn Armée naualc ue 
feruoit qu*à conquérir aux Athénien^ 
les Illes Si les. villes maritimes , Ten^ 
uoyercnt reprefcntcr par Antalcidas 
à Tiribaze qui commaadoit les Ar- 
^ftlfésdi mées de ce Prioce , ôcluy pro^ofer ia 
4frrt» paix. Mais les Athéniens Tayant ap- 
pris, y enuosyerent aufli leurs Députe:^ 
aucc Cottoti ,& leurs Allicx ailSirciM: 
.autant àleur prière i Antalcidas ayant 
' \' ^ i^c^ propQUtiondît,Qu*iiapportoî« 
vue paix telle que le Roy la deman^ 
doiti parce qu'on luy laiflbit le Gou- 
uerriement des villes d'Afic , & qu'on 
donnoit la libertéàtoutes les autres j 
. Q^e n^ayant pKis rien à craindre, il ne 
/ *. /croit plus obligé à faire tant de dé- 
- • ' pcnfc > parce que les Athéniens ne le 
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deXenophon. Liv.rv. %ji 
:;pourroienc attaquer fans Taidedet La- 
. cedeoionietis » ni les Lacedemonicné 
.le Caire fans va^aux ni AUiez.Tirib^^' 
» zcgoufta cette propofition 5 inais les 
autJfes Vy oppoferenc , craignaat de 
perdre par U les Eftats qu*ils poflc- 
doient , & d eftrc obligez de rendre 
aux villes leur liberté 5 <î bien qu'on 
ne pût rien conclure. T iribaxe voyant 
qixii ne pouuoic fe déclarée pour les 
Laccdemoniens fans Tordre du Roy, 
donna recreccemenc de l'argent à An- 
talcidas pour faire équiper des naui* 
res y Se reprendre l'Empire de la mer^^ 
-afin de cotittaindce par U les autres à 
vn accommodemcnt,En fuite, il arré- 
:^a Conon comme contraire à ce def- 
fein, & partit pour aller rendre conte 
' au Roy de Perfc de l'entât des aâàire$9 
: & receaoir Tes otdres poar Tauenir. 

XV. Le Roy de Perfe ayant oiiï DefaH^ 

les Remontrances de Tiribaze, donna i him* 

>le commandement de la mer & des .^^^''^ 

Prouinces maritimes à Struthas , qui 
^ fauorifa les «A theuiens ^ leurs AUieZi ^ 
en reuanehe des maux qu'Agcfîlaiis 
auoit £kits en Afîe, Les Lacedemo- 

-mensdôncydépefcherent Thimbroii, 6h 
qui partant d'Ephefe & des villes qui 3* . 
/ont dans la plaine de Méandre^ caua*- 

.'^gea les terres du Roy > mais Strutbas * 
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, 4yant appris que Tes trpupe^$ mac*- 

choient en defordre , détacha fa ca* 
Uialerie pour coajr^e Se {uller Ja caixir 
pagne ; & voyant qu'on wluy refiftoit 
£ue fpiblemçup & par troupes, il doo- 
* na aupc toutes Tes fprces. Thimbron 
.cftoit:alQjs dans fa tçnieiiqui s'entie- 
^ ceooit après, dkber aucc. vn lexcelleut 
joueur Qc ha:e c]iu le pi^]uoit de ora- 
upure , -comme amy des JUccdemo- 
nienSé Apres qu'ils eurent-efté tous 
deux çuez, le rc(te,.piic la fuite , & fc 
fauua ^ers. les ailles, de f^a partyuxiais 
- ia plufpart périrent dans la reciaite , 
p.arce quoii n*y accourut pas aflex 
toft ,& que Thimbron partant pour 
les ailerfe.CQU ri manqua > félon ùl 
coutume > à doubler o^dirc à fes trqNp* 
f es deie fiiiurç. 

• • -, 

" yXVL GEvxquiauoientçfté chaf- 
fez de Rhodes par le Peuple , eftant 

^'Ri$d€S ^^^^^^^ à^Lacedemone , on y enubya 
huit Galères ipus,ib teommaiidemeae 
d'Ecdique pour empefcher que les 
Athéniens ne s'emparaflènt de cett^ 
Me , parce que le Peuple eftant le 
• ' maiftrc, ne manqueroic pas dq lienk 
Jeur party. Diphriéas allaauccqœ 
.lùyr, pour prendre le commandemeut 
des troupM.de ThimbroQi & en kaçr 
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Xenophon.Liv.IV. îfcjrj* 
rnouoeiles, afin à'dkjct de famite 
les Viiks qui s'cftoient déclarées 
pour iuy,-&;dc fàirc la- guerre au^. 
Lieutenant du Roy de Per/e. Il sV- ^^^^^^ 
quitta fi'bieu de cét employ , qu'il' 
prit dans vue - cmbûfcàdc le genéic' * 
& la fille de Struchas > qui alloieot à ' 
SjtfdeS) &• en tira deqaoy payer vne^ 

montre à fes troupes 5 Car il eftoir* 
plus fage & plus enttepfen^ qtfb 
Thimbron, quoy gu'il ne fuft pas 
moins agréable que luy > & fans Ce 
J^i^r vaini^re aux vohipt^z >fltraH 
uailloit iour^ nuit à ce qu'il auoiC 
entrepris. .D'amce cqStéy £cdique a-" 
yant appris à Cnide que le peuplé - 
eAoit le maiftre dans Rhodes } uat 
parmerqueparteSi^ , Sr qti'll iauoif , 
YOiBL fois plus^^^de vaillèaux que luy , il 

ucir mandé à Sparte , &t Ton en- 
uoya Xejeotias pour, commander eitt^ 
fa place 5 auec les dcfuze galères qu'il 
auoitfur iegolplie deCorinthe, afin 
d'cftreecfcftat de pouuoir fertiir fes' 
amis , &ù de nuire, à fes ennemis. Tcr ' 
leiitia« eftant arrio^ à Samos > ài^ 
piit encore fcpt qui yeftoient , SC^, 
. ayant joint les hâie prières 9 ren- ' 
lioy a Ecdique , & vogua contre R ho^' . 
dies .auec vingjt-fcpt galères. Urcn.— - 

H ftj 
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ph h ^^^^^"^ ïomc Phiîociate qui al*^-^ 

^^^/.loitau fecpaKS ii*£aago£a$ auec dûc - 

prc. galères j & les pri: toutes , (atis/ 

CQuHd^ci il leodoii par là vn fci'^ . 

uipc trcs^importa&t ao Roy 4e Per* . 

fç, <iui faiibit la guerre à ce Prin-^ 

ce t comme les Atbcaxcos. k deiV^ 

otligcoient , quoy <]u il fuft de lears 

amis j eia enuoyant da fecouis à va 

Roy qui eftok fon ennemy. Apres 

c/1^e ^jricioumé à-'4?Qî4^ vendre fba - 

de AiiMle«»t 

pour faiiorifer ceux de fou party,! 
â^'les ÂrÀcniens Tayai^i; appris y cn^i 
S tyran, uoycrcnt Thrafybulc auec 4|ttannte;. 




Thrafjbu. Aoyaot pas cftre .a&9 f itti£uit.fk)W' 
forcer ceux qui tcnoient le party det- 
I-acedemone > far tout en la pireim- 

TêirAhêK^ Telciitias,, ne voulut pas cin- 
* gler vers Rhodes d^abord ; outre- 
^'il Q*y attoit rifeu à craindre poot ' 
Vil peuple viAoïieux & en . grand'* 
nombre , qui eftoic le maiftre de« 
villes. Il tira dohc vers l'HelIef. 
•pont » ou les enuemis n auoicnt pcr- 
UHme ; & ayant fdton^qiié Seuthe^ 
qui coraaiaudoic fur la cofte y auçci 

jî^ U-Roy dç* Odry%ns, il tcdtaaiiec/ 
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> fut la créance que les 
Grecques de la Thrace en feroicnt' 
plus fidèles î d'autaoc plus qu'il eftoir^ 
bien aucc celles d'Aiic , à caufe de 
lalliancc de Perfe. De là, il fit voir- 
ie à Byfance y où il vendit le dixiëflîe 
des marchandifes qui vcnoient dir^ 
Pout-Ëuxia» êc y eftahlit la Dema-^ 
cratie , ce qui donna plus de con- ' 
fiance au peuple , & rcmpefcha de 
it défier de luy Se de (es troupes. En 
fuite , il quitta rHeliefpont , après' 
aaoic uaité aucc les Calcedoniiênjr y ' 
& venant à Lesbos, trouua toute Tlfle 
declaiée pour les Laeedcm^Ûeos j 
à la referue de Mitylene. U irthtoa^ 
lut attaquer pas vue ville qu'il n cud 
vu gros de quatre ceiis homme^ 
de ceux qui eftoienc fur Tes Galères, 
ft les^-ayant joints-aux bannis del'Ifie» 

aux plus braûtt de Mitylem , if / 
jtoarcba. contre Methymnc. Pom* €0- ' - 
MMsrager f<s troape^ > il pjrcmil ^ux 
.Wicyleneens de leur aâùjettir toij» 
jtes les Places jde ..Lesbos » a'ni kan^ 
jiis de les reftablir dans leurs \il- 
hs f Se aux foldacs de les eorichn: 
-de la dcpouille de Tlfle. Sur le bruk 
de fa Ycnuc , Thcryma^uc , Laced^- 
»onien, qui commasidoit' daM* fci- ' 
Place 9^ficmbla tous les gens de fes 

H, # • • • 
1U| 
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ZJ6 L^HifToi» Grb-cqve 
Naaîres>t auec les Methymaieas SC 
Us bwbis.4e Mityieaa » & luy ayant . 
4Joimci)ataiIle fur la frontière , y fut 
tué \ auec vme partie de {es gens. 
AfreS ) la plafparc iles villes fe ren- 
dirent , & Thralybule enrichit Tes 
fold^ du 4»ucin qaH fie far les au- 
tres. Il cing4a de la vers RhodeSj& 
pour auoir deqiaoy les payex , il ti- 
ra de Targeht de planeurs places 
qai^ eftoient far fa jcoute^ puis re- . 
jaontant pat . remboucheote de l*Eo^ 
rymcdon, il vint à Afpende ^ où les 
Kabicans irritez du pillage du plat 
païs 5 nonobftant l'argent quUls a- 
ucient. donné > le tuèrent dans fa ten* 
te /en vne {ôttic: Voila la fin qa*eat 
ce. braue Cbef » Sc Aj^^ lny^ fttC^ 
céda. 

Explêks. XYllL Lis Lacedemoniens^a^ant 
iifhi€r^ appris ce que Thtafybttle anoit tait à 

Byfance 6f à Calcédoine , & comme 
les WUes de THellefpont eftoieat â 
fa deuotion , à caufe de l'amitié de 
^harnabàfe » ils .crûrent qu!il y faloit 
donner ordre ; & quoy qu'ils n*èufiènt 
aucun fujet de fc plaindre de Dercyl- 
iidas , ils entiôyereat dans Abyde A- 
^ ' naxibie qui eftoit aimé des Ephores, 

&qui promettoit ;auec peu de trbtir 
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dfXenophon.LiV;!^; zfjr' 
pes & de Galères, de ruiner les aff^-' 
tes des Athéniens dans rHellefp^jlj^^ 
On luy donna trois naiitrcs, & deqiià^ 
Icuér milir hommes, auec lefqueJs il 
détacha qu^lque^ villes d'Eôlie de 
l'obcïflàncc de Pharnabafe , & ce Sa- 
trape Teftant venu «attaquer dans A- 
byde auec le refte de fes forces, il ïuy 
fie la guerre d'vn autre coAé, Se xaua* 
gea ton ^Ï9.- En-fuite , ayant jointr* 
trois Galères d'Abyde aux iîennes> Sd 
tous les vai/Icaux qi^^il pouuoit prcn^ 
dte au paflàge du détroit 3 les Athé- 
niens craigoant qu'il ne ruinàft là tour 
leurs progrés, y cnuoycrent Iphicfa'^ 
te auec huit Galères & dou»« tens , r 
foldats , dont la. plufpart eftôiétit^ej^^^^ 
ceux quUl auoit à Coriathe > Car les , : 
Argiens fe royant maiftres abfolùif 
de la Place , le renuoyerent , d'autant 
pluftoft qu'il auoit tué quelcpie,s*Yns 
de leur party. Lors * qu-îl fut arriué 

dans la •Qucrfonefe , il commenta i' 
£iire la guesrre à Anaxibié^ & ayàne^ 
ff eu quelque temps après qu'il cftoit' 
ailé à Antandre, iUuy dreâkyne cm^^ La trètt^ 
bufcadc auïctour>dâs la créance qu'il ^^'^ yint* 
IdiiTexoit là rne partie de fcs woiiPcs'^^^^]|^,. 
pous^ la< garde de lal^kice. PaHiiht 
doncî de nuit le - plus loin qu'il pûcv 

dMJbydé^U>^Ua.<ca«b«c^^ . 
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min des montagnes , par des routes • 
détournées & commanda au4 Gale- 
res qui Tanoient paffé de voguer aa . 
point du iour rers le haut de la Qu.er- 
ibnefc , pour fair« croire qu'il cftoit 
allé leuer des conttibutions , félon la 
couftume. Il ne fc trompa point dans 
fa conjedlure \ car Anaxibie s eftant 
remis en chemin fans auoir^à ce qtfon 
dit , les aufpices fauorables , fur la 
créance qu'Un y auoit point de dan- . 
gcr dans vn païs amy , en l'abfencc 
d'IphicratCj il marcha négligemment • 
comme en plaine paix auec fes trou- 
pes foudoyées , deux cens Abyde- 
niens & les Lacedemoniens qu'ail ^ 
commando! t. Tphicrate ne fe leua 
point tandis qu'il fut dans la plaine; 
mais comme les Abydcnicns cftoient 
defcendas autour de Cremafte , où il 
y a des mines d^or ^ Que les troupes' 
foudoyées cftoicnt fur la pente de la - 
montagneuse qu Anaxibie commen- 
çoit à defccndre auec fes Lacedemo- 
niens il le furprit engagé dans vn dé- 
file, où il ne fe pouuoit ranger en ba- • 
taille, ni eflre fecouru de ceux qui c- 
toient paflez. Anaxibie fe voyant pris, . 
dit a fes foldats, Qu'ils fe fauuafl'cnc 
comme ils pourroient i mais que pour* 
luy, il luy . ferox; honteux de fuïr.,.Sc 
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tfiburat ainii l'cpée à k main ^ suce 
vnc douzaine de Gouuerneurs de. 
Places frontières qui Teiloient yéiÀ&V 
trouuer. Le rcftc fut égorgé dans 
la fuite > mais m jeune garçon qu'i^ 
ainioitne l'abandonna point , & fe 
£t tuer] a fes coflez. Des troupes 
qui eftoient paffê^es ^ il iiionrut deinr^ 
cens foldacs foudoyez & cinquante 
Abydeniehsicar en les ^^Qatlbitiit vq£^ 
qtfà Abyde. Iphicrate viiloticux re^' 
tourna dansla Querfonefe, 
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TIi:VG Y-D I D E 

uvRE . 6nqvie'me. 

I» Siège ^Egine4euéir\l. Exploits^ 
dci Gorgopas- de Chaeirias. . 
m. Simis de r^toft^tdur Pi:- 



fttiHts de. la patx, V. Ruine 
de M aminée, , V 1. Reftablif" 
fanent des Bannis de Phlion- 
u. y Ih Guerre d'Olymhe re' 
fçlHë. VIÏ I. Surprife de la-^ 
Forterejfe de Cadmée,lX',Cim-' 
méncement de la guerre - d'Or 
lynthe, X. Défaite de TeleH- 
tias. X I. Siège de, Thlionte, 
Xll. fin de la guerre d'Olyn- 
the, Xlll. Celle du fiege de 
■ Thlionte, XIV. rhehes s'af- 
franchit. XV. Les Laeedemo" 
niens luy font la guerre, XVI. • 
CT*(if0 & abfiliuion de $pho- 
drias, XVÏI. Jgejtlaus mut» 
fhe contre ksThelfainf.X}f lU»" 
t^ort de Thehidas* X 1X> • 
Seconde expédition d'ç/fgefi" 
. la'ùs c9ràtèThêlm% X X. Di^' ' 

uerffs âfams, ^ 

♦ ^ • •■ • • - 

Andis que ces cliofcs " 
pailoiei» dans THclki^ ' 

poiu, Eteonice, qui com- 
mandôit pour |cs Lace- " 

4èmomew4afts Egi.oc , voyant ^u'w 
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Ventrefoift>it la guerre fut ta^mo- s'ujt itL- - 
nûbAanc U ucvc , pciiuû aux hà^irT.pnt lim^^t- 
tans de cette Ifle , du caoTeatemew ^ 
des Ephoj^es ^ de courir les coftcs 
d'Athènes » quoy que le cddxuoeice- . 
fuft libre auparauanc. Les-Aihenicns • 
imtci y-viepo^nt mettre le ûege par 
mer & par terre , fous le commiade- 1^^^^ 
ment de PacR^Uile > enferment la 
l^lace d'voft ci«DBtitt»làlAf% 
leutias , qui,eftoit allé Icucr les coàr A 
tiibutioDS daos quelques Iiles,[rayanr - 
appris, y accourt auec la flotc de • • * * 
$paj:te«âc oblige les Galerés de Je 
tecirer > fans faoèe pourtaiatc Iom:*!* ' 
ficge» En fuite , il laifCi le comman- ' 
dément de Itarmée iiguale à Hîecar ^ 
quonluy enuoya pour fucce/Ieur, & 
pigtrtit auec vn regret gênerai i Car 
comme il defccndoît vers la mer, il * 
n'y eût pas Ya;foldat <^ ne cou^||ft . _ \ 
lny fi^ce lareaereacG s Iesvn$le'4llMH- 
ronnoientdc chapeaux de fleurs , ou 
iuy ceignoient Ja teftc* de banëelet^ ' 
les y les autres qui ne pouuoient ai^* 
riuer à temps jettoient leurs gakl»^ 
des dans Tcau , & le chargeoient êi- * 
benedidtions^ de laiianges* Quel* 
queip^vns pent^eftW'« ftie'conâiAiime^ 
ront d'aiioir cagport^ (es chofesscom*^ 
aie s'il n'y aMfê q[ât les grattéik^A^ 
âioA^qîi^fuâreatdigi^dei'J^^ ^ 
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IH' UHiSTéiRE GrecQvb r • 
S^îBis ^^'^ acfuft pas plus vtile de fça* » 
en$repri- uoir Comment Teleurias fçeuft ga- 
jr«, strd- gncr aiûû le cocui: <k fes troupes, que 
u£emes. jj^c dcs aâioDS plus éclatantes. 

umnl KU^'^^^x ^y^^î^ P^is le commandement, 
vogua.veis Rhodes» après auoir iaiile' 
douze galères à Egioe^ fous la charge- 
Sêniicn- ^ Gorçopa* i.de ibrte <^iie les ame- 
tuiriMi gieaas le voyaùt plus incommodez 
LimunAt que les aflicgez > furent contraints de' 
h iMmu luttes lefiege^à la faueur de quelcjues 
ti:oupes qu'ils firent venir d'Athcncs.» 
£ft fuitci les Athenicos furent impor- 
canez, comme aoparauant jdes courfès 
dr*Egine , & contraints , pour les em- 
percher>d'équiper treize galères fou» 
lp>commandemeQt d*£unonie« . 



de Gorgo' Rhodes , les Lacedemoniens croyant 
cbJriil obliger Tiribaze , firent Amiral An- 
talcidas, line fut pas pluftoftàEgi- 
ne qu'iLemmena-ks. Galères qui ye- 
tpient , puis les reniioya iî-toft qu'il 
J&il» arriué à Ephefe > & donnant le 
commandement des fiennes à Nico-^ 
loque, Tcnaoya. au fecouris d'Abydc; 
Celuy'^y raaagea en paiiam i'Iûe dé 
Xenedôs,.pm« wntiûua /ajoute après 
anoir fait . qvLclque butia i Mais fuA 

cette nouiiiellQ les C^neiaiix. Athe^ 
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DE -XenopHon. Liv. V; ïf^.: 
ikaxy raliereni; ailieger dans Abydoi 
auec trente galereSé- Dfaatire^^fté^ 
Gorgopas recouraaQt d'Çphcfe auec 
lès douze qu il auoit » & rencontrant- 
en fon ehemia Euuome , fe fauua à- 
£gme vers, -le coucher du Soleil , fir 
mettant pied à terre , fit repaiftre fcs 
i;coapes. Ëoaome après auoir demeu- 
i^é quelque temps àJi*eatrée 4ii port > 
comme pour le brauer^, fe retira Se 
la nuit venue >il fit allumer le fanai * 
de fa galère , peur empefclier les au-^ 
très de s'écarter. Gorgopas le {mt 
d^a^kz loinà la dareé dé cc^ftimbean» 
voguant à vogue fourde , pour n'eftre . ^^^^ 
fàS déwuuert; Contme L'aiMig^ eut zJ$rn ^ 
pris terre dans TAttique , & qu'vne 
partie de fes troupes fusent deii»^ 
duëS)tandis- quelles autres abordoient 
ou eftoient encore ectixier ^ il vint 
fiMidre deffiis. Ix ilomh^fciidG^ 
clair de la Lune , ou Gorgopas viâo*. 
tiêuz prit quaCM Galères qu'il 
morqua à Eginc , pendant que les 
rheniens fe fauuoient auec le relie* £n 
fuite , Chabrias faifant voile en Cy- 
pre auec dix autres » âc huit cens fol* 
dats d'infanterie légère^ prit auec iby . . 
quelques vaiffcaux chargez d'infan- 
terie pefamment armée > & abotdasit 
la nuit à Egine , mit vne partie de fcs 

«troupes, en ombufcade dani; va fonds 9./^ /ir^f^^ 



xl6 L'Histoire Grecqv^e 
prés du Temple d'Hercule , & aii^ 
rinfante- point du iour ht auanccr Tautrc de- 
riepefam- my-^licuc pIus loin , fous le comman- 
^^^^ dément de Démence, iufqu'envn lieu-' 
nommé les trois tours. Gorgopas l'a- 
yant fçeu , fortit auec les habitans & 
les foldars des galères , après auoir 
fait publier que toutes les perfonnes 
libres qui cftoient fur les vaifTeaux 
culTent à le fuiure ; de forte qu'il 

• vint grand nombre d'ailèz mal armez. 
Lors que les premiers furent parlez 
en defordrc, Tembufcade fe leuant fie 
fa décharge fur les autres , & Tinfau- 
tcrie pefamment armée y accourant, 
Gorgopas fut tué auec huit Spartia- 
tes , le rcfte prit la fuite. Il y mourut ~ 
cent cinquante E^iaetes , & quel-^ 
ques deux cens autres perfonnes de 
deiïiis les galères , après * qaoy ksr 
Atheniens eurent la mer libre , par* 
ce que les gens d*Eteonicc n'eftant 
pas payez ne luy vouloient pas o- 
béïr. 

' m. En fuite , les Làcedemoniens 
\JtfaqH€ donnèrent le commandement des ga- 
du Pirée. Icrcs à Teleiitias , auec Tapplaudiflè^ 
ment de toute laflotc , à qui il fit cet- 
te Harangue ; [ Quoy que ie ne vous 

• apporte point d'argentjCorapagnons, 
i'efpereauec l'aide des Dieux de voixs 



Xênophon. Liv. V. 
fittre fubiliicr par voftre valeur' & pair 
ma conduite. Vous fçaucz que tan- - 
dis que i'ay commaiulc tous a auez - 
point efte' traitez plus mal que moy, : 
& que i'ay toujpiirs piieux aia>é man- 
quer de quelque efabfe que de voof 
en voir manquer. En vumpC) ie me 
palB^roîs piiiâoft detnt knifs de pain^ 
que de vous en iaiffer paflcr vn iour. 
Auifi oe m'auer-vous iamai^ vcu^aip-^ 
ze boQiie ckere qu*àlors que vo^ a- 
ntzcadc tout aoondammeac>& com- 
me ma porte eft toû joufs eaïueite ^ êc 

que cous ceux qui ont affaire à moj 
me peunefic partez à toute, heure ^. le 
ne vous puis tromper iiy ftirprendre? 
C^gWid vous me voyea^ doue ,iou£FziZ| 
iréus ne deuer point mimer eftrange 
dcibu£&ir auec moy , puifque c'cB: 
poarvoftieimefeâr €}é lûeft que par 

les trauaux & les dangers que nos 
Anceftzes£oQt montez a ce hautfaiftc 
de grandeur , Sr<ett eontinuant com- 
me vous auez commencé , vouscpu* 
JXKinerez lesvxiilres dVne fin heùreu^; 
&n Iln'y a rien de plu& glorieux que 
de ne^ypendre de peribnne» & de vi- 
ure aux dépens des ennemis , fans a- 
nodr bcibin de faire la cous ny aux 
Gtec» ny aux Barbares.] Les foldats 
s'écrièrent , Qu'il les menaft où il luy 
pjaifoitv & xrniase iLaupic éitzifié ^ 



il leur ordonna de rcpaiftre , 8c dé 
s'embaf quer aui&rCoA > auec des vi- 
ures pour, ra iout 'afin de pouuoîi;' 
arriucr L tcnips^ où Dieu les vqur 
dxoit condûii-e«>- Ur^mit ittc&aA^ 
nent après , & cinglant de nuit vers le 
0orc d*Âîciieiie« 9 .iaifoiL tcpofer^de^ 
temps en temps les ramcui^sj s*appi:o-' 
çliâc quelquefois d'eux pour leseucre-' 
tenir i Que fi qwlqrfvo -croit -"que ^ 
fiift vne témérité â luy> auec douzei 
GÂleces d'enactaSqueryn-flus giàaéi 
nombre iufqucs dans le port ; Qu'il 
caafidfirci .qu après la défaite de Gor-> 
gppas, les Athéniens srctekaafÈ relâ*^ 
chçz comuic s il n y euft eu/plu« JDÎen : 
a^Ogftindre , 8c qu'il eftoit plus facih^ 
de les défaire dans Icur^port qu'ail-^ 

cluM^ croyant eftfe^en'ftiix ito^ 
coucher, dans/on lit ^ Se qu il ne de- 
meoixgr&itr pei^bfi&e ^ Us. OUts^eù 
Comme il nit à fix ou fept cens pas 
4o fottf il fit alte. pour donner halex'»' 
ne a fes gens , & attendre la venue, du* 
iour. il n';euft pasplulk)ft parU.> qu'il. 
Toguà à toutes rames droit au Ptrée»» 
iàos fouffriren airiuant,qu*on couiaft> 
à fi3nd,ni qu'on b^aft ancun vaiflèati^ 
fi ce n*eftoi^nt des Galères , qu ilfai-^ 
ioic mettre auifi-toft hors de combat, 
pb remorqu^oit. les moindres ¥dif-« 
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icjU}x de charge,.& i'oa Tcxioacentoit 
de faite des prifonuicrs îdans lc>: 
^ gcaad$ h mlqu à en aricilej; queUiucs- 
' yns qui eftoient couchez dans ieina* 
;a;itia. Ccpendauc, otucouic du Pir^ç, 
lonnet ralactne datis la ville > ehacii» 
fort. pour voir ce quç c*cftoit> & tout , - ^ 
k monde prend les armp^ » 4c le reoii 
au porc, Alôrs Telcutias rcniioya à 
Egineles vaiil^aux quil auoic pris a^ 
œc ttois on quatre Galerçs^ & rafanc 
la coftc gagna quantité de btarqucs de 
pefciieurs &>de .paAage ^ .puis cftaot 
aiTiucàSunium,s'empara de pIufieaiLS 
raiflèaux marchanda i aprcs quqy il ,char(^i 
xetouma vendre Ton butin à Egine, & de hled 
donna-vn niois4anance ifes ioldats. autres 
En fiiîtc, il courut librement par tour, . 
&prit tout ce qu'il pût attraper; ce 
qui eoçr^tenoit le cpurase & Tobexf- 
fance du Col4at>5ç£qara^it.à lafub* 
finance. . ; 

' - • 

\ lY. D*AVTM cofté Antalcidas 
reniot . :d' Afie chargé . dç promeûès & ExpMn 
d'alTeurances , que {i les Athéniens & ^f^lfi^^ 
lom Alliez n'acceptoient la paix tel- ^//^ 
le^)ne le Roy la voulôic donner , il fe f aix. 
xleclarerok eu fau^ur des Lace demo- 
iiieûSèXors qu il eut appris que Nico^ 
loque eftoit affiejgp dans A by de. par 

les Galeccs ;ena«]aûes > il seeidit 
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nji^o L'Histoire Grecque 
pau terre j Se de là , cinglaat de nuic 
auec les tiennes , comme pour tirer 
vers Calcédoine , il s'arixfta au port 
^. ^ de Percopc. Cependant, les Généraux 

• Dlonyfuis, ^tncniens ayant appris Ion départ, le 
Leomijîie mettent fur fa route mais. comme ils 
Phanras, furent partez', il rcuint à Abyde pour 

^oHs la y attendre vingt Galères de Sicile 
.<i$iirf^e dt d'Italie. En (Uitc , ayant fceu cjue 
.Voiixenf, Thralybule de Colytc vcnoit de 
Thrace auec huit Galères pour fe 
joindre à la flore d'Athènes, il remplie 
douze des ficnnes des meilleure for- 
çats , &fe mettant en cmbufcade, le 
lailla palier , puis atteignit en moins 
de rien auec (es plus viftes Galeres,les 
plus pcfantes de Tenncmy. Mais il 
outre fans s*arrcfter qu il n'cuft 
pris les autres ; dequoy les deinicrs *^ 
perdant courage fc rendirent fans 
qu'il s'enfauuafl pasvne. Apres cette 
rpharna- P^^^^ & la jondion des Galcresde Sy- 

• Ufcejîou racufe & de celles d'Ionie s car Ti- 
/alUépoH' ribafe& Ariobarzanes qui comman- 

.'fer U fille ^qJ^j^j. Jiuers quartiers de cette Pro- 
. • umcc eftoicnt fes amis > il le vit raai- 
, . tre de plus de quatre vingt Galères; 
^ de forte que celles d'Athènes qui é- 
toicnt au Pont-Euxin furent contrain- 
tes des'arrefter dans les ports des Al- 
liez. Sur ces nouucllcs les Athéniens 
f: . ' incommodez des iourfes d'Eginc , & 
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be'Xenophon. Liv. V. xs^x 
xmpxmt de fe voir réduits au^oi^t 
ou ils eftoient après leur déraitejCon!- 
JWencerent à dcûrer la paix. D autre 
. Qofté, les Lacedemonicns qui efioieot 
obligez de garder les placçs d,e leuçs 
Alliez pour leur commune feiirete, 4c 
.auoicnt deux de leurs Reginiens , Ivn 
k Qrcomeae & l'autre à Leckéc^ ou ils 
fcufFroient jutant de mal qu'ils ca 
faifoient > fe lafloient auJÛi de la guei- 
.i:e.Poar les Argiens» voyant des trou*^ 
pes ordonuccs .^pour attaquer y fans 

• ^lus d^excuiè ni de remife , ils ne & 
lentoient pas aflez fores pour re/illcr, 
,£c par - va accommodement fe voju^ 

Ipient garentir^es maux qui le& me« 
najoient. Ils fe rendirent douc.tou^ 
pr^s de Tiribafe par fonordrej 
près qu'il leur e^nr ^^-cxcieau du 
Roy , il leut fes -dcpefclies qui pox- 

• «oient , [ Osft.U^QY "^^l^S^^-^^ 
' que les v illes Grecques d Aue luy de- 

mcuraflbt & que toutes les autres 
. tant petites que grandes fuûcnt li- 
bres. ] Il retenoit outre cela la pottel- 
fiondcsiaesdc Cypre &de Clazo- 
mene,& laiflbit celle de ScyœS de 
Lcmnos& d'Imbrosaux Athéniens a 
qui elle appartenoit depuis , long- 
temps-,Declaroit la guerre à tous ceu» 
qui refufctoientcét accord^ cndon^ 
noit aux Laccdemouiens l'execiRio» 
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Les /kmbalTadcQrs. eftoient pre«- 

fens en ayant fait le rapport à leurs 
villes, Tacceptescnti mais les The* 
bains rayant voulu reccuoir au nom 
dc xoute laBeocie, iAgefilaùs s'y op- 
^fa, s'ils ne la declaroient libre^con- 
i^rmemcnc au Traité j £c comme ils 
isarent. répondu, qu'ils. n'en auoierit 
point d'ordre , il leur repartit , qu'ils 
Taliaflênt cpciir , ^*iUae vouloienc 
eftre exclus de l'accord , car il «e les 
aimoit pointyà caufe de lafFront qu'ils 
lay auoirat faicà Aulide..Ii /àcrifia 
donc aufli-toft , pour marcher cou- 
tclcttic, aptes auoir gagné les Ephofes; 
& ayant eu les aufpices fauorabîes, il 
T«înt à Tegée^, d*ou il dépefcha par 
jout£©ur faire venir des troupes en 
■A.Uiixi lp<^ Tji^Knmc ayant 
accepte lapaLY dans cet mtèf OBTîrT^ 
mis en liberté toutes les :villes de la 
Aeot<!Îe,i} ftit contraint de retournera 
lacedemonc. En fuite , ayant déclaré 
guerre aux Argiens , s'ils ne qui t. 
teicnt Connthe , ils ûirent obligea 
d ea lortir auectousceux.<pii aaoicnr 
ea part au malTacre ; & la ville ayant 
recouuert fa liberté , laiflk rentrer les 
oaïuus. AinCi h paix eftant exécutée 
de tout point vies troupes fureptJi- 
ccaciifes de part. & d'autre , tant fur 
xeuc que fur mh & Ja guwrc d'Atli^ 

oes 
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dë' XfiNOPHON. Liv. V. 
Hes & de Lacedemone qui auoic com. ofym.^*^ 
inencé depuis Tabaificnicnt de TTaeSt «^if. x« 
Tcxaltation de Tautre , fut terminée. 
Mais celle-ty profitable plus delà 
paix, quoy qu eUe n'euft pas eu grand 
aaantage dans4a guerre VCar elicga» 
gna le cœur des villes delà Beocic& 
deCorinthe qui luy auoieat Tabliga- 

9' Y. £n fuicQpOvr châtier tinûàe'- ^ 
lité de leurs Alliez , & les empefcher "^^^.^ ' 
de fcrcuoherà-l'adueair, iesLaccde- ^^^^ 
moniens oi'ilbntieretM: à ceux dé* Maa- 
liaée d'abattre leurs murailles > pour 
auoîr affifté de viurés- leurs ennemis , 
refufé jd'enuoyer du fecours fous pre- 
lexte de la crève , fait la guerre pour 
eux négligemment , Se s*eftrc réjoiiis 
de leur défaite, & affligez de leur vi-» 
âoire. Adjo&cez à eaa qite la trere 
de trente ans qu'ils auoient faite auec • 
eux apies la bataille de Mantinée , 
is'cn aHoit-finie.Comme ils eurent rc- 
fuic d obeïr , t>n ordonna des leuéesî 
Snaais Agefîlaiis fc difpenfa de cette 
guerre pour les feruices qu'ils auoieur 
tendus a(bnpereen celle de Meâine, 
& Agefipolis fut enuoyé en fa place> ^^f^^ 
quoy qiic Paufanias fuft amy dcs^^^^*^* 
Principaux. Apres auoir rauagc le 

païs fans qu'ils iie reudiîi&ncyiiea&rr . 
* I - 
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majU ville dVnc cixcouualacioa , à U 
faueitr dVn fblie qu'il auoic fait cirer 
U Gr, dit, d'abord, à q^oy la moitié de i armée 
auic cet. traitailloit , tandis que Tautrc cûoic 
tra- armes. Mais ayant appris 

milUina. ^u'ii y auoic quantité de bled dans U 
Place, à /raufe de la grande rccoltc de 
Tanace precedeacc ,&.craigQaur de 
receuoir trop d'iacommodicé de la 
loagucuc du fiegc > il tira vqc chauf- 
fce à traacts la ruiiece» pout faire re- 
gorger Teau dans la ville. Cela luy 
lucceda il biea, quoy ^ue la i'iuiei;i^ 
fuft aflèx large , que Ttau gagnant 
peu i peu le fondement des maiiou^ 
Se les murs de ia Place>les fit eutt^ou- 
ur j r & paa^hci: en fuite^ maigre la rc-- 
Gi&ûXic^ desentiemis , qui mettoienQ 

par tout des ecaycs. Craignant donc 
acttte çjmportcz après la ruine de 
leurs murailles , ils olFrireot de dé^ 
. m^otclerleur ji^lei mais les Lacede« 
moniens ne $*ea Toulaot plus œatçn** 
ter, ils furent contraints de confewtir 
^ la d^moUfijAU* Çeux qui gouuer^ 
Doient , ou qui auoicut fauorifë te 
j^rty d'Aj;go$ , appréhendant ic cb.i- 
riment , obtinrent d'Agcfipolis'v par 
' reotremife de fojf> pcre, de fe pouuoir 
retirer, iufqu'au nombre de ibixante. 
tes Lacedemoniens fe rangèrent en 

fcaje^ pour k$ £aire paiïèr > iàns Um 
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t>E Xenophon. I.IV. y. 
faite auctm dépiaifir , quoy qu'ib ne 
les aimaflcnt point, & que Ics^tret 
•ne les cuflènt pas traitez fi fauorablet- 
naeat , "s'ils enflent «fté les maiftres j 
ce qui eft .\^ne belle jmaïque de leur 
obeïflàoce. En fiiite ^ la vilic'tftant 
•oémolic , les habi tans fç patç^igcrciiB 
en quatre bourgades , comme aucte* 
foi*,* qaoy qu'il leur fuft bien rude 

^ ou commencement d'abattre -icutt 
xnaiTans afin d'en rebâtir d'autres , ils 
s*€n confolcrent à la fia , pour cûrç 
plus proches de leurs biens & de leurs 
héritages , & deliurez de la domiiu- 

■ tion du peuple, D ailleurs , comme 
les Lacedemoniens ne faifoient plus 
leurs leuées tout à Ja fois , mais pre- 
noient tantofli . vn bourg tantoft 
l'autre , ils en fcnioient plus gaye- 

mcnt. VoUa lafia qa'eutle fiege de " 
Mantinée , qui doit apprendre à ne 
point faire paifer de riuiere à trauers 
yneVillCi . ■ ^ 

^ % 

. y I. L e $ bannis dePhlioiite ko- 9,it.M{r. 
yant que les Lacedemoniens rechet- 
choient ceux qui Ics aupicnt bim ou *<w»i*î- * . 

mal feruis , cruirent qtte le temps de P*^»*** • 
leur tcftabli/Tement cftpit arriué , 5c 

' furent reprcfentcr à Spairte, Que tan- ' " 
• dis qu'il* anoient cfté les roaiftrcs , Us ' / 

auoieac twyom* b«a;cçïptt lesLace* ' " 
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L'Histoire Grecqve 
monicns, & les auoicnt fuiuis pai* 
cout ; mais que depuis leur banriirte- 
ment, leur ville eftoit la feule de cou- 
te la Grèce cjui leur eîift fermé les 
portes. Les Ephores touchez de ces 
faifons , enuoyerent dire aux habi- 
tans y Que les exilez elloient leurs a- 
mis , Qu'ils auoicnt eftc chaflez fans 
fujet, & qQ*on fcroit mieux de les 
icltablir volontairement que par con- 
trainte. Ceshabitans craignant d'y 
crtre forcez , parce que les bannis a- 
uoient pJufîcurs parens & amis dans 
la ville, & qu il y a toujours des gens 

2ui afpirent au changement i ils or- 
onncrent leun rappel , auec la refti- 
tution de Icars biens, à la charge que 
la Republique dcs-intereflcroit ceux 
qui les auoicnt achetez, &s'il y auoit 
île la difficulté qu'elle fc decideroit 
paHa ïu'ftice. Voila ce qui fe paflâ fur 
ce fujct. 

VIL SvR ces entrefaites , arriue* 
Guerre y^^t à Sparte des Députez d'Acanthe 
& d'Apollonic, deux des plus grandes 
villes d alentour d Olinthe j & ayant 
eu audience en rAffcmblée générale, 
« où fc trouuerent les Alliez , ils parle- 

Par ren- • r r \a . ' 

tremife de ^cnt ainii ; [ Meilleurs , vous ignorez 
cligeney peut-cftre ce qui fe palîe en nos 
r^^^*''»* quartiers > mais comme. vous auez 
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ifitereftdele fçauoir > nous tous di- 
rons y Qu'Oliachc , la plus puillàntCî 
vilie4claXhracC|S'eftaîV alliée de« 
qacl<3^cs petites Republiques , en a 
dpresaiÊ>cié de pks, gra&des ^ pouc 
faire toutes enfcmbles vn corps d*E*^ 
taç, iurqu'à vouloir détacher les vil-* 
Itt ile la Macedo^mede Vohei&aïc^ ^ 
de leur PiinccjCar après auoir gagué . ^ 
les pluifî proches , elk-a {nasché ife^, 
trc les autres , & quand noQsrfommed 
partis elle efloit iBdiâxeâe de ja ca^ têlUk 
pitale>& le Roy psefque endtereaiipr 
dépouille. Nbu contens de cela ^ ils 
nous veulent aiitoutd'hi|)f obliges d'e« 
trer dans leur ligue ,& nou^' ferons 
contraias de le faire fi vous nous i^-- 
bdndonne^ ; Càr ils n'ont pas moift» 
de huit mille Soldat^^d'infanaxie pe- 
ifamment amée ; pftîlex^es ait* 

très qui font encore plus grand nô* 

hie » &: s'ils oos nollre cauâl crie, ils 

auront plus de mille chenaux. Us ont 

déjà à leur Cour les, Ambailadeucs^ de * 

Thehes &td* Atheises y qui en doiuenit 

f amener d'euu'eux pour traiter s Quer 

fi de telles puti!^DC^ TÎeiiaent vn# 

fois à^sVnir , elles vous deulendront 

redoutables # Car ils tiennent I^oti*^ 

dée, & auroiH: bien-toft toute la prefr . \. ^ _ 

qtfiflc de Pallcne , dont clic eft com-^ 

me la clef y puisqu'elle n'a pas oit 

I II ) 

m 

» 



m 



Digilized by Google 



ipt THirroiRE Grecqve • 
feulement enuoyer fes Députez auec- 
nous > de peur de les tacher. Si vous ; 
n'auczpû fouffcir IVaion des villes de 
kBeocic^ foufFrircz vous celle de 
tant de Republiques *, qui joignent 
aux forces tcrreftres Us maritimes? 
Qui les -emperchera d'équiper des 
Armées nauales du reucnu de leur 
commerce > & des entrées de leurs 
Porcs 5 & de conftruirc des Galères 
dans leurs 'forefts , puil'qu'ils ont de- 
quoy les fournir & de chiourme & de 
yiures, en vn païs tres-peuplé & tres- 
abondant ? Adjoûtez à cela que les 
Thraccs libres, qui font leurs voifins, 
le^ recherchent aujourd'huy > & s'ils 
ioni vne fois vnis, ils auront les mines 
nxjT de Prtti^-'k.- Dcutc^^vens >* après 
cela , du leurs defleins Se de leurs cf- 
^erances , qui croiiTent aux hommes 
a proportion de leur Fortune î Nous 
auons crû, Meflîcurs, cftre obligez de 
vous aduertir de toutes ces cnofes , 
pour y pouruoir de bonne heure, par- 
ce que ceux qu'ils ont ailbciez par 
*forcc les quitteront s'ils voycnt qu'on 
*ie remuëjmais s'ils font vne fois vnis, 
de biens> d'interefts & d'alliance,c'eft 
en vain quon eflayera de lesdes-vnirj 
•Car on auroic autant de peine à le 
faire,qu'à détacher de vou>; les Arca- 
<ies , qui vous fuiuent par tout > parce 



que vous les aidez à confcruer leur- 
bien » & à prendre cciay ^'auciuy. 
Apres cette Harangue , les Alliez, & ^ 
parçiculieiemeat ceux qoi vouloient 
complaire aux lace<kxtïiohietis 5 fb-i*' 
rcnt d'auis de mettre fur pied vne ar- 
i&ée , 60 Ton eîmoya ^tdcè juix* TÎlles 
pour la leuce de <iix mille liommes^a- ^^j^^^^V 
uec pouuoirde fournir de l'argent an ^muttit 
Ika de troupes i à raifon^de èMif 
àâtgmc d'Egine pour fantalïîn , ^^^rnj. 
qiia^e &>is wtaâtpout éâuàliei)&ya 4. iffMc**; 
ftatcrc d'amende par iôur pour cha- ^^^f 
me homme qu*o0 wiroit manqué à ^ 



ptouué ce leglemenc $ adjoûcaeuc 1 
Que l'Armée nrpowumt patmarclier 

fi-toft, iJ fcroit à propos d'cnuoyer - * 

Jepks de trtjujtes'qtfén Ipoutîoitjpour 
umir en bride les villes <}ui'«*elbaiçnt 
décU»ées>^ èmpefidberJes mtccs de 
fe déclarer. On 7 enaoya donc Euda- ' 
nifdasaitec iquejqûedeine mille hom- 
mes, tant des noaueaux Citoyens que 
des tacedemdoîetis iilc Prouidce 

des Squiritcs. Auant fon départ, il pria 
les Ephores de donner la commiflîon- 
à-fonAere Pkebidas de ki^r anféitër * - . 
ceux qui ne pour r oient partir a%iec 
Iny j & û-toft qïi*il fui arrioé eâ Thra* 




ce'jileouoya des troupes aux villes 

I iii/ 
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qui en dcmandoient , & détacha les > 
Potidà^os de 1 alliant d*01ynthis»a-«' 
près q\\oj il fit b guerre du mieux 

qu il pue iluec lc.j[>ca4c forces qail 
«naît., 

AVTKB .coft4, Phcbidast 
tfrêffh dâ ayant raflcmbic ceux que fon frère 
C4^^^/auojc lallfe^c > prit fa. marche par iau 
' Beocie , & eftant atriiié à Tbebes^. 
campa pj;c5 du lieu des Exercices. If- * 
meuias Se Icontiadc^ , qui gouuer^. 
noient, eilant alors en d}ttifion>&; 
a^ai; chacun leur fadion feparée y le 
' premier qui Di'aimoic pas les Lacede-> 
rooulcas ac les fat pas viiicçr s n:iaisj 
I ûut r^ ayam gagné les boûnçs grâces^ 
de i hcbidas, luy dit -, Que la Fortune^ 
iay pre^nfioie y ne belle occaûoû de* 
wndre yn grand feraiceà fon païs, tn 
. s*emparant de la forçereffe de Th^bes, 
& qu'il s'ofiroit^ de Vj iatcodaire > Se > 
de le rendre, par là maiftrc delà yilleji 

Q^ cela facitite£pii« laiHrii^d*jC%a-^( 
the, parce que toute la jeunet Je 
fiuuroiç , au lieu qu U luy cft^^ 
fendu înaintenantfur peine dela vie* 
. . de s'enrôler. Phebidais , moins pru- 
<feliM: qâ:^mbiciieux, accepte la propo-, 

firionj & pour ne donner aucune ja- 
. Jouiie, centinuë fa marche,, CUL. ançur.. 
daat TordiC de Lepnî;iàcle. Siiçi^^K 
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èf' qu'il y aaoit peu âer gens pai^ les 

ruës^ à caufedc la chalcur> icoatiade 

le yienticouuer à toute bride» ôc^U» c^^fi^^ ^ 

troduic daiîs la place auec Ces troupcsj 5^ 

£a fuite. > il iuy eu donue les ckfs » 

uec défciife de laiflcr entrer perfbnnc 

ùns Ton Qjsdre y & allant trouuer le ' 

Gonfeîl quieftoic aflèmUé fous lo* 

Portiques du marché, à caufe que les 

femmes celebroientia Ceftc de Ccxis 

dans la fortcrcffe , il dit enàrriuant s 

Qu'il ne faJoit point prendre d'om»- 

Krage de fentréc desXaÂdemo&km^, 

parce quils n eftoienc ennemie que 

d«s^ ennemis de la^paix-^ Qu^en verrét 
de fa charge qui luy donnoit le poii^ 
• uoir de fe l'aifir . des fadicux , il arré- 
toit Ifmefiias ; & là defl&À ie fit preuA 
drepar ceux de fa £adion.Le.rc/ie s'é^ 
liadé s Jes ms iortene- d'e* 1^ viHe\ les * 

" autres fe retirent chez eux 3 ou ayant 
appris qn on auoit mené Ifmenias dan$ 
la^fbnerefTe, ils fe fauuerent à Athènes ' 

. au nombre d'enuuou quatrje cens. On- . ^ 
élit vn autre Polemarque en fa frface, pritJp^U 
lapres quoy Leontiade court à Lacede- diTheùeiM : 
2iione»ou il crbmie le Peuple SCfhs Mà^ fy"^'' 
giftrats irritez de cette ailion , com- ^^'^i*"^' 
me ayant eôé faifie fans leur «dre; 
Agefilaiis pour cxcufetPhebidâS/d ici • 
iC^'ot^jauait ;accattjftumé.d^-j^ 
i^r«k6fes par4'^etiem<Rit^d^a^ 
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les point paûixiqaaad elles eftoi6ite 
duaacagcnfes ila&cpubli(^e. Eu fui* 
tei) L'flondads ^ «prefence , Qu'on a« 
uoit çoii-fi^cxc iufqu.cs-U les The* 
iii^fus c6inime eUDetmsj {paiftc ^auoix £ar- 
4ioriféto'j jours le party contraire, re- 
éa^é «de *iinarchcr.aaaa:e le Pirée, atca- 
QdéJftPhaciiiei atteiicé foc iaSeï»^ 
t& fait aiiiaacc aaec ks Ûiyntiiieas à 
4}m fon venoit ' de jdedoicer la.gwiV6$ 
Mais qu'il n*y auoir plus lien a crain- 
iiiieà vtciemto &c qu'ils ohcL£odeiii^aa 
itioÂMré<or<be deLace«kcnoDe,pofar«» 
4iea qU'Oii <eu(t ^caut de (odiA de IciKs 
ioceirefh iqu>iks«nanoifiRt ai ikioe^ny 
de Spartc.L' Afll^Hiblce ordonna qu ou 
igafderoklaiôiireœâè)^ auoQietiîoéc 
le procczà Lfra en i as i deiortc' qu'on 
^ OQtto^ Dtois Iu»ge2|ide>Laccdcmoi^ 
aoec va de chaque irille des Ai;i«e9;: 
Comme ils emcut pris place au lieu 
M rofi'miidûàtluiiace > onaocufa^le^ 

«ant eux le criminel > d^auoir pris .de 
i^aig^nt duKoy de Perfe, fatiodieioti 
pâi:iiçy *âtt(fn:Qi«idiee 'deibn païs, £m 
alli.îuce auecique iuy en fon particu-" 
Jieiv^HéaiàiUtcc Andro c 1 i ci i s les t lioa- 
bles de la Grèce. 11 fe défendit afRz 

nc'fàc-éhlpefchêr qw'oo ne cruft que , 

c'e tiok 'Vn q l prit bfipujiloQ:& xeuittaafîït 



DE Xenophon. Liv.V. jpj 
eeai 4e lafaâion concrakc deae^iix^/ 
les maiftrcs , en faifoicot plus qu'on. ' 
nc vouloit, & les Laccdemonicnsglo-" ' 
rieux de ce fuccés,reddobIeîent leurs 
foins , pour faire reiiffir rcntrcfiilc 
d'Giynthe aj>res celle de Thebes. 

IX. TELEVfiAs partant donc a- ^/^^^ 
Oe<rles troupes qui luy auoicnt cftc /l^^l * 
dcttmecs pour cette cntrcjgrile^fut uur iolinthu 
iif auec ^atidc ardeur , particulière»^^ 
ment des ThcbainSjàcautè qu'il eftoit *' 
frère d'Agefilaiis , outre ou'il cftoit 
4*vn naturel trcs-rcconnoinànt. Mais mUh 
il rie fc hâta pas, taat .pour groilir da- ^^^^^^•^ 
iiâiitage fon Armée » que parce qti^il 
prcnoit des détours pour épargner les " ' 
terres des Alliez.ll déperchaauili vers 
Ariiiûtas , j^our l'obliger à leuer des ' * ' 

troupes, & a engager les Prii^ces voi- 
jSfïs à fa défenlc , afin de pouuoit rc- ^ 

coùurcr fonEftat* Il enuoya luefme ' 

▼ets Derdas, qui poâèdoit vriè partie ^ 

de la Macédoine , pour luy diiq , ^i^e 

les* enoerais ne répargneroiciit j^af, 
;apréj5 s*eftre rendus maifttcs de Tau- 
tre. Ilarriua donc auec de grandes £6^^ - 
"fticcs fur les terres des Alliez, 8c 
ayant paffé à Potidée > entra de là xyi ' 
bataille au païs des enrienajs. Pour à- . 
'«N*irla retraite plus facile, il netcxif-^^' 
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gafl , ni que Ton coiipaft des arbres.^ 
Itir fa roucc i mais il auoit rcfolu de le 
faire en fe retirant 5 pour incommo-^ 
dcr les Olynthiens , & les cmpelcher . 
dc-lc iuiurc. Comme il fut à quelque, 
douze çcns pas de la viilc> il fit alcc,, 
parce que les ennemis paroilloient. 
Les Alliez auoicnt Tailc droite auec 
Ja caualcric de Thcbcs , de Lacede-, 
mone & de la Macedciinc , Se il eftoic 
à la gauche aucc celle de Dcrdas qu il 
auoit retenue près de foy , tant pour 
Tobliger, que parce qu'il auoit quarrQ. 
cens chenaux fort leftes. Les ennemis 
s'eftant rangez en bnraillc allez prés 
de la ville ^ leur caualene vint fondre; 
fur celle de Taifle droite , 5c (ipres a- 
uoir rcauersc du premier choc le Ge- 
neral Lacedemonien , & tue grand 
- ^nombre d'autres > mitent le refte en 
'•"'•fuite , ce qui encraifna Tinf-ancerie 
voifine \ Et la bataille cftoit perdue, Ç\ 
. Derdas n'euft pouffé auec l'a fienne 
tdroitaux portes de la ville , comme 
pour la couper 5 ce qui la fît retirer 
bienvifte. Plufiçurs caualiers mon- 
trant le flanc , furent tuez à la retrai- 
te, mais ils perdirent peu d'infante- 
rie > à caufe qu'elle n*eftoit pasefloi- 
gnée du mur v toutefois le champ de 
. bataille demeura à Teleutias , qui 
» ' drcijà xn trophée s puis fe retirant fit 
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abattic quantité d'arbres dans fa rc- 
traice^ppja&s'eflftpefcher d*eAce fumy^ 
& comme THyuer approchoic , iL 
renuoya. les troupes^ de, JDcrdas & dc^ 

ne laiflbrent pas de faire des courfes. Defatte • • 
iktlcs Alliez dç lacedemorie^ &. d'ea ^V^*? 
rcttcnir. chargez, de. butin. Mais i^*^* 
rentrée du Prj^emps leur caualcria 
quicûoit de quelques ûx cens maU ^^ll^ 
tres^eftaac venue fur le nùdy i^ourii; * ' 
iu fqa'atti pQrieffa 4*ApQlJ43t& 
Berdas y eftoit ^auçc Ja fiennc > il for- 
tit,.toutà coup, & jia mettant eu ^liilè^ 
là pourfaimc iufqu'à Olyni^Ke , par 
Telpace de quatre lieues. Elle perdit 
çnoiron .quatrc^vin^»^ cjbcaaux , ce 

qui. la rendit plus fago depuis,& Temr 
pefchade&lécarter >de,. forie que . 
.plufpart. dfès- tetses des, Olyathiens 
a eftoientpas labpur.c«.v Enfin, lafair 

fi>n s'^uauçant , Teleom^iêmit eu 
campagne , & s approcha aucc fon 
armée , fjjcuir ach«iia: de ruïîiet.cé 
« , qui .rcftoit.de l'année dernière ^ mais 
4a caualçrierX)lynthieQne tiraue^nt 
Ja riuîere qui paâbic.psés de la ville, 
5 approcha doucement de fon't^amp 
«Icquoykntë^iïcommandanajMDoior ^irlmmAt^ J 
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i^6l UHlSTOÏRÉ Gr^cq^ ' V 

VMtSLqxkCté « Alors eUe c^mietiee - 

fc lecirer au paSy& laucre la fuit , inf- 

mais coiBmc elle vit qu il y en auoir 
aâez de paiOTez^eile tourpa toui courty^ 
Scie tua aueé plus de «cent aittce^.Te- 
kutias gui -rit cefia , s'ailança> tout 
«golff^^ aiîec rinfante-' 

xic pcCamment armée , & commanda 
à la caualecic & aa refte de TinfaDte-^ 
lîe-legcje de donner de toutes leurs 

Aiop pr^éj^ mùMfliet , ils mtcnt de 
la peine à fe retirer , & àfe couurir 
des traits ^qa*on kut tirôk diiMfXH 
part ^ Car la caualerie Olyiithiennc 
xeuint à la charge, Aiiiiie^e Tini^nte^ 
fte^egî£tr^3&^%B^è' êe^celle qui 

Jj9^ |NH^^ armée , ^uî .voyant 
^cleutiaisètî defi>rdre,ie 'rompirencil 
y 'fut tué eu combataiit Vaillamment, 
apjfcs <}uoy'tourplia$les vnsHe retire-^ 
irent à Spartoîe où à Acathc^Ies autres 
àApoUouie,n)ais'lapliâ£jpart àPotidéc'^ 
Vmmttny s'cftimt partage aiifii pobt 
les fuiure,toutc la fleur de la jeuncil'ey 
pGrk.Cëla dok appi^édre à ne fe pomt 
emporter de colère, non pas mefme 
i^ontrevn taiet f il lionne reut courir 
fo^Bfe4e »fed lt <i i g ^3to qu'on 
tien .peutt-fai« '5 Miàs 'fur tout c^efl: 



fti General d'armée s car la palfion cft 
aueugle ^ &.iic^n'ge (ja*À ic venges } 
au lieu que la raifon v-cut quondon-^ 
ni^ ordre à la iouictà- ^ s^it\ que: de 
ieDger àlaT€Bg€aacc« Sin: ces ncm- 
Ucilesvle& Lacedemonieus,. p our acre-» * 
' lej^ies progré$*4ie ïnmemy-, Se ibiûstf . ^ 
toujours Icui* pointe , y cnuoyercnt - 

4emetiC4iu JLoy AgciipoUs ) à ^i4{8 " 
•danncrçut vn Confeil de trente Spac- 
ïiaitesf jcomnie ils amiêM £âkÀ Agt^ 
Âlaiis. 11 fuc fuiuy de pluficurs bra- 
«iw voloDCaines 4e4a' ^camfogiic ^ &. 
idç» eftsangeis^qu'oii nomme Trophi- - 
.8jIO> auec ides ba£tar<ls.de Sparte^ >qui 
ibnt &u:t bienSaics 'i Se mt-bieii ki-^ - 
;^ruits dans les exercices de Lacc<le- 
4}iooe. Xe<oe pai:lefOxoC;de vpittiteiifir 
•mcres T?olontaires d^ vilks alliées 5 , 
'fiy 4ela cauaiej:ie TheiTalieane^qv^e 
«VpociIqû faiiœ omnoiftce à Agefipo^^ . 
lis woucre les poupes de Derdas & * : 
^d'^Amyotas , iqiii^ikiiectt pins 4eft€S - 
.fju'iuipiuiauanî;. . .' . . 

XI. P JE ND A N T r[u*Tl TOârc^ok à shged^* 
jQfitte encrepxjie, la ville de PhhoniCj Phlècntik '^ 
«aprjssaac^r memcéxies ioaacigie«<4€ 

JPriace , 'poiu: auoir afllftéi'oa Armée 

4c îUi5iJ3apti|^^ i$!iiiT^Haa , ' 

0 
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^brence Agefilatis ne la neqlroit patf 

auaquefjôc que les deux Rois de Spar- 
te a abandooncfoicoit pas en merme 
temps . .la Capitale, t Eiic-mal-traita 
diottc lcs baaûis > &.les voulue obliger 
à Tttider letic ditferetic dans la yillei 
<jUQjr qujil n y euft point de lufticc à 
cTperei: de gens qui. eftoknt luges Se 
parties. Ils vinicat Ven plaindre à La- 
cedi^moae 9 en la compagnie de quel-*» 
qnes autres halHtSans>qui foufienoient 
que la ploipajrt trouuoieoc ceiain;ufl;e 
aiUG ibieii.^*ef]S i ce <)uiiiîmtâ. telles 
ment leur ville, quelle les condamna 
tous aXamende î de forte qu'ils n'ofe* 
renjt recoiim^i:. Cependant, ils ne cef- 



diamaoirfit»eftoiai£ les meûoes qui lis 

auoient chàflie2y& qui auoicnt fermé 
leurs portes aux LacedemoniensiiQuje 
s'eftant emparez de leurs biens pour 
pea de ciiofe 9; ils remupient Giel de 
terre pour ^ d^ipefcber^tde le xcaidrè» 
& ics auoieac fait condamner exprès 
foars'eflre venas plaindre a Lacedo'' 
morie, afin que pcrfonne n'y ofaft plus 
venir. Les Lphpresu tcouuant leurs 
pliantes jufles , ordonnèrent des le»* 
liéos^.cjs quijie ttépiaifoirpas à ^e- 
. £bjis qvuueftoi&amy^e quelques-m 
jdcs. bannis , tantdiixbef de fon^perc 
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DE Xenofhon. Liv. V.: 30^ ç 
aàfpices £auoiables9 il partie fans plus' 
tarder , & rencontra eiu foiv * chemim 
plplîcurs Députez du païs, quiluy of- ' 
fjcirenr de l'argent poiirne point pa&i 
fer outreJl repondit , que foa deuèia^ 
o eAoit pas de faire tort à perfonne^^. . 
mais d'empefcher qu'on rfen fift. 
Comme ils s'otfrai'ent à la £a de faire 
coutxe qu'il voudsoit. , poarueu qu'il ; 
n'allafl; pas plus auant j II dit, qu'il 
vouloinaaoir des gages de leurs proN. ' 
meflesjpour s*empefcher d'eftre trom* 
pé 9 comme il Tauoit efié déjû, £cfui* 
ce qû,*il5 demandoient ce qu'il toîi-'. 
loit,il répondit 5 [ Gc que vous.aueZi 
déjà donné , fans vous CD 'rcpentiit ji: 
II vouloit dire leur fortercuc 5 mais 
a'en ayant rien voula faire, il entra 
dans^Je païs> & fie titet vne^circonua» . 
lacioa autour jit la I?lace.On murmu-- - 
* 1^ £oit dj^S Ton tamp decevque pont 
peu de gens il en attaqiioit vn grand. ' ; 
nonibxe» car^.les. PjbUaûais failoient . ./ ^ 
exprès leur aflcitibléc à dëcouucrt, ou 
il y auoit cm^*iiulle nommes» mais^ pnUnr'' 
Agefilaus commaiida qu'on arfefiai^ éomé^fk ' 
tous les amis & les pai;ens des bannis», ff^* * 

qui fortoient poturjes tenii:^ voir i & 
qu'apies les auoir bientraiteZjOnJeur, 
fournîft tour ce qu^ii faloit ppur les 
armes & les éxescicés > difaiit que le» 
^ , baoois i^e po^Uoi6ftt.weax.cmploy c^^ 



Digitized by Coogle 



3*^ L*HisTôiR« CîÀircQvE *^ 

Icar argent.IIs fc trouuereuc monter a 
fias <le. mAlc hommes, tous biàoes & - 
bien arme^^ ; ce qui arre/la le nqiurmu- 
xt des LaceUeafioniens , vkcnc 
poaaoxeiM; cAte grattdfer- 

uice. 

« 

XII. Tandis que cela fe paflbit à 
Fik diU Phiioate) Agcflpolis viat de la Maot- 
SSl' li* ^ine fc camper deuant 01ynthc,& 
€Qiynm. ^ yoyalit paroôâic pgrfoEOic ^ acheaa 
éé^ttfiBearcottt ce ^i^Mftok h puis paA 
fànt fur les terres de leurs Alliez, il y 
fit le titefme degaift , & prit ToiH!>ne 
d'affaut.Mais comme c*cftoit dans les 
plus gcmidts chaleufis de TEltéi^il fut 
fiipp^i^ dVae fièvre aciioMe> dM^ k*^- 
i^éftêîtnt ^veUe rcfyaat inccilammcac à U fr-ai-^ * 

Jkcrfi^ui de Bacchiis, qui eftà Aphytc, il s'y fît 

r<;w/»/^f »«r delà fièvre , aptes «ftwiofty 
^en fr- M Temple pour ae le point foâiUer 
tAnt U pMT^iaamcfe. 41 foc enifamaié daasiiii 
^* miel , & porté à Sparte > où il rcycat 
vue fepu^ltttïe Royale* Agefilaus au 
lieu de fe rc jouïr de la mort dVn tiual, 
regretta fa compagnie i car les Rois 
<de 'Xaoede^Mne k>gent ênfembleà 

Sparte > & quoy qu'4g^ûp^lis 
beaucoup plus jeune «jue luy > & cfu'U 
luy portaft grand r efpçd, il ne laiuiwt 
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M OCekophon. Ltv. V; 31*^, ^ 
pas de^*efit£eteDir> & d'eftre le com^ 
pa^non de fes plaifirs & de fesdiuer-*- 
ciflemeD^. Polybiade fut enaoyc pour - 
commaiidcr en Cà place , &'jredui/ic la 
ville d*ûlyûciic 4 de lî grandes ex* 
ttémkez i nque ne poucrant plus âuohr 
de viures ny par mer ny par terre, ci- 
leilépd^clia à Lacedemone » & eut la: 
paix, enf a*fânt ligue offeûfiuc & dé-^ 
fcnfiue ancc elloi - ^ 

XIIL (^PENDANT, ccrnime la fÎKyii^iil- 
biiecéa^eoiïtQine de prolon^rfdTie, /«r^;^ dt 
'%a liea que la gourmandifc Tabregc j PMhntnf 
La ville de PiUiontc tint ygc foiî 
plus qu'elle ttedeuokvpoii^â^siil - 
cofifunié par ieur que la moitié des T-P''"^^ 
iriures qu'elle confumcric ordinaire- : v^^^^l^ 
ment; Wais ce quifutcaufc particu* 
lie^ment de la durée idu fkge , fut 

fiiiuy de trais cens Bourgeois, tant la h- 
lefolution a de ^ouuok^^ &M6k Im 
ronde toute la nuit., & obligeoit le - 
peuple à vue garde trcs-exaw^ ug^tt^ " 
4aiit«iprifon ceuxdél^uiil fedcfioitjf: t A 
1fc«nîpc{chant lcs autres de capitu-f 
, ierJU taiibit merme ibiioetif dcsr for-. . 
ties où il auoit Tauantage, &.enipor- - ^ 
tpic^des Wemens. A lajStf^oetimi- "'-^ 
Ud^^^ltcÉé-^^ viures , après vne exadc 
rechercbei oniiitcoiitratiirdc dépef-^ 
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L'Histoire Grecqve 
cher à Agcfilaus , pour auoir pcrmif^ 
iion d'cniioyer des Députez à Lace- 
, . dcmone. Mais luy fâché de ce qu'on 

, ne luy vouloit pas rendre cet noa- 

neur , fie en forte , par Tentremife de 
i# fes amis , quon luy renuoya cette af- 

faire. Cependant, il redoubla fes g.ir- 
des, afin cjuc perfonne ne fe puft fau- 
. * lier ; ce qui n empcfcha pas que Dcl- 
I phion&vn des fiens , qui auoit pris; 

plufieurs fois des armes aux aflîe- 
/ . geans > ne fe fauuaft la nuit; Quand 
l'ordre de* Laccdcmooe fut arriué ^ 
Agcfilaus ordonna que cinquante des 
• banniss'aflembleroient auec cinquan-^ 

i te de la ville , pour condamner ceux 

quife trouueroicnt coupâbles,& pour 
? ' - régler le Gouuernement. Apres il y 

laiilagarnifon, & dequoy ^entretenir 
, fix mois -> puis renuoya les AlIieZjSc 

v • ramena luy-meûi^e fes troupes. Voila 
la fin queut le fiege de Pklionte , ar 
' * près vingt mois de durée. 



. Ththti XIVV Comme tout reuffifloit aux 

, iaffran^ Lâcedemoniens , Qu'ils eftoient mai^ • 

\ ^^'^^ très de Thebcs & d'01ynthe,& arbi- ^ 

0/.io«. très de la Beocie, ou pluftoft dc.toufe 

4> ^n. j. la Grèce v Corinthe eftant foûmifc , 

• * ' . Argos abatuë, Athènes abandonnéej 

\ , les Alliez ou eftonnez ou vaincus , il ' 



, Dtf Xemophok. Liv. V* 3». 

fembloit que leur Empire /uft lac- 
bmlable y lors qA'il fcic renuerfé pat 
ceux qu'ils tcnoient opprimez. Pour 
imuç vn £ graad QDup)le^ Dieux ti'em- • 
ployèrent que la iriain àc fept bannis, 
pour montrei: ieut puiflànce auâl biea 
^e lear luftice^ doatnous pfmrrions^ 
rapporter pluficuis exemples > mais 
• ccluy-cy Ibffiia. Phrlidàs, Gjc<;flier da ^ 
Confeil à Tiicbcs , homme qui s*a- 
quitoit fort bien de fa Charge, efta»c 
. Tenu à Athènes pour quelques affai- 
res} IVa dcs baunis qui le connoif- 
feit le vmc trouuer xSc lixy dexnaoda 

des Qouuelies de la Tyrannie. Corn- ' 
nae il vit que le Gouuernemcnt lay 
déplaiibic aaiii bien qu'à luy^ ils ebit- 
fpirerent enfemble pour ^ifFranchir 

>.apres*s'effa:çdpDQé la foy 
feciprpquement.MelIonjCar c'cfl: aia-- 
il que cet illuftre baany s^appelloîc » 
ayant pris fix de fes compagnons a- 
'^lecgue luy.., ics plus propres à fou 
deflein 5 ils fbrteht enfirmble^finïS au- 
tres armes que des poignards, & pre- 
nant de -nuit le chemin de Theocs^ 
sdemeurent cachez en vn lieu écarté 
tout le long du iour>& le rendent aux 
portes delà ville fur le point qu*oii 
les alloit fermer , comme des gens 
qui reniennent urd de i'ouuragé; - 
£flanc entrez , ils paient encore h 



I 

1 



- j 14 L-KisToiRE Grecqvë 
auic .& le iouc fuiuaac au logis. ^ 
d*vQ nommé Caron i qui eftoit^de 
rintclligeuce. i Ceftoic le iour 
la Fefte de tVeoûs.^ qoi Iç jpaâe en 
rcjoiiiflances que ies- Magiftraçs 
quiccenc leur Cliacge& Piuliidajfi, 
pom les rcgaler, leur auoic promis 
de leur amener les plu§ belles Da- 
À«s. de la Ville î fi bicn-qtfils atten<* 
^•^1^11. ' dolent la nuit auec grande impatien* 
4iotf;ft </e ' ce^^Cooie^ils eurent i0upe»& qu u ks. 

5îV« eut bien fait boire, il (oitït à leur in- 
fer leur ftanç^ ppiu Ic^icamencr ces Damc^ 

^t^U mit ^^^^^^ les Conjurczians vji ca- 

* * binet proche de la fale.ll rentre aulTi- . 
toft y & .4it à A^ichias . & aux autiei^ 
que les Dames eftoicnt arriuées j mais 
que c eâ:oiçi%4e5 ISemmes de candi- 
^ ^tion r^^'x^ point entrer 

, qu'on n'euft fait retirer les valets. On*^ 

. .congédie tous leurs gens*. & Phiilidas 
. leur donne du vin,. & les enuoye dans 
l'appartement àHyn des Officiers po^J: 
fe réjouir. En fuite , il fît entrer les 
iConjurez traue{Us>trois eamaitre/Te;^ 
& quatre autries^ en fuiuantes , & les 
j^lace prés des conuiez^ leur donnant 
a chacua la leur \ ce qui £Le fut pa$ 
n juUit pluftoft fait que fe dccouurant tout à 
Syîe coup, clucuft poignarde le fien-Qi^el- 
^^uic^. qucs-vns veulent qtf ils foient entre? 
parmj les coiuûcz^ > ^^^^^ s'iU, euf- 
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pas fi vray-fcmblable , parce qu ik 
Ci|âeQt eftç recQotuis iacpatiuenc >. & 
qu'il il Y eac point eiî de raifon de faK 
le fo4;dr les,,valecs.Aâflî-toft , Eliilli- 
va aisec trois des Conjurez chea^ 
LQoatade,. quil trçuvie ixtirc après. 
£bupcr dans là chambre» ^ixec fa fem- 
me qui .trauailloit auprès de luy. Il 

' fait dire qu ii apportoic quçjl^uc ordre 
de là part ;.des fMagiftrats & eftant 
entré^parce qu'on ne fe déûpit de xieUf 
il le poignarde , & arrefte les cris de 
mme par des menaces. Au fortji: 
de là) il comoiaade fur peine de la vie 
de tenir la porte fermée va auçc 
deux Àcs Conjurezt en. la prifoA) qo^ij^ 
Mt ouurir, ibas prétexte d*amener 
quelque prifonnicr. Le Geôlier n euft 

.pas piuHoll Qup^crt qu on le cuç^Sc 1 oti 
met en liberté les prifonniers, qui fui- 

. £enc armez auQi^c^irl de^s armes qui 
cftoient fous les portîques,& conduits 
prés du Tombeau d'Ampliion,., auec 
ordre d'y demeurer» .Incontinent q% 
cric par les rues , Que les Tyrans é- 

'(oicntmorcs,& queToii fouuoit jR>r*> 
tir en aâèurance , mais perfonne ne 

. ibrt^t qn'ii ne fuftiQUi > Alors çhacija 
4rtiue.aaec fes armes > (bit à pied 
i cheual, > en,vçrm du cxy public qui 
le ci^iRiuasid^t., CcpcQ4jW^^ 



[ifL(; L'Kxsro.iRE Grecqxe 
jurez enaay^cM&iaice 
Généraux Athenictis , & le rcfte des 
bauaisy qui cûoicat; (i^^ iionciere a- 
uecdes tripes « ^ tandis <|ue le *Goa- 
ucrnearde la Citadelle faifoit venir 
du fccours de Placée de T hcipie ^ 
çjue !a caualeric Thcbaine efcarta, 
plus de apiejSfifn,auair.tué qaclques-vas. En 
PuT^Hi^ «te , on reuint afliegci la forterefle 
* aucc les troupes a Athènes qui é- 
toienc accourues ea diligeèice. ^ La 

garnilon qui eftoir de peu de foldats, 
s^l^^^M^IM^jYoyanc. k 
étàxt Ms affaillaris,otû:re le prix qtfon 
propoioit à celuy qui montcioit le 
preinier 5& ayant demaoïdé à fortir 
auec Tes aimes , elle eft congédiée» 
Mais les Thtbains ne purent s'em- 

* pcfcher a la fortie, de tuer tous ceux 
qui eftoicQC du paxcy contraire > â ia 
Tefefae de^quelques^vns que les A- 
theniens fauucrenc j - car la fureur é- 

' toit il grande f qa^on^ ne pardôtmofît 
pas mefme aux enfans de ceux qu on 
auoit maâàcrez. 

4 

X V. s V R ifes nouuelles, les ta- 
^jtM Léui" cedemoniens font mourir le Gouuer* 
-iemBnitnf uç^J. ^ auoit rendu la Place fan§ 
font la |i|;(endre lé iecours ,& ordonnent des 
^^Tbi- ieuces. Àgefîlaus s'excufc de cette 
iéûnsn wcrepidie, êxi quaiacc ans dç feruice. 



DE Xbnophon. Liv. V. JI7 
ifsà ayant ie-ponuoir d'exempter IqB 
particuliers d'vnc guerre cftraBgere, 
eadcuoicHC à plus forte raifbn dif> 
penfer lePriace. Mais c*t& q\Cilé- 
coit bica aife de la iailTer faire par 
m atttrè^ &craignoit qu*on oe ktf 
reprochaft d'auoir embarqué la Re- 
publiquclrla défenfo^de la^Tyraimie, 
Çleombrote y aU» donc , .-pôar ibii 
coup d^c^^ay s car il n'auoif: poitic en- 
core commandé d-armée ^ & partît 
par ordre des Ephores durant la ri-^ 
gtieur de l'Hyuer , à la pourfnite de 
ceux qui s'eftoient fauuez de Thebes. 
Comme Chabrias demeurpit campé 
iiir la route d'Eleuthei;e.«aec Pîafai^^ 
terie légère des Athéniens , il monta 
par celle de Platées f ti^u la fienne s'a- 
uançant , rencontra fur le haut des 
montagnes ceux qu on auoit i^etirez 
des prifons de-THcbes , & les tailla 
tous en pièces au nombre de cent 
cinquante > s^iLne s*en doua quel- 
qu vn par hazard. Pour luy , il 
defcendit vers Platées > qai eftoic 
alliée de Lacedcmone , & paflànt à 
Xhe^pie » campa en*^ lieu qui ap*- 
partenoit aux Thebains , noranié les 
Telles de Chien* Il demeura là fei^ 
zeiours, puis retournant à Thefpie» 
laiflà pour Gouuerneur de la Place 
^pbodtias 9 aaec k tiers des Alliea^ 1 

K 



v^lS UHlSXailtE GfLEQC^E 

' & luy donna tout Targent qu'il atioit 
pour leuer des ttoupesyce qu'il êt. £ii 
rakc> il retourna au païs par CréuCe^ 
ramenant le relie de rarniée,dans l'in- 

^. certitude A l'on €Qntinueix>it la guçr- 
rcjparce qu'on n auoit pas fait grand 
mal au païs , & qu'ii fcmbloit qù on 
lêTOuhrit épargner. Au fortir de làil 
fe Icua yne tempcftc , ^ui cntr*autrcs 
•defbrdres fit tomber quantité de \^è^ 
tes de fommcjcn bas'de la montagne 
ra de Créu^à:^ mer^& eiapojrr 

TiS^f^uedup d'arme , ce que quelr 

ques-vns prenoiepc à maquais augure. 
£nfin y plufieurs ne pouuant marcher 
auec leurs boucliers, à caufe de Tiair 
petuo^té du Tentjfurent contraints de 
les I^ifler deçà &. delà, & de mettre 

'.ndesf^^ pierres ck > 8c lesiTÎnrent re-> 
éprendre le léndemain > aptes smqis 

!;-fcupé à Egofthene dans la Megari- 
6e. Delà, Cleombrote licenciâmes 

. troupes, 4t chacun s'çn rctc^iaa chez 



Crime & X V L 1^1 .s ^4^^^^^^^ T^yatit 
ébpMim eottime -bloquez par la paiiEmcc d^ 
• iaccdcmone , qui tenait Thebes ;6c 
Êorii^he, furent centraints^de plier ^ 
$c faifant le projcez ^px deux Geue- 
^ raux qui aubient efté participants 
rentrepiife 9 en condamncfcut Iruâ 
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Jamort , & l'autre au banniflcmcnc^ 
. parce qu'il sabfenta auant ie iugc* ,; 
' ment du proccz. D'autre cofté , les 
Thebains pour les engager dans leur 
, party, perfuaderent à Spnodrias, par 
argent ou par quelqu autre artifice , 
. de fe faifir du Pirée , qui ircftoit pas 
fermé. Partant donc de Thefpie , a- 
près auoir foupc de bonne heure , il 
s'auança en diligence , pcnfant y arri- 

- uer de nuit , mais le iour l'ayant fur- ^ Thric 
, prisjl'eaipelcha de paiTcr outre. Ce- 
pendant , au lieu de fe retirer fans 

- bruit , pour ne point divulguer Ten- 

• treprife, il prit des troupeaux,& pilla 
^ quelques villages de l'Attique. Les 

Athéniens âduertis de lia venue par ' ' 

• ceux qui Tauoient rencontré fur le 

• chemin , demeurèrent le rcfte de la 
nuit fous les armes,& fe tinrent prefts 
à fortir auec kur cacalerie. Le lende- 

' main , ils arrefterent quelques Am- Etymeclfs 
baffaileurs de Laccdémone , comme ^riflolo-- 

• complices du fait, quoy qu il n'y cuft ^"'>^^^''" 
î point d'apparence qu'ils fe fuflènt ^' 

renfermez dans la ville , s'ils en euf- 
fcnr efté aduertis , ny logez comme 
ils eftoient , chez vn de leurs amis , CAUia:^. 

• pour le perdre , & pour fe faire dé- 
couurir. On les lailla donc aller, fur 
i'a/leurance qu'ils donnèrent, que la 
-trahifon de Sphodrias feroit defu- 

K ij 
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uoiiée a Sparèe y Se paaie de tnàit^ 

Auïïî iV ofa-t il venir au mandemcnç 
des £pho£es>de peur que fa te Ae n'en 
rcfpondift ^ mais il ne laiflà pas d'ê- 
tre abfous çn fon ablencc ^par le crp- 
4it d'Agelîlaiis , qui £ùt vnd eoïvu' 
ption m^i^^^^ condamnée de tous 

i^ns h Car le fils de 
'Voy les 5phodrias qui eftoit fore bien fait, 8C 
l^marqt aimé d'Archidamus , pria ce ieunc 
^^^/^^ Rrince la perfuaiïèià^ycs amis de 
Ifc^g^ïCy d'co parler au Roy. Archi- 
;fut itbui^hé de fon déplaifîr > 
iufqu à verfer des larmes>& dir,QjAil 
o'olbic feulement regarder fon pere» 
tant il luy pottoit de rerpe£l:,& quad 
il ^auoit enuie d'en obtenir quelque 
xhofc^ y qu'il le faifoiç toujours ' par 
r ^^^^ j mais qu'il 

ide l^^erait pas ' de faire -tout ce qiii 
^ . . -fcroic en fon pouuoir. Il fe trouua 
^? : : ^ ^onc de grand matin au leuer d* Age- 
' ; liilaiis 5 & l'accompagna par tout (ans 
" ^ -^^^ ^ricn dire» quoy qu il vift tout le mon- 
:dt parle* à ky j puis Yày^ni recoS-, 
'duit en fon logis, il fe retira. II en fît 
sautant le lour d'après t tant que U 
Roy s'en appercèut , mais il ne Idy 

ca youlftt^f^^ï^^;^ A r c hi- 



damus Wdfoit icTOÎr le beau- ClcoHy- 
me,,fâus s'eftrc aquicéjde faprpmeifei 
/ce qui mcttoitfort en peine les amis 
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dci'SphodriaSjfur la crainte qu il n'eût 
rebuté. EiifinrompaTftt le filence,iii 
rapprocha du Roy , &' luy'<îit , Qn€ 
Ckonymc Tauoir prié d'intercéder 
pour fon perc ,& qu'ïMe fupplioit* 
d'obtenir Ton abfolutiod.' Agefilaiis 
luy dit, Qu;ii cftoit excafable d'auoir^ 
donné quelque cbofe aux prières d'yvt 
imyi mais que pour luy iHie^e iecoic ' 
pas s'il aubit abfousvn criminéljcbn-^ 
uaincu d'auoir pxis de l'argeiir afin de; 
trahir fbn paisr Archidaitiir^ ft re^^ 
tira auec cette rcfponfc , mais .de** 
puis inftruit par q[aelqu^amré , ùvl 
près y auoir refvé , il reuitit trou-* 
uer fon pere> & luy dit, Qi^c fi Spko^ 
drias eftoit innocent il n^auoit point 
befoin de grâce , que s'il eftoit ^ 
coupable > il^a demanaoit peurldy. ' 
Agcfilaiis l^y jcfpondit, Que fi ce- / 
la fe poQuoir faire Tans bb^rleiir 
honneur , il le feioit. Sur ces en- 
trefaites 9 vn des amis de Sphodria^ ^^fi p^p;'^ 
ayant rencontré Etymocle , luy dit, ejïrB xk^^ 
Qu'eftant amy d'Agefiiaiis, comme il no^hoiu 
eftoit y il ne" manqueroit pàf dé €èh«* 
damner Spkodiias , qui n'eftoit pas 
(fopbien auec ce Prince^ A quoyil 
répondit , Qii'Agefilaiis difôît paf 
tout , que la Republique auoit troj^ 
befeindè braues gens pour vouloir 
jpj^rdre Sphpdrias pour la premier^ 

K ii> 
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faute qa'il euft; f ak. Qe^la ay aat eAé^ ^ 
rapporte à Cleony me, il alla trouuèr 

bien que la recominânidation auoit eu 
le pouaoir de chapgçi:..refpric .du_« 
Roy 5 Que le fbuu^ni&Jl«y^<^n ^eméii^ . 
reroit route la vic,> & que fon amicié 
t^.lu/.^çç9j4^ po^ Ecilne 
luy manqua point de parole ; car i\ . 
vécut toujours en homme d'honneur^, 
âc à la.lM^ille de Levures , fut tné . 
deuaut le Roy aueclc.Colpojd.DinoQ, 

des ennemis. Sa mort aàlgca fort Ar- 
çhidatnus jr mads pour le moins il M. ^ 
fe.j^peiKk poÎM de rauoir aimé/ 



contre les 
The 



^ftfium XVII. Mâis dans Atlieoes > conr 

wATche ^ qui fauorifoienc le paity de Thebes 
çQipsieacerefit àccief yQ^anriîcci 4e ^ 

Jaunir Sphodrias > on auoit approuué 
a tcakifoQ j de ibrte que fu. Iciin 
plaintesi , on fortifia te Ptrée , Se Ton 

équipa, des Galères fçar fcoHirir les 
"ZliçWias de/itouc fon pouuoir., Lm 
Laçedemoniens de leur cofté ordon- 
oerenc des leaées > & pricient Agellî-». 
lalis d'accepter le commandement , 
* comme plus çxperimentc Capitaino 
que Cieosnbrote. Il fe prepai:a doiicâ 
m^çher> après au9jir dit qi^t'il ne coo*' 
tremendioj^ iamiais aux ocdres.^de 
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Sparte i Mais voyant qu il cftoit diffi* 
cile d'entier dans la Beocie fi Toiin- 
tenoit la montagne de Clthéroa , il 
s'en faifît par l'entremife des troupes 
ibadoyées des Cletorietis ^ qui fai*» 
foieoc la guerre à ceux d'Orcômene» 
après aootr moytiiné vue fufpenfioti 
d'armes entre cçs peuples > & donné 
ytnc inont^ k ces troupes* Car il dé- 
fendit aux Orcomenicns de leur faire 
la guerre ^ ^andis que l'Armée feroit 
fin campagne, & dit> qui! marcheroit 
contre les premiers qui contreuien- 
droientàce reniement. Apm'auoir eti 
Ic^ aufpices fauorabïes , il partit , & 
ayant, rrauerfc le mont Citherpo, Tint 
à Theipie , d'où il entra dans le pais 
OM^mym 11 trouua toute laplaine de 

auec 

les aiu;i;e$ Imx fias conlide^Mbles>& 
& coilMiMr «be raU0gcr te mO^ cb d^ 
ucrs campemcus , partant oïdinairc* 
ment après k repas du matin JPar touè- 
i>à*il alloit , les ennemis Te poitoicnt 
de ce coilé-U , à la faucut du rctrâûr' 
chidment f & vn iour qu'il éftoit reti- 
ré en [qu camp > leur cauaierie Ibrtit 
par des routes détournées, & rint at> ^ 
taqucr fon infanterie légère , après 
qu'elle eut mis bas Ici ariAts pour 
aprefter à mager.II y en eut plufieurs 
de tuez aucc dçux Spartiates , va la-^ 
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cedeitionien de Piouincet Se quelque» 
bannis d'AthencSi qui n'eurent pas le 
loiiir de remontera chenal y car yne 
partie de la caualeric auoic déjà mis 
pied à cesrc* A la fin, Agefilaus s'eftant 
auancé aucc T^nfanterie pefamment 
armée 9 & la caualcrie y accourant -, 
féàiàatàc pat les plus ^ieoutenx de lâ 
jeuneifc i les Thebains uirent comnae 
ceux qal jouent aux barres ^ car ils 
les laiucrent approcher le plus prés 
^a'iis^ purent i^tns -danger > puis la^ 
^cbàM le pied , ïèôtrer ent . dans leur* 
rctianchemens, fans auoir perdu que 
dou'/e hommes.- Agefilaiis venant 
qa us û auoieiit accouîtumé de l'atta-- 
,qacr qu'aprc6ic«pâs da«atin> facri* 
fia dés le point du iour , & marchant 
k plus vifte ^u'il pût par des lièux^ér 
cartes entra dans leur f etranchemwe 
du cofté qu'il n'eftoit pas attendu , & 
rauagea de^àiufqoes aux portes de 
Thebes. 11 fc retira en fuite à Thef- 
pie, & Taymt fortifiée, y iaiflaPhebi-* 
das auec des troupes > puis repalïinc. 
le Mont Citheron , il vint à Megare^ 
d'où il licencia les Alliez, & remena 
le&Laccdemonicns xn leur pais. 

XVIII. Phebidas ne laifla pas de 
faire rauagcr les certes d& Thebes 
par: fes coureurs & Ces partis , ce qui 
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obligea les Thebains àxnarchet Con^ 
trtfluyaucc toutes leurs forces. Mais * 
comme il les coftoycic auec fon in- 
faaterie légère , & les èmî^erchoic de* 
s*écartec ^ il les contraignit à la fin de' 
fe retirer plttftoft cju^ils n'aiioicfnt ie« 
folu , après auoir déchargé le butift.* * 
pou aller plus viftè. Alors il les ferre * 
de plus prés , auec ordre à fcn infan-* 
terie pefamment armée & à celle de- 
Thcfpie de le fttiur^tiim fans dperào^ ' 
ce de les défaire ) mais la caualerie ^ 
eimemit fe tJtoitont acéuléê'en vn éiu'' ; 
droit, tourne tcftc, & fe ralic. Les plus c'ifiqu'U^ * 
procbes de Tes gens , font alte^ & $'é«- ^Mi»r 
tOQAeût* Elle les pouffe î Phèbidas y ' 
cft tué , auec deux ou trois autres i lo 
reâc prend i^itàiûi y 6c entraifâe apf es l ' 
foy les Tfaefpiens qui faifoicnt tanc^ ' 
les biaacsy faos s'arrefier qu'ils ne 
fent dans la ville. Cela rendit le coii- * 
rage aux Thcbainsi & les porta à leur / 
faite la guerre' ptiil&mmerit , & aux * • 
contrées yoi^nest dont vne pàrtie des * 
habicaii^ fe retirèrent â Thébes , odi !. 
fe gouuerrtoit comrtie eux ; & les amis . 
des" Lacedei&onieiàr curent beaàcàiip '^opuUU'' 
afouffirirJ^ Cependant oh eriuoya de Vm#ffr, *^^ 
Sparte âtThéfj^ic vn Colonel auec lob ' ' 
Regifi*litipour gar^èr^kPlàc^ 
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i.Expedl' XIX, Le Printemps venu> les La- 
tion^^^ cedemoniens ordonncrcDC de nouuel- 
^ontrT Icuées contuc Thebes , fous le 
Thebes. Commandement d'Agefilaus i niais 
auant que de partir , il donna ordre 
au Commandant de Thcfpie de 
faifir du partage des montagnes , & 
lors qu'il y fut ariiué , il feignit de 
vouloir prendre la mcfme route que 
l'autre fois ,& manda qu on luy pre- 
paraft l'étape ^Thefpie , & que les 
Députez des villes l'y attcndiiTènr, 
Comme il vit que les Thebainss'c- 
toient campez fur cette auenue aucc 
toutes leurs forces > il prit la route 
d^Erythre , & faifant en vn ioùr le 
chcmia de deux iqurnées, pafiTa le re- 
tranchement de Scolc, auant qu'ils y 
pûflènt eftre pour Ten cmpefcher. Il 
alla de làrauager la contrée Orienta- 
le de Thebes , iufqu au quartier de 
Tanagre,oùil ne toucha point, parce 
que ceux, qui gouuernoient tenoient 
fon party), puis il reuint fur fespas,. 
laiflant Tawagre à main gauche. Les ' 
Thcb ains s'eftant venus ranger en ba- 
taille en vn partage eftroit & difficile, 
nommé l'Eftomicbde Vieille , poui 
luy empefchei; i^ai^etraitc , il toux:»^ 

tout court contre leur ville, au lieu 

1 . 
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de marcher droit à eux } ce qui fut 
le trait d*vn grand Capitaine* Càt ^ 
les autres craignant pour leur Place ^ 
qui eftoit dégarnie , 7 accDarurenc en ^ 
diligence, & abandonnant le poftc où 
ils s'eftoieot retranchez, par ou il fa- 
loitqu*ilpafl&ft dc ncteffitâé cnfcrc»» 
tirant. Ils prirent le chemin de Pot- ' 
nie, qui cftoit le plos feurS & ne laxir 

ferent pas d*cfluyer en paflànt la dé- 
charge de quelques-vns de fcs Rcgi-^ ' 
mens , mais ils blefîercnt auffi des * 
ibldats à coups de trait, & \n G0I0-* 
nel yfuttué. Les Squiritcs\ & quel- * 
ques caualicrs c|ui kur donnèrent 
wr la queuë » hâtèrent tn ^eu leur 
marche s mais eftant arriuez prés de ' 
leur ville , ils tournèrent teAe , & ^ 
obligèrent les autres à fc retirer bien **' 
vide , fans auoir perdu pouirant va 
feul^ homme , quoy que les Thebains 
nciaiflaffent pas de drcflcr vn tro- 
phée. Coinme il eftoit tard, Aeed--^^ 
îaiis campa au lieu d'où. il auoit délo- 
gé les ennemis, & le lendemain reprit" 
le chemin de Thefpie. L'infanterie^? 
légère des Thebains le fuiuit vn peu- 
hardiment ,:foûtenuë par Chàhhas , 
mais la cauaîcrie Olynthienne tour- 
nant leAe, eii tua plufitnrs fur . vn cô- 
tau d-yne pente aisée , où il u'eit pas 

K yy 
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dii&citc à des caaaiiers d'âtteiiKif 4 

des fantaflias» Agcdaus eftanc drri- 
uéà Thcfpie , trouua la ville en m« 
inulte i ceux du party de Lacedcmo- 
ne voulant égorger les.auci:e$ ^ dost 
Menon eftoic i mais il ne le voulut 
pas (buCriL' j & les ayaat réconcilia 
ii repaila les montagnes , 8c vint à 
Mcgare> où il licencia les Alliez , & 
ramena les troupes chez foy. Cepen«- 
dant, les Thebains fort incommodez 
deviures, pour n'auoir point iàit de 
tnoiâba depuis deux ans> enuoyerent 
Ptiir A* Jeux galères en ackcccr k Pagafç i 
^SiUctas. Gouttcmeur Lacedemonien 

quigaidoic Orée ^ les ayant attendus 
i.^aUrts. ^ retour auec quelques Nauires^ 
prit leurs vai/Tcaux , & trois cens 
lx>mmes qui eiloient dc/Tus. ^ Il mit 
ies 'prifonnicfts dans Ja forterdSfe^ 
mais eftant de fçenda pour entrete- 
nir yn beau garçon quLle.{uiuQit , les 
prifonniers prenant leur temps , corn* 
me il eftoit aiiecque luy , Xe faifir 
rent de la Place y & ayant fait re- 
uoker la ville., les Thebains en fi* 
rent venir jtpres . leur Medxoucàiettt 

; 

Diuerfes ' XX, L A Campagne fuiuatvtc , A- 
^^irf^. geûlàtts ae pût comiiian^ 



â^ûQ veine qaii s'edoic lompuc 

l'aiinée précédente r comme il mon* 

toit du Temple de Veous à THoftcl 

de Ville de Megare. Car 4a jambo (hntjl ' 

fur laquelle le fang eftoit tombé , vC4' W^** 

nant à s'enfler aucc des douleurs in- f^*^^^ 

fupportablwf vil Médecin -de Syraofeit 

fe itrouua à propos de le fei^ner prés 

4e la chenille du pied ^ d*ou le laiig 

coula iour & nuit fans s'étancher que 
par vne pâœoifon. Ou le remporta 
<Iotic de Megare à Lacedemone où il . 
fut malade le reilede l'Mé &toat; 
THyucr* Sur k commencemenc id» 

Pxintcmps,on ordonna des leuées con^» 
tre les Tbebains , fous le commands^ 
ment du Roy Cieombrote y qui eftant 
arriué au Mont Citheron fie auancef 
roufanterie légère ponr forcer l&p^« 
fage ) & fur icpouflé par les Athéniens 
&lea Tbi^ms t»^ecf efse de qiia« 
rante hommes. Defefperant donc de 
poifttoir palier ces détroits, où il»: s'é» 
toieni retrançhez> il fe retira9*&^Ucen«» 
cia fes troupe^.Mais les Alliez s'eftanc 
ailèmblez à Lacedemone^^ fc-. ptaigft^ 
xent de ce que la guerre tirai^en lon<- 
guçnr y faute .de taii;e vn plus grandi * 
eÔort , & furent d'auis d*équiper^vnc 
fio(e. plus puiHànce qi^e , celle a Ather 

]K% 9%de po^uoir cranfpo||es.l'Aj|F^ 1' 
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mét du coftédcCreufe ou delaPKiaK'"" 

cide» & tenir la ville d*Atkexies com- 

' meblo<Iiiéc. Oor^équipa donc faixati* 
te Galères fous le commandement de 
Pollis» qui ie teaant à Egine yà An-* 
dros & à Ce'e , cmpcfchbit que les 
Taiâèaux ^ portoient des viures 
êsLns Athènes ne diHtbiaiièc^ ie cap^ 
deCereile^ Cela contraignit les A- 
tliittiensde montet enx^ittefmen fur 
leurs Galères , fous le commande- 
jBonc dedidbms /;qui donaant ba«^ 
taille à Follis , le défit ,& rcim« l'a- ' 
bondancc dans la^ille. Comme les 
Laecdehioniésf^fe dtfpofoient à paG^- 
{ci en Bcocie ^ les Thebains prièrent 
tenx Athènes de coifiit les coiles 
duPeloponefc pour faire diuerfion. 

^ lls^^quipmnt d^nc ibii^te Gâlttet, 
fous le commsndettiènt ^de Timo^ 
thcc , pour venger l'cntreprife de , 
^hbdrias ; fi bien quelles Thebàin» 
.'^ftaot en repos cette année-là auf& 
' lui^ qœ laprecedenteyoreprirent pl^^ 
fieurs petites places de là Beocie. 
D*autre codé^ XioKKbée prit è^bbid^ 
fiâe de Corcyre,fàûs rauagef k paîV^ 
nibânnir pexfonne, ou faire aucun ^ 
dbn^enKM ^ œ qui gagna k cttnr - 
dks Corcy réens.;. Cependant , les La- 



le flote fous le commandement de 
NiiQoloqaç > qui n* eue pas pluftoft veu 
Teotiemy, qu'il <k vint attaquer, quoy f f* 
quclcs Gaieics d'Aiabracie ne i'euf- f^JJJ^j*. 
ièat pas eticorc jaintr & fut battu prés ^nTe-fx. 
d'EIyfc. Mais comme Timothée eue 
iattî retirei: à fec Tes nauires pour lea '^ 
radouber > après auoir derfTé vn tro- - 
phée, Nicoloque >4yaai joint celles > 
d'Ambracie 9 luy prelêiita la baèàillc, Munmùrê 
& voyant qu'il ne vouloit. pas fortir^ dejîx. > 
dre^ par dépit yn trophée aux liQcs 
voi/înes.Enfin, Timothec, ayant groA 
£ ià flote de celle de Corcyre 9& fait . * - 
vne -armée nauale de plus de foixante 
& 4ix voiles; > reprit Tempire dr Ja i 
met: h mais tant de vaifleanx cqu*^ 
toient beaucoup à Athènes, d'où^il fa- 
loit faire Ycmi. l'argent paut kjs^cn^ 
tt?a!Pnir. _ 



Tin du ànqulémè Liure^ . 
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33-4 ' L'Histoire Gkecqve ' 
^res. V L Ce qui fe paffa a^^ 
près la bataille. Y i l. Suite 
de l'Hifioire de TheJJalie. 
V 1 1 L Ditierfes affaires. IX^ 
Guerre de <^îantinée. Xr. En- 
trée de tennerny dans la Laça- 
nte. X I. Les ^heniens fe 
déclarent pour les Lacedemo-^ 
niens ^fans effet. 

f y^^^^-^; ANDTS que ces chofes * 
jijfklm ^^'^^ paflbienc entre Athe- 

* T^''^ & Lacedcmone , les 

^^^'^^ ^SJ^! Thebains après auoir af- 
Ch 10 !• fujctty la Beocie, portèrent la guerre 
*^^V dans la Phocide. Elîe enuoya donc 

demander du fc cours â Sparte , auec ^ 
' . menaces de s'accommoder en cas de 
refus 5 de forte qu'on y enuoya par 
mer Gkombrote auec quatre Régi- 
iwcDs , & 4es Alliez à proportion.Sur ' 
ces entrefaites , Polydamas de Phar- 
falé arriua de Thcflàlic , 011 il cftoic 
en grande cftimc. Il n*eftoit pas ei]i 
moindre confidcration dans fa ville , 
qui luy auoit mis tntrc les maiiis la - 
Fortere/Tc y auec radminiftration de5 
Finances,pour fa probité^. A uflî ren- 
dait- il compte tous les ans du reuenu 
&dc la dfépenfe i& quaad le premicc ^ 
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jR£ ftt£foic pas ^^il^ea/oumiiToit du. 
£€ii,poiii:.le reprendre après lorsqu'U 
y enauoit de re/le ? car il eftoit libe-.. 
Xâl & magnifique à la iaçoa àu pais» 
ficaimoit fore à régaler les cft ran- 
gers. . Voicy^t Ja , JHUranguc cjuU fit 
aux LacedeflUHiiens.^ [ Mei&ears > 
Çomixvç^4^ Tui^ d'vne famiU^ àc tout 
lettifis^à^ de Xâ^ceiâexttofie^ 

& qui vous a readu de grands ferui- 
ces, il ne me ferait pas honnefte d'a-^ 
iiotr recours à d'autres qu'à vous dans 
mes dangers, particulièrement quand 
ib TOKS regardét anifi biên que moy^ 
Le nom de laiôa de Thcmlie fait 

n^iBcciiaBt aâcz dc^ mit , fMrr «illse 
venu nifqtt*à TosiDceîUcs» Cét homme 
dont ia puiilànce deuient tous les 
kmn pku redootable , wltSt f^èm 
uimiier » & m'a dit « Q^'il li^ eftoit 
fakfife d'aftqiettsr ma patrie »:i^tf a^ 
«oiraffujetty de plus gKrndcs villes, 
Se des Républiques qui. ky eftoiem 
alliées ; Qu'il cntrctenoic ûx mille 
foldats peiammenc armea^ à qui il n'y 
aaoit poincde Place éms la Tlie^ 
lie^ui pûlLrefiâaers Car qpioy qu'il y 
cuâ des vilks qui ea&&e plu» d'ha» 
bicans , ce n eftoicnt pas des gens 
&its comme les fiens ^ ay nourris 
daiB les exercices du corps & les 
^tiguêsideiaguerrc*. £adfet^iin^a 



pas va foldac qui ne [oit fort & yi^ 
gottreux comme luy > qui eft homme 
de grand trauâil » doiitil donne cousr^ 
les iours des pteaues i Car il ne 
point autrement qu armé > foie à la 
guerre ou aux exer cices9& û-^tùà qu'il 
voit queIqiK!<^roldat â'irnecomplexioa 
trop^ délicate , il le calTe , & donno 
â||tt'à double & triple paye aux plu8*> 
braues & vigoûreùx > & quelquefois 
dàuautïge. de R'eft pas touc^ il a foia ' 
d'ciui dans leurs maladies > Se après * 
|eur mosjc leur fait des funérailles ma- 
già&i^i»^ forte qu9 les gens de 
cœur font aifeurez de mener vnc vie 
tres-kettreuTe à fou fermce. Pour ibu 
Enipirc , il s'étend iufqu aux Mara- 
çlllis^j^ & celuy qui 

lAltèféU^ cottliiiànde tn Epire cft ion tributai^ 
tti II adjoûta ^ Que rien ne l'empcfr 
cKoitde le rendre maiftre de ma pa^. 
trie 1 mais qu'il aimoit mieux la ga^ 
gner par-la douceur ^ue par £orce> 
pour n*eftre point toujours en peine 

^Mmàs^f^^^^ pcupics vaiût 
1^ . fe^eoièat^ ^^^^ a 

s'affranchir , 6c trauerfoicrtt les def-^ 

fëias de leur Souueràia i de fom qvLOU ' 

cftoit contraint de les tenir bas, de 

peur de reuoke i^u Jku que les^ • 

tt-cs agifïbient de concert auccquc 

|i|}r|iSçcQuc9U£oieac «oièfflble au biea 
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DE Xenophok. LiV; Vf. 3 J7 ' 
: Commun/ Qjue û ie voulois luyac-'i 
quérir les- bonnes grâces de monpaïs 
par le moyeu de la confiance qu-oiv 
auoit en moy , il me rendroit le pliis' 
puiflànt de la Grèce aprasluy , & que* 
ie ne me fiafle point à fa parole , fi ie^ 
n*en voyois des effets j Car ayant 
Pliarfale auec fcs ^dépendances , il fer 
i<ii#aM>tlfti^^i^ ta Theflklie , & 
commanderoit à fîx mille cheuaux & 
à plus de dix mille liommes de pied' 
d'infanterie pefammentarmée,qui ne 
le cédaient à pas vne Nation de la 
Gtetc^ny i^^ ny en valeur^Qu'il 
auroit encore plus d'infanterie légè- 
re, par le mdy en des Niiviéi l y^lil^^ 
qui releueroient de fa puiffance , St 
qui excelloient en Tart de tirer, & de 
lancer le jauclot ; Qu'il eftoic allié 
des BcocienS:>& des autres ennemis de 
Xatedettftiiiîë V qui' te ftikr«nâ#^^r 
tout pourueii quil les vouluft affran- 
chir de la^domination de Sparte; Que 
les Athéniens ne manqueroient pas 
alors de recherçher fon ailiancestnais 
'qu'il n'en auoit que faire , parce qu il 
auoit plus de moyen qu'eux de tenir 
ÏSmpke^'^^ forefts 
de la Macédoine luy fourniroient de 
vaiflèatÈx aufli bien qu'à eux, & qaHl 
ne matfquerdit pas de forçats ayant 
vn fi gcaiid^ nemWe >d'efclattes^ v non 



plus que de viurcs , en va pais Ci a- 
boadaoc , & qui ea foumiilbic aux an* 
très i Que les-Athenkns , àa contrai^ 
re, clloicnc obligez d'en faire venic, 
4c loia^Sc nC' cicoieiit lears resemis 
que de quelques I/les > au lieu qu'il 
mectoic fous contribucioa les peuples 
^ée Izttttc fdrine> d*ou venoit la puif- 
fance du Roy dePerfe j Qu iln'appre- 
rhendoit point pootcant ce Ptiace, qui 
' n'auoic pour Sujets que des efclaues, 
au iieii|>qu'il^ commandoic à des per« 
t^aaes UDres» donc le cœur cftoit bien 
, plûs haut & plus releué ».Que dix miU 
- le Grecs rauoienc fait trembler dans 
fon païsjfans parler des forces d'Agc^ 
-filaù&qui eftoiebc encore moindres, 
le répond» à cela. Que ce qu'il difoit 

• eftoic digne de con/ideracion , mais 
que nous uc .pouQ ions noas déucher^ 

^ de Falliance -de Lacedemone , dont 
nous nauions aucun (njet de nous 
.planidre.41 me loua de cette refpon-» 

îc, & me dit, Qu'il en defiroit dauan- 
tage de lanoftre, &qu'ii me permet- 

* toit de vous venir reprefenter 
wCii m'auoit ditvQjicfi vous me 
«fmiez a&z de forces pour luy re- 

'î'^fifter, on verroit qui Temporteroic , 
-finon que Maurois tore d'engager ma 
patrie dans vne defFenfe inutile 9c 
irpamcicttre, Voila le fujct iic'ttKNii 
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J>E XENGPHON.LlV.yi. 55^, 

vova^e j Confidcrczfi vous eftes al- 
fez puillans pour nous <ieffendrc > car 
fi vous nous donnez des forces capa- 
bles de battre les fiennes,les villes de ^ ! */ ^ 
fon party Tabandonneront , par Ja ja- v 
Joufie quelles ont de fa grandeur & 
de fa puiflance > Mais fi vous pcnfcz 
nous enuoyer de nouueaux foldats a- 
uec quclqae particulier pour Icscom- ^ '^I^-^^ 
mander , il vaut mieux que, tous n en i^aeede^ 
enuoyez point du tout.Car vous n*au- mom al- 
rcz pas affaire à quelque Prince Bar- loUnten » 
bare,mais à vn Capitaine experimen- P'^'M^f^ 
té , qui fçait prendre fes auantages,& ^"f^^^^^ 
qui ne manque ny de courage ny d'à- prifes. 
drcfle y Qui fe fcrt de la nuit comme 
du iour dans fes entreprifesjQui n cft 
point retardé par la molefi'e ny les 
voluptez , & qui attend à fc rcpofer 
qu'il ait remporté la vi<îtoire. Ses 
foldats font de mefmc humeur, parce 
qu'ils fçauent que le plaifir naift du 
trauail , & que leur maiftre eft le plus 
fobre &le plus tempérant, de tous les 
hommes. Délibérez donc>Melîîeurs, 
.<c que vous auez à me rcfpondre,fans 
vous engager témérairement dans 
vne entre^ife qui foit au delà de vos 
forces. J Les Lacedemoniens, aptes 
auoir dijferé leur refponfe iufquau 
quatrième iour, & confideré le befoiii ^ 
qu'ils auoicnt de leurs troupes , tant 




340 LHiSToiRE Grecqve 
« dedans que dehors le Pelopooef^ cé* 
pondirent , Qj^'ils neluy pouuoienc 
donner vn fecours afTez^iUant pour 
le défendi:e).&: qu'il foBgeaft à fe met^ 
tre à couuercpar vneaucce voye. Po- 
ly damas après, auoir Joué leur frau- 

. chifc fç retirai& dlant awiué au paÏ5, 
pria laron de ne le point obliger à luy 

.'liurer la fortereife qu'on auoic corn*- 

. mife à fa gaide, &. de prendre pluftoft 
Tes enfans en oftagc > aaM promeile 

. de le faire déclarer Xîcneral de TheA 
. Talic* .La paix ayant cfté .faite à ces 
conditions > lafou déclaré General fit 

, vn ertat des troupes . que chaque ville 
deuoit fournir > i:ant d'iofanttrie que 

. de. caualerie ; ce qui moncoit à plus 
de huit mille cheuaux^ à vingt mille 
hommes :de: piedi eoat er i'infaoh 
tcrie légère qui pafloit encore ce 
nombre. Auec ces forces il fît trem* 
hier les voifins , & eftabht fur eux le 
Qiefme iribut qui efloit fous^Scopas. . 

Shge di • n. PovR retourner à noftre fujct, 
Corcjre. lesXacedemoniens& leurs Alliez s' é- 
tant aiTemblez dans la Phocide ) les 
Thcbains fe jretirerent en Igur païs,& 
en gardèrent^ les aaenuës % Mais les 
Athéniens , voyant que tout ce qu'ils 
» faifoient ne feruoic qu'à rauanceme^ 
dcLjhïbçs 4 qui jxc CQntxibi\Qit rieaà 

la 
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DE Xenophon. Liv. VI. 541 
ladépenfe , tandis qu'ils eftôicnt rui- 
ner par Tentrctien de la iîote& ^es 
garnirons , & par les côurfcs d'Egine; 
ils firent la paix aucc les Làcèdcmo- 
iiiens y qui Tenaoycrcnt auflî-toft Si- 
gnifier à Timothcc , pour l'obliger à 
retirer fa flore. Mais il ne pût s'em- 
pefchcr de reftablir en pafianc les ban- ^^^^^ 
•îiisdans Tlflc de ZacyritKe , ce qui les 
^irrita tellcaicnt , qu'à Taide de leurs Corîfithe ^ 
Alliez, ils équipèrent foixante gale- Leucade ^ 
res, fous le commandement de Mua- "^^t^.fj 
lipc , aucc ordre d attaquer Corcyre. zac^fn^he, 
'Ils dépefchcrent aufli en Sicile, & rc- ^chaje, 
prefenterent à Dcnys le Tyran , qu'il Epidaurt, 
•n'eftoit pas moins de fon intereft que 
-dulcurdVMilcucr cette iHe aux Athe- {JX'""' 
niens. La flotc cftant alîcmbk'e tira 
de ce collc-là , aucc qtiin'zc cens' fol- 
d.its foudoycz , fans les Lacedemo- 
niens j & ayant pris terre , rauagea le 
-^païSjOLi il y auoit abondance détour. v; 
Elle fit donc vn grand butin de beftafil 
•&d'efclaues , & Ton dit que les fol- 
•dats ne vouloicnt plus boire de rin Comvff 
qu'il ne fuft parfume , à caufc de Ja ^''^"^'^v 
" quantité qu'il y en auoit. MaisMna- 
iipe campa iurvnc coline , a quelque 
dcmy quart de lieue de la Place, pour 
en fermer les auciuies, tandis que fes 
vailTcaux eft'oicnt à la rade d'vn autre 
cgfté , en yn licu^d'où ils pouuOicHî: 



découurir tout ce qui arrîitcroit dans 
riflc i ce qui n cmpcfciioit pas qu*CQ 
beau temps ils ne viaflêtit faire garde 
deuant le porc. Les Corcyreens pri- 
liez du commerce de la terre & de ia 

. mer , enuoyerent demander fecours 
à Athènes > & luy reprefentcr la perte 
qu^elle feroit en perdant cette Ifle, 

' d où elle tiroit plus de reuenus Se de 

^uvaiiTeaux que d'aucune autre. Ils ad'- • 
joutèrent à cela rauôntage dé (on jaC- 
.iictte , .d*oii rpnpouuoit communi- 

' quer aifemcnt en Italie & en Sicile » 
rauager les coftes de la Lacpnie , & 

' eftre maiftre du^olphc de CpïiutKei 
êc des villes qui lé bordent. Sur ces 
rcnionftrances , les Athéniens y en- 
lioyçrisût fijc cens foldats d'infanterie 
légère , fous le commandement de 
Steficlésiauec ordre à Alcetas de 
paâèr dbni rifle y où ils abordèrent la 

•.nuit,& entrerent^dansla Place. On 
équip^en ^ite fctisiante Galères fous 

^ le commandement de Timothcc, qui 
trouuapt pas à Athènes , de quçgr 

^ refilplir la chiourme V-^vbgtia vers. Its 
Ifles -, mais comme il tardoit trop >-& 
' qtfil kuyfloit perdre Iç temps propret 
lanauigation , pour ne pas marcher 
9*11 ne fiit fourny de tout,on eauoya 
en fa 4place Iphictatc. Aiiifi-toft prcf- 
fant|e$ Capitaines de. partie il ijm^ 
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* , plitàUhafte les galeies > &c prit tott*< 
^ CCS celtes qu'il trcmua preftes fiu Ii% 
cofte , (ans épargner la Parale ny la;^^;. 
Salaminienacauec pronuçfle d'cnica- ' 
uoyer bieii-toft vae partie » fi tout âl^ 
loit bien i tellement qu il fit vnc flotc 
• de Coûtante & àix voiles. Cependaar» 
IcsCorcyrcens preflfez de la faim,s'al- 
IqxÇ^ rendre^ ennemis» ce qui o-» * 
;J^iigeâ Maà^^' à faite publier qn^it ^ 
- feroic vendre pour efclaues les trans- 
fuges > & voyant que cela ne fetuoit 
de tien , il les fie fouetter , 8c les rcn- 
' upv|^^ fans qu'on les voulufl: plus rece--i 
uîÉÈ i dye^ ibtte qu'il: en mourut grand i 
nombre fur le bord du fofR. Mnafipc ^ 
jugeant par là qu il feroit bieQ-çbA< 
maiftte de la Pkic6,commença â mal* 
traiter les ioldats , & à retrancher la . 
. payeatqt vûs; 6c larecuter^iax aucte^ 

ce qui fut câufe que s'é carrant pour 
. piller , il y en eut quelques-vns de 
tiièz & dé pris en vne fortie. .Ce 
qui eft de plus eftrange , c'eft qu'il 
monquoit pas d'argent que phs«» 

- fleurs villes en fournifloient au lieu de 1 

- foldats , à catajfe que le feruice eiloit t:; 
^^âSiigné» Cependant > k teçeiit va ttl 

deplaifir de cet affront j.ques arm^ 
en diligc^e auant que les ennemi^ 

r.cftti:ez, il accourut au fccour^? 
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armée , après auoîr donné ordre aux: * * 
. U'Pupcs ^eftiapgeies deJe^ fuiure j Et 

çomme quel^iaesXZUfiei^rs^xuxreatdir, 
Qu'on ne pôduoit faire obeïr des Col- 
. dacs qu*on4ie payoit point, il en frap- 
pa vti dVn coup* de bafton » ft Paurre 
4'vn jauelot. A Ja-fia-, s'cftont allem- 
blet çn colère t iisy accoamrenc tous 
• cnfeniblc , ce qui caufa plus de trou- 
^ i>le que de Icfiuice. Car comme ils 
pouruiiuôienc cear qui eftoient fertis 
^e la ville >-Iors qu iJs futcnc -prés des 
murailles ^ dis vCoaracBeitc t^Ûe , & Ce 
dcfFcndircnt fort bien du haut des fe- 
f€9ulchrfs pulchres. Quelques-vns fortifcat par 
éu^resdes ?ne autre porte ,& vinrcfit prendte 
villes. Mnaûpe.en .flanc » ce qui i'obJigeaà 
faire vn quart de conuerfion , pour 
-lUieax de^endret à^aaie de iafoibkfl 
ic de liMiv'bôtaillon qui n'auoit que 
huit hommes^de hauteur. Mais^ Ten- 
ncniy le vojant branler redoubla foa 
elFort) croyant qu il fuyoitjce qui Tar* 
refta tout court ; Cependant > les (oU • 
dats qui eftoient les plus pioches dix 
-danger , prirent la fuite , parce que 
•Mriafipe ayant Teonemy fur les bras 
iieics pouiioit focourir, outre» que fes 
gens diminuoient a toute heure. A fa 
fin, les Corcyrepns venanc fondre fur 
luy de tous o^ez ^ (econdez^de rio- 
tanteiie gcfamment armée, qui^ftoit 

* 
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fbrtie de la ville , ayant appcrceu fa' 
foibleflè , il fut^ctië< > &Je reûe poiir^ 
fuiuy iufqu'au camp^ c]ui eût cfté pris 
fi les valets &'lcs viuaiidiers, contre^ 
fai^âtl^les foldatft v n'cuffcnt àrreflé 
Tennemy^ Apres auok. dreflë^n tro- 
phée ) SùJteaia les mofts les^ Ttis xt^ 
prirent courage & les autres le perdi* 
£ent> tant pour leur déiaice cjue poot^ 
rapprehemîon de la venue d*Iphicra<^ 
tCjà caufe quilsvôyoienc les aflicgez 
qui radoubbient leurs galères. Lt Hipitmê^' 
Xieutenant de Mnalipe ayant donc 
remply la chiourn^^^reimoja d'abord 
Ies^rclaiies:&.le bagage , & nercte- 
naat que les foldats , partit en fuite 
auec eux^» & fe fauua a Leucade* U 
laifla quantité de bled & devin dans 
Ton camp^ 9.. auec les malades. & les 
blelfes'» taht il aiioit peur d'eftre 
furpri^ dan^ rifle par U.flûtc d' Ari^cr ' 
ses, i • S0 ^ 

III. Cependant ,Ipîïicrate cin^ ^ . 
gloit en ora»debatai«ê,âpresatioir ^C?/- - 
iai/Tc Tes grandes voiles , pour eftre fhicratck'^^ ' 
plus lib^p dans y» combat ^ ^& fe fcr* 
twrit fort peu des autres , quoy que Je 
vcni fuft fauorablc> afin d^cxercer 
toûjours-fa lïhiourme , & de tenir fes 
galères en meilleur eftat. Lors qu il 
a})Oidpir pQur rcpAiûrc , il^tenoit or* * 

L 11) 
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$4^ L^iaxeiRE Grëcqvk 
dinaitcmcQt vue de^ aiilec écartée > i& . 
û-toft qu'il auoit donne le fignal,cha-. 
cm couipicàrenyy pxendre terre . 
caufc de J'auantagc qu'il y auoit à „ 
pDuuoir dtriuçr iç premier» car les . 
derniers irilôîeQt couraims. de faire, 
roue précipitamment > & de partir 
^j^elqpefois aoant i}ae d'auoir repu . 
M fait eau. Lors qu'il prenoit fcs re- 
pas fur vue GOÛ£ ennemie > il poipkr . 
deis .Cor^«de-garde en dioera ea-. 
droits > & fairoic encore la fcntinclle 
aqi iiauc da.maftypaxce qu'on y dccou- 
«rç de pins iok que de h cofte.Quâd 
il paiToitla nuit en quelque eadioit,ii 
ne faiibîc point allnmer de feox dans- 
îe camp, mais dehors, pour voir ceux 
qui vÀeadroient^ians cflre yeu^^dans 
.vn l>eatttem|isii faifoît yoileâoffi-rofl 
qu'il auoit foupé. Toupe la chiouro^e. 
fe repofoît ^nand lèvent efioit iaua« 
rablçi^ ou tour a tour lors qu'il n'y ea 
auoit point , on lois qu'il eftoit con* 
traire. Le ionr renu , il yoguoit de 
front pluftoft qu'a la file , pour eftre 
toujours en eftatde combattre, à 
fe quc l'cnnemy eftoit maiftre de la 
mer. il mangeoit le pii^s^ (ouuent fur. 
le riuage enneiBy;inaî$ comme iln'y 
demeuroit qu'autant qu'il cftoit ne- 
ceâàire > il cfloit party auant qu'on 
^ût s âflcmbicr pour venir à luy* Il 
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DE Xenophon.Liv. VI. 347 
rcceut la notiuelle de la mort deMna- àSfhagiik 
fipefur les coftes de la Laconie : & 
lors quil futarriuccn Elide, & qu'a-. . 
près aiioii: paflé rcniboucheurc de 
r Alphée , il eût campe la nuit au cap 
du poiflon , il cingla vers Tlfle de 
Ccphalcnicen ordre de bataille; Car ' 
il n'auoit point de nouuelles de cette 
mort par aucun qui y euft cfté prc* 
fcnt 3 & l'on craignoit que ce ne fuft 
vn ftratagéme. Enfin, en ayant eu la " 
confirmation en cette Ifle , il s'y ar- 
refta pour donner haleine à la flote. 
lefçay bien que tout ce que i'ay rap- 
porte fe fait d'ordinaire dans l'atten- 
te dVn combat 5 mais lphicrate eft" 
à eftimer d*auoir exercé fes foldats 
pour le combat, fans retarder fa mar- 
che, à caufe que le temps prc/îoit. A- 
pres s'eftre rendu maiftrc de cette Ilîe, •^ . 

ff . , ^ ^ ^ De Lents 

il cingla vers Corcyre , ou ayant ap-/^ Tyr^n';" 
pris qu'il venoit des Galères de Sicile 
au fecours des ennemis , il choifit vn 
endroit fur la cofte , d'où on les pû/î: 
découurir & donner le fignal en mef- -♦^ 
me temps à la flote qui eftoit dans Je ' 
port. Apres auoir donc mis des gens 
en fcntinelle pour eftre auercy à point 
nommé , il commanda à vingt Capi- 
taines de Galères de fe tenir prcfts au 
premier fignal \ & fi-toft qu il fut don-^ 
ne, il n y eut pas vn foldat ni Officier 

h in) 
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348 L'Histoire Ghecqve - 
qui ne readift au porc à la cout(c.\ 
Lors, quoa fut airiué âu lieu ou é-. 
coicat les Caleces tnncunies , on 
trpuua les gens defcendus, à la refer- 
ue de ecux jque .commaudgic McnaliV . 
pe Rhodkii , qui crioit qu'il y. auoit 
du danger, j & commQ. il vit. venir les 
I Qâltxcs^ il & fanoa en haute mer aiiec 

; les fîcniies. Le rdlc tut pris aucc tout 

j ce qui. eAoit dcflizs , & remorqué au. ^ 

î port de Cor cyrc ,^pres que les Galè- 

res curent erre niifcs hors de combat». 
Iphicrate eAaht arriaé»lai£[à jiller tous. 
^ hs pxifonuiers (IirJa parole dcs-Cbr- 

^Mlfh cyrccnsj après les auoir mis à rançon^ 
' ^ mais il retint le Commandatit > tous 
elperance d'en tirer beaucoup, ce qui. 
ncluy ieriiit,de t:ien..^ Car dans la^ 
crainte d'cftre venin pont cfclauc, . 
comme on l'en menaçoit)iI fe fit mott- 
tit. Tandis q|ue la fiote fut en ces 
quartiers , la ctiourme fc nourrit du 
ieruicc qu'elle rençUt auxjwbjtans à. 
i cultiaér Tlflc , & les foldats i5':entre-- 

^ _ .tinrent dans TAcarnanie aux dépens, 

des Âliiei> 6ç en faifant la guerre aux 
'Thyrieiîs , dont la Place eftoit forte 
' . &Iesliabitjins tres-cpurageujc.Enfui-/ 

te, auec lès Gglcrcs de Corcy re Se les 
\. iîpnnes qui montoicnt à quelque qua- 

ére. vingt fiç (^ix voiles , il cingla vers, 
llAc de. Ceghalcaie^, d*ûu ii tira d?;^ 
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rârgent, (bit par douceut ou par for* ' 
ce, & fc prépara à courir les cbftesde 
la Laconie > & à faire la guei-ic aux ' 
yillcs de CCS tjuarticrs-U qui ne vou-i^ • 
dxoieat pas ptcudre fon party.Cc n'eft *■ 
pas ivae petite adrciTe à luy i entre fcs' • * 
autres louanges, û'auoir mené c'n cct-^' 
te expédition TOraccur Cailiftratc Sc' , 
* le General Chabrias , foit pour fe fer- ç'^f^^hie 
uir de leurs confeils , ou 'pour les a- ^fdu* 
uoir pour témoins de fes adions, z&n trinom 
qu'on* ne luy pûft reprocher à fon rc-^ 
tpur^ ni lâcheté ninegligeuccv ^ * 

IV. D*AVTRE cofté,^ ceux d'Athc- p^^ig^ 
nés i quoy que njcconiens die Thebês*arw/t. * 
qui âuoit chafle.-I« Platéerts' & les' 
Thefpiens die la Beocie> ne croyoicnt - 
pas pourtant q«i^ii leur fuft ni honnê- 
te ni vtilc dcluy faire la guerre.A-Iais 
à la ' fin > TOFyant quelle perfëcutoir 
leurs anciens amis At la Pbocide , a- 
pxcs. auoir détrait des villes qui a* 
uoient témoigné leùr^eoiirage & leur 
fidélité contre ies Perfeà > Ils refolu- 
lient de fair^ la pair, & folliciterent * * 
cette Républiques enuoyef auec eux ' 
des AmbalTadcursà Laccdenrone.Co- * 
me les4euTS'furent^aîrri^2 à Sparte» ' \ 
s'eftant- prefentel dans lè Sénat en la 
prefence^^s^ Alliex^ ^ CiiUias Preniâ ^ 
dè Ccics quii^ auoit accoutumé dte^fe:- 
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fe«^t , Protiious fut d'auis^ Qu*U iir 
cenciaft les troupes conrormcmcnt au . 
Traiuc i.Qu'oa fift fçauoir aux vil^ - 
les ^ que chacune^portaft au Xemple 
de Delphes ce qu elle jugcroit à pro* ^ 
posi & que il q^eJqa ¥0 apporcoit de 
îobftacle à la liberté,qu on affemblaft 
contre luy tau$ ccox qui s'eftoienc o- 
bUgezdclamaintemr. Il dit , Que .. 
c*elloitlà le feul moyen de confcruer., ...^ 
la paix 9 & d aupit^ics Dieux4^uofa«' 
blcssmais au lieu d'approuuer fe9 - . 
xaiibnsjon s'en moqua; car il femi>loit . . 
queies Dictix:..içnuaîna&ac défà les ^ 
Lacedemonicns à leur luïne.Oa man- 
da donc à Ckombr9tc qu'au lieu de 
licencier (es troupes, il maccliaft C€Mi-i < 
tielcs Thcbaias,., js'iis. n cxcfutoient . . : 
|p Traitté. . , 

V. ..Ci.EoMBJtoTE ayant apffîs- ^] 
que/ les Thebains marciioient cosa?è ^ij^^^'^ 
Jtijr , au lieu de mettre en liberté les jjf^^^ . 
villes de la Beociê > il eitrra^ daos leur ^ 
païs , non pas par Ja frontiere.de la ' . 
Piioxide y Ojà ik latceBdoîeàc r màs^^ 
far je chemin des montagnes , tant ol.iox. 

2u'4;ariiuaà Creiil*e» qu'il prit auec ^An% ' - 
ouzegaléies, quiy «îtoieiu:. De làyâl 
alla camper à Leudlres, fur les terres- 
de Thcfpie^ficlés Thebaiias vis-à-vis 
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Sf^- L'Histoire Grecqx^ ' 
clie> fans auoir d*aucres troupes que i ' 
celles de la Beofcie. Sur ces entrefai*-^ 
^ tes , fes amis luy viweat dire , Qu[il 
eftoic obligé de donner l>ataille,parce » 
ijuoii luy reprocheroit qu'il cftoic 
dçja catrc vne fois au pa^ïs. fans le i a- » 
iCgmfi^ uager , & quVoc autre fois il s'cftoit» 
frWtfi. pjrçl'enté pour y entrer, fans l'aucir pu 

feîre î quQy que ce fuft le paffagc or- ^ 
J^^' . dinaire d'Agefilaiis. S'il vouloit donc* 
^nZf^ conferuer eoufôolcment fon honneur,* 
mais fa vie,& s'cmpcfcher d'cftre «c-* 
cufé à fon retour àLacedemone,qu'il 
falloi t attaquer .reonemy . £n e£Pe t>on 
' . murmuroit tout haut dans l'Armée 
qu'on veiioit bien par U s'il /fanori-j 
ibitle patty de Thebes , comme lo 
hruit en couçoic. D'autre cofté ^ les 
Généraux ennemis, n'eflioient pas 
jiMiins en peine que luyjde peur qu'en 
ne do^inaat la bataille les villes voifi* ' ■ 
^ nés ne fe reuolcaflènt , & qu'il reuinfl 
aflîeger la ville de Thebes , qui n'c- 
tpit pas peut-eftre . trop bien pour*** ' 
tieucj dont on ne mancjucroit pas de 
* fe prendfic a euj^*,. D'ailieurs>comme 
la plufpart auoient eftè déjà bannisyils 
croy oient qu'il leur fcroic plus.auan^ 
tageux de mourir en combaaant> que J 
^ deMtombcr vne féconde fois dans ce 
4ïvalheux.., AdjQMfea&i ccife qu'on pu- 

Jbl}oiit.mQj»cl« ^^^^ 
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cedemoniens d'ytic défaite aa fepnl-! ^k//?^ 
chre .des yierge5,qai eiloit ça cet en* jueyctpour 
droit , les Th^baios ornexcat Je ^ 
tombeau auant la bataille, On ]lf'^!^ 
portoit aufli que tous les Temples de ùafadem 
Thebes s'eftoient ouuerts d*cttx^meP- Sfaru. , 
mes y & que les Pieftrc/Tes difoieati. ' 'M"^ 
q^e eftoit vct ptefagc jdjç. la. viâioirc.» : " • 
On dïfQii; mefme^que. les arincs ; ^ -iiii 
d'Hercule. ac .fe wouuoicnt plus dans. 
ton Temple > comme s'il les^cuft cm* 
portées pour Je trouuer au combat*/ 
Mais quçlqucs-vns croyant quç cela» 
auoitefté inuenté par les Magifti'ats , 
pour animer dauantage le peuple: 
qaoy qu'il foit vray que tout leur fuft, 
rauorablc en cette rencontre, & con- . 
traire à leuw ennemis* Car le dernict ^ 
Coiiifeil de^ Lâeedçmonienssou la ba- 
taille fut refoluë , fe tint apre^s le diA. 
oer f d^ que la chaleur du viir 
& du iôur ayda beaucoup à prendre 
cette refolution.D'aillciirs>. lors qu'on. 
s*y difpofoic^t force gens qui fc vou- 
loicnt retirer 4e i'^igée de .Thebes^ . 
furent inueftis par les énncmisry- qui 
les repouflèrenc dans leur camp,com- ^.^7//^ 0» • 
nxe ^'ils cuflèaç voulu augmenter le dtPhUttt,, 
nombre des combâtans .La bataille fe arfinfi- . 
deuant donner dans vnc plaine, Ics/^^.^*" 
Laceden^oçicns. rangèrent Icuç câua-, . 
krie f»r ^^^ea^^^ ligne , & UphodH^^. 
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Thebaias en ficent autant, ce qui leur ' 
fut fort aaaotageux , parce que la 
• leur elloit la jncilleurc jCar elle auoit 
efté ézeicce dans ks guerres^ d'Orco-" 
mène & de TKcfpie , au lieu j^'à La- 
cedemone c'eftoit les plus lâches - 
Jes moins ▼igoaretur c^'oa deflinon â * ; 
cctemployi& lors qu'ils alloicat à la - 
tr$ étoîenf §*wwc, iUalloicni: grcndiîe leurs chc- 
obtigeijtt uaux chez les riches ^ auec quelques - 
fiwrin méclaïaaccs armes , & xnarchoienc de - 
cejpas aW combat > fans auficc exttçîr- 
ce. Voila comme eftoit la caualc- ' 
rie de part & d'autre. PourTinfan-- 
Kdf ^^"^ > les files des Lacedcnuibiens • 
^%J!«t tt'cftoient que du tiers d' vne efcoua- ' 
^ dtyce qui ne montwt pas à fins de 
hêmmff douze hommes de hauteur j au Bcu 
quQ 4:jeijtes.-4ag- Jfaelwns eftoient de 
çiQquè]ite>poatn&tettx: enfonces la 
taille,où le Roy eftoit, comme le fuc-^ 
cez dépendît dé défaite, Auant que 
Tinfanterie Lacedemoniehne ^^^ébraa- 
laû pour donner , elle fut renuerfce 
par (à caualerie qui luytiïit fondre^ 
. furies bras auec celle des ennemis 
viâoriettfe , fufuic de leur infanterie. 

Elle ne kifla pas d*auoir Fauantage 
dl*abord , pm(que ceux qui eftoient 
autôurdti K^y èttrimt le loifir de Tem- " 
porter du combat encore en v ie> Mais 
loiioloiicl fiiûQàificftaiit moit* auee 
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DE Xenophon. Lîv.VI..' 
Sphodrias , qui eftoit de la fuite du ou'diU • 
Roy, & fon fi s Cleonyme , les com- charÀrt, - 
pagnies d'ordonnance furent rcnuer- 
fccs aufli par la foule, auec krefte, &. . ,V 
laile gauche voyant la droite plier, 
lâcha le pied. Les Lacedcmoniens nc/< 
Jaifïèrent pas de fe remettre en batail- - 
le derrière le fofle du canip,c[ui efloic * 
fur vncoâ:cau5 & quclqucs-vns, de ra- - - ' 
ge , vouloient aller emporter leurs l 
morts Tcpée à la main, fans les rede- " • 
mander honteufement , pour fe con- - 
fe/Ièr vaincus. Mais lesGeneraux ayant 
perdu mille Lacedcmoniens dans le - . 
combat , dont il y auoit bien quatre , ■ ! , 
cens Spartiates de fcpt cens qui y é- - . >, 
toient i-& voyant les Alliez découra-.^- - * 
gez,& quelques-vns mefme fe réjouïr * . 
fecrettement de leur défaite , ils en* 
^oyere^t redemander le*? mortS)apres 
auoir mis la chofe en délibération a- 
ueç les principaux Officiers j & les , 
Thebains ayant drcfle vn trophée, lc5 
îendircntt » • 

VI. L A tK)UUelI« de la défaite ce <futji 
cftant venue à Lacedemone le dernier pajja a* 
iour des Icux Gymniques > comme la P^" !^ 
bande des hommes cftoit entrée ; les ^' 
Ephores, quoy que fort affligez com- oklesen-^ ^^ 
me la chofe le meritoit , ne la voulu- 
reiu pas faire fortix i mais: laif&nt a- fguynnit - » 
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t4o , LtHistoire Grbcqvh - 
cheucr les leux, donnèrent la lifte de^ ^ 
' morts à ceujLqjii y aupicat intcreft, &. 
râf&f&c défendirent aux femmes de faire des 
lamciuations publiques > fans empef- 
cher leurs regrets en particulier. Le 
lendemain , on euft veu les parens de 
ceux qui cûoicnt morts au combat Çç . 
promener gais & pare» , au liea ique 
les autres paroiffoient triftes & lan-' ' 
gaiflàns > bailfans la veuë de ho^te, â& 
la plufpart n*ofant foïtir. En fuite, les. 
-Ephores.ordonnerent des leuées, tant 
dedans que dehors la ville , depuisr 
l'âge de puberté iufqu à quarante ans 
Ciux'U ^ fcruiçfi inclafiuemeat > fans -exem-» 
MU " P^^f qui eftoicnt dansies Char-» ; 
f 4r Ai/<yt g«s 5 & comnac Agefilaiis n'eftoitp«î 
cneorè gaerjr, fon ms Archidamos eue* 
IDansfin- iç. commandement de l'Armée, & fur. 
trepripsde fiuugrl pxon^t^ment desT^^ftfes yàj 
taFhoctdef é^Ktfe ^,^0 la f aftioft de Stafîpe îrti^t 
mrb^^ rauantagc. Les Mantinéens auflî s'en-^ 
JJjJîi rolerent à Tcnuy, paçce qu'ils eftoiçnt 

tretc'cinq difperféz par bourgardes , Çc fc gpun* 
4«A uernoient Ariftocratiquement. Les 
CofinthienStles Sicyonieas, les Phiia- 
fïcns, les Acbéens , & les autres villes 
eu firent de mefnae i mais ceux de La- 
cedemonc & de Corinthe équiperent 
des Galères pour les traafpar ter, après 
aaoir prié les Sicyoniens d*y contri- 
bua' i &Ai:cl>i<l^nius fit des;f^çrifîç.e^ 
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DE TLuiiùmm. Liv. ¥ï* ipçt 
pour le dépare. D*aacre coftc,Ies Thc-^. 

ri>ams*incoQtiQçn( après lirbataillc, 
cnuoyerenc porter la nouuelîe jmx A- ^ 
thenicas > ^ leur xieuiander fecours, ^''^ 
afin de pouuoir- vengrertouc dVn coup "^^rJl!"L' 

: des outrages c]u ils auoient rcçeus de 

. Lacedemope»: Mais le Sénat , qui e-^ 
toit alors aflémblé dan'» la fortere/îè, 

- PPMt Jté.œoîgner fon dcplailir , ne fie * 

^ aucun preTenc au Heraut,& le tenuoy^ 
fans réponfc \ (i bien qu'ils en enuoyc- 
jreot demander en Theflalie à laion 
qui eftoit leur Allié , fçachant bien 

0 que la chofe n'en demeure roit pas U. 
Âulfirtofty^f 1 équipa deis^ Galecei com-v 
me pour les feccurirpar mer i & pre- ; 

• nant la caualerie& Ton infanterie fou- , 
doyée, paflàà trauers la Phocide,qaôy 
qu'ennemie entra dans la Beocie 
par terre, 4eaatiçatit 4aiièuifelle de ùl 

venue > de force qu'on h'enft pas le 
. loifir de s'alîembler pour luy dilputer 
le pAilage. C*eft ainfi qu'il y a beau^ 
coup de chofes dont on vient mieux ^ 
3 bout par la diligeace tjue par la for-^ 
ce. Lors qu'il fut arriué en"Beocie,lcs 
-Thebains voulant qu'il attaquait les v 
IàaMd0moniens par le hautdielaiiionr 
tagne , tandis qu'ils donneroient de 
froQt 4ai«Qfté de la plaine > I^ne fuc^ 
pa&^^'^is - qu'ils fe mi/Tent en danget ' 
après kj^K v^fl^ke > & 4it» Q^e coin^ 
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me U neceflicc ies.aaoic coacraias;^^ „ 
faite Ttt dcratcr effort, il faloit crain- 
dre va coup de defefpoir de la patt 
des eimemis^âc que Dieu Te piaifoic 
à abaiffct ceux qui eftoicftt éleaez, À: 
a élcucc les autres. D'autre cofté> il 
dit aux Laccdemonieas , Qu*il falmc 
acceadre vne aucre occafîon pour fe 
' taqf^ter de leur perte , fans bazarder 
: ce qui leur reftoit ; Q^t leurs Alliez 
braaloient déjà , fi: qu ils fçroieut 
VBiit^*4c;{i^^0cr âpt^iill^krance d Ja: 
, ikieurdVne fréve. Ils le prièrent de 
i leur procurer ce bieu\ comme leur 
Allié de pere en filsr cc qui ne fut pas 
: pluftoft fait > qu'ils ordonaerent aux 
troupes de repaître pour marcher 
touccla nuit , & pafler au point du 
iour la montagne de Citheroa., fe 
:^t plus en leur diligence qu en la 
^ parole de leurs ennemis. Peut-eftrc 
auifi que lafon dotina ce confeil pour 
fon intereft particulier» afin de balan* 
;^^vcer les dçux partis,& de fe rendre ne- 
; ^xmiâmÊ^dc aux antres. Ils pri- 
. renc le chemin de Creufe,quieft rude 
& dii&cile, ùxt tout la nuit, & dans la 
crainte des ennemis -, & cftant arri- 
; aez4£goftene> dans la Megaride, ils 

Archidanms qui ac- 
couroit à leur fccours , & qui après 

auoir atteaài les Alliez y fçpnc le 

1 
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çhexnm de Corintiie » où il ies li^ 

cencia, & ramena fcs troupes à Lace- 

VIL Cependant lafoa fe reti- i^uUe.dt 
^ tant par la Phocidc , prit les faux» ^'h//?oiV« 
bourgs d'HyampoIis , .& rauagea la 'jfj^^'^^ 
. contrécjpuis pafla le relie du pais laas ' * 
dcfordire. Lors qtt*il fut arriué à Hc- Osh.fms 
raclée il démantela la ville, pour cm- ^J^^^; 
pefclier qiion ne s*cii feruiift pour luy ^ 
dcffcndre l'entrée de ia Grèce î cari! 
,ne craignoitpas d'eftre attaque* Lors 
^^u^ilf^t de letoor » il deuîat en haute 
. eoofideration > non feulement par ia 
qualité de General de Th^flalie , & 
parle grand nombre qu^il auoit de 
' braues foldat s, iiiais particuiieremçt 
par celuy de Tes amis » & de ceux qui 
' recherchoienc Ton alliance. La Felle 
^^.d'ApoUoa Pytbien approchant > il 
manda par tout qu*oii preparaft des 
vidimes i & quo/ qu il acnordoa- 
oail pas beaucoup à chaque. yille,cela 
ne laiflà pas de monter à plus de mil- 
le bœufs & <iix mille piççes de meau 
beftail. Il propofa mefme pour prix 
.vnc Couronne d or à celle qui feroit 
la plus belle offrande y,Sc youloll que 
chacun tinft fcs armes preftes pour ce ^^^^^^^ 
iour là , afin d'eftre maiftre deTAf- ^^^^^f^ ^ 
fembléc» Se de^refidei; aux le ux. ;Qa 
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ne (çait pas bifcn s'il VoUloic s'accÔ- 

ifloder du-trefor pntlic , & ceux de 
Delphes ayant coiifiilté l'Oracle fur 
ce iujec , Apollon ycfpondit , Qnc 
c'eftoient-là fes aflPaires , & qu'il eu 
autoicfoia. Vafi'gzaod^tdoîmagci 
Se qui auôic de^ ft htiuts dcfliïn* , râi- 
6nc la xctîcuë de la caualeiie de Phe- 
rc , 6c s'eftant àflîs jfiôur biiir tes dc- 
- mandes de ceux quiauoient affaire à 
iuy , fut tué par îcpt jeunes hommes 
-qui s'approchèrent comme s'ils eufl 
fent eu quelque difFerent. Ses gardes 
eftant a ccoutus à ia déf cnfc ^ cix tue- 
Tcnc deux 3 Tvii comme ildonnôit en- 
'Core fou coupj&rautrc comme il re- 
montoit à chcual ; dat on leur tenoit 
'leurs chcuaux prefts. Les autres fe 
lâuueretit àiiâ couffe t & furent receus 
auec "honneur par tout où ils fe teti^ 
rcrent , foit par la haine quon porte 
aux Tyrans , ou far Tapprehenfioti 
, qu'on auoit de celuy-cy. Ses deux 
^IrpZ- • ^y^^^ fuccedc , r vil fut tué 

alioient 'de nuità JUriflè j Mais le 

meurtrier ne vécut pas plus d' vn après 
& fut aflkffiné par Alexandre, en ven- 
geance de.cettc iport , & pourpuni- 
tion de fa tyrannie 5 Car il auôit feit 
mourirJPoly damas , auec huit autres 
^es pcincjipattX de Pharfale ^ ^ baony 
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plufîcnrs habitans de Lariflè. Alcxan* 
dre ne fc gouueroa pas wicux que • 
(uy, ôc deuiitt mortel ennemy des A- 
thenieos & des Thebains , & redouté 
fur terre & fur mer par Tes briganda- 
gci. Au£fi fut-il alïaflîné à fon tour 
par les freics de fa femme, âlapour- 
îtiite de cette Princefle ; Car leur a- 

yant fait accroire qu'il les vouloit 
perdre > elle le^ ciat cachez tout le 
Jour dans le Palais ; 8c comme il fut 
reucnu la nuit delà débaucbc/& qu il p« ' ^^'^^ 
fe fut endorray, elle les fit entrera la 
clarté d'yne lampe , après luy auoir f^Lt§, 
ofté fon ëpée , & les voyant cbaoce* 
lans 9 les menaça de les déceler y s'ils 
n'exe eut oient leur de/rein,& tint tou- 
jours la porte fermée iufqu*à ce que 
ce fuft fait. Les vns difent qu'elle é- 
tt>it en colère de ce qu*il la vouloic 

répudier pour épou fer la yeure de la- « • 
fon,à caulc qu'il o en aupit point d'en- 
fans i les autres,qu'ayaat emprifixiné 
vn beau garçon qu'elle aimoit , com- ' 
jîie elle le prio it de le lâcher » il ré- * 
gorgêa en fa prcfénce, Tifiphon,raif- 
né de fes . frères > legnoit encore lors • 
^uei'écrmoîs cecy. Voila l'Hiftoire 
^le la Thc/Talic, fouslafon & fes fuc- 
cefTeurs : le rejuleA^ maimcnaix A oâ^ 
uefiijc^. 



Dtuerfet VIII. LoRs qa Archidamusfut de rc^ 
^V#i. toiirilcs Athéniens vpyaat que Sparte 
Fouioic conferuer rEmpire après fa 
défaite, quoy qu'elle ne fuft guère ca 
çieillear eftacqu iJs eftoiéc lors qu'ils 
le perdirent, ils mandèrent tous çeux 
qui vouloienc ,jottu4e lapaiitj poitr 
jurer quils gacderoicnc le Traite 
. a Antalcidas > & les Décrets qui^-v 
uoîencefté faits là^deflus dVn com« 

mun confcntement, & fî quciqu* va en- 

treprenoic de les y iolqr^iqu'ils ltty .d,e- 
çlarcroiejjt la^gaerice. Jous y eonfen^ 
tirent: > à la refcrue des Eléens , qui ne 
voulurent pas laifler la liberté à quel- 
ques petites Places qu'ils preten- 
doiçtït Je.ur ^appartenir > le reiie eu*, 
uoya.prendre'le fertnent dc/coutes les 
Villes , & obliger ^ar tout les princi-^ 
De hijjer P^^* Jî^agiflxats a jurer conforme- 
lUn uur oi^nt à Tordre du Roy. En verru de 
Us Usvil' Cidj^^^ les Maaciuéens.s'allèmblejrent 
Ui 4ê U pour maintenir leur libcrtc, & refolu- 
^Mpe* rent de.rebaftirleur ville, .& de la fer- 
tites que ^cjf motailles j dcquoy Sparte mé- 
.ir4nd€s. contente>enuoya Agefilaiis pour Tem- 
. pefchcr> parce qu il cftoit leur amy de 
pereca fîls. Mais les Magiftrats ne 
luy ayant voulu donner audiêce qu*cpi 
particulier^ il leur propofa de diferef, 
ppur quelque temps l^CMCUtm^o 
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DE Xenophon. Liv. Vr. J^7 
lear dclfeia , auec perrarflîon autea- 
tique , & de faire la chofe après auec 
moins de dépenfc. Ils répondirent^. . 
qu*ils ne. pouuoicnt remettre vne re-*' 
Solution prife en commua j ce qui l'o- 
bligea à fe retirer tout en eolcre,quo)r 
qu'il ne crull pas qu'on leur pûfl fai- 
re la guerre legitimement,parce qu il» 
cftoient fondez en vn article du Trai- ^ 
té. Cependant , quelques villes d'Ar- i^rge 
cadie les aidèrent dans leur dc/Ièin, Sc f l^^M^^ 
les Elccns leur donnèrent trois talens» 
D autre coftc > la fadion de Callibic 
& de Proxenc dans Tcgcc voulant * . * ; 
reiinir toute TArcadie en vn corps, -. * 
fous vne capitale qui feroit nomme'c C 
d'vn commun confcntcment, celle do . 
Sta/ipe s'y oppofa , & voulut qu'on 
lailîàft les chofes en l'eftat qu elles . 
eftoient. Mais la première Tayanc 
perdu dans le Confeil, crût le gagner 
dcuant !c Peuple, &r prit les armes; ce Le'GrJi^ 
qui obligea l'autre à en faire autant. ^^^^ 
Ils eftoicnt aiffcz égaux en nombre, ^^^^^''•-^ 
mais comme on vint aux mains, Pro- 
xene ayant efté tué auec quelques au- 
tresjle refte de fa faûion prit la fuite, 
f^ms que Stafipe les pourfuiuift, parce 
qu'il n*efl:oit pas d'humeur à répan^ 
dre le fang, particulièrement celuy de ^ 
fcs Citoyens. Callibie s'eftant retire 
•vers ia porte -qui regarde M^intincc:, 

M ij 
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ou il auoit enaoyc quérir du fccQur^i 
ne laiiïà pas cepeadatit Retraiter attcc 
Taucre. Mais comme le fecours fut 
arriuc, & qu ou luy eut ouuerc la por^. 
tt^ Scafipc tt fantUL auecqadques-vns 
àcs ûçuspar celle qui va à Palanccj& 
s^cftànt retiré* ao^ Temple lie Diaae,y 
fut afficgé par fes ennemis. A la fîn^ 
voyant qu on ralloit Alîbmmcr de 
deUùs le toit à coups de tuiles> il for*»* ^ 
tit par compofîtioa , & fut aufli-toft 
a^rr^fté > & chargé aae^ quelques >au<- 
très fttr vu chariot, pour eftre ramené 
daus la ville. Ils furent, tous condam*- 
he2( à mort j par les Màntînéens & l<^s 
Tegeates> après quoy huit cens per- 
ibaaes de leur faâion fe retirèrent à 
I^acedemone > où il fur reibla puèJi«* • 
. qucm^eot qu ou les fccoureroit, &: i oq 
lyrdMttà des leuées fo^ ip coiomaa*^ 
4cmen.t d*Ageiilaiis« 

.« ' . 

aamib . IX* Lb refte des Arcades s'eftaot 
i^Mc ^(Ênriyçiti Afée,àla.rcferaedeceux 
d'Qrcoidieetês i caofe de la kaine qu'ils 
pprtoicnt aux Mantinéens î les Orco- 
V^aiçffi .reççurenc dans leur ville Les 
iroiipes eftrangeres qui s*dld^ieot tdr 
KÙmé^sÀ Corinthe fous le commaa-^ 
'demm]ME» PQlytropQ> ce qui empefT 
cha les Mamiaéens 'de fortir $ mais 
ie& HeiréçQiS &; ks (.ej^re^ccs fe jjoîr 
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DE Xenophon. Liv. VI. 
gnirent aux Lacedemoniens. Agefî^ 
Jaiis ayant eu les facrifices fauorabJcs 
entra dans TArcadic, &efl:ant arriuéà 
Eutée , qui cft la première yille de la 
frontière , il n'y trouua que des fem- 
mes, les vieillards & les enfans, parce 
eue le refte efloit à l'Armée. IJ ne leur 
fit pourtant aucun dépiaifîr, ordonna 
5UX foldats de payer tout ce qu'ils 
prendroicnt , & nt rendre ce qu'on a*- 
uoit pris d'abord , & reparer les brc- 
chcs,cn attendant que Poly trope Teu/è 
joint. Cependant,lcs Mantinéens mar- 
choicnt contre ceux d'Orcomcnc , & 
s'cftant auanccz trop près des murail- 
les , furent incommodez au retours 
mais comme ils fuient à Elymie, 
-Voyat que l'infanterie pefammcnt ar- 
mée ne les fuiuoitplus, ils toumereet 
fur Polytropc, de peur de perdre trop 
de gens dans la retraite , & donnant 
tcfte baillée, le tuèrent , & en eufîcnt 
maflacré plufieurs dans la fuite , fans 
lacaualerie desPhliafiensqui s'e/îen- 
dant pour les couper, les fît retirer 
bienvifte. Agcfilaiis s'eflant auançc 
fur ces nouuelles , de peur que les 
troupes de Polytropc n'cu/îcnt pas Ja 
bardieffe de le joindre , après auoir 
perdu leur Chef, il campa le premier 
iour fur les terres des Tegeates, & le 
lendemain fur celle des Mantinéens, 

M iiji 



^70 UHisTOiM ^<5Mt^^^ 
fous les montagnes qui font à TOcci^. 
écnt èt la irflic^^rfc mh à rauager le 
pais. Sur ces entrefaites , les Arca- 
de qai s^elbcMeliC àiTemblez â Afée^, 
tntrerent dans Tegéc la' nuit , 8c Ife 
lendemain Agefilaiis fc vint camper 
quel^é triMtt^^kdMfr^dê de 
Mantince , ce qui les obligea de for- 
^«ir auëc grand iionibrc de foldats pe- 
famment armez , pour e/Iayer de fc 
jcttCL- dans la FJacc par le chemin des 
^itfontagnes 5 car Hieiik d'Argos^4es 
•auoient pas encore joints. Quelques- 
^ns coafèilloient à Ageillaiis de les 
attaquer auant leur jonft4oti Mnais il 
craignit que tandis qu'ail inarcheroic 
£oAtf eux 9 les M^tioéess ne le yiiif» 
fcnt prendre en queue ou en iflanc y 6c 
îrouua plus à potpos de les laiffct af- 
* femblcr pour Ici combattre d'égal à 
cgaL Les Arcades s*eftoient rejoints 
lots que les tronsësde P61y trbpe qui 
eftoient à Orcomene auec la cauale- 
rie * d6 Phlionce > pa(&n( la nuit fous 
« lei^ mars dè Màntinée , rinréot â fia-* 
xoiftre comme Agefilaiis façrifioit au 
point du iout déliant ion camp > ta 
'préfcnce de toute l'armée, ce qui o* 
bligea les^ foidats à rentter-daàs ieùrs 
rangs , ât le^rini^e ^(emertre;!* leàr 
tefte- , de peur que ce ne fuflènt des 
'tffiKmj). Mais ayant efié rccMnuS ) 
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& Iesaufpiccseftantfauorablés ,11 fc- ^ , 
mit en marche aucc l'armée* , après . 
rauoir fait repaiftre , & vint camper 
Icfoir, àrinfçeu deTennemy, dansvn '' - * 
fond enuironné de montagnes , qui 
eftoir derrière la ville.Lc lendemain,' 
il facrifîa encore au point du iour de- -r- ^^ 
uant fon camp , & voyant les Arcades * ^r"^ 
fortis de la Place , qui s'aflembloient ' * V' 
derrière luy fur des côlines , il crai- 
gnit de les auoir fur les bras dans la jr ^ ^0';///' 
retraite. Se fe hâta de déloger i Mais du ùatail- 
de peur qu ils luy vinllènt fondre fur Ion faî/otj 
la queue, il fe rangea en bataille com- f^J"^^' 
me s'il euft eu enuic de combattre,& ^^'J"/ - 
faifant faire à droit aux fcrrc-lîles,ra- i^choh h 
mena toûjours en teftc la moitié du fîed,& , 
bataillon > tandis que Tautre faifoit g^S^oitles 
ferme , & s auança ainfi fans crainte , f^^^^'^ 
tant q[u*il fuft forty du fond où il c- partù^dt 
toit- Lors qu il fut arriué dans la farmég 

£ laine , il fe rangea â neuf ou dix de demeuroU 
auteur, après quoy Tennemy fe reti- '^^-i^"^^ 
ra 5 Car ceux dTlide qui l'auoient J^^^'^''*'^- 
joint ne voulurent point donner ba- 
taille que les Thebains ne fufïènt ar- 
tiuez , fur raffeurance qu'ils vien- 
droient,parce qu'ils leur auoient em- * 
prunté de l'argent pour mettre en té.Ta/es, 
campagne. Les Arcades donc s'ar- 
refterent à Mantinée, & Agefilaiisqui ' 
eftoit bien aifc de fc retirer ; parce • 

M i i ïj ' 
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qu'on cfloic au coeur cîe THyucr , de- 
mcui:^ crois ipui^ ^iffi^zyx^ 4& U vU* 
le poju fiîçe bpiinç miï>«>^ en partie ' 
Je ^Çfiçmç î apiç§ ^upix f^it fçpaî- , 

cafflpfi k premier iour A ypioiQurnéc . 

n<Vtt pasjil s*aJu;iBça en diligçnrce pour 

imi^î 4iiiB^e fuft 4éipg4e gqa^t qu'on • . 
po^r oftiiîqftt (b^pçon ^û'fuiw. Caïf* - 

i( pwfoiftmi<3ii* ^lls^ ^pi^e.s U dé- 
faite (kriii^rçi <Ï4aEtef d9li»iQpiaïs^ ; 

il içfmy^l^^ Spartiaceç çhc? çi^j^ 4t ^ 

£fiir& "^^^^^ ^^P^*^ 4* Agçfilaiis Se 

. Ftnnemy le liceacieiMQI Tqs trpupes 9 les 

Arcades if riteï çontre les HçjcccaSjqui . 
(^•me. s'cftoient joints i leajs ennçaiis^alîe*^^ .^ 
rent rauager leurs terres , puis rcuiflH 
rcnt trouuer les Thebains à Maoci- . 
n&^oE'ifeparloiQntd4îa4c s^'en te- 
fourner, puifquc Tenacmy s'eftoic rc- 
tivé* M^is ils firent tant par la con« 
fidcratîon de leur nombre, &de leur 
Taieor i jointe à la foiblell^ des enoc: 
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mk% qu'ils les entrairneceat dans U 
laconie , en la compagnie de ceux 
d' Argos èc d'Elide>Car tous les Bço^. 
ciens s'exexçoienc aux armes depuis . * 
leur yidtoiic , & aucient aucc eux les • 
Phociensi les deux Locriens^les Acat^ 
nanicns,les Heracliens & les Maliens,' 
fans compter toutes les villes de ÏEa^ 
bée « 8c qttelque caualèrie & infante- 
rie légère de Theflalie. Ils en firent 
j^ourtant quelque difficulté d abords 
a saufe qu'ils croyoîent tous les paf- 
fagcs gardez j Car Ifcolas eltoit dans ^ 
la Squiritide auec quatre cens bra* 
ues foldats , tant des nouueaux cito- • 
yejisque des bannisdeTegée,& vnaiii» 
tre gros à Leu£krc,au del^s de la Ma- ce n\fi 
Ip^txde» Us difoicnt que le refte fe- F^^ 
roît en moins de ricti aflèmblé, a eau- f/J^^'J^JÏ 
•fe de la peticeflc du paï s , & qu'il i^e * 
Teroii; pas auantâgeux de les y com* 
battre, tant p^ur la conooi/Iance cju'iJs 
^ en auoicntjcjuc parce qu*ils y fcroienc 
dernier effort. Mais comme quel- 
ques-vns furent venus de la contrée ' 
des Caryensdire,qu'il n'y auoic point . 
de. troupes , & s'offrir pour guides, 
. voulanc qu.on les fift mourir > fi ce 

qu*ils dtfoîentn eiloit vei^itablevD'ait- 
leurs, que les villes voifines pronret- 
toieat de fe roûieucr fi-toft qu'on iê-» ' 
xoit éatré , & que ceux cjue. les Spar- • 

- , SA y. 
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374 l^HisTOiÀE Grecqvb-- 
tiates nomment des Prouinciaax Ici 
vouloieat abandonaer : lisfelaiflc- 

rcnt vaincre , & encrèrent par la Ca- 
rycv tandis que les Arcades paflbieot 
dans la Squiritidc/ On dit que fi 
^choias fc fuft auancc iufquaux dé- 
troits » i|s ne fctilènt iamaîs paflez i 
mais il ne voulut pas abandonner les 
latéens, à çaufe da feruice qu'il efpe- 
loit d*eA tirer. Lors que les ennemis 
furent yenusàiay> il reiUla tandis^ 
qu'ils ne Tattaquetetit que^e front; 
mais les vns Payant pris en queuçou 
en fianc > les autres lançant des dards 
du haut des^maifons $ il fut tué auec 
tous les iiensi fi quclqu vn ne fe famia 
^arhazaré. Aipres/eette jiikàîtéjits 
Arcades allèrent rejoindre les The* 
bains dans la Carye , d où ils Vauan- 
cerent alors plus hardinffent.Ils jpilfe^ 
rent, & brûlèrent d'abord Sellaiie, Se 
lofir qu'Jtls furent dans la plaine» cam* 
perent dans Tenceintc du Temple 
d* Apollon. Apres» fans pafict par def* 
fm le pont qui . va à Sp^e^parce qu*fls 
Yoyoient de i'iafanterie pefammcnt 
armée au Teftiple de ^Minerue y ils 
laiflcrent la riuicre à main droite , & 
iaccagerent: tout ce qui eiloit fur leur 
route , c]ui Tegotgeoit de biens.* Les 
Dames de Latedcmonc qui n'auoienc 
iansais iseu^rénliemy > a'olbieat fordbr^ - 

' • ' ^ 
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pour ne point voir la fumée des cm-' 

btafemcns j mais les Spartiates qui 
eftoiênt ea petit nombre > & d^s yue 
ville toute ouuerte , eftoient deçà & 
delà par pelotons aux poftes les plus 
aoâhtageax. Dans cette eutemic^ks 
Ephores ayant promis la liberté aux: 
elclaaes qui prendroient' les armes, 
plus de fîx mille s'enrôlèrent en vn 
inAant,ce qui les cftouna d*abordi 
mais ils furent raiflèurez par la venue 
de* leurs Alliez, fans parler des tiou- De cerin-^ 
pes roadoyées qui eiioient .arriuées thcyphljU 
d'Orcomene.L'ennemy pafla la riuie- 
rc à Amyjcle , & s'eft^nt campp > les pJJJj^/^ 
Tkebaios fe retrainchërent auèc des * 
arbres coupez 5 mais les Arcades fe 
répandirent par tout pour piller* Le. 
troifiéme ou le quatriéihé iour dV ôu dê 
près, la eaualerie Thebaiaeviûiaacc 
d'autre iufqu'à IHippodrome* & au 
Temple de Neptune , d'où celle de ' 
Lacedemone , quoy qu en petit npm- 
bre,auec quelque trois ceni foidats de ' 
la jeuncfTc qui eftoient en cnibufcade . ' • 

la mai (on des Tyndar ides» Ja fit 
retirer , auflî bien que les fantaiîias ' 
qui e(loient répandus dans là plaiine i 
Mais lors qu'on ceila de les ^urfui- 
ure , ils campèrent auec le lefte de • 
l'armée y fans auoir pourtant la harr» 
dicffedç plus s'aûancé/ vers la ville. ^^P^^ 



• 
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Enfuîte, ils prirent k chemm d'Hc':- - 
Jos& cki Gyt^cc , oàett ic havic de : , 
Lacedémoae > & l^avraqtt^nt nù\6 
jours /ans le pouuoir prendre , après 
moifi, bcuûé (ontes le& bourgades qm 
eftpknr fur Ici* route. Du J?efte , il 
Ce trouuoiç Lacçdcmooi^ns > de 
Prouînce ijui«ii0kœ pcis partyacMsc 



w . jfU,. SvR ces caa»faii:e& , IcScnac 

mW yi a Athènes cirant en peine de ce Q^'il*^ 

inhrent fecoit» |Habiia>M/iÔ0iJ^lée)o4 tes itm^ . 
f«ir lo baflaJcurs de Lacedemone & des AI-- 
Lateét^ licz^ rcpie.fcnteroût. Que Sparte & A- 
mêiiuni. rhçijos Veftoient toâja«i:s eaere^fe* 
couvuiis dixUi$ icui;3. dangers > Que l^t 
pi^mieta ^pcG^ acioic a&àhchy Tau* 
fco du joug des TyEans, auoit eftë dë- 
fciidaë par eîlç.Y lpa:s cjue tes Mc/I^ 
; ^ Of^ens' rattnquerent ; Quelles aaoleiit 

. dcpuifî hcurcafemcnt combnttu en- 
/cjnblc contre les Pcrfcs , npr^s quojr 
' '\ ics. Atbecieos^pac Taduis de Lacedc* 
. . ^ *DQne,aupipnn eftc d;:clarez Chefs de 

J'armrc.naaa!e i:les Grecs, & Gardiens 
V du Trcfoc public , & les Laccdcmo- 

H'cns recipj-oq iemeur ChcFs de Tar- 

.4)]éë de toutelaGj^c^pnc Taduis d*A- 
. ihcnesXVii des AnihalTidpurs adjoû- 

>ajr.Qii]ça eftant J>icn d'accord où rc* 
- MCl^s»it CEI yfagc Tancica Prouerbcit, 
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» [QuelesTiiebaias feroicnc dccimcz.J . 
Mais on mumara.lihdeiSis , Qu'ils . 
difoicnt cela dans Tadacrfité , & que 
daasia ptofpGcité ils efioient io&p*. 
portabksillsallcguoicnt pour fc jufti- 
fi^i* > Qu'après leur vicftouc, les The- 
bainsubtilât qu'ol^rmoaft.eaderclI]ellt « 
la ville d*Athenes,ils s'y eftoient opor 
icz h c'cft pour(|uoy lar piufpaxepaii**^ 
^ehoientàlesiècoMirsC&RieoB'yétoit * 
obligé par ferment. D'ailleurs , ils^ » 
n'eftmeût; pas acta^oez parles Arca^^ 
des & leurs autres ennemis , pour au- 
cun mal qu'ils cifièn t £ajtt f mais pour - 
anoîir fecodm 4es Tegeatcs in/nftc- 
ment opprimez par les Maatinéens ; 
quoy qu^n repartUi entore à ccla^ .. 
QtJC «tfîc^cy ^ n^TOÎcnt point cm do . 
tort de défendre les reftes parcy. 
«c Proxcae; Camme èti agitoit xefa T^é tué- 
de part & d'autre>CHtcles Corinthien par fa- 
fc Icuant > dit Que ces : chofes-là re-^ 
ceiioTent cpicl-cjuc conteftation 5 maîr'^^^'^* ' 
quela caufe des Corinthiens n'en rc- • 
ccHOit point : Que les Thcbains a- 
uoient mis tout leur païs â feu & à ' 
^ang^ fans qu'on les pûft acciif^rd'O^ 
•ootr fauagr ccîuy des aurrcs > ni pris 
de i argent ou fait la guerre à perlba*^ - 
ne \ Que cela eftant d ire^lemciit coft- 
traire aux articles de la paix,on cftoit . 
cbligé de ks fecoorii » ûj^on ne ?ôa4 * - V , 
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378 THisToiM GaecqvI * 
loit violer- ùm feirinenté Alors ontrîa * ^ 
toiit haut , qu'il auoic raifoû , & Pa-* 
trocle de Phliontefeieuanc <iit,[Vous 
aueî intereft , Meflîeurs , de-fccourir 
les Lacedemoniens , parce qu'après- 
leur riikie» les Thebains r'^euenus^ les 
arbitres de la Grèce , ne manqueront' 
pas de vous atraquer 3 & -comme ils 
iont vos Yoifîns , ils feront* bien plus 
dangereux & plus iafuportables que 
des ennemis éloignez ; Or peribnae 

n'ignore que vous-vous défendrez 
beaucoup mieux^ Jcur /ambition & 
de leur haine* auee des compagnons 
que tout feuls s Que fi quelqu'vn croit 
mêles Lacedemonieos » échape£ du: 
danger feront encore - redoutables , 
u'il confidere ^ue ceux à qui l'on a 
ait dtt béeri -font toûîOQf s moins à 
craindre que les autres , & que J oc-» 
ilfé try eafipn fe prefente de fe les rendre éteiy 
^atfen^ nellement fidcles , par vn feruice que 
demuGrH pourra iamais oublier , & qui 

flu^ Ù4f. aarapourtéttsom tonte la Grèce ;oa- 

trc qu'il n'y a point de lâcheté à 
craindre des gens de çœut > de qui la 
vie cft vn èofttinoel exercice de ve*^ 
tu.D'aiIleurS) s'ilarriue quelque dan^ 
gtt du codé *de$ Barbares , antez' tous^ 
recours aux Thebains,qui,ont /bute- 
f)u leur party , pluftoft qu'à ceux qui 
fc i^itu^ imxiiolez pour vous au détrok 



I 

des Thermopy les, II eil juAe > Mef-^ | 
fleurs y qu après aaoir témoigné taot - • 
dezelepour Icfalutîde toute la Grc-^ ! 
ce , on eorténioigne vn peu pour hup : \ 
dëfenfe & pour celle ée^leurs Alliez, « 
dont la fidélité cft yn gage perpétuel > 
de' leur recotmoiâàfltfei Les liooimes ^ 
ont coûtunnc , dans la profperité , de i 
fc faire des amis auîleur feniear dans r \ 
Taduerfité 3 Quje fi f oEHs lârciyez qu'ils 
font peu confiderabies , ils ceiferont - ^ 
deTeftre lors que vous ferez joints â - | 
eux. Fay toûjours ouï dire^ qu'Atke- 
aes cAoit ie rtfuge des mirerables » 
mails ie le T0y inaioreMiit- en voyant | 
Je*? arbitres de la Grèce implorer fou r' ' j 
alfiftance. Ne (bufiFrez pais que lès * 
Thebains détruifcnt vne ville qui 
vous a fauuez.Iors qu'ils vous ont vou- v 
bi perdre. On celebréda glaire de ws . ^ . ^ 
aftccitres d auoir donné la fepultiire ^ fj^ftj^^^ • 
des gens qu'on -auoit liuillaerez frtés Br«^. 
de la forterelTc de Cadmée j Combien • ' 
vous fera-t'il plus glorieux d'en t^m- ' 
pefcher d'autres de^erir ? Vos^Pefes 
CHit défendu les Héiaclides de la vio- * | 

lénce d'Eury fthéc & vous défendrez j 
de celle des Thebains toute vne ville 
qui en tire fpn origine,ce qui eft beau- 
coup plus confideràble. Les Lactde^ - 
moniensvous ont conferuez par leurs- * ' 

toix conuci la piiiflîm 
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^*o^ L'Hi8T0ïRB Grecque 
conferuez-les pac vos armes , qui «ft - 
vue ehofe bicu plusgloiieufc Si ccft ' 
vne gcnerofî»* àtto«s<lftles<l"CQd£eY 
en cette aflemblée , ce vous en ftta- 
7ne bkn plus graodc de les défendre 
au péril de vos vies. Voas auex efte 
pludeutafias & amis & cmiemisimonr' 
trez-lcur quevous-TXHii fottucDczplû-r 

toft des biçtt-faits que des injures, ] 
le rtflt Ou refolut qtf oa les fecourcioit lians 
^^i'f plus prefter rorcllle à ccttx qui. s*]r ' 
*^ oppofoiewç , & Iphicrate fut nomme 
pour commander le fecouts-Apres ks 
/aciifices accouftumez, il ordonna dç 
rcpaiftie » & de fc lendie le foir au 
' faux-bourg d'Athenesimais bien loui 
1^ , à'y aKiuer k premicr , plufieurs en 
.partirent auaut iafJi la^finjcftantlor- 
tYi tous le fuiuircnt , dans l-efpefîaiicfc 
qu'U fctott quelque chofc de grand, 
en quoy ils futeni tr6tnpe2.Car com- 
me ils furent artiucz à Corinthc , il 
lailfa couler pluficu?s iours à.ne rien 

faire parmy vn murmure gênerai , & • 
Velbot anancéà tourc peine auec des 
troupes bien leftcff & bien refolucs, il. 

fc retira d'Arcadic fans nuoir rien fait, 

fup la noiw©lle <ïac les ennemis a- 
. uoient décampe , ce qui arrîca aio- 

fi. -Comme la plufpart des Argicns, 
-, r j <Jcs Elécns éc -des Arcades curent 
^uijtc l' Aimée pour remporter Ic^ur 
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bluio> ies Thebains iriitcz fe reti-^ 
rercoc i aucc te reftc qui cftoit afFoi* 
bly parle départ des autres, outre que 
rHyuerapprochoit, & qucj'on com* 
men^'oit à manquer de viurcs, à caufe 
dcgaft quoa auoit fait. le ne prc* 
tens point blâmer les autres aâ:iôns 
d'iphicratc 5 mais tout ce qu'il fit icj 

fut ridicule, oa inutile 9 Car s'eftaot 
campéà Otiéc) pour empefcfaer la re- 
traite aux ennemis, il manqua de gar- 
der le pififage de Cencbrée qui efioir 
le plus facile ; & pour fçauoir s'ils 
cftoicnt paflez , il enuojF^ toute la ca- 
ualerie de Cocinthe & d* Athènes ^ 
comme s*il n'cuft pas fufty d*vne par- 
tie 9 puifauc quelque nombxc qu'il y 
eud , il eftoit toujours inférieur a ce- 
lu/des cflaemisy&que pfufepoii*» 
uojieat recirer plas aifiâneot que beau** 
COUP ) à caufe des défilez. Cela fut 
caoïe d'en faire petit vue partie t au 
lieu que les Thebains ie rctii:cre&t 
comme ils voulurent. 

Fi» d».fixiime Littu^- 
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1 V. DifMte des Argiens ^ ' 
des Jrcades. V/ Les The^ 
baimfmgmtkl'^EmfiTt. VI. 
^S^aires d'Achaye & de Si- 
cyone. YlL Celles de Phiion^ 
te. Vili. Mofi à'Euphron: 
^IX. Dinerfes affaires. X. Di- 
fâite dfs Ltacedemoniens. XI» 
Smte des t^onhUi d Elidé. 
XII. Leur fin. Xllh LioHC 
/ du T^cloponefe contre Thehs. 
XlV* EMtrée d'Epamiriondas 

^ dm le pdis. %Sk^^^^^^^ 

L^^iW^ 'ANNÉE fuîûanfc , lef' 
fgk ' ^ i-acedemonieûs & leurs 

fre Jifh$- 1^ Alliez enuoyetenc leutS: 

€i4imHi. nés TOurlà paix ; & à>mme on difoit 
qu'il la faloit faire égale pouf càrt de 
plus longue Hùréc > Procîés Phliafieô 
Le refie ^^^^ » [ MciEeurs» puifquc WttS 
vim a- aucz rcfolu de traitter auec les Lace- 
tf% txffU demoniens » & cju^ou cft comme d*ac- 
cord des conditions » a la teferuc dit 
Commandcmçnt,i€croy qu'on ne peut 
mfeûir faire ; conibrnficmeet à ce que . 
le-Scnat a JEcfola-, que de vous donner 
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rç-iipirc de la mer & Hc leur laiircr ce-' 
luy de la^terre , à quoy il fcmble quc^; 
Dieu & Il Nature vous ayentdeftinczî^ 
Car voftce ville ed vne ville marici- 
mc qui eft cnuironnée d'aucces moni- 
dres à qui le commerce de la mer qII 
necefTairc. Vous auez de bons porcs, 
pluftcurs Galères , beaucoup d'expé- 
rience dans la marine,donc la.plufparc 
de vos habicans viuent ; Tous les Arts 
propres i Ianaui^];atioa vous font con- Deutne7 
nusideibrte qucn failaat vos afFai- ixptrtif^r 
res particulières vous faites celles du 
public. D'ailleurs, comme vous aucz 
: gagné de grandes victoires naualcs,& 
que vous eftes tres-puiirans fur mer, il 
n'y a perfonne qui ne foit bien-aife de 
vous fuiure. Pour conclu/ion, les La- 
, ccdcmoniens après auoir rauagc plu- • 
fleurs fois voftre païs , n'ont pu met- 
tre fia à voftre empire que par la pri- 
fe de voftre flote. Adjoucezà cela, . 
qu'ils tombent d'accord , qu'ils n'en» 
ccndent rien liir mer auprès de vous, 
outre qu'ils n'y ont pas tant d'intcreft j 
Car en perdant vue bataille nauale,ils 
ne perdent que les gens qu'ils ont fur 
leurs nauires, au lieu qu en la perdant 
vous auez perdu voftre Empire > ce 
' qui montre que celuy de la mer vous ' 
eft^ dû. Pour parler maintenant de : 
Sparte > après auoir parlé d'Athènes, ; 
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elle eft cloigace de la mer > & quacti - 
' eUe a'attroîc pai la ttaaigatiak hbr^j ' 
elle sca paflèroit fort bien , pourucu 
que le commei^e de la cexxe iuy de»^ 
n}curaft libre. Auflî fe* Citoyens sV 
< douent- ilsdés leur eufance aux exerci^ ' 
^ ces <^ui luy en peubeht ââèureria pdi^ * 
/effio.IIs y font auflî experts que vous 
elles aux^Tofties » & peuuent mettre 
fur pied de grandes armées comme 
- ?9US de.graûdes ilotes, parce que toàt 
le monde «les Veut &hire s-c^ft pow- - 
quoy ils^y reiiflîflcnt. Enfin, après a-^ 
lioir elté plulicurs fois vamcus fur mer 
leur paiflance ne s*eft pas perdue , au 
lieu que la défaite de Leudre les a mis 
en danger de perdre leurs femmes, 
leurs enfans , & leur patrie. Ils ont 
donc raifon d*ea vouloir conferucr 
f empire , comme vous «lify de la* * 
mer, & il ne fe peut rien de mieux que 
ce que le Soiât aordonné par auantpt 
for ce fujet. ] Cela alloit paflèr tout 
dVne voix , lors que Cepbizodote fe 
ieuanc, dit» [ Vous neVoyêz pas, Mef^ 
ficurs , qu'on vous trompe , & ic vous 
le feray voir fi vous me voulez écou- ^ 
ter. Q3and vous aurezr Tempire de la 
mer, vous ne commanderez qu'aux 
Hilotes du a quelques mercenaires 
•qui vous vicridrôt feruir fous vn Com* 

«idttdaat Lacctoonien» au iieirqiic 
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. iNBUs les ixcz^ièruir cnperibtmcqQaâiî 

ils auronC'bejfbin de vous j vous voycs 
qae cela aeâ.pas égal. Qij^c fauc-ii 
donc faire ? commaiuler & obcït tout 
wi Louccant fui: certc que iur mcr.J Ce- 
la fie change! d'aois aux Âchenien^^fc* 
ordonner , que chacun auroic le corn- 
mand^menc cinq iours de fuite i fuc 
^Vn .ft iiic rautreJEle^eipt^* ^ » 

. ffinthc auec leurs Alliez , ils refolu- J^^''^ 
renc 4e garder le pailàgc d'Once, Se à i^int & 
la venue des «Thebains fe cangercoc r^l^ 
en diucrs endroics de la montagne,- 
Les Laccdemoniens & les PellefliéQ& 
, garderêc l'endroit ou le, paflàge eftoic 
plus facile* L'Armée Thebaiiie eftanc 
campée à vne lieoë delàidans lûplai«* 
ne ^ marcha concr'eux dés la nuiCj am- 
ples aaoir meâué juHemeot le temps 
qu'il faloit pour s*y rendre à la poin- 
te du iour , & les furprenant au chan-t 
gement de garde , en iaiUa en pièces . 
vue partie. Le refte fc fauua fur vne 
Aïontagne voifioe , Ibus le comnu^ 
dément d'rn Colonel Lacedemonien 
<|ui la pouuoit garder fort aifement^d 
1 aide des Alliez, & faire venir des vi- 
ures de Cenchrée i mais ilprit l'épou- 
uante > & fe retirant y lâiila le pailàge 
libre aux ïhcbains ^jiieftoicnt bien 



$i% L'Histoire Grecqte 
çmpercbe^s'iU deuoicnt moucacc ou 
paitèr outre > & <ie&etiÂîreat du coQé 
dei^cUenç & de Sicyoae où leurs Al- 
liez les^auendoientr Apres'Itur joi^ 
(ÎVion , ils allèrent rauagerlcs terres 
d'Epidaure » doù parcant auec grand 
mépris des ennemis I ils CQururent 
iufqu aux poïCç$ dç Çpiinthe du co/lé 
qui va à Phlidote,pout y entteciî, Toc- 
cafions'cn prefentoit. Quelque infan- 
terie Icgçre fortantde la Place rcn- 
V contra ia bande «ciuiifie do T^ebes à 
cent pas de la ville, & montant fur les 
fepal€hreS '& autres lieux rcleucz^.fîc 
fa décharge fi à propos, qu'elle en tua 
.pluficurs, & gourûiiuit le refte quatre 
ou cinq cens pas«, Les Ckyrinthieni!, 
. après auoir retiré les morts fous leurs 
jgpuraiiles , Içs rejidiiçocpâir accord^ 
ce qui redonna le courage &.rcfpc- 
.jcance aux Alliez > outre qu'il arriua 
^de Sicile plus de vingt Galères char- 
..gécs de Gaulois & d'Efpagnols , que 
'I)eax$ le Tyran, enuoyoit auec quel- 
que càttalcrie au fecotifcs de Lacede- 
mone. Le lendemain les Thebains, 
Scellant rangez eu bauille auec leurs 
Alliez , occupèrent tout Tefpacé qui 
s'étend depuis la mer iufquaux mon- 
' tagncs proches de la ville > &^auagc- 
rçot tout ce qui reftoic , fans que la 

,çauaib£iç 4' Athènes & de Coiiayi^i 

-beau- 
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beaucoup plus foible que la Ieur>ofaft 
paroîtrcimais celle de Sicile quin'c^\v. 
toit pas de cinquante mairies , cou-' • 
ranr deçà & delà venoit faire fa de- - 
charge fur eux , & lâchant le pied 
aufîî-toft , rcuenoit à la charge tîég ' • 
qu'on ccfloit de la pouifuivre j puis ' " 
defccndant de chcual par brauade, 
comme pour fe rcpofer , rcmontoit 
incontinent lors qu on Tattaquoit , & 
piquoit droit vers ia Ville ; Qnc fi 
en la pourfuiuoit vn peu trop loin, 
elle venoit fondre deflTus dans la re- 
traite , & tenoit toute larmée en ha- 
leine , parce qu'elle combatoit écar- 
tée. Quelques jours après , lors que 
les Thcbains furent retirez, clic cou- • 
rut les terres dcSicyone, & ayant dé- 
fait quelque foixante & dix Sicyo- , /s 
niens dans vn combat, prit Dércs^puis 
retourna en foff païs, aucc les galères '^^^^l 
. Syracufc, . • - • - "if^ 

• . xi- ' 4.'5 

III. Le S Alliez de tfacbcsrauoîent 
vécu iufqucs-Ià en bonne incelligen- ^^'^^'^ 

ce, & luy auoicnt défère le commaa- ^^rik^ 
dementjmaisLycomede de Mantincc, ^^^j^. 
-qui ne cedoit a pcrfonnc en noblcilc» 
& qui cftoit riche & ambitieux , j:e- 
prefenta aux Arcades, Qu'il rfjr auoic 
qu'eux qui fuflcnt naturels du Pclo- / / % 

ponéfcy & que r©us les autres cftoicnt • 

N - . . 
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cftrangers ; Que leur patioti eftôîr 
noa feulement k plus nombicufe de 
toute la Grece,inais la plus Taillantev 
& la plus robuftei Qnt quand on fai- 
ibic des leuées > on ne vouloit point 
d*JUtres foldatsj Que fans eu* les La- ]ç 
cedemoniens a'auoieat iamais oCé ^ 
attaquer Athènes » 117 les Thebain^ 
«ntrcr dans la Lacohic v Qj£il ne fa- 
loit donc pasobeïr > mais prendre le 
commandement tour-à^totir, pour nî$ 
Cm 9 a" p^s enorgueillir Tlicbes , comme on / 
grmdh. auoit fait Lacedemone. Les Arcades» 
touchez de ces difcours,l*embraffemi 
& réleuant iufciaau Ciel par. ku):$ 
loiianges, élMent éour Geoexaux ceut 
^u*il voulut choiur. Ils eftoicut cny- • 
irrea^ de leurs boiis fiiccés ; Car corn- 
me ceux d^Argos entrèrent daiis la 
contrée d'Eidaurc , ils leur ouvjrirent 
^^^^'''^f Je paffage paB-lcttt. valeur tioïs qu'ils 
iè»$^€. cftoient enfermez de tous coftez par 
totars* ennemis. Vnc autrefois ayant 
'\ attaqué Afinc dans lrLaconie,& pillé 
les Faux-bourgs^ils défirent la Garni- 
im Lac^emonienne» À ruèrent celuy 
quilâ cômmandoitrCarrien ne les 

Zr o/t^*"^^*^^^^ cntreprifes, ny la 

nei spsfm huity^ny le mauuais temps > ny la loitl- 
»Mr#. gueurou la difficulté des chemins^, 
ceijai auoit enflé lettt:Coarage,& cati-i ' 
£é Tenuie de leurs Alliez* En fuitc^ 
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lors que les Eléens leur redcmandc- 
tent les Villes que les Lacedemo- 
nîcas leur auoient prifes « ils fe «a* 
querent d'eux , & fou tinrent les Tri- 
ph/liens^ à caufe qa*ils «ftoient à'Ax* 
cadie. 

* ■ »■ ^ 

^ I V.^ CoMiA lès Thebatns& fettr* jy^^^^^ 
Alliez s cntie-difputoicnt fur Iccom- ^r/^^. 
tnandemehc > Philifque rAbydenieft ^mih 
arriua auec quantité d'argent de Iz. dn^^ 
part de Pliamabafc, . Il les aflêmbla 
d'abôkd auec les Lacedtemdfaôeiis à 
Delphes» non pas pour confulter TO* 
raclé t mais pour tratcer d'aconuiio^ ' . 
dément l & conime les Thebains ne 
iK>ulureuc pas abandonner Meflîne 
aux Lâcedemonîens, il fe declarà 
contr'cux , & fit de grandes leucc^, 
apr^s quoy il àrriua aux^ Lacedeino^ 
niens vn hÔHueàu fecours de Syracft- 
fc. Les Axhcniens vouloieac qu'oa 
rcnttoyaft eti Theâàlië ccmtre les 
Thebains, mais les Lacedemoniens 
obtinrent qu*i] entreroit daàsla Lâ^ \- 
conie. Lors qu'il fut arriuc à Laccde- ; 
mone , Archidamus marcha contre 
renncniy, ayaiit forcé Cayre fit ' 
main-bafTe fur tout ce qui y cftoit. Il ' 
alla rauagèr de là le quartier des Pat-^ 
rafiens j mais les Argiens & les Arcâ-^ 

<les foràcaaat » il recula, & vint c^iIh 
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pél- fur les coliflkcs ^ai commun* 
ctoient à M idée. Sur. ces entrefaites» 
^ Ciflîdas Gener4 des trougcs de Sici- 

le luy yint demander foA congé, 8c dé 
ce pas repric la route de Sparte,pat.cc 
qac letemps qu'il deuoit femir eâoit 
'expiré ; mais les Meflèniens layaac 
coupé dans Vd détroit, il cnupy a priçr 
AircWamus de le venit dé gager.!! y 
' alla,& comme il eftpit au tournant 
> tv iiteiipeine vers EuAtefiçj Ic^^ircadM 
^ ^ '^^^'K^^^ . Ax^^ ft vintent . campçr 
t>dm U fur ^ çfVtç, Lprs .qu'il fut dcfcendjyt 

J^f^^ U pl^w^ çioïCçat les cKc- 

mins d'Euftrefic & de Midée,,il fe 

rat^gea en bftc^iM^» ^ paflànt deuaot 
' les rang? vf II cft temps , ] dît-il aii|^ 

• marcher la tcftc Icuéc,& lait 

que 

. '^^^ rawpz rec<^ de i^s Betes. Ne 

^ ^^^^i^giffç? 4ottC ^ pi^^feacç de 

• V r xrtélçs pj,us iUuftrcs de. toute la Gre- 
6r. î»^ ce. Alors Iç £icl eftant fcrein, il ton- 
lia & écrira toue-à-coitp , de le T«m- 
'ttte" '* plp j^H^Culc fc.trouua à fa main 
v<«(f if dioic^t ce qdi ti^t^Uj^Uefiiiçot le 
^iM«f^ courage des Soldats, que Icars. Chefs. 

ft4m. ^^ç$ - TOS des ciwcmis cft4 



maflacrez aux premiers rangs , le rc* \ 
iî^plia, & placeurs forent lues dans^^^^f 
la hiitc par les Gaulois & par la ca- ' ^ ^ 
fiâlerie.Auilî-toil ayant direuéyntro' Dimêtkif 
pkcc > il enuoya yn Héraut anoncer st ^ ' 
Sparte 1 a grandeur de 1 a vidoire , ou . 
il;^eAoit mort yn gràad nombre ^''^'^î 
flémis , fàisî; qtfil cuft perdu vn fcul 
iiomme* Cett€^ 9P^^ des larr GnLait^ r 

ihci de ioyc de totislcéàt qui eftoicnt 
prefensjà commencer par Agcfilaiis, 
qm fut fiiîiiy des vieîUars & des v ? ' 
Iphores , tant il ëft vray que les lar* ' v 
mfes font coiîi^ngsi la ioyc la ' 

c'cft que les Thetains & les Ej^c^^^^^^^^ îfr • 
ncS ic re jouïrcût pa^s mqias qu'eux cfe 'fÉ 
«ftte^defeitc , taht l*ôrgueil des Axw 
Cades leur cftoU iafhportablc. ' ; s^^; 

V. C fi P Èil^ii. i^ l'^les Tlidiaios lh The- 
afpirant à TEmpirc de la Grèce, & idtfisjbfH 

ibogeaac ^rpetuellement comme ils f 
Mcpootroient rcnir à bout,propoferét 
à leurs Alliez dcnuoycr des Ambaf- ^ 

fadctiis en Perfc^àl'cxcimple des La- 
cedemotiiens qui y tenoieat £uty- ! , / 
cljfcs» Pelopidas y fut donc enuoyé de 
Icèr partjAntiocIius le vainqueur des ^'^'^^ 

leur pi)rnipiques, de celle des Arca-^ / V 
^e^;$^40^^,Ai;çhidamus dé des ^ i ^ 
El^ens , auec vn quatrième d'A^gos,, .; 
J^fs Athcnieps l^mût pris y iéïttQyc-* ^ ^ ^ 

N m; 
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y rcnt Léon & Timagoras 5 Mais. 

Pelopidas fut le mieux receu, àcaufc 
que les Thebains auoient tenu le 
party du Roy , fans auoir voulu de- 
puis luy faire la guerre, ny permettre 
aux autres de facrificr pour ce fujer,, 
d*ou vint le dépit d'Agcfilaus. & la 
ycfte haine des Lacedemonicns. D'ailleurs, 
ffiexpri' viftoire de Lcuftrcs & Tentréc 
dans la Laconie les rendoient confi- 
dcrables; outre que les Argicns& ics 
* ' - ^ ^Arcades fembloient n'auoir eftc dé-,; 
faits que parce que les Thebains n'y 
cftoicnt pas, Timagoras Athénien 
fut le mieux reccu après luy , à cau-r 
fe qu'il iconfirmoit tout ce qu il di- 
> foit. Le Roy ayant demandé à Pelo-.^ 
pidas quelle faucur il vouloit de luy/ 
il répondit , Que Mcflîne fut afran-, 
chie du joug de Laccdemone, & que 
les Athéniens retiraffcnt leurs Gale- 
. rcs, ou qu'on leur declaraft la guerre j 
Que ceux qui ne voudroient pas en- 
trer dans la ligue, ou marcher contre 
les Rebelles fuffent attaquez les pre- 
miers. Cela ayant cfté rerolu>& Icû 
uToj AmbaiTadeuis en la prefcnce du 

ntnun- Roy , Leon dit tout haut , Que les 
doit pat Athéniens n auoient qu'à chercher 
if GrfCj Yne nouuelie alliance 5 ce qui luy 
' r ayant elté rapporté, il repondit, Que 
Mçhena dt Athéniens ^uoicnt quelque choie 
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dt meilleur à reprefcntcr, ils le mtnt 
propofer par kars Ambaflàdcurs. 
- Xors qu'ils furent de retour, Tima* • 
goras fut puny de mort, à la pourfui- 
te de Leoojpour u'auoir pas voulu lo- 
ger auccque luy , & s'eftre aflocié de 
Pclopidas, Des autres Ambaflàdcurs, . , 
Ar^hidamus , content de ce que le 
Roy auoit donné Ja préférence à fi 
République fut celle des Arcades» 
approuua tout ce qui auoit efté faits 
ce qiii èmpefcha rAmbafladeui; des 
Arcades de prendre les prcfens qui 
luy furent offerts Mêla part du Prin- 
ce* Audi dit-il au retoui9<^ilaaoic jfj, 
veu à la Cour du Roy de Perfe grand mille qui 
nombre de valets , mais peu de Sol* ^opofiient - 
dats. Il ajoûta, que fa 'magnificence ''j ^^^^ 
n'eftoitqu'vne vaine montre, & que 
^le Platane tant vanté ne . pouuoit pas 
faire ombre à vne Cigale. Les Tne» 
tliatfis ay^t fait venir des Députer «-^ i 
de toutes les Villès, pour ouïr Tordre 
du Roy , & le Perfan qui le portoit 

en ayant fait la leâure, après en auoir 
- montré le fcaui ils les voulurent obli- 
ger à le receuoits mais ils répondi-» 
rént, Qu'ils n'cftoient pas venus pour 
cela, &qu'ii faloit cnuoycr des Dépu- 
ter pour prendre le fern^nt par tout. 
' Lycomedc ajouta, Qj^'on ne fe deuoit 
pas aflèmbkr à Thebes , mais en Ar- 
^ / Niiij 
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cadic,oùeftoit le Siège de la guerre. 
Comme les Thebaias jrecrioieat 
là defTus, Se difoient,qa'il corrompoit 
leurs Alliez, il -craigait d'cftrc le plus 
foible , & fe retira anec «mis les Oë^ 
pucez^de fon païs. En fuitCjles The-- 
baiiàs. depefcherent de cous codes., 
pour prendre le ferment des Villes, 
îîiria créance qu'il n y ea auroit pas 
' t>faft xeâftd: èa pârdcttlieMé 

, ^ ^acottrô: leur haine & celle du ^ 

lUif i: mab lés Coriadbû^ à 
s'cftoit adre^ les premiers, dirent,. . 
Qu'ils tfauoient que Êûre de rallian- 
te- de Perfe i^éiifiews répondirent de 
mefmc , & aiuû Tcinpire prétendu de 
Thebes&dfi^E^elQi^das &*éfUnou^^^ 

V î. P*A V T ILS collé , Epaniinpa- * 
lAfaires d^yoïiljmtafikjetitlesAchéGQ^pQiiit 

J;^-? engager . dans fon party les Arcades 
&ies^ïcsAlUca4ttFcipponcfc,ii 
perfuada au Commandant des trou- v 
pes d'Argos dc/ç faifir des pailàges 
f^lEnj d'Onée*' Celuy-cy ayant apris que 
•^^i'^ Timomaquc & Nauclés les gar- 
dait aw2 hegligcjmment auec les 
Troupes d'Athènes & de Laccdemo* 
ne^prit deux mille Solda ts pcfammcnc 
aFmeZv& poàr fcpt jours de vivres, 
; s'empara Ja nuit du paflagc qui cft au 
delKis de Cencluée. Sur ces cntrcfai- 



Xekophon. Liy* VIL jp/ 

tc/,rârinée Thcbainc arriaanc pa<K le 
«iétioiC) Si entre dans i* Achaye , auec 
totits Cis Altin^ EpàmÎQOhdàâ fe ^ 
▼oyant inaitic d>ne partie des Grâds, 
qui Ce tciïoienc rendre à luy t auiicit 
de les bannir ou de changer là face 
du GouuGxnemcnt > il fe cbncenjta de 
les- faire iuK« ) Qu'ils demeureroient 
dans Talliance de Thebes , & qu ils le 
iuivroient par tout ; Mais les Arcades 
& 'ceux de la faâion toâcrâire Vê- 
tant plains, qu'il fbmentoit par Jà 
Tintereft de Sparte r ils ârent ehai^cfr 
de Thebes des Gouuerncurs , qui 
cbailaBC les principaux à raide du 
•peuples érabliiret^t le Gotiucrneïnent 
populaire/ Toutefois) les bannis fe 
ralliant eh grand nombre s^emp'are- 
rcnt de toutes les Villes Ivue après 
Taatreji & s'eftant fait rétaWir? priroac 
le' patty de La€edcd)oiié s i! bien que 
les Arcades fc trouuerent prcllcz des 
> Achéens d'vh cofte^& des Laceder 
jnoniens de 1 autre»É I^epubliqUe 
de Sicyone s elloit gouuemée iufques* 
. }â comme celle der Achécns i mais 
Euphron voulant èftre le maître fous 
>^ l^autbricé des Argiens & dés Axcai{es> 
' comme il Tauoit efté "fous celle des 
Lacedemoniens > leur dit , Qu'en la 
laiâant au ponuoir des Grands^èlle te* 
pjtchdjcoitauiïî-toft ie partyde Lacc^* 

■ : \ • - ' IN t 
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ikmoQcatt lieaqail promettoit de lar 

conferaci* dans leur alliance , en éta- , 
bliflaat la Démocratie , & qu'il eftoit : 
las auffibicn qtïèax rorgueil de C 
Sparte. Apres luy auoir offert leur,, 
ailiftance 9 il aiTembla ie peuple de- 
Kîpf^iâ^ uant eux , & dit. Qu'il faloit établir . 

^^^^ vn Gouttcnicm tçus Ci-, 

fiy Ljfxn. toycM euflèût part ; & lés ayaiit fla- 
df$. tcz. de cette efpeta(i:icc;^ il fit élire qua-/ 
tre Généraux âtxecgue luy » Se donna . 
à fon fîls le Commandement des 
jkiU. Troupes étrangères qu auoit Ly fîme- 
iie. En fuîte , il gagna* les vns & les 
autres par fes bien-faîts,comme il luy 

eftoit facile» en difpofant des deniers 
publics , & confifcant le bien de ceux ' 
qui tenoient le party de Lacedemo-. 
Tdni Sm^ ne* ' Apres s'cftrc défait par diuers' . 
rrc;; moyens de fes Colcgues /il fc rendit 
^uaw maître abfolude laViUei& pour fair 
re que les Alliez ne murmuraiTeitt 
point de ce changement, il les fui- 
^ ûoit par tbuj^jÉ^c fes .Troupes » & 
apaifoit Icspmcipaux d*entr*euxpar^ 
diuers prcfens qu'il leur faifoit. 



Jlhirei'" VI I. Le S cbofes eftant en cet 
di fk- . eftat 9 la ville de Phlionte fe trpuUM 
Iftww. fort prcflee dVn cofté par Ids Argiens 

auoicnt fortifie Tricranc au dcf- 

ft)s du Téple de Ii^qoi^& de Tautre pat 
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les Sic) oniens cjui forcifioicnt Thya* 
me , lur leur froaticre j Elle ne voti- 
lut pas pourtanc quiter le party des 
Laccdemoniens , & a mérité par là 
vne place illuftie dans rHiftoiies Car 
après les auoir aimez dans leur For- 
tuacj^clle eut honte de les abandonner 
dans leur difgracc , quoy qu'elle vift 
prefquc toute la Grèce foûleuée con- 
tfeux&la plufpârcde leurs Alliez 
reuolcez, aucc tous les Hilotcs. En- 
fin9eauironQée de tous coflez d'enne* 
mis )& comme bloquée par les Ar* 
gicns & les Arcades qui cftoicnt les 
pluspuiCins de tout le Peloponefei 
elle ne laifla pas de kur eBuoyer du 
fecours , & fut la dernière à qui il 
écheut par le fort d*aller à Praiie. 
Quand mcfme celuy qui comnian- ^^^^ 
doit les étrangers fe reuolta , Se alla tm étéih 
rrouuer les enuemis auec ceux ç^corbitht,' 
cftoient paffcz les pre|nicrs , elle ne ^r'^^^^^» 
les abandonna point î mais prenant»]^^'^"^'/ 
vn guide de Praiîe, lorsque les ennc- nt^Haltet 
mis eftoient prés d'Amyclc , ces gc- si^yone 
nerenx habitans s'allèrent «ndre à d?* 
Sparte comme ils ppccnr , & mérite- • 
renc par ce fecours 9 qne les Laccde^ 
moniens entre les autres honneurs 
qu ils leur rendirent, leur enuoyaflcnt 
yn boettf en figne d'hofpitalité. A prêt 
la retraite des ennemis , les Aieicus 

N vj 
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irritez entrèrent dâns leur païs , auec r 
coûter Uiiçs forcer I Sç le rauagerent, 
fatisr le pouuQif contraindre ifcTCii* '/ 
dre, & corame ils fe, rctiroieni » ap rcs ^ 
auoîc fait tous .les .dc£bi4j:cs imagi- i> 
. tiatjles , la caualeiic de la ville , qui r 
n*e(loit que 4e foixante :inait£es > les ; . 
faiuit,& mit ea defofdse icu amèr^ ^ 
ga^de^quoy qu'elle fuû.coaipoféc de * 
toute leur caualerié , iSc 4'?oe partie ^ 
de leur iafaocerie. Apres aaoir perda 
^ dpuc quelques Soldats , elle prit J^ , 
fam i & 4cs habiiDarts dn:^Iêi:éiit .in r 
. trophée à leur veuë, qui cft autant c 
que s'ils les cuiTejcit jtous défaits. £u 
PMfeê ^iu ^^^^> Laeedcmoniens & leurs Al^ - 
raj^ont ^^^2. gardaw le palfege d'Qnée , les . 
ep é^^L T h^îtis . s'aWficst^ent pont le for- 
cer , & les Elcens.auec les Arcades 
pour fe fe ipindie à eux, mais comme > 
ils . pailbienrà Nen^e> les bannis de : . 
PMiiPJnte leur dirent , Que s'ils vou- ; 
]pxent s*ap p rocîfef^ ièulemtot dç Icw • - 
viile> ils la prendroicnt, .parce^U vne • 
pai^i<; de$ uabitans eftoient dehors • 
' aucc. lesauiircs AUiea^ de Lacedemo<* . 
ne.: Cela ayant çjjc refQlUï&.ccs.baa*: . 
^t^rfumis^de quelque fîx cens hom- , 
sne$fe vinrent planter la nuit fôus lès , 
snujts 4uec des éckelles'>& comme aa ; 
point du tour pu eut fouoé r^alàtme r 
4e iTiif^rane t à ^ yçue.des sxmvia^i 



t{ ^ue les fiabiiaas fe fiiitnf tonttim < 
de ce cofté*Ià> ceux de la rillc ^ qui 
eftojent .de rintelligence iemr ayant 
fait fignc, ils plantèrent leurs échcl- - 
les$6c montaoc en hauc>jp£ireat les ar« / - 
mes qu'ils tMUtteeeiit terle rempart» 
& pourfuiuirent va corps-4c-gardc 
de dix ,iiommMqai eftoiest tc&cz 
de cinquante qui auoietit fais garde * " 
la nuit. La forte rciTe eftanr prife « &^ ^ f 
ceax qui la gardoient s'eftànt jette* ^'^ '^^J^ ' 
en bas des murs dans la ville, les h^-i meind^r' ' 
/ bicàos acounireot au bruir » ^reabe- wf ^ ^ 

my fe rangea deuant la porte de la «w^, .* 
fouetçiiè qui cegardoic la ville. Com- '"' ^*'^'*./ 
Jn© il fc vît prcfléi ilic mira dans la ^^^^ 
forterelTe , où les habitans entrèrent àt /Mfv»» 
pe^e*incile»v Le milieu fut in conti- • 
nent abnndonnéj&renheiny contraint ' ^ 
de fc ranoerfur les murs* ou dans les . ^ 
toiif&*> cyà>^ilfii défoidtt bsauement 
contre lea^ babitans» qui combatoicnt 
en bas > vis^â^vis des écheUes pat oà 
Ton eftoit monté. Enfin >'sVftànt ren« ^ 
dus maîtres de deux tours., ils atta^ - 
quêtent* vertement cemt qui eftoiient r 
montez dans cét internale, & les rcn^ • 
ferteierent dans va tres-'petit efpace« * ^ 
Surecs'cntrefaites, leç Areiades & les J^^"^ 
Argiens enuironnent la ville , & per- ^ ^é4S^ 
cent le mot de la fort creflfe J mais lêa^ib /mf 
habitans fe défcudirenc atteiiiÇran^^ 
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courage , tant de ceux qui y eftoient V 
enfermez cjue des attttes;& ayant mïi 
le feu à des gerbes qu on.auoit moif- 
foonée^ dans la Place, ils contraigni- 
rent les ennemis a fc jctter en bas des 
♦ tours» Ceux qui cftoient fur la mu- . 
< raille en furent chailèz répée â la 
main, tant qu'en moins de rien la for^ 
tercilc fut abandonnée j &4*ecàietily 
voyant la caualcric fortic de la ville, 
fe retira , abandonnant leséchciles & 
, les morts ^ aùèc quelques Soldats 
cftropiez , après auoir perdu quatre- 
vingts hoinnKs. Alors on euR veu 
•ces pauvres habkans s^embrailèr de 
ioye, & leurs femmes Içur apporter 
des refraichUlèmens^àttecque liarméss 
car tous t^nt qu'ils cftoient , ils ne 
pouuoieat s*cm|>efcher de pleurer âc 
fdy dit rire en mefme tèmps« L'année fui* 
plus haut uantc , ks Argiens & les Arcades en- 
quiis Us trerent encore dans leur jpaï5 , tant 
urtùuHt haine qu^its leur portoient, 

4nfêrminf parce qu ils croyoïcry; les pou- 
voir prendre par Tatnine en le rava- 
geant. Mais au pafTage de la riuicrc 
: . la caualcrie & rélite de 1 infanterie 
: .de la ville eftant venu fondre fur eux 
auec quelques caualicrs Athcniens5& 
ayant remporté raualitagey ils les tin- 
rent ferrez le rcfie du iour fous les 

montagnes voiiines ^ fans afcr. s*éten^ 
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dre dans UplaiDC^ni rauagcr leur 
pais > non plus que s'il cuft efté à 
leurs Alliez. Vnc autre fois le Gou- 
uerncur de Sicyone les vint attaquer 
auec la gamifon TheSaine, jointe aux . 
Pclleniens> & aux Sicyoniens , parmy 
iefciuels eftoit Ëuphron>auec Tes trou- [ 
pes foudoyeées qui montoient à deux 
mille hqnunes. Vue partie dcfcendic 
par Tricrane iufqu'au Temple de 
iunou , conimc pour rauager la plai* 
ne> après àuoir laifle ceux de Pellene 
& de Sicyonc fur le haut de la mon- 
tagne du CQiité qui va à Corinthe -, de 
peur que ^les Phliafiens grimpant 
par là ne gagna^nt les hauteurs qui 
commandoient au Temple. Mai^ les 
habitans voyant Tcnnemy fondre 
dans la plaine , le vinrent attaquer 
auec leur caualerie & Télite de leur 
infanterie , & Tempefcherent d'y en- 
trer. Yxxe grande partie du iotti fe 
pafla en cfcarnwuches , l'ennèmy 
pourfuiuant les Phliaiiens iufquaux 
lieux où la caualerie auoit rauantage, 
& eux Tennemy iufqu au Temple de 
lunon. Qgànd le temps de fe rëtirer 
V fiit vcnu,il tourna autour de Tricra- 
ne ^n'ofant prendre le grand chemin 
de Pellene qui pafle deùant la ville^ ^ 
. de peur d'vue embufcade. LesPhlia- ^ 

(m^ rayant fniwy . iii^fqii'aii wStmf *p 
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tottrncrcnc tout-court par ic cKemffi 

qui va le long du mur pour aller 
rencontrer les Pellcniens & les autres ' 
cjui eftoient atiec eux. ' Leà Thtbains * 
rappcrccuant /c mettent à Ja courfc ' • 
pour les prcuenir 5 niais les Phliafieiis ^ 
♦ ayant gagné les deuans , vinrent fon- ' 
dre fur les Pellenietis, & ne les ayant - 
pu rompre du prcinier choc , dionne- 
: rertt vue féconde -fois , & les rompi-, ' 
rcat a raîdc de leur infantèriie. Plîi* * 
Heurs braucsPelIenicns y moururent, » 

V / r^'^xs'Tmi^tiçhs dreuerent vn itaenifi- - 
r^. ' "<iuc trophée ^ & chantèrent vn chant 
de ' triompKcile tout à la veuc d^Eu- - 
phron & -des Thcbaihs, qui fcm- * 
Iqicçt a^^l^û que pour eftre /pc- - 
„ En fuite, oa - 

fc retuâ de part & d autre , & les > 
Phliafîens firent encore cela .de beau, - 
^^quayant pris vn deleur^ àniis de Pcl- ^ 
■ ' '^enéj'ils le laiiTerent aller fans rançon, "• ^ 
s' ; : pour niarqulsj de leur courage & de 
- •leur ' gencrofit^ j di^ns le defordrc * 
i-lsncimç de * lçM.ts affaires > Car pour 
. leur fidélité eîle n eft que \rop coh- ' - 
;v riuë ; veû que tout leur païs eftârtt ra- 
. euagé , ils viuoient des çourfes qu*ils. 

faifoient fur leurs ennemis, & dcsvi-' 
; vr^S ^U^k alloicnt acheter à Cotin- " 

; tbe i AU périt de leur vk, plÛ!:oft ^c/- 
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.ii'dbmdonner les Laccdemonkns 5 

3ttoy qu'ils euâ'em coBtes les peincii - 
u monde à tfomier de Targent , & 
caution pour les voicores. En&aitnaTin 
quant tout > ils prietear iour'' 
Càiés de les efcaiter au retour, pour 
tamenex à .Pelleoe les bouches inu-^ - 
tilcs 5 &• après qu'ils y eurent acheté 
ce qui leur. faiibit befoin ^ Se qu'ils 
reurèiit chargé fur des beftes^ de ibm« 
me^ils fc retiterent la nmt,quQy qu'ils 
%eu&fitbien qu'où leur auoît dteifê 
▼ne cmbufcade ; maïs ils'aimoicnt - 
inieux fe batre que* de tueur ir de * 
&im^ Ayant doaç tetieoutfré ks eii- - 
Demis, ils donnèrent defluiS, après s*é» - 

encouragez^ rvn l'autre^ &; aq^k 
appellé Carés à leur aide^ & les ayâht 
xepouâèz^ili arnaeireur fans daogcx 

. âPhHaate,aocctoàtce'ii|a'iisauotehr» 
Comme ils auoient marché toute la ^ 
nuit, ils dormirent bien auant dans le /- 
jour, & lors que Cirés fut leué ralîè- - 
rent trouaer>&luy<lirent,Qu'il elloie ^ 

en fou pouaoic ce ibur-là de faire vne * 

bâlle aftion^ Que les Sîcyonicns fo£- - 

liaient vnc Place fur kax frontietiB^. . 
aucc plus d'ouvriers que de Soldats; - 
Que s'il vouloir venir auec eux 9 ils ^ 
inarcheroient les prenâefs âûec feu ir 
caualcrie & le piqs braaes defcur in- • 
i^nteric^4k-ne iuy jaificKÛent peut* ^ 

». » 
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c/tre rien à faire -, Qoe s*il croyoît la ' 
chofe dfficile , il facrifiaft pour ea ■ 
auoir la conficmatioii , & qu ils . 
croyoicnc que les Dieux l'y porte- 
roient plus qu cux-mcfmes>& qu'ain/î 
ils luy auroient l'obligation de leur 
falut. Comme il alloit facrifier > ils 
prirent leurs armes & bridèrent leurs 
cheuaux j & s'cftant pourveus 4e vi- 
Très levinrent trouueroù ilfacrifioit,: 
d'où il s'auança auec le Devin , pour^. 
les rcceuoir 5 & leur dit, Que les fa-, 
crifîccs eftoient fauorables, qu'ils l'a* - 
tendilTent , & qu'il iroit auec eux. 
Au/fi-toft , ayant fait fonner la mar- 
che, fes troupes par vn grand de/îr de 
biensfaxre- furent preftes en vn in- 
ûant i fi-bicn que les Phlia/îens pre-I 
nant les dcuans, il les fuiuic. Ils niar-^'' 
chercnt aflez vite d'abor depuis fe mi-, 
rent au trot, &à la fin à la courfc au- 
tant qu'ils le pouuoient faire ,fans 
tomprc leurs rangsj & comme le So- 
leil fe couçhoit , ils furprirent lenne-^ 
iny qui ne |>enfoit à rien ; les vns fe 
iauoient ou aprcftoient a fouper 5 les 
autres faifoient du pain, & quelqucs- 
viîs leur lit. Ils prirent rous la fuite, 
fans attendre le premier choc, laifliànt: 
tout leur appareil à nos braucs cham- . 
pions, qui en firent bonne chère, & .* 
après auoir fait des cfuiîons commç 

■- - , * ^ - . • • 

Digitized 



■ 



rà XENôpHOM.Liv.VIL 407 

{\om ad ion de grâces > & chanté - 
'Hynuie» pofcrcat des corps-dc-gar- 
de, 8c fe couchèrent» Sur ces tioaueik 
les» les Corinthiens chargèrent du 
bled ca diligence fur, tous leurs cha- 
riots & fur toutes, leurs beftes de 
fommc, & les enupyercnt à Phlipntc» 
fans ceiTer leur mener des ccmuoisv 

tandis que la Place fut afliegée. Voila 
ce que i'auois à dire touchât la valeur 
& la fidélité . 4e ces iiloftjcç jtiajbitansj 

. Vil h SvR ces entrefaites > Enée j^^^^ 
de Stymphale General d'Arcadic> ne <f£«. 
pouaaat fouffrir ce qui {k faifoit sLfbrçu^ 
Sicyonc , monta auec Tes troupes à la 
' porter eflc , ôc afleqabtlfint les princi- 
paux de la ville % ra{>ela,ceax qui 
auoient efté chaiTe^ lanç ordre - du " 
^peuple., 4iiÛi*toft EuphroQ étonné 
gagne lé port, 8c le livre à Pa(unéle> 
qu'il fît venir de Cor,inc)ie.Il,4it>Qu*il LéUidé^ 
n'auoit pas quité le party 4<rLAMAe-^ mmffnii, 
inone , $c que lors quon mcttoic la 
chofe- en délibération dans laviUêi il 
auoit efté d'avis auec quelques autres 

de, demeurjer d^Q$ ralliaace. » 0^5^ 
pour punir quelques traîtres,, il auoiî^ 

eftc contraint de rétablir la Demo- 
çratie i mais qu'il auoit chô/Ic en fu^r> 
tr îous ceux qui auoient quité le par- 
ty des JLacedenipniens , & qu'il Tau^n^ 
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loit embrane publiquement s'il auôic.'* 
cfté en fon pouuûir, puis qu'il leur li-- 
uroit aujourd'huy le port , qui eftoit ; 
la' feule chofe qui eftoit à fa difpofîi**' 
tien. Pluiîeurs ouïrent cela , maïs ic> 
ne fçay fi beaucoup le crûrent. Pour:, 
achcuertout d'vn temps le reftcdc* * 
fon Hilloire; Comme il vit le peuple-: ' 
& les Grands en diuifîôjilreuint d'A-^* 
thenes auec des troupes , Se s'empara*' . 
de la ville y quoy que le Gouuerncur^^ 
de Thébes tinft toujours la fortenefle;^ 
Il rcfolut pourtant de le chaflèr,pour 1 ^ 
cftrc maître abfolu , & ramaffant de - ' 
Targent, fc tranfporta à Thcbes,pour V 
- ^ le faire rappeller>& cha(rer les Grands: 
S^-'î^ ? de Sicyono qùirincommodoicnt.Ce. 

Ki'ÎS P^"'^^^' ^ r^^^ qu'il auoit bannis^ :, 
ayant (jeu fon voyage & ion defleia 
patrc'nt pour Talcr traucrfer , & trou- • 
Dant à leur arriuéc qu il eftoit bien 
^ auec les Magiftratsdc Thébes, laf- ~ 
fafliricnt' en îeïir prefence ; de peiir 

3u'il ne leurpcrfuadaft ce qu'il vou* • 
roit.Auffi-toftles Magiftratslcs fai- r 
fi/Tent 5 & les prefentant au Sénat qui' ^ 
eftoit alfembléjdifent, Que ce ne font 
pas feulement des aiTaflîns ; mais des 
furieux ^ qui bien loin de fe cacher • 
comme les autres pour faire des cri- ; 
mts y les commettent à lavcuedc-;;. 
reùt le monde sQue Ci 1*05 ne les cha*" 
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..,tîoic,iI n'y auroit plus de fcureté pour w.v. 
pcrfonnc , & partici^licremcac poiir 

'les Etrangers i Cat<jajvouJrpitvc-: , 
nir en vne, ville où Ton poignarde Id \ ■ 
gens à la face de la Iiifticc ? Tous 
ceux qu'on auoit aricftez nient le ' r 

- fait, â la rcferue d*vn Icul qui parla f 

,ain/î ; [ Quelle apparence,, y a-t'i], ^ 

. Meflîcurs, que i"ayc niéprifé des gens 
qui tiennent ma vie &r ma mort, en- ^'^''^'''^ 

. tre leurs mains ? Si iay tué E«p|ixon ^ ^ 
ians attendre l'ordre de la luflicc > ie 

.n'ay fait que fuivre voftrc çxeçnpic, 

Jors que ppur afranchir voftre païs, 

. vous vîntes au lieu où nous femmes 
mafTacrer Hypate & Archias quin'é- 
toient pas plus coupables que celuy- 

.cy. Les traîtres. >& les tyrans ne font 
en feuretc nulle part ; la voix pubii- 

. que les a condamnez depuis le coni-i 
menccmcnt du monde. Or on ne peut 
nier que celuy que i'ay tiié n'en fuft 
vn;Car non content d'auoir vfurpc 
la domination de fon païs, pillé les 
Temples, & trahy les Laccdemoniens 

,.qui eftoient fcs Alliez, Uvoas a tra^ 
Hls vous-mcfmcs , après vous auoir 

, donné fa foy , & leur a livré le porc 
qu'il auoit entre les mains. Ya-t'il 
de plus grande tyrannie que de ré- 
duire en îeruitudc, non-feulement les 
pcrfooncs libres a mais fcs propres 
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cy toyens ; Qne de tuer, voler & pro- 
l'crirc , fans aucune forme de jufticc^ 
& particulièrement des pcrfonncs de* 
condition ? Vous peut-on faire pis 
cjuil a fait, de rentrer dans fa ville " 
aucc vos plus grands ennemis , Se 
d^oppofer vne garnifon Athénienne à 
la voftue 5 Et comme il a veû qu il ne 
pouuoit chafîcr vcftre Gouucrneur, il . 
vient icy pour le chafler par voftrc . 
entremifc. S'il n'aù'ôit fait que vous 
attaquer vous m'auriez de l'obliga- • 
tion devons en auoir défairsirhais s'il 
vientpour vous corrompre, il fait pis • 
que s'il vous attaquoit les armes à la ■ 
main. Ceux qui font forcent par les 
armes font malheureux, fans eftre 
coupables i mais teux que Ton cor- 
rompt pour leur ruine , font coupa- 
bles & nulheureux tout cnfcmble.^' 
S'ileftoit moti ennemy, fans eftre le 
voftrc , i'aarois peut-eftrc tort de ia- 
uoir tué en voftix prefence, quo7 que 
ce fuft vn Tyran 5 Wiais après vous 
auoir trahis, ilneft pas moins vôftrc 
cnnemy que le micn.Qu^clquWn dira 
qu'il cftoit venu icy fur la foy publ% 
que ; Quoy I fi ie Tauois tué auant 
qu il fuft venu pour vous furprcndre, 
' ic n aurois point failly , & le feray 
coupable de Tauoir fait , maintenanç 
^ia'il a redoublé foa crime. Les Ty- 



laas ^ les defecteurs ne foac ea lepq^^ 
paraacun Traité. Vous attcz feispiÀ" 
aux Tilles d'arrefter leurs bannis ea 
Quelque lîea quelles lespourtoieat ' 
ttouuer ; & celuy qui eftanc bann^- eft 
reuenu fans aucua ordre pour corn** 
mettre rne perfidie y fera en fureté . 
dans Thébes?Si vous me faites mou- 
rir , vcwjis Tenge% 4a flx^Â<^ voftrç ^ ^ - 
•f lus grand eonéïny , 'ttluy. qùti' 
vous en a délivrez, i au lieu qu*en me • 
rsnuoT^nt vous foâtenez vos intùr ' 
refts, & celuy devosamis> & vengez jj. 
vos injurc$.ajiccic5aoftres. ] Le Se* ^ \^r*» 
nit jugea qu*£up%i£Dtt à«ipic efté M 



.V* - 



tiié i mais les Sicyonicns rcmpoitt 
xent ion corps, & luy donnèrent v?^'** -;*; 
fépulture honorable » comme à leur 

ratr9n& leur Protedcur, préférant Ef$ Ai. 
leur 1 ntereA à leur devoir^ i6cttm^ fiasepiê^'^ 
ran la mémoire d'vn mefchant, à,*''î^« / 
caule du feriuce qu'il leur aijoii: faîf^^ - . ^ 

• IX. PovR retourner a nôftre fu* . 
jct,comme les Phliafiens fortifiôient ^ff'^^ ^ 
TKyame en la prefencc de Carés , le /. 




port de Sicyonc fiât repiSs^r^ 
bicatK^' aidez tes At€ûétèii tc^Omft 
par les bannis i ce qui obligea-lc^ . 
Athenieftsià rapellcr CiH:és^ a y 
nir mettre fc flcge ; Mais abandon-* 

nex de leurs :4U»:% iil$ j^jEm&coo*- 
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;.uaio$ da fe ictitct ^ Se àc mettre ia 
^ place comme ea fcqucftrc cattc les 
.: iuaios des Thebains, iufc[u'à ce qi£<m 
. cuil prononcé Au. leur d^erciit. K.y- 
comcdc le voyant wi colère contre 
. leurs Alliez > leur propofa ralliaace 
d*Arcadie ; a quoy quelques^ims con* 
/trediieatd'abprd» à Gau& dexelle de 
; Lacedemone; mais après auoir coiiâ<* 
dcfé, qu'il eftoit auantageux aux La* 
'C^edcmohiens . auâi-bien qa*à eux » de 
V^écachec tes Arcades du party .c]e 
•Thébes> ils fe rendirent y Se elle fut 
. conclue. Par cette paif > ils eftoieut 
obligez d'cnuoyet leur cauàlerie au 
..iècoars des Arcades > fi 'on les.atta* 
' quoit j mais non pas d*emrer dans la 
LaconieX7Come4e fe retirant en fui- 
te mourut .^ar înn écrange acèidenis 
'Car ayant pris entre plufieurs vaif^ 
r féaux celuy qU*il Uiy plût , Se traite 
auecle Hlotede le rendre, ou il ydii<^ . 
droit 9 il choifit par hazaîrd rendroic 

ou les bamiis eftoiàtt-retirêzyfc moùr 
.-rut aûifî, D*autre-cofté , Deiiiotioa 
..ayant dit dans rA{Ièmble.e du peu* 
pie d* Athènes, Qjie Talliance d'Ar* 
^cadieluy plaifoit fort > mais qu il fa- 
r Joît retenir Cqiindieiles. Corinthiens 
enuoyerent en diligence des troupes 
en la place descelle des Athéniens qui 

; client 01. gàscdfoa dans Jkuxi Vil* 
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les , & lors qù*clles furent de rctour 
ils firent publier, qu'on fatisfcroit 
ceux qui auroient quelque plainte i 
faire. Sur ces entrefaites,Carcs eftanc 
arriué aucc la flotc <1* Athènes dir. 
Qu'il venoit offrir fon fcruice , fur la 
nouuelle de quelque cntreprife con- 
tre la ville ; mais on le remercia fans 
le vouloir laiflcr entrer dans le Port 
auec fcs gaicrcs,& Ton fit partir auiH- 
tortlcs foldats, après les auoir Satis- 
faits. Du reftc , les Corinthiens con- 
lîderant qu'ils auroient bien de la 
peine à fe défendre de tant d'enne- 
mis, leucrent des troupes, pour forti- 
fier leur ville, & incommoder Tcnnc^ 
my , & enuoyercnt fçauoir à Thébc«, 
s'ils feroient bien reçeus, à venir de- 
mander la paix. Apres auoif eu vnc ^ ^ 
réponfe fauorable,auec permiflîon d'y ^'^'^/^^ 
folliciter leurs Alliez , ils allèrent rc- que d* 
prefenter à Spai te,Quc fi elle croyoit prncm 
qu'ils la puficnt fauuerpar leur affi- 
ftance,ils ne l'abandonneroient point, 
parce qu'il n'y auoit point d'alliance 
qu'ils aimaffent mieux que la ficnnc, 
fiaon qu'ils la prioient de leur pcr^^ 
mettre de faire la paix, pour les 
pouuoir fecourir vu jour aubefoîn. 
Les Lacedemonie.ns répondirct,Qu;ils 
ne pouuoient quitter ]Vleflîne,qui leur 
îiuoit efté laiflcc par kurs aaccftrcsi 

Q 
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fiflfiàn mais x|u ils confeiUoient a.ax Corin- 
vw^ thicns de s'accorder , le permirent 
'•'^ aaifi à leurs autres Alliez,^ Sur cette 
^lur J^ponfe , ils dépefcherent à Thcbes, 
uoïr U & comme les Jhebaias les vpulpient 
pah. engagera yne ligue ofenfiuc & Re- 
fendue , ils ri^pondirent , Que Içuc 
.(deflein eftoit de changer la guerre 1 
la paix ,&non pas vne guerre a vne 
autre. On les laifla donc faire ce 
qu ils voulurent, fans les contraindre 
de faire la ..guerre aux Lacedcmo- 
niens , à gui ils aboient de grandes 
obligations- On .fit la mcf^ç faueut 
aux Phliadens & aux autres qui 
eftoient venus auec eux , & on leur 
permit de iouïr de leurs biens fans 
époufer aucun par cy. Les Phliaficns 
quittèrent aufli-toft Thyatnc , dont 
les Argiçns feAifircnt , quôy qu'i/s 
cuffent traité auec cux,aux.mefmes 
condicions que les Thcoains î mais 
ils eftoient- fâchçz de naupir pû ob- 
tenir , que les bannis Àe Phi ipiite dcr 
meurartent à Tricrane. Ils 7 mirent 
^ .^^ • donc garnifon , comme dans vne P Ja- 
*lmm ^«"f appartcnoit , bien qu'ils y 

dant Itur cuflentfait la guerre auparauant.com- 
viîle, me apartenaot à 4'autres. Enuuon le 
mcfme temps, Denys le-Tyr^n cftant 
mort, fon fils qui luy fucceda, enuoya 
]dou2e galères aujc Lacedemwiicns 
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{dus le cammandemenc T imocra^ 
ce y qui letftaida 4 s^midre SçUififl|\ ^ 
^uis s*en rctoumaxa Sicile. ; ^ ^. 

. X% E L B temps après , tes* rrMrffai 
Eléeas ayant pris I^aûoac qui auoic ^^i<^* 
cfté * autre fois à cm ^ & qu i apparce* 
noie alors aux Arcades > ces peuples 
armerenc cocicc'eiiix»& les £lcens,poi^ 
fer dctimàtc , nurait fur pied à aeim* 
fois, fepccctis hommes. Mais comme ' 
ils e&oicnt campez au pied dVue 
montagne , les Arcades gagnèrent de 
nuit le CbjpmeCx & .dercendiren& COQ* 
tr^tat dis Je' point dji jck^^ Les 
' EJéens voyant l'enncmy auoir, i'auaa* \ ; 
Wgç du lieu & du Qombre vouMest ^-l- ' ; 
fe retirer s mais ayant honte ^e fuir, * . -^ill'^' 
ils vinrent au>E mains , & forçât rom- 
puidu preiiiier d|ioç»^i^ . kj ]f\ 

beaucoup de gens > & encore pii^s^ 
d'armés y eu fe^voùlauc ûauei^par 
lieux afpres & raboteux. Apres celai" - 
les Arcades marcbcrent contre y$ 
T-illes des* Acxoriens,'6c les ayant pri* « ^ \ ^ g 
fes à la referuc de Thraufte > arxiujr^ ' 
xcn$ à Olympie. Ils fortifieceut dV ^ * - 
bord le Temple de Saturne, & y mi- 

rent:gajçQifon> puis s'emparereiic de 

Marga!i<5,|^ iQteUigence. Les Èiéeas^r iTft. 
eilaut ma0M i^mit^^ de difgracesi '^jmfk. 
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rVf^y* l'cnncmy entra dans leur , ville ijU^ 
tê fj'^oit pi^çg publiqùe , où leur câutfr 

Icric & quelque infanterie pcfam- 
ment armée le rcpouiTeicnt après ejsi 
aoôir tiié quelques-yns , & dreilèreût 
CÀrops , trophée. Cependant, il y anoit dih 
Thrafoni- uifion Ams H Ville > les VOS .TO^lani: 

dds, établir la Démocratie, & les autres 
l^^' rOli^archie -, mais les premiers £a- 
//i>/il/, *Wtfl^^2s -des Arcades Cc^XzifiTtm de 
Strmié^i. (gif ercij'^i toutefois les autres ne s ar 
^ ll^l^ point > leur .caualerié' 

ï <r'</?#iV juiarc aux trois cens, les en challii , & 
# «f«>w<p il y cm;, cnuiioa^uatre cens citoyens 
> JJ'^?"*' bannis pour cck , aucc les .chefs de la 
l^^for^n- f^<ftion. Quelque. temps. ^pr es, x:esf 
È^is ^ez de ^nielqucs. Arcades fe , 
S'^^^K^ > /aifirent de Pyle, où plufieurs du peu- 
i^t'^^ yqyaac ,p^iû?uîs , & jnaitre* 

pas Pyle dre. Lçs AiÇ4ûCs ecltrcïçnt de^uis 
.ii^tf daas. rElide y /ïaii la xxeatice que la 

l^^^^i^ vi|i^ lev.rendroit i mais les Achéens 

lUnce des W-:^^^itfif^ 

uinadis. après auoir rauagé le païs. Depuis 
V ayant fçeu que les Pelleniens s'y 
ûhrgé eftoient jette/ | ils firent vnc grande 
y , ^ ^traite rtourç: la tmii: > allèrent prca-- 
Mre âu point du jour vue de leur$ i^il^ 
\ , faxcc quils auoient replis l'al'-i^ 
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DE Xejn ophon. Liv. VII. 417 
«elles > les PeUeniens forcirent â^Èli^ 
43e, & prenant vn grânid détour , ren- 
ucreat dans Pelicne > d'où il firent la 
guerre deptûs à la gamifen de la Pla* 
CC5& au rcjftcs des Arcadcs,quoy qu'ils 
Êi/Tent en fort petit nombre » fans 
-cciTcr qu*ils n enflent repris yne Place 
.iii importante*» ' % 

XL Les Arcades entrèrent ync 
autre fois dans TElide , mais commé D^f*^^* 
ils eftoient campez entre Cylléne & ^^/j^^ 
. la Y ille» les Eléens les atuqoerent » ^ * 

JGarenc hatus ibiis le comniaiidement 
4* AndromaqUc,qui Ce tua luy-mefmc 
.de defe^ir, pour auoir efté caufe du 
combatf. 'Sociidas Spartiate qui y 
eiloit fut tiiés car les Lacedemoniens 
iWtHMOst repris ieitr allianee. Les 
cEJcîens donc defpcfchertnt vers eux 
^pour les obliger à e&tver en Areadit, 
^âfio de faite diuerfion; fi bien qu'Ar- ^ 
<;hidamus y alla auec les douze com* ' 
. pagnics de:Sparte, & prit Cromne, ou 
il en laiflà trois pour la garder. Là- 
.de/fivr^ les Arcades qui n'âiioient pis 
.«encore licencié leurs troupes y vin. 
icnt mettre le fiége , & renfermèrent 
dVnc double paliflàde dans laquelle 
ilis fe campèrent- Les Laçedcmpnicns 
y eftaBtxctoiimesspour deiiurér leurs 

. ' O iij 
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gens , rauagercnt vnc partie de TAr^ 
cadie & de la Squiiitide h & voyant 
qu'ils ne pQUuoicnt. faire leuer le fîc-^ 
* ge^-apprccKercnt de la Place. Archiî- 

la êir- damus ayant remarqué vue coiinc â 
(gnudia- traucrs laquelle les aflîcgeans auoicnt 
hon exte- ^j^.^ j^^j. circonualation , il crût qu'en 
tHure. ^.^^^ rendaiu maître, ils ne pourroicnt 
plus demeurer dans leurs lignesjmais 
comme il touinoit auec lés troupes 
pour y aller, fon infanterie légère qui 
f m'^. auoît Tauant-garde ayant veû les Epa- 
^iJmme ^^^^^ ^^^^ de leurs retranchemens,les 
des treu' vint attaquer, foutenue de fa cauale- 
pes (f Or- xiç .5 mais elle fut repouflce rudement 
ionnducc. , fécond choc , &: Archidamus con- 
traint de s'auancer pour la focourir» 
défilant deux à deux félon l'ordre de 
fa marche , par le grand chemin qui 
aloiç à Cromne. Mais trouuant les 

2r Ztr^^ ^^^^^^^^^ bataille, il iiefùt foûtc- 
^ nir leur effort en l'état ou eftoicnt fcs 
non pa$ troupes 5 de forte qu'ayant eu la cuif- 
de €9m* fe percée d*outre-en-outre , & trente 
^ des principaux de tiicz autour ie luy , 

-^f parmy lefquels eftoit Polycnidas , & 
. Chilon qui auoit époufc fa fœur, il fc 
' retira dans la plaine , où- il fe rangea 

'-en bataille. Les Arcades animez de 
' leur vidoirq,., comme les autres 
. eftoicnt .abanis de leur défaite,, ne 
^ s'ctonncjçcnt ■■ point , quoy qu'ils fuf- 
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DX Xenïphon.Liv.VÏI. 4ijr 
ÙSet en petit Bpmbie. Mais vn v ieil^ 
lard de Lacèdcittonc ayaitt cricjQufil' 
faloit .faire vne /uf^penfion , ils s'y ac- 
corckcent i Si les LaeedemoDieiia fe 
retirant , après auoir remporté ledrs 
ttorts».les Arcades retaoroerent aa 
lieu du combat >& y dré&ïcnt yn' 
trophée. * 

XII. TaNbi s cpt les Arcades *i' 
eftoient deuaw Cromne , les Elcens Jg*j'' . 
marchèrent contre Pylé, oùs'eftoient 
renfermez Uurs bannis, & en rencon* 
trau partie hors de la Place » ils 
les pourfuiaireric auec lenr eaualerici 
& après en auoir tiîe qneiques-yns» * 
potmoent le reftcfur'fOieitoUii^d'oik * 
ils les délogèrent a^res auec leur in- 
fanterie, & en ayanttoé plofiears y en 
prirent deux cens , dont ils vendirent ' 

Icsittangers y 9cÂR9^^^^^ ie< 
imnnis. Apres , la Place b'eftanife pas 
recourue tut prife & Margagne en 
fmce. Cependant; le» Lacedcmonicfts 

venant la nuit quelque temps apres^ à 
Tattaque des lignes de Cronitte , les ceux qui 
^^rtercnt , & fauuerent vne patrie de ^l*^* 
leurs gens 5 le relie futarrefté par les 
ArGa& qui y accottmrenc 1 & 'Con- fitintiH 
rràint en fuite de fe rendre. Comme ^r^, 

elloient plus de cent, tant Spartia-* , 
tes qu'autres , ils furent difUibuet 

O iiij 



Digiti2 



410 L'Histoire GKîeQTE ^ 
entre les Thcbains , les Argiens , Ies>- 
Merteniens &Ies Arcades qui eftoicni^>: 
au ficgc. Ccux-cy n eftaut plus occu- 
pez, retournèrent en Elide> & renfor- , 
çaat la garnifon d'Olympie , fe pré- 
parèrent à célébrer les leux auec ceujc 
de Pife , qui auoient autrefois , à ce 
qu'ils difenr > rintendance dû Tem*^ 
pie. Lors que le temps des Icux fuC.^ 
/ venu , les Elccns fortircnt en campa- 
gue auec les Achéens qui eftoienÇr^ 
leurs Alliez , mais les Arcades , qui - 
.\ nç çrojroient pas qu ils les deufTcnt^r 
'attaquer , commencèrent les leur. 
Comme les courtes de chenaux 
les autres eftoicnt déjà faites , les Im-^^ 
téurs fe retirèrent de la Carrière pour 
lutcr entrc-elie & l'Autel î car les 
J^léens acoururent au Teniple fàns r. 
^ V que les , Arcades s^auançafTcnt pour 
les receuoir plus loin que la riuiere 
c^adauh Clade,fur les bords de laquelle ilé 
aui coH' ferangcrent auec deux mille Argiens 
le près pefamment armez, & quelque quatre 
^^r^^A' ^^^s chenaux d*Athencs. Les Eléens 
J^^;^/V s étant rangez de l'autre colle n'eu-*'* 
dasfUl- rentpas plûtoft. égorgé les vidimes, 
^héé. q\ie prenant la pointe , quoy qii ils ne • 
Toute U fuilènt pas elHmez fort braucs aupa-^ 
Grèce les rauant , ils V inrent à la charge j & 
Srïï- lenuerfant d'abord les Arcades Scks^^ 
'dr^plrt'y. Argiens qui les roiitQnoienc, les pour- 
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DE Xenophon. Liv. Vn, 
fiitticcne ittfqu'à iefpace qui eft encré. 
rHoftel de ville, le Temple de Vcft«^ 
& le Théâtre , & les poufTeicnc con- 
tre l'Autel*; mats percez à coups dé 
traiC|tâc des Portiques que de THoftcl 
de vilie & du grand Temple , ils fu^ 
rent contrains de le reciier , après 
auoir^ perdu Scratolas qui commanT 
doiti^iiArbis ceùs & <pclques autres^. 
Mais les ennemis redoutant Tattaque J 
du lendemain r ne ccilèrbnc toute la^ 
nuit d*abatre les loges de bois & les * ■ 
Jiutes qu'on auoit dreilëes auecbeau*^ 
coujp àkftiàt^ Se de fe fortifier d'vne 
paliflade. Le iour d'après, les Elécns, ; 
ayant veû leurs dcfenfes i & le haut ' 
d^PTempIes garnis de roldats> ils ne ; 
les pfcrent attaquer , & fe retirèrent, 
après aubir donné des preuues de ce ^ 
que Dieu peut infpirçr de force & dç 
courage^ii yif îtter^^^ riko^i^'i; 
qm ne font pas neï Vaillans, &à qui 
tout Texercice du monde n'enf^auT . 

toit autant donner. î 

■ . • . »* 
. ■ ■ ■ • 

XII I; Cependant , les Manti- fj„ de 

néens n approuuant pas qu'on fc 1er- guerre 
^ uift des trefors du Temple à feutre- ^^i^' 

ttnemtot des troupes»fournirent»leur " 
part des contributions, de leur agenf. 
Les Goûtierneitrs d*Arcadie les appe-> 
Icrcnt donc dcuaat les Dix mille q^ui, 

O ? 

/ 
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ont la fomie raine autorité , les fî-> 
rcQt condamner par contumace, puis 
Icuuoycrcnt desgens pour prendre, 
les rerradtaires. Mais les Mantinéens. : 
leur fermèrent les portes , après quoyv • 
d'autres du nombie de Dix mille , fe. 
joignant à eux > ils firent ordonner,, . 
C^u'on ne prendroit plus les tfefors 
du .Temple , pour ne point attirer le 
couroux des Dieux fur fa pofterité; 
Cependant les foldats qui n'auoienc 
pas dequoy fubfiftçr , fe débandèrent 
faute de paye, & les Gouuerneurs.cn 
mirent d^autres en leur Place pour 
conferucr leur autorité^ de peur qu'on 
ne leur fift rendre compte de leurad- 
mioiftrai:ion , & enuoyerent dir^^x 
Tlicbains, que s'ils n*y donnoicnt or- 
^ dre, toute TArcadie prendroit le parr 
ty de Lacedcmcne.Comme iisfè pre- 
Çaroient donc à marchcrjles Arcades, 
a la perfuafion des mieux intention- 
nez 3 leur mandèrent , Qu'ils ne vinf- 
fent point fans qu'on les apelaft>& 
con/îderant qu'ils n'auoicnt pas be- 
foin de guerre , & qu ils fcroienc 
mieux & plus reiigieufement, de ren- 
dre aux Eléens rintendance du Tem- 
ple^ de lupiccr Olympien » ils la ren- 
dirent, & la paix fut conclue. 

XIV. i A. Paix ayant eftc faite 
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darisTegée,& iuréc par ceux de la Li^Hi iu 
viJlc , ûii/Iî bien que par les autres , & fehponefi 
par le Gouuerneur Thebain qui com- 
niandoit trois cens hommes dansk 
fortcre/Te , chacun commençai fe rc- - 
jouir & à faire bonne chère, auec des 
éfufions & des cris de ioye j Mais le 
Gouuerneur & les Magiftrats qui 
craignoient qu'on ne leur fift rendre 
compte ;& les Beociens auec les trou- 
pes entretenues qui eftoient de leur 
fadion , fermèrent les portes de la - 
ville, & enuoyerent prendre les pria* 
cipaux d'Arcadic , qui eftoient prc-' 
ftns en grand nombre,parcc que cha- ?^ 
cuneftoit accouru au bruit de la Pair. , 'X 
ïn moins de rien la prifon & THoftef ' ' 
de ville fuient remplis de prifon- 'Zi 
niers , quo7 qu il s'en flift fauué plu- ^ 
fieuis par-dc/lis les muraines,& quel- 
ques- vns mcfme par les portes, parce 
que perfonne ne leur en vouloit que 
ceux qui apprchcndoient le châti- 
ment. Cependant, le Gouuerneur & 
fcs compliccs,voyant qu'ils n'auoient S;i,îf^' 

pris que fort peu de ceux qu'ils cher- 
choient , parce que la plufpart des 
^antincens s'^ftoient retirez, à caufe* 
à\x voifinage, ils commencèrent à 
cftre fort en peine; Car ceux-cy don- 
nercnt auflî-toft Talarmc par tout, & 
^épcfchexent à Tegée. pourr^auoir 

O vj 
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• leurs pLilonniers , & pour fe plaindre ? 
de ce qu*on les auoh pris lâns co 
noiflance cîe caufc , au preiudice de - 
- icQis. uiiûlegcs 9 & s ofrirent de les 
tepretefiiter quand il ax ftf ok ibefbin. 
Alors le Gouuemeur éconaé , fait ^ * 
mettre en libetcé tous les prifbimiers» 
& afTcmblant ceux cjui s'y voulurent 
trouuer > dk > Qu'il les auoit fait ar*- 
rcftcr fur vn faux bmit qu*on vouloit * 
liuier la Place aux Lacedemoniens • 
qiii eftoietit en armcs^furlafricyntiensf. . 

Q^oy qu'on fçcuft bien que c'eftoïc 
vnc excttfe ^ on ne voulut pas fe faifîr " 
de fa perfonnc-,ftitfis on cnuoya à T hc* 
bes demander fa tefte pour répara- 
tion. On dit qo-EpaminoiMias qui • 
gQuucrnoit alors fit réponfe , Q3'il 
audit plus failiy en les xelâchaut ^ 
qu'en les. arrcftant , parce qu*^fe . 
auoient faijt la paix fans les The- 
'bains, au préjudice de leur alliance^ . 
& c]u il faloit aller venger cette per- 
\Âeheens , fidte4*ipcC; à la main. Comme cela ' 
Biéins t flu: rapptMrtë 'aux- Eftats & aux villes, 
' les Mantrncens & leg autres qui fon- 
geoici^c au falut du Peioponefc , di* 
' ■rent> Qu'on voyoitbfenque lesThe** • * 
bains y youloxent eAC^^^tenir les diui« 
fions pour jrenibe ^maîtr^ > te 
qu autrement ils ne s*oppofcroient 

f as à la ^m^Q^z poutxekilsifQ»^ 
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pofoieac d^eiidex au païs auec vue ai^ 
méù , lots qu'on n'auoic qujp faivt V 
d'eux , & qu'on ne les mandoit -point. - 
Auifircoft oa dépeichaa Athènes & 4 • 
Lacedemonepottr eotieonrir tout en- 
fembk à la défenfc du Peloponéfe^ , 
Sc^ton s'accoirda fur le fi^er du Çom* 
mandement , en ordonnant que cha^ - 
cua raocoic eu (oa p^s. * 

• X y/ Tandis que ces chofes fc Entrée 
pafloiefit , Ëpamiaondas ibrtit atiee itEpan 
tous les Beociens & les Eubécns , fans ' 
conter les troupes de Thefliiie. Le» 
Pnocéeiiâ refuieteot de iMmir ^ Ikrce/j. 
que leur ^alliance n'eftoit que défen- d^Uxa^ ' 
fiue , mais il croyait que les Argiens '^T* 
(fc les Melfeniens prendroient fon par- * 
xy. Se à' entre les Arcades mefmesi les ^ if«itp * 
Al'egaIopolifaîM&le^ Tegeate$,aucc hurs. 
ceux d* A fée & de Palance3& quelques 

autres petites Places qui font ûicla** 
ilécs^ entre celles-Jà. Il marcha en di- 
ligence iufqu à'Nemée, où il s arrefia 
pour attend les Athéniens au pa(&-^ 
gej car il croyçit que leur défaite fe- 

. a)oitde grand poids, tant pour ta(&u^ 
ter ceux de fbn parcy, que pour éton-* ' \ 
.ner les autres > outre qu'il ff auoit que ^ 
1 abaiffi^tnent d* A theats cftoit TeMl- • - 

• tation de Thébes. Cependant, Ic^ 
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filée i où u>us fe €rouiicr€lDt»4 la téfèr^ 
'uc des Athéniens qui penfoient venir 
par mer , & paiïet: pai? la Laconie % il 
ala camper dans Tegée, où il eftoit 
c& pla$ glanda furccé que delioi:^^ 
fotmoic recoMii-er plm affeintiir cè 
^ulIuj xnaa<^upit> & cajchanc Tes dei^ 
feksi éfia^ ceur- des «bnemU^» & Vo^ 
-cafioH de les furprcndrc. Tout ce 
qu*il fît en fuite partoit auflî d Vn bon 
fcoS) & d*vne grande reibhicion;quo7 
qu'il nait pa^ eu le fuccés qu on s'en 
^oiiupk: itÀemetot ^ pri»i^t;fre i Car 
leur voyant prendre Tauantage du 
lieu, il s'arreAa en ^tesMUnt Tcuene» 
ment ; & Ims qfu'il vu que p€Ffi[>nne 
ne fe deçlaroit en ùl faneur > & que le 
temps fc pailbit ^ il €tût ^"iï hlcit 
faire quelque chofe pour eonferuer 
fa réputation 9 & ayant apris qu'Age« 
£Iaits eftait party de Lacedemone» 
auec toutes Tes forces, & eûoit arriué 
â Pçlléne^ il ûttcfmm fu tfdupes le 
foir» & maSccha ordit à Sparte 5 Qu,e 
fi par vne grâce particulière du Giei, 
yn Caudiof n'en eoâ -donné ayis i 
Agcfilaiis , il Pcuft prife fans dcfenfo 
jnais Âgeiilaus le pi:euint^&' rangea 
Ài% mieux- i^u'^il -put les Spartiates qui 
jeftoient en ues petit nombre i eat 
foute la caualwie eftott aUée att ^> 
jcours des Arcades > aucc ics tMujci 



jd by Google 



foudoyces , & trois compagnies , des- 
ilouze^i fooc^Qs la viUc^ • Epami^ 
nonda^ eftaiic* Mthaé- a*eiitrâ pas d^ 
cofté où i'oQ fe pouuoit mertre en 
bataille pottc-Iuy refifiet ^icfc âéfctk^ 
die du haut des maifbns>ou combat* 
cr&aucç peu de ^orce coa^cc vn graaii 
nombre ; mais il tourna pa& m auttse- 
. endroit pour dfijfcendre dans la viJle» 
au lieu cry monter. Ce qui arnoA fft 
fuite cft vn coup> du Ciel & du de- 
fefpoir } car* Afchidamusrauec moios 
décent hoiomes qu'on pouttoit tm^ 
pefches de monter ^ rompit les Tlie* 
pains qui i>M«iidoft€»&defîé<*fernacv 
auec Tauantage du lieu & du nom- 
bre l'orgueil de leur triomphe. 
Cependant > CCS braies qui nerefpi^ 
roient que le fang& Utarnagc n'eu- , 
xent pas plûtoft perdu quelques-Tnt 

dejeurs compagnons, qu'ils lâchée 
rent le pic. Alors Arcfaidamus pour 
s'eAre emporté vn pea trop loin par 
1 ardeur de la viâoirc j. perdit au£ 
quelques-Ta$ des-fiens > comme £ 
Cieu euft voulu mettre des bornes â 
fcs^ophées^4^res en auoir dpne drei^ 
£é vn où il auoit défait Jes.ènnem^ 
il rendit les morts ^^#M;,. coinpofition. ; 
«'^^^utre-xofté ^ Epaoiunondas , pro:* 
-^noyant que les Arcades acoureroicnt 
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en mefme temps fur les bras auec 
toutes les forces de Lacedemo^evjK'- 
âorieufes , il retourna ett diligence à- 

mfaSûfàkiùntêtic^ ^nuoya fa catiale* 
rie attaquet les M?khtinécns. Mais Ja - 
^ caoalerid, ^ Athénienne eftai^t partie' 
^il/^îrS <f Elcafînc , & ayant loupe prés dè 
Ué . Corinthe» pallaa Cleone , & le rea<^'^ 
dit à Mantiliée,qui imfii-toft vint in^ 
plorer fon fecours, & luy reprcfcnter, 
éottâ lefrérclaues &4;ottt ie beftaif 
i«!t dehors- auec vnc partie- dei^ 
habitans , à caufc de la moiliôn h ce ' 
qiH auoit obligé Epamkirâda^ à iai^ 
re cette cntreprife. Q^oy que les . 
iiommes ni- le^ chenaipr ii*eiiâënt 

point repeu depuis leur arriuée 
qa'ik euflènt ^c^in de repô$ -pour là 

mite ^'ils aâoitnt faiteic^tre qûfoti . 

auoit reçeu quelque déplaifir à Co- 
xinthey &^quils eftoient pettà Tégard 
des ennemis : Les Athéniens eurent 
hoate d'abandonner leurs,AIlie^ , Sl 
&mzht lé$ yeux à toûtes fortes ^ 
confiderations , alerent attaquer la 
caualerie Theflaliennc & celle de la 
^fteocie, dont la valeur cftoit tetiom^ 
méc par tout , qui fut fans doute ync 
i^es-beibi'a^fbn ^ C^-âs coâfëniê- 
rent par là tput le bien des Manti- 

i^Miis>^ quoy qu*ii9 pejsdiâeat d« 
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BE Xehophon. Liv. VII. • 
foxtbtmts gens 9 il en périt auflî de>> 
Fautre codé j parce que la mefléc fut 
telle qu'il a y eue point d armes fi - 
courtes donc on ne fe pût frapper. 
Apres le combat les morts furent • 
rendus , quoy qa'il y. en euft d'aiiaor*^ 
t^gc du coilé des Athéniens* 

X VI. £pAKXNONi>A5 cmfideraitf Bauith^ 

quefon Commandement aloit expî- 
rex , & que s il coniibatoic 9 il per* * 
droit fa réputation , après auoir eu du 
pke £oulc\\é contre luy tou^e la 
Qkcc outre qu'on ne - manqueroir* 
pas après fa recraicc d'aler attaquée/ » 
les AlUex ^ il auroit delapeiiM ^; 
àJa faire i II refolut^lc réparer tous olymp; 
€;fi$dcs-auantages p^UiFÎâoire, af- io4tAf5 
fnxl cjâ'il hy^ fcieaic ■ toil)mr& ail» » 

glorieux de mourir dâds le deflèin^ ^ 
Requérir à fonpaïs rEo^irc 4a Pe^ - ' 
loponefe. Il nç faut pa$ s^ctonner 
qu'il ait eu ces fentimens qui ibnt- 
conimuos aux Grands^ hommes > on 





^ f 




u 




r 



cuû péril , & ne murmuroit 
<bo$ la difecce, ni quandilfaioicmar*- 
cker la nuit, - Apres auoir donc 
ordonné ><qu*O0^ettâ: àfe préparer, 
ai; combat les c^uaiic^s commen-^ 



, 4S0 fHisxeiRE Gkrccivi ' 
cctent: à polit leur r cârqaes,& les fâà^" 
ta/fins leurs boucUers,& chacuàfour- 
bii & à éguiicx Tes armes » afin d'dhe ' 
pk^' iuiuQtes & plus âtctétg. QneU^ 
^ Arcades^ portoicnt malTucs^â 

1^^^^ ieitemple des Tebaâns Jldl à pxiijiiûs ^ 
maintenant de décrire fa marche»' 
Apres aaoit xangé fon armée, pooc 

inontîet qtt^U>cf&k>it4(taiierbàtâUlc» 
ii ne la mena pas droit aux ênnemisi * 
j «nus la cMidmlbat târt hs méai^^' 

gncs qui eftoient vi5-à-vis de luy ^ 
rOccident de Tegét,.il-lcur fit croi^f 
ipCil ne Vdtibit pâs ^nbatire ce 
, jour^U fut caEfc de les faire relâ^ - 
citer &'qutia kavsiàngskmtre qu'é*^ 
tant arriué au pié du mont^ il fit mee« 
ÇKla^les armes>€Qaime s'^ 
cdk a ' i^^^V^^ 9 Mais tcnie-à^jap>reJTOei;'^ 
fif^ #ir lig^^ l*arméc qui mar- 

difiM dbcir fiir vue cdldaitt renfor)(:ant ^ 
jM||y»< Tendroit ouil eftoit , il luy fit rcprea- * 
j 4«e les armes qu'elle auok pofées 

tré l'cnnemy, Auflî-toft, les-vns cou-' 
* xâit repreadr e leurs tàn^s yr les autres 
fc préparent à luy tcfiftfet j eeux^cjr 
hndent leurs cheuaux ; ceux-là vé* 
tent. Itwte âtmesi^Ilsr 6m tcmsi fitr^*^ 

pris d vnc attaque fi imîprévcue > & • 
• pks ea état d'eAre vainicos que de 
vabcrc. Il ne marchent pas de frour^'- 
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i>£ Xenôphôk. tiv.VI. 43t 
mais auançoit fon aile droite , & te- 
noie l'autre reculée , pour choquer de 
ia pointe comme vue galère , a/Iurié 
qu^auee fes meilleures troupes, il cn- 
foncetoit Tennemy h & iju après auoir 
fait jour à la bataille , il donneroic 
J'épouuante au refte , & le mcttroit 
en defordre. L'ennemy rangea fà ca- Ujâvm 
ualerie auec beaucoup de- haUteur^ ''i^* 
comme fi c'euft cfté de rinfantcîife '""l^ll"^,] ' 
pefamment armée, fans Tentre-mefler ^ * 
de gens de pied ; au lieu qu'Epami-- 
oondas reflèrranc aulH la fienne pour 
Tcdoubler foo cforc^la fortifia de part 
.& d'autre d'infahtetie légère pour 
cirer en flanc, fçachant bien que fi la 
caualerie ennemie cftoit vne fois 
renuerfée l'infanterie prcndroit la fiû^ 
te ; & qu il y en a peu qui veulent 
demeurer quand ils voyent fuir leurs 
compagnons. Mais pour cmpefcher 
que les Athéniens qui eftoicnt â lau- 
trc aile n*acouruficnt au fecours,il leur 
oppofâ quelque caualerie & infatcric 
•fur des colines,pour les tenir en bride 
& les mcnaccrde les predre en queuif, 
s'ils branloient. Son de/Tcin reiifli!: 
comme il Tauoit premedité>car après 
auoir enfoncé l'cnncmy de la pointe 
de fon aile, il mit tout le refte en fui- - ' 
te -, mais ayant cfté bleflc, & eftanc 
:oaibc du coup , fes gens ne fçeurefic-^ 
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REMARQVES 
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TRADVCTION 

De L'idlSTOIRE > 
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XENOP.HON. 




Ch A.r I T R E .1. 

■ » . 

• » 

Ev de tours après feiCei^'* Page ^, 
^at. l'zy rejctié en mat<* 
ge quelques parcicula- 
ritcs qui obrcUi;ciUoieuc is^ 
Narration. . * 

JpMt dumum for hs ^thi*' 
niens. Il ne fcrt de rien de dire 
^ ■cefttji le guet ^ui le d ecoii-.^ 
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lachofe 4oat .il s'agit n'eftpfts 
afTez coaiîderabie >pour .deC- ■ 
cçiiclre dauaiuage auo^ Pacdcii* 
laïîtez , j'auois siuffi rejett^ ea 
xparge que UCamp/ftoit k Md" 
à^te i Mais comme la marge- 
eftoit trop chargée i'impii-^ 
meurl'a.obiuù. . ' 

9» tHhton lçhr donpatle droit de^- 

riode précédente irne ligne ^ui 

ciloic icy. 
jo. "Smrleitr co^uite.Vzy ajouté 

cela^ tourné le te^e çtmiot- 
mement at) fujer. 

v^tië et attifes ' Gthé" 
r4iix > leurs noms font mis.en- 
. mai^ plus bas où ils ibnj^f las 

ejHi leurplacc^ /. 

: 13tm$ i'AjjfembUe aj oâf ez , m ■ 

^9* Ainfi fitttt'l'annéi,Vay teis-tn 
BMcge là I L. parce que Tannée 
iÂuuantfreÂ marquée plus bas^ 
pour la 11, mais il y a gtané 
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ce Ton hiftoite. aptjss la xo. an» 
néc.Sc d£mie.d'vncgueL're>qu'il 
fait durer ig. an.s ëc dcmy ,,âe 
4iins céc efpace.qui conciem 
^.^néâs enci£]:£&» il n'en faic- 
mendon.que de cinq j fçauoir' 
la dsçaiere demy -année de la 
^1, Olympiadf., hs^i' tQuxe' 
iïntiere , & la première dcmy- 

atmée. oa .plureft trois mois 
feukoieiu de la .514. ce 4111 ne 

fait au plus que cinq ans au 
lieu de hniât, Au^ ne comte- 
('jlq^ cinqËpkoies , qui ne- 
fpnt que quatre , ans & trois 
mots y p^rçe . ^tie T^nnce du 
4e«ùer .u!eft q^ commencée} 
ipais en.recoiQp.enre il y a en-! 
.uiron neuf mois pkSkft d'va. 
precedeju,qai fesuenc à {up- 
{>léer les. cinq ans. Et pour * 
jxiontreç ..qu'il ne les a pas. 
fiukligï ..ceÂ qu'il, .dojnne' 
Yne lifte ^es. Ëphores à .la. 
fin ^e lfi j^erre » oà ceiix4à 
<ettUjer<itii)enc ^.cpqam^. n\y. 



en ayauc ^point cncie^dQUX. 
Jl faut remaïqueu aufli qu'en 
..cin^q années de la. guêtre il ne 
«conte qu'vae Oiympîade^n« 
,.tiere,qui necpatient qucqua'- 
tre ans » mais.c'oft apparemW 
Client, parce que TOlympiade 
ne coiiimencc qu'après lefol- 
. Âice d'Ëftë non plus que lés 
. Atcons &c lesJBphoreSt au jiieiA 
que r.annéc de la gueire corn- 
rmençoic désie Pnntëps. Ceft 
M quLaenipeiché TkucydkU 
4e conter p^r les Magidrats^Sc 
f9tics Olympiades, poutre que 
les années de la guexre ne^f^- 
siapporcaïjt pas» .cela eût tou- 
j^louci fait quelque di6âculté. 
Ji^cce qui.a abiUié vXenophon^ 
.i:'e(i;qu'il a confondu les an^ 
tiées-de ià guerfe au^e celief 
àcs Magiftcacs ^ des.Olym- 
pi^4çs. Mais Ton premier abus 
à mon aduis yeft d'auoir com« 
pris les exploits d'vn an ôcde^ 

laf^ta l'eipacede -iax^moîs»^ 
* 4pat 
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B E XeN O PH O N. 5 

par là ie racoraode tout iaf* 
qu'à la prifc d*Athenes,Depuis 
iufqu'au retour de Lyfander il 
n'y a que fix mois donc il fait 
vil an & demy , parce que U 
guerre erabralTe zp.années des 
Olympiades j mais comme la 
première & la dernière font 
imparfaitesjcela ne faitque 27. 
ans& dcmy. Ceft ainH que 
Diodore dit que Thucydide t 
fait IX. années de la guerre, 
quoy qu'il n'en a faix que 
vingt & dcray ; mais il y a j. 
Olympiades Ôc demies^dont la 
première & la dernière année 
ne sot que de 5 . mois chacune. 

K^mpofta le premier ^le prix de 
la courfe du chariot tratfné par 
deux mules. C'eft ainfi que ic 
lay expliqué , comme a fait le 
Pere Petau \ car Iules Scaligcr 
dans fa Poétique mec que ce 
font des cheuaux. En quoy il 
s'eft abufé^premieremenc par- 
ce qu'auparauant , la c^urfc 

P 



-6 Rem. s V r x^Hj &t. 

des cheu^ux y cftoic ^ & T Au- 
teur mec qne c'tfk icy la pte^ 
nuere fois ^ue cela fc p.raxi^ 
que. Eccn iecond lieu, parçe 
qu'on voit des atheletes qui 
cempoi'Cçalc le prix à Ux:ouiie 
..des mules. Cau 4u rcfte le mQC 
grec e(t indittèrem à /îgnifiçr 
deuj^ cheuaujc» ou deux mules^ 
. Quel^Hes^vns^des Jïens furent 
tfies par vn Perfan cfui ^riua 
OHCç, d^s X^ûtipes. Le grec dix 
jfHâ ctUfe fit à l'a) de de lorCa^ 
udme , & qtdls eft oient épars 
4pm ie htéfin^ auec reâe que 
i*ay pjis çn marge, i mais la 
chofe cft trop peu conlidera- 
ble pour entrer (iforc dansie 
detaij* ^ . • . 
P. ij. Sonnet Malawte par Mit» Le 
grec dit *,9«"*/x vinfint ficeurir 
Z)/4»£ j mais cela euft efté ob'^ 
(eue parmy nous , c'eft pour- 

quoy i« ]|ie,ruis coaiencé d«E- 

pùmci; le ijcns.. , • 
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D E Xen g p h o n. 7 

mis leur nombre en marge 
plus haut. 

De lày c'eft à dire de Sefie. 

^fais c'ejî la 1 3 .C'eft penc- p. j 
eftre la vingc-quauriémc^ mais 
par le compte que fait en fuite 
Xenophon, il ic voit que c*eft 
la vingt-troifieme ; quoy qu'il 
s'abufè apparemment en vne 
chofè } c'eft qu'il mer cinq ans 
en vne Olympiade , Ci ce n'eft 
. pour la raifon que i'ay déjà di- 
te ailleurs >que quatre années 
de la guerre entanioîent cijiq 
années d'Olympiades. 

Et Pharnaèa/i contraint de fe p^ 17. 
retirer en fon C^mp. l'ay eicpri- 
. mé plus haut y ^uil ne fh join-^ * 
dre le Gouuernenrde la place k 
caufe de la Circonualanon. 

Nonneanx Citoyens iQ'Hoitvx 
des Hilotesafranchis. 

Ok il anoit pajfé l'hyuer^ Si par p 
confequent c'eftoit fur le com- 
mencement du Printemps i 

c'eft pourquoy ic ne Tay pas 

P 1} 



t Rem.s VR lHist. 

apuce 1 mais ï^y mis en mat« 
ge que c'eftoic la fin de U 
vingc-croiâéme année de la 
guerre i car elle commençoic 
Printemps. D!ailleurs , H 
mec en ruice io; fin.de la vins;c«* 
quacd^me» quoy quil cpm^ 
prenue tout dans vnc année 
de l'OlympiadepoiiT la raifon 
^jue i'ay déjadjtç* • 
' ^fi^^^ confirmé par vnc 

Lettre du Roy. le n'ay pas trou* 
ué à propos de la meure > par- 
.ce qu elle ne dit ^ue ce que 
î'ex[Hîitie^ 

Le ^olphe de (^eramce^ QtQi 
ainfi que Thucydide le nome. 
* P/j^^r«r, HFefte à rhonneiK* 
..de Miner ue ou d'vne fille de 
Cecrops > où Ton lauoit les 

ernefiiens de la DttSk% ce qui 
adotmé le nom à la Fefle , ôc 
Ton voiloit fa ftatuëjLe Tem- 
ple eftoit suffi ceint dVn cor« 
deaa » ce qui eft peuc-eftre ce 
qu'il appelle couuerc > mai$ié 
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tfoaue plus à propos de Tin* 
cerpiecei de la Suicuc xpiiécoic 
voilée, puis que le mot grec 
. fignifie Tvn & raacre,& dédi- 
re ^ue la Statue de Miner m eftoa 

eouaerte ou voiUf i j^lutpik qae 
£on Templcr' 
De rendre feruiceÀ/â^Mrie» . 
' le l'ay traduit ainiî , parce 
qu'il eft plus auantageux delà 

torce À Alcibiade donc il fait 
parler les amis. • 

Et ^ue îesjithenient luy amiet ^ 
Humours fait eh honneur de le prê^. * * 
ferer a/es égaux , de Ngaler à 
Jh Maiftres, Il y a au gvec,fu*il 
aueit cét auantage du'Peufle^M'il 
ejioit plus puijfant <jue ceux de - 
fm agct ^ ^il ne le eédoit en 
' rien aux vieiUars. 

A chaque foldat ou Mateloti ^ 
c<ft à di rc. Rameurs i car l'A u- 
thenr les confond fouu«nt 
auffi bien que Thucydide, c'eft 
pourquoy à^ la rcpri/è il mec 
toute l'armée au lieu de dire . 

u; 
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les gens de mànneipoiir mon^ 
ccer que c'ciloii; la paye gene^ 
sale des foldacs ôc des Mate- 
lots. Auiïî oblic^coiNoh Jcsi. 

loidats à ramer>&; les Rameurs- ^ 
à prendre lés armes dans l'oc*^ 
cafion ; c'efl; pouiquoy on le& . 
confond. , - | 

* Itay marqué Taânée à la page I 
précédente oùiclie edoit piu& . 
en fon lica# 

Ses galères 'ne)%i€Ht pÂi^hs 
piris /vêjiês^ lia rendu ailleurs. U 
raifon de la bonté de celles de . 
Canon» auoit r 1^ ^^^^ 1 ^^^^ 
fa . âoKe. en retranchant jtoi»t '1 
cie^i)i ne valoit rien^ ' 
£bi4. . Sâns efperance de ficmrs 

' fans viures^ La rai{pn eft aâès . > 
; . . claire par la narration. 
P. 33* * AHe€ pÀfeii mmbre y cela fô j 
f^ueillede lafuiie>QÙ Umé-^ - ^ 
me ordre eft ckyîcmé i car du . 
refte il range Erafinide & Pe- 
cibles- fur la deuxième ligne.. 
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fans leur donner aiicunes kou«« 
pes : Tant il efi; vray que la 
plurpart des Anciens ne font 
point eicaâs , & qu'on diroit 
que leurs ouurages n'unir efté , 
qu ébauchés* Ce quei'ay mis 
fe prouue encore pat le iïom«* 
bre des galères > Car Xei^o^ 
phou£n donne 15 o.aux Athe- 
niensi& n'^h exprime que 11 
£'UOus. en ofte2 ces 50. là* £n» 
core y en a-t*ilij, de laile 
droite qui ne font pai expri-* 
xnées. 

J)ix Colonelles ^Lc grec dit Ta^ 
xiarques* Ce met^gnifie-Ca*' 
pitaine^quâd Locagos fe prend 
pour chef d'elcoiiadé ; mais 
comme il ie prend ordinaire-, 
ment pour Capitaine, les Ta-, 
xiarques font les Colonels,^ 
ceux qui commandoicnt à 
Athènes ks troupes de chaque 
Tribu fc nommoient ainiî. 

Auec 47. 11 n'y a au grec 
qae 46* qiais le nombre (fi 

P ni) 



iuftiHe paclafiiice... 

Vint par vn bon vent i jomIots 
^H€tU vent fitt^radoMy^ . 

Arêhedemt qui prejiâoit. Le 
gyeç ajoute qu'il auoic le foin 
de Oeceliei mais outre que ce^* 
la ne fettde rien à noftce Cuiet» 
c'eftoii; vne.place qui cftoit au. 
pQauôt^ des finnemis» ôLs'ii 
auoijc quelque foin pQUi ce re-> 
gard 3 c cftoit d'en, empefcher. 
les coutfest 

jipatHric»l:Q(k6> ainfi nom- 
mée dVn nom grec, qui figni- 
fie Trmperie^ parce qu'^U&fuc 
inilituée pour la vidojcç d vn 
Athénien fur. va. Béotien par 

Les pdrens de T^herdnfepésiQii. 
pl ut o|la Ceux 4e fon pATty* ^ 
Ils \^oi$nLpHnis de mort^ . Le- 

gjr/c diyQÙiiQ^Jiurés aux Magi-- 
Jirats des onz^e \ mais ce n'eû 
qu'vne formule que ic ne fuisi 
pas obligjé de gai'det » parce 
q,ue ic ne ra^>p.orîc.(itic le fciis, 
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du decrcCi fans m'attacher aus 
paroles 9 & que cela ne fecoic 
qu'engendrée de robfcurito 
inutile mène. 

m^ur a oublie le nom en mar* * 

D'moir empefché leurs Cole* 
gués de fe plaindre de Thr^fyhnle 
& âc Thêramenés. 11 y a vne ré- 
ticence au grec » ou quelque . 
mot d'oublié qui eratKoiiille 
le fens ; mais il ie recueille de 
ce que die Theramenes page 
5 6. Qtiils ne ranoiem pas char^ 
gé par U lettre ^uils anoient 

écrite m Stmt^ P^.4r •4*» 

^ourvous en refftntir après. 

Vzy ramenë cela icy de plus 
kaui y^ouire que ie ne n>'obli« 
gje pas à vne cradudlion exaâe 
dans les harangues pour le» 
ifiafons que i'ay dkes ailleurs* 
Le grec dit ^uil fortmt de la 

hati^ue àvn Chimrgien^ On 

y oit bien pgurqâoy i'ay rejc** 

Pt 



tévcelaen margefcaic'eftalTes t 
il portât . vue cane poui: 4 
cftrc puny.Il n'importe de {ça* 
uoic d'où il veaoic»ny & il aitoic i 

, mal aux yeuxi Ce font des cir- . - 
conftanccs Tuperflues qui font 
perdre les neceiraîi:.es>& char^- . 
gent la mémoire du Le&eur. . 

Deux de [es confins (germains. . 
Lfi Grec die Enfans de la^fixnr • 
ài/Dmins qui esiotent ijfus d'vn . 
mefme perei mais cela ne fett de . 
lien ; car il n'eft pas quçftion 
icy de. la généalogie des Roy s 
de. Perrc> mais de Thiftoire des > 
Grecs > &ç dam4es chpiês qui . 

- ic difent en paflant ^ il ne faut ^ 
garder que ce. qui eft effentiel. 
W^4ir Auof troupes ^ Il y aaw grect 
amc M^telos ou forçatsi mais ili > 

confondent içy auec lesibl- , 
da,ts. ' A; 

i^Q tlt qu'il Va pilla. . 
-JP^fjo, ; ^ymt fcfiu là prife de cute^ - • 
placCfU a'qoâtç ^s^i-enÂifnMUg. , 
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parce que c'efticy vne cîrcon- 
Ibnce iupe.rfluc>auifi bien que 
fovi^ê plus bas, car il n'ei); pas 
queftion de marquer le temps. • 
Les fsl ml^ar^uer. L'tm pri- 
meur a oublié dés le point du ' 
ionr. 

A cmfc (ju'iirefiifbii le cem»: 
bât. L'autre raifon eâ déjà ^ 
ajoûrée. 

^ Ame hntt gaietés , i en re- P 
tranche la -Paraliene qu'il eu* 
uoya à Athènes. • - ' 

T^n porter 14 nonuelle à Lace* 
detnone. Le gr^c ajoute qu il iic 
ce voyage eu trois iours^ mais 
cela importe peu à k narra* 
tion. 

A U referue d'Adiwante ^ui 
j^'eftoit oppofé éH décrets Le grec . 
ajoute çue qnelcjuvn TacufoU 
d'moir trahy la jlote \ Mais ou^ 
«re que cela he ferc de rien en 
cet endroit , cela paroid^upir 
efté inuemé fur ce qu'on luy 



. itf Rem. s V R l'Hist^. 

. tre$,aa lieu qu'on voit qiie^ 
c'eû; poac ia^ vcrta on lay 
pardonne. 
LyfanàtY reprocha à Pericles^ ^ 
. le ne mecs pas la choie par ia« 
tcrrogation comme fait l'Au* 
teur^parce qu'il a oublié de di*- 
re ce qui répondit > ou s'il ne 

répondit ricn.^ 

Car ce si luy tjui auoit fait pre^ 
cipiter les captif^ des denx galet- 
tes. Tay ramené cela icy de* 
plus haut j où il ne venoit pas^ 
il bien. 

Dans tapprehenfion. le aex*^ 
prime pas l'autre raifon, parce 
qu'elle e^û: claire d'elle- merm» 
& moins importante. 
Pi jj. ^'^^^^ autre raifon , ^ue parce 
j ^Hélle iênùiî ii party cMtraireï 
l^y ramené cela icy de plus 
bas. 

D'^ùu Agis (sr Paufanias foni^ 
* rent. l'ay ajouté Agu qui rcful* 
tedcTHiftoire. 

^ s?- Afm «itx iufqH'kQatam^^ 
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Celles de Pirée. U a dçja èxtk\ 
h referue de douze • 

Vingt-hukans fît demi. V^f 
mis en marge le vehcablev 
nomhux&c enay rendu la rai- 
fon dans la Remarque fur la^ 
page ixyôc ailleurs. 

Deux d'emr eiix À Lacedemo^- 
ne. L'Imprimeur a oublié les . 
noms en mar^s qui font 
qHinés & ArtfiQte. ^ 

Cfùias luy répondit. Vzyàé)z 
dk»> qu'ils eftoient bien enjernble. 

Armérfecretement , U fera re-î^* 
marqué en fuite qu'ils eiloitfnc 
atme«ciep.oignarii.. . . 

En Thj^alte. Le grec ajpûte P. tff> > 
Miee Prcmethé^'$ mais cela ne 
£irc derrien au fujec, 

J! /bulener les Efclaues contre 
ItunMaifltes. Le grec ajaure) 
Ce que ie prie ^ let$. Dieux quiine 
fajfe^as icy ivnzh comme ces 
paren^hefes font infuporta- 
ibies ei^noûcç. languejje nciej ^ 
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mecs point Xi elks ne font al^ ' 
foiuuient ii^Geâàires. 

Voyant an Barreau fes /ktelli'^ • 
' Tay déjà marqué qu'ils ■ * 
croient acmés de poignards^ 
k D'entrer dans la fortere^e. . 
y a au grec w/lfe; maïs c'eft que 
la fotLereÛc ie nommoic aiufii - 
car il n'y a point d'apparence * 
qu'ih ne Yonlul&m lamût quê - 
trois millQ- pçjfonnes dans ^ 
• Athènes* 

. Et ieut dep$Mles\li{tz-l^tr 
âépomlUs , ^elfues prifon^ 
niers. - ^ ^ 

> En U place de VOdéi. Vin^ < 
tcrpietc Latin a misen marge . ' 
que c cftoit vu lieufemblabic - 
àtrn Théâtre oà l'ontecitoit * 
1 es vers auaiK que les pnodrui^re ^ 
fur la Sccne. 
Apres il cmmanda^ &€• Dio^ • 

dore Sicilien dit> ^jê ils furent ' 
tous tuez;^ . 

Mi^is cmme ^ih efim detrop^ ' 
Srafide^A^..jA^ii'^^^ 

c ■ 

9 

* 

0 

* 
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'€4t^e du pen degms fu'il y auoih • 
çac . le uombie en a dejaefté i 
exprimé. 

P^imy» hs autris : c'eft à dire ttï - 
iej mis mille > cac il a y. auoie 
que ceux-là que Ton contâc. 
pQur Citoyeiiâ> & qui eurent 
cie l'autorité. 

Ou dti bois qu'ils blanchijfoieriti P. 7%* • 
peutoeftFe que hlanchiffoient ne . 
ie l'apporte qu a O/ct* » & que ■ 
l'Auteur entend ifimplenienc ^ 
qu'ils pelûiend'Ofiei: , qu'on 
nomme à caulè de cela,de l'O^ • 
fier blanc, mais cela eftant , il ; 
faut traduire des bofêcUer^s de y 
hois ou d'OfierbUnc tisiSM.iien ■ 
ajouter , & c'eft mon opiuion. - 

yersl'vn des ports , i'siy tnis . 
en m arge /* port muet,ma;is c'eût . 
plûtoft leport fourd 3 pour dire .• 
Caché. 

, f^sUe de la Çofioi il^a m grec ^* *7« • 
de terre ferme , mai« c'eft fur la . 
colle qu cftoient la plufpart de u 
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Parce ^h' il n'y en auoit pas 
vne fÇ^c- ça parce cjH'ilny en 
omit pas vne ^ui nobei^^ ijuanà: 
w Lacedemonten commandoù. 

F. 88. F 9HY auoir efié bannis. L'Au^ 
teur ne k àit que de <7on* 
gylcj du relie il ajoute vne lin- 
gue que i'ay expliquée d'à- 
hotày qu^il s'empara ae quelque 

[ petite place.^ 

Contraints de guitur lepAys.- 

On voie pat la fuûeq» il y re- 
tourna ^ car il reprend le coni- 
mandement de TArmée. 
B. go. Contre les Myfiens les Ti-^ 
El» nmt- fidiem.. Cette marge ell trop^ 
4^ J^aute de fi^ lignes. 

Parce ^u'H ne pouuoit viure 
Mûrement, auec hennem^ht Grec 
dit qu'il ne vouloit pas viurô 
qu'il ne leuAvengée^ maisac^ 
laieuient à vn. 

^'^^ repoujfé met'pertt. Le G rec 
éh qu'il perdit deux homes : le 
ae Tary pas voulu expctmer»par» 
ce que c'eft trop peii.de chofe; 
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D E XiEN O P H O N. 1*. 
En la Çornpagnie iô'cLt Greoi. 
<Uci ^ue Us vns l'accompagmient • 
i^aife,les antres par honneur,mAis 
cela n'eft pas impartant» 
. ^'ils fe foHuerm au camp- P. ^«v- 
Gr^fx. Ou bien qnis'y efloient 
fimun, £aJlmd. 

Qt^ lts MtenàMt tn batailU 11*9^ 
fur le chemin.Vs^y retranché icy 
quelques paruculaiiitezinuci^ 
les* 

^vn deie^s^'itoyensX'Hi' P- 
Aoite en ayant efté rapportée 
tout au long, pair Thucydide» 
an n'a pas befoin de la repeccc 
icy. 

Parce fm'elU n'efieit pai ftrm 
méede muraille, Ilfèinble 
le contraire en la page fuiuan-. 
te» fi on ne le veutimpeuec 

d'vne autre Ville. - 

Qm^ penfott pféfiter hauconp,^ 
I ay gardé le fen^ du prouerbe> 
ou plûcoft l'intention de Xc* 
nophon : Il y a ao Grec , 
fum r argent dc fim f^re au hoipr 



Digitized by Google 



21 R E M . S V R" L H 1 S T i 

ftél* , poui 4ice gagnerbeaa- 
^. coup. 

Fao8. ^Condition, ou plûîofl; confide*^ ' 
ration : car il y a -apparence 
qu'il veut dire , qu'il n'ciloic 
pas des trois cens qui cûoicnt - 
choiHs pîtc les ■ Uippagrete$ 
ppus leur mérite > piûcoit que 
ppur leur coud!>tion , s'il ac 
yeot pades àé ceux tiu'oii apr. 
• pçlloit les Pairs » oi c^oiei > qui 
eftoieiu aparcmincnt d'autres. 
îi^tik fHdrmtti-' Ce n'eft 

pas qu'il n'y en euA beaucoup 
dauaçtage > car il y en auoii 
. £èpc cens à la bataille de Lew» 
. An»s, çVfV qu'il n$ 
tfouuoic alors. que cela fur la 

' Il pr<f»/aderFrix.V&y ahier 
cet endroit, qui eft plus, 
«ftendu chez l'Auteur» fans re* 
trancher pourtant rien d'c^- 
fèntiel. 

Grec ajO:û«e /^i^^iwv ^ a»i& 
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il ne rcfuipe du ûijet <juc cô 
que i'ay exprimé* 

Des Lacedemoniens : Le Grec P# i i+â^ 
à cipG^ens , mais il . n'y 
en auoit point d^^utres-là^c'eft 
ipourquoy l'on peut feferuir 
du terme gênerai au lieu du 
p^irticulier. 

^ Croyoft U pouuoir dèpoJfcdeY^'^^^'^^ 
de i'/ifa.ï^y mieux aymé met- 
tre cela> <^o€ de dire h prendre^ 
comme rA^rexir>car il ei^4:idi*» 
cule de dire qu'Ageiîllaus qui . 

a huit mille hommes for la ^ 
cofte d'Aiie 9 prçndm ie Ray 
dePerfe^ qui en eft éloigné àt 



millions de Combatans. licit- 
vray qu Alexandre le prit^ 
mais ce fut aaec trente mille 
hommes de pied d'ahord » 

}>lus de cinq mille cheuaux> 
ans ceux qui vinrent €f} fuite} 
après troi^ batailles ga« 
gnées 3 où il mourut pluiicuis^. 
milliers d'hommea^ ^ 
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Cwmt^e Us principaux âer 
Villes, le n'ajoute pas» prendre 
les étjfeurances pour cela, car ce- ' 
la s'entend allez , quand on le 
peut£ùce. ^ 

Maïs les Atheniéns» £'Au- < 
teuc (èmbie dine le comuit» 
cafuite* < 

Pour connoifire les feruicesl 
Ilay d'écach^ ce membre de U 
période précédente» aân qu'el- 
le ^ft moins embaralTée i & 
mis en -ftile de nar ratiô»ce que 
l'Aitceur met pu dialogueicac 
cela n'eft nuliemenc de l'Hi- | 
ftoire , k. alonee au triple vne 
«anatiQs.De loito que ce que 
i'ay iTMS en dix lignes 3 tient 
t«ate Toe page chez l'A uteusu 
P:»3z. Les enuoya àiuâlifir par /es 
OffiçiersXe Grec dit, afin^utli 
hminfujl plus ^wd > mais cela 
n'a pas befoind'efire ajouté» 
car pourquqy l'auroic-il fai^ . 
- que pour cek* 
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auoic .vne courfe de le unes 
Gens » auilî-bien que d'autre^. 

Et jf4»S 'jamHjer aux quatre ^'^^S^ 
Tribm . qui ^ftoiçnt oppofées aux 
Tegmes. ray recranché vne 
pacciculaiicé qui embarairoic 
la narracioji , ^ qui n'cil pas 
de con(equence , ^uà câu/è de 
ctU ils perdirent peu de Gens. 

Et le bagage au milieu. Tay P'*4e* 
ajoucé ces mots qai manquent 
chez r Auteur > '^fonc necei^ 
/aires aufujeç. Darelle quand 
ie dis marcher far quatre frôts» 
il n'y a proprement que k$ 
troupes qui lom en teftc & en 
queue qéi oaarchent de la roi> 
tej mais celles qui défilent de 
part &c d'aucrcifè trouuenten 
batailie^en difant feulement-à 
droit ,à gauche } ainii i'ar- . 
mée qGl fur quatre froqts en vn 
inftant > ic fait face de tous, 
eoftez, ^ 

Lors qu ils furent à la moitié V,^^. 

if U cartim. Le Grec dit > à 
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treis arpms de difi^^nce, qui faiic 
trois c€ns pieds > ce qui f^it ia« 
.ftemem la moitié de.(ix-vingrs 
pas^à cÎAq pi^ds pour paâ» qui 
cftoicàpeu prés la longueui: ^ 
d^vn ftade» j 
; Xfeid. /^/irM/ foHjienir non pins . 

ïeQon d'AgefîldHs. Le Grec 
ajoufte , ^«'i/f renrmntykt 

FU Teiiolnnon. C'eft vnc fi- 
gure 4e Tacc militaire, où tou-» 
' tes le& piecçs du bacaillon Te 
reonuenr^ fans que Ic bacailloa 
i:Jiange de place » au lieu que 
daus la conuciûon^tout le ba« 
.taillon fe remue fans que les 
particuliers en changent 9 &: 
' tourne -comme vue parce (ai: 

ics.gonds. - 

tPa4^. Awc lieux ou fendoU Ut 
jii^icC; Le Gtec ièmbk dire 
;qu*ils j'a renvoient a^lnelle- 
ment* 

^^^47, Demtàr tmic dans U fort, O a i 
• di^s mur^iUe qui le.joi^QÛ j 
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.à U Viiie, mais- on voie par la 
fuite que c'eft le fort qui fuc 
pris , & Tâlx,oç le prend auiîî 
pQur fori} car du reilc la Ville 
..demeura toujours aupouuoic 
de ceux d*Argos,cc qui a caufc 
l'ecreur de. nnccrprece.Lacîn, 
Se le Gicc melme-u'eil pas 
bien net. 

^noient tout ieur détail an P»*f*» 
Pyrée, Le Grec ajoute que plu- 
.iieurs y denaeuroienc & s'y 
iioucrillbienc- > mais cela , pa* 
. loiilra par la Tuice. 

- Qii^y tjuil fmbienté'cV Km- jf.xej, 
. Ceacmet cecy plus bas, mais 
ii vieot également bien par 
tout* 

: Et il n'y eut prèf^ue (fue ceux- v^^^^ 

prefjue , parce que TAuthcm: 
4itplus bas, qu'il n'en mou- * 

eftoient. ' , î . 

• Sofu faire phis dsdmy-lieHlLe i. 

Grec n'en dit pjis^BGflire canb 
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mais cela eft va peu cidicule, 
quVnc Armée ne pûcrauagec 
•fiai: iour «qu'vn «quart de liette 
-de Pays. 

P.2.73* Sept, Ce nombre- xefuite du 
<alcui qui viencapres. 

E»*??* Et-tous les vaiffemx ^h'U fow 
^uoit prendre. le fais qu'il les 
joint àià âotc poux la renfos- 
cer , ce -qui e& allez vray-ièm- 
blable. 

P.X84. même p4r là vne place 

llUifire dans fHiftoire, le ne 
mecs que ce qui ed necelTaire 
lau -£ltjet » iàns m'efteodre e-Q de 
plus grandes fpecu^cians. 

P.iSj. Vogmtà vogue four de. le 'm'e^' 
prime par le terme de Marini^ 
ikns entier dans le détail de 
l'Auteur, qui die que le Comi* 
te démioic Ces ordres en frap- 
. . ^ant de deux pierres,!' vne con- 
tre l'autre » pour mener moins 
de bruit qu'en parlant ; &en 

* vogant à rames cenuerfée« > ce 
qui cft obfcut. . „ .. 
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Les Athéniens ^s'eftgient reia» 

c f:i;#^Le Grec ^t,qié'iUecreyoit^ 

-miis la choie cft vrayc, 

Cay ilfçAHtii qu'à J^thenes^ 

i-'oppoliiion vfait aifez voir, 

-wjgufailleurs cela Te fud fait au- 

iremept., aii.QiF,bcrain de 
. rcxprimcr. 

- ^fioiem fis amù. Il le dit là 

^Ariobarzanes^^-ailleurs 4e 
.Tiij^baze. . 

-.nus le principal de ja^-Lettre, ' 

-paroles de l'A u teur ..pour 1* ' 
^inoioditc de l'expr^ffion^cat 
d{ n'y. A d'«flcBticj j^ue le pre- 

. Et-'en iaifok aux -Lac^demo-^^AH* 
-niens l'exécution. A'^y ramène 
^ccla icy de,piusî>at. * 

rTmdis efue l'autrt efioitfm T'Af!^ 
-^«j.*W«fXe Grec ajoûçe,^'el- * 

.iàaîo«ifewieç4foy^ armés de 
• ceux qui t«ii|aillotew> afin 4e • 
ics leur pouuoif rendre en vne 
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* ' rortfedescnneihis« - - 
000. Moins prtêd^nt ambitieux i 
Le<Grec4ît,cju4l aimoit pluili 
gloir^ qne la Vîe ^ mais Yzm^ 
binon ell: mieux ^oppoice i \n 
prudence, que Tarnour delà 
gbir^^ qui eà v^ne "Verto. - 
J04. ^^Tjce que tcnnemy faroi^ké 
.Le .Grec a j o \kic^H4;ofti ejuil ve^ 

nmyxnzxi quaèdi ^é «rmee 
s'approche dVnc yille>leSïHa** 
bicans fc prefcntent- toû jours 
du cofté qu*oii vient } car ce- 
lamç^iariûroû de ileq^ auue«^' 

Grec diL, fudssliileffitrânKfott 
À terre , mais çela n'cft pas im-> 

v:> ^rtatTt£f:,ëmis&r«^ ààt^ 
ratipiî* .- ' "v -^ i\ i l ^ x - 

30f. Il fort it tout k couj^. Le Grec^ 
;V dit , ^uildi/hoit i ér ftfilfe^tiht 
cache iû/^HÀ^ ^^Usfiirwt préd 
des portes^ mu^i i>]iiy jretrajicàé i 
côja poi^r cftrc plus court, ^ 



Digitized by 



DE Xeh O F h O V* 

-comme vne choie de^eu d'ira- 
^ortance. . . 
. Pour Auoir permijjïon d'fitHOjicr P.^xa.^ 
des DeputeXà LAcedemone, Le 
x^tfte eft connu par la {ùite. . . 
. Voilà lafi^. Il -y a icy vne< lbi4. 
période au <7cec x^uc i'ay ex-: 
pf iîuie plus haac « où eiie eft 
plus eu ion lieu. ... 

Ce ^ui n efi p4s Jivray Jemblétr i p.^i j. 
'hi€. I'ay ajouté la mfoji.^iie 
i'-Auteuca tue.' 

j^ff U Canalerie Thebaine-^^i^^ 
Le Grec ne le4ic <}ae 
des Plateensi niais l'expreilboa 
m'a fibUsé.de ie dire en gêne- 
rai M chofen'eft. pas im*; 
potcanu. 

Oh par <jùel^ue autre artifice» ^.^19. 
Tayaioucé cela, parce que rau«>. 
teuine die pas ab£[>lumenc.qtie' 
ce- fulUpar argent» mais qu'où 
lîen i&upçonnoi't. >Du refte , ic:, 
mers piâcoft fe fmfir du Tyrk^ 
c^mxerdas l'Atti^e^jUKequ^ 
ia couleur e 11 eftpius plaufiblc.:. 
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PMr. ie erjgdhd'jigefilaiit, l'^ 
„ajoii(é cela de la fuite. 

Qi^iefioit fort bien fait é" aime 
.JiArebidâmiis. lel'appelU en- 
Xuice.le.i>eau Çieonyméj pour, 
/^arquer parci/u^iieiciTienc Çi. 
beauté : Mais ce n'efloic pas 
icy comme à AjcheAes ôc ctaii^ 
4e rcfte 4eJ.a Çrcce, où l'on ai- 

/unour X^Jùdlit cac à S pacte ce* 
ja eftoit infâme, comme le té- 
- ,nioignè ' Xenophon dans le 
tiaiecé qu'il a £u^ de la-Reou^^ 
jblique. (jfe Jpaccdeaiojiie>4^ 41 
die, que ceux qui àimoreiit lé^i 
j^iae^ gens. v ji'attoiem pa£ 
<plus de cotnmecce auec -eux 
'H^ûç; ies chofes de l'amour^ 
'^a'yii^ pere -et» a>a.aeo -fon .fiis> 
Ott jin^fj^eie aueciçu) JfiiBff- ^ " 
. ^ /l)'in:p4rUr au JRoy^ le met- 
:tray plus bas , que k|loy ne- 
l'aimait poiptje. A'a^oâcç pasi, 
qu'i 1 ciai£.natt ftitfme ceux qu4 

j^'eUoiem .aiaî§ 4e ^'ya^ 
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éh l'autre. Car dans [es cri- 
mes toutes les pecibuues iu- 
diâfeientes font concre vous»' 
ôc tout ce que vous pouuez 
faire » c'eil do couferuer vos^ 
Amis. Ou refte i'ay ofké enco- 
it quelque paroles inutiles de' 
ce Dialogue » tfay refèiué' 
que ce qui faifoic grâce partie 
culierej parce que le Dialogue 
eft vne cnbfè tout-àfwic oppo^^ 
fee à THilloiie > qu'il allonge 
inutilement & remplit d'yn- 
cas de paroles luperâuës. 

f^u des Amis de Spbodrias 
^tyant rencontré Thymoclés. Tay 
*iâis en marge que ce pou- 
.«<^it eftre Xeaophon» parce 
qu'il s'eftablit en ces quartiers 
depais (baexilv . 

' QhU riefUit pàs mp yien a$ue^ 
ft Prince. I'ay ramené cela icy^ 
de plus haut dà rAuteur dir,^ 
que l'on craignoic Ageiilaus 
,èt (es Amis, ce qui raonftr©'- 
<^'i\ n'eftoic pas bien aaec bs^jm" 
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- Ordomtr dcf leuées. le m dii 
pas contre les ThebaiaSjCar la 

a, laite le fera voir. 

f'i'-i'. Om> cenXi qui . fanent-, attx .£4^^ 
tes. le lie fçay pas bien fi -c'e/l 
M Je jea 4ostt paclé- 1' Autéu r, 
mais je.ne voy que celuy-Ii 
dfs noises , quis'y puidc cap^ 

fyontt,' Or quatsd-enaJlegue 
as chofes pac foraije d^. com^? 
.paraifon,i Lfauc qu'elles foienc 
ciai res i8c connues , aucreifienfi 
elles cinbrouillerai&t ce qu'eU 
Jes veulent éclaircir. JB^.vujcu 
Giecqui'iKHts-lfèfoit iifcoixnu, 
uft jfetuicoic icy qu'àfaifç vn. 
g^lims^cias Ptdancefque. ' 
P. }Z6, Lof^ <jH il fm ârrkiu II y a a»^ 
" Qjêcg JÇ^U* qui CiS^. vae fau- 
te y car s'il euft eâé . à Plat©e>/1, 
n*<uft eu plus que faire il* p«i^ 
iaàr ia montagne de. Çith^^on» 
A 'coups ae trait t: Le mot. 
* ' G*ec fîgnifie ordinairetneA4. 
vue pique > & i'on;â'ciKfccuoi£ . 
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ha Caualertc OhnthtenncOn 
vt>îr par le traité fait auec ta 
Yilie» cik eftoit obligéè de 
feruij: dans i'bccailon > l^ns le 
ïnarquericy. 

, X'kdminijirâtiùn^s finances, ^-^ia^ 

peft'ai^^^ 4c,cjs> fa^&.iicii 
iftioûtcr. 

. Ce qH slm*étHoit dit. Il n'cft 
'fas neceiuùç, - 

.• QuelijatsfAuicHliâriXsey iui- 

ce i<ms* à caufe àt la {aifon 
(^^ue i'ay miTes en marge. / 

En cjiage. Cela di( aûêz^^e 
la Ville prie ibj»aUÛMic<»oi]Cce 
i;il/ <iic aj)^È9fti)ueli| Paix 
f'^t faite àces çon.dûlçjUr » 
'^Quil fdffoh imwf ct nmhrê', 
lie G rec 4iç ? d'cppo/ir i 
mtg U tem > ce qui eil bien 

. l0^iil^jt$ufÂ akptidMftde. iouu 
Le reften'eiûtp.as dû fujcc. 
Dejhrte ^il enmoiirtit grimd '«J^i» 

^ wmbrc^ l'ay rois en nurge le 
XHOC d'^rclaue qui eft au Gi:ec« 
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G^r û .ce n'euft eâé que des.^ ' 
cfclaues, il cut.eftc ridiculé- 

dfifâire publiée q^'on les yea-^ 

?.j44i Jp'' flatte. Yây mis en flanc r 
>■ ' ' ptôt&ftV^il^^â >^àeae > pàtèce 
qu'ira baUîI^l^Mi -à Jioi^ nom- 
mes de hauceuc., ek auf& fore : 

■ en <]U<Âië^9^ën<ceAe>ni«iiii'iic 

i'eft pas. en flanc. 

F.i4f. • llijogu'oit dè front flutofl quk.. 
U'fiU^ Le-GcecdtC9*fat)toft'4e~. 
t^Vpnt •ca^i&oft< à la~ file.» maU-. 
l'Armée n'-efl;.paien bacaillç-, 
' de la £à<^àn l^^0y c^'clh s'y ■ 

piuiie cemettEe en vn infkant^ . 
quand , l'Ennemy p^roift de. . 

cofté^,- •• • ' - ' " ■ ■ 

fignâL l'ohmets» qu'ils ne fe . 
« plaigniflènt pa&ifl on ies'plrâ^ 
u«iten c^^qu'ibmàhqaaiilènc». 
. parce que tout coramandcmêc. 
militaire emporte Ton chafti-. 
me^it a uec ioy> quaiul i 1 tt'ei)::» 
pascxeciuc.' -'i' "'* '••*''■' "' •'■' -^^ 
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En U frcfmcc des alliez.. Il y ^^lAây 
u^cy vne perioée aa Grec que 
i'ay rcjcct^^ ^lusbas^» oùdle' 
eft plus en Ion lieu.- 
" Et le reste de U Çrete àctepta ^ 
UTaix. k n'ajoûca p.oinc> que 
les Athéniens craignirent que 
k'proucrbe ancien ne fiïft ve- 
xicablé, qu'on decimeroù Ic^s « 
The bains > parce quje cela ne 
dit rien de nouueau , & que ce 
picouerbe e(i-dé)a répété plus 
haut^fans qu'on en fçache bien - * 
rorigine,^- 

' Sans tanoir oféfaire.lc l'ay ex> ^-^f^i 
pimé ainii parce qu'il fc reti-^* 
ra après le premier cboq, ^ 
* Force Le Greo dicMar- P»îî7* 
chands Viuandicrs Valets 
de Bagage j c^r» mais ces gens 
là ne feruent^de* rien pour le- 
combat > cVil pourqyôy yc n^ 
ks ay pas marquez?--^- 

Et di ctHX (jm reehi^imUnr^^ 
j^n ail tancé: Le Grce ajOÛ«>v* 
yi^V ^Jioit 1$ ' pins grand de joHê^-^ 



fi» Stecli, en et ^urpef^nne ne le - 
fournit jnéprifen mais ce qui 
précède cftant plus*fort , cccy 
c^anc ajouc^ fecoit plat. 

F^ifant la rcueue de la C^uale^ - 
tkde^here^. Le Grec dit , pmt 
tn faire^ fépreuue ^ luaisLce (jue 
i!ay. du fuffic. 
• »*^4* Vvn fut tué par t^autre.: Le 
Grec ajoûce^i çc^nm crou^é'c. 
mais. TAuteur le .ditapres abr 
folument... ' ' 

Princejfe. le la nomme ainfi, 

parce €jHe fon mary s'ePoit empare 
de la ^rineipaHfé^de fon l^ays^ 
qu'il ejl nommé U,l yran.de ^hc^ 
ref^ con^^^Q Dcriys Tyrtiiide SyT^ 
tacu/ey c'eft à dire Roy , fclpn , 
ift .ip%niere de ce temps-là# 

Lorj ^H j^rfihidarnuJi fut de rex 
nur. le ne répète |?oiiu ce ^iji 
acftédéjadiU" 

Foyant (jPie Spart e,L&^ Gr&c Iq 
dit de tout le PelopoDcfcimais 
U-taiibn qui fuir ne regarde 

l^iij^Kmm L<^e4emQue«» 



Digitized by Google 



I>£ Xe N O F h O 39 

Le Traité d'AntalciâAs, C'cft ^-J*** 
àinfi qye s-ap^ellè ce Traité ^ 
dans i'Hiitoicc Gtecque ,^'£fl: 
ppurquoy. lc pfeferc cette ex- ' 
prc (lion à t bute autre » comme 
pids communev ■ ' ' 

Coafçrmment à l'ordre dn Roy»> 
le Taj mis en marge, parce 
qu'il cft alTez inimué dans le 
uxLc,cn difanr ^ ^i/f /^'i f A cent 
nc vouloirnt p^s laiffer l^ltherte 
a e^Hditffies ppûts piaces 'y, (^c ^ 
CHU re qu'il à cfté exprimé tout 
au long cyrdcflbs , & que la 
{jailc i'cclai^rcix envoie initnc- 

Scus vne capitale, CVfl: pro- 
prement yfoHS vrie des T<aiiovs, 
dont U Communauté deiArvadù 
fftcit compofee ; mais cette Da- 
tion confiftoit:en;Viic Vrlic^ 
Xon rellbrr qtii deuenoir par 
ce moyen la. Capitale de TIL- 
lat , comme Tegée^ Mar/tmée, 
' $H Me^^iiopplîsx ïc c. 

Çpmme^lc feçoHYS fut ûsniii.^.^c%. ^ 
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* * ■ 

robmçts pour eftrt plus court, , 

f fe hajiaji , pa^icc que ccft . vuô - 

circonftanee d'Or ateur,& non i 
pas d'Hiftoden» . t • 

^ V ^^-^ fiçoHYeroit. Là rai-. - 

fon en eft aflfez vifibic fans » 

rexprimec9& la fuite fera voit v 
conuc qui il marcher a*/ 
^ni» . Ramefnk taujàwrs tn- tejie la^t 
. «i^me du haMillon. 11 n'efk pas 
neceflaire de dite que les ferre^ 
files couloicnt derrière la ba^^ 
laîlierGar cda^ ne fc'/fwt point^ 
autrement Il, çe n'eft par .vne. . . 
cuolucion , dont il . ne parle • 
point* Mais i'ay obmis que r 
par ce.moy cn.ia bacailie dou-- . 
bloic coûjours ; parce qaç : 
p Q u JT c eia . i l fa loi t iaïre do ii*>^ . 
bifis Jes âks ^Ôc il ne la poiae . t 
difi outre qu'il ne fcmblc pas » 
quecelaiècniiLenkcéx endroit»^ 
^ C'eft allez que la. moitié .de . : 

y l'armée demeuraft toujours*.' 

en bÂtailie >j:andirqne TaUp:^. 
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raft coûjQurs du deuioic^ ea^ 
fadfanx tefte à i'Eiincroy Ce- 
pendant ce que l'Auteur dit 
après > que 4 ors qu'Ageiilaîis > 
fuft dans la plaine > il déploya 
fà bataille> montre qtfil auoit i 
double fes âles ymais il faut i 
laider cela à démefler à ceux / 
qui fon^çauans en ces maae- - 
tes» & je n'ay pai voulu mec« 
tre de galimatias dans le texte* 
Et de leur valeur . L^Auteur 
le dit que de celle des The- 
baius > mais il Ta die ailleui» • 
de celle des Arcades , de forte 
que i*ay mieux aimé'le mettre . 
en generaUparce qu'autrement x 
cela eût. donné de la peine à ; 
démefler. 

Les Phùcùtjj^ Le Grec dit* , 
qu'ils elloiciic déjà réduits. - 
fous leur obeillance y usais ce* - 
ia.Ji eli paî ncccilaice en cet:., 
endioic , 6c le prefuppofe ea/: 
f^ueiquc fo£t« >:out£« qiie ceii^i 
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Se les paiticulai'iux ^ui ne- 
font pas abrplûiii^nt ncGclIai-» 
ï:QS^k doiuei)t ccder à Ja claEce* 
6w à U netteté de 1 expreffio.n,. 
ou fi vousi voulez. à l'cloquen-- 
ce, qui eft'Vne. chofe pius 4Eon«-* 
fiderable» 

hitres de Ia Grèce ^ ve mi^^jneron^. 
pas de vous ^ttacjVi€Y. Tcn tais la 
taifon ) qvii)eft facile à deui^ 
Dcr > pane fHi vms- lu emj^ef^ 
cherez.. dejire Us maifjres ^bm^ 

. f t^^ui anta pouY témtm tcfiac l4k 
Ç^f<c L' Auteur.dit , les Dienx. 
mejmcf ^ui va)enf tMt..Mz\$ ce-» 
ia çft trop gçnetai ^^car cela fe 
^pçiu duc de toure force de 
çholes. le ne? parle point dés 

i3avi^;i.ï;es ^ P4XGC qiic les Jûrccs 
îiau oi^.n t pa^ açcuu ll;44 md dfi 
icis coniiierer, . « 
^ • Ne /oHffre:L,p^^s ^ne la The^ 
bM/iS i i'a^ .ïçilably le rai^ 
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fbnuemenc» c^ui eût cocronipu 

DerepM^re. Le Gwca dk,^^ 
repaifire À r Acpdeime'fixi^is il eO: 
plus^ plauiîble^ repaiftrc 
auauc que de fe trouuer au 
j:6iidez*yoLis î &.les Anciens 
ne font pas li exadts qu'il n y 
aie. toujouK quelque chofe à 
fuppléer., 

. f^oHs auez de^ibonsi forts. le ^-^^^^^ 
^ najoûte ^ oint, /ans ^uoy Vonna • 
^ji^ rien fur mtt j car cela cft ' 
trop claii pour le dire. 

D'aiileurs. Il a déjà à\u^n*iU 
amienf plujieurs Galères » fans 
qu'il foit befoia dc.iicu aj.QÛr 
ter fur ce fujec,. " 

p4r.Ja,prife de vajïr^ flote. T.^U^\. 
le . ne répète point ce qui a.- 
efté dcja die, dn cofté de l^ellerte - 

de Sicime. le ii£ dis pas,pous 
le$ aicaquer^caj: on vjoiiqu'iis 
u'cn firent rieiv. • ' ' 

Leut demandèrent. ïiSemhU p,^, 

« 

9 
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mais il efl au Grec, 
v.%01 . Us tuèrent vn homme endcmy^^- 
^ mdr- ^ vn OH/re (jui [nyott vers U ' 
*^ Temple de lunon , cela du • 
notnl^re des partlcuiaritez^uY^' 
ne méritent pas d'e lire cxpri« 
mées , c'efl: pourqupy ic Tay-^ 
rejeté en marge. 

le die auiîî du Dcuin, mais ce-s» 

'fat' ne -(eTt de rien au- fiiîcc , ôc - 
* £aiioit peine à rexprei&on* 

Qui en firent home chère. Le • 
G^ec é\Z yauec'c0^Hils auoymr ^ 
apporté i mais c^cil aflèz qu'on 
ait marqué .qu'ils s cftoient - 
poarueus, en* fartant i de ce^- 
qu'il leur faloitv 

L'ajfajfinerent en leur pre/ence. - 
Gcla-eft pT:Ouuë parla foite* - 

Difent.Vobmtts ce qui ellde* - 
la formulçj quil les aceuloît. • • 
dVii crime capital , car outre. 
queia»cbo(è k dit a(Iczjquan4^ • 
. on fait les harangues obii:^ 
Qti.es, on efl-deiiusfc des enw^ 



r 
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Tfées^^ des forties du diC^ 
cours ,1 &: c'eft aâèz de mettre ■ 
laraifon. 

Qne fitén ne Us- cha(UtnK lé 
Tais àtoït • à la-xaifon » fans ' 
m'çi^baraflèr de l'explication ♦ 
des parolcis i parce <ju*il we s'a- 
git pas iey d'y ne vérité Jtiiûoi'- 

ri^ue; . ' * ' 

Oh l'on panarde les gens a id ' 

fuce'de'lalufiice.l'zy rais larai^* 
Ton dans fa. force,, le reft^ n'efl; ^ 
qu'vne répétition -dè eel^utt 
viébtd'eftBe dit. . 

Au lifH ok nous ^mrnes. C'eH 
mie IVne & i^auttè^ ^ài£lion 

xcndoit la lufliicc. ' ' 
€4»* mtvmtmd^àimfyfkrfi - 
l4dmmAMtt àie £m Pfyu l'z^ 
ajouté cela comme véritable 
éc comme neccfïàirlî* ' ' ' î 
Ta t'U de f lus grande tyrannie» ^ 
<^ue de réduire en fernitude , non • 
fetilement les perfonnes litres^ , 
imisifif . pr0preL€itoyet$si Llitts» - 
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^letprece Latin a. pris, jcy.. va' 
^fauxièns. Car ce n'eft pas y ne 
tyrannie dé metcce des Ëicla* 
ucs en libcf ce j mais c'eA qu'il 
s'eft abufé à la conjdrudion 
des paroles.' . 
J^.^it, En rcfos par ancun traité. Vz% 
déjà mis en fenreicy c eft poar- 
(^âoy ie ne le repcce poinr« 
F'4ti* ^ Lytûmeide les voyant en colert 
iwtre tem alU^ U vietU.4'ea 
dire.la raifon . 

JLtf/<r ÇYopoJa t alliance d'Ar- 
taiie. Le Gtecdit> qia'ilU pec^* 
£iada jpr^iecement.a^XtAi'' 
des rmu^.^.j20$: ôsU «9^^ 

nieiaic» de comme èti ayant 
ocdce d'eux > parce qu'il a di c 

Îiu'il auoit vAe- autoritd 
olue. . ••. V- . . ■ • • 
; P4I' egutr-Vdix. r^y r sMnçJié^ 
ce la icy de ji) u» .bas>o ù ile oie 
Kors d'œuures, iJc ieponie que 
tour liomme fage l'approus^ 
ueia. 
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Tradurâcur Latin a- trackiit 
tres'hettrfu/emetJt , en quoy il^ 
seft mépris^comiQe la fuite le 
fait voir^auffi bien-xjii'eii beau- 
coup d'autre» lieux->qiie le-^ n'ay 
pas remafi^ucz^y mais la ligne 
ifawtte, efi régula fui & M^i, 
Les Corinthiens, Il y a icy 
_ vne période au Grce que i'ay 
expliquée plus hant) 'où> «lie 
(p«(u>ic piu$ civ^oti lieu » & i'en 
^iids raifon à- la- remarque 

jinec pmniffion d'y fillitiier 
lénrs Mlié^ le tranche la cho- 
ie en dèuir «ko» pour eAré 
glus court, parce quc ï'^uàioit 
n'a pas betoio de plus grande 

< fi' frej/oit ^liils is 

fHjJint fmucY fur leur- AjfiJlMçe^ 
I^y tnis la couleur 4e plus de- 
iicacemenc que i'ay pu > parçe 
que des offres ciuilcs ne doA 
uem. point eftre *c^:pti.mée&.. 
g^^o^IIerelQenu . 
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Fi4i4. Oh leur permit. le n'ajouté 
pas que cela fut après confir- 
mé par ferment , parce quô 
c*cft vne circonftanee com^ 
mune à tous les traitez. 

F.4X g, Çornme les Mires eftoient déjA ^ 
abatus de leur défaite. Le refte 
eft déjà exprimé, - ^ ^' 

p:4t 5 , Et en rencontfAHt trne f ortie 
hors de U place. Il y au Grec 

que ie n^ay pas traduit , parce 
que ie ne fçay ce qu'il veut 
dire, iic que4e fcns naturel des 
paroles n'y^conuient pas. 

p;4ii* Qui eftoient prefens en granà 
nombre^ lia. déjà dit quils fai^ 
foicnt bonne cbere* ^ 
Que pour cela ils propofoienfi 
Tay retranché icy quelques 
paroles inutiles. ^ : \ 

W4i^. Et ayant appris cfu" Agefilaùs^ 
j*ay déjà dit , ^ue les ennemis 
s' eftoient retranche'lji^ M aminée^ 
^ Des douze. Le Grec a des dix y 
mais c*eft vne fautes 
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rQuelciHes Arcades , ç^c. Le p^^^^. 
^Grec àiiy^Htls s'^cjtoient ^nrolevy 
mais il n'eft p;is neceflaire de 
mettre cela j car xe ne fat pas * • 
dans cet inftant ^lùls s'eiUQ- 
Jerent. 

Qnoy cjiu chacnn s'atribuafi p. 5^1,0 
:U ViBotYe.lt ne dis point.^w^/j 
n^en tirèrent aucnn avantage , car 
^çela lefulte de la narration. 



^in des Remurqt^es fur 
Xenophon. 
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Hypermenésy Lieitcenam: du •General ' 
. Mnaiî|>é^ au iîcgeï de Corcyxc, \ 

IAfoa de TkcfEilie, de fa puiiTaacc^. 

Déclaré Geoefial' de T heâalie, 3 40^ 

Va au fecours des Thcbains con- 
çue Us^Laeedemoniais, 
Sa fin nialheurcufc, 1 3^4 
Rûx litmicjuesy 2 j^. 

' J^hkrat€>6fiberal d'Armée des Athé- 
niens > cacre ilir les terres de 
Pblionte^ ajo 
Eait des courfes en Arcadîe , 25} 
V Va au fçeours de Corcyre contre 
ksF Lactdêmonkns q# Taife- 
' gcbient ySanauigauon,342.34j.& 
' fuiuans. " 
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phalenie, 

JkoUs vn des Geaeraux de Laccde«^ 
moûCy 3y^. 

liûjcnias , Gouuemeur en partie de la 
foctereâè dq Cadoiéc, 300.301 

• Condamné' &puny de lïîoit, 30*^ 
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IAriffc, furnomnoéc TEgypticimef 
14 ^flrcgée fan&fiicccs parles La- 
cedemoniens. j^q. 

Heuneule ctt&jfepxiTc ^ TJicbe9> - 

: 303 . * 

f oat Ugocrreaux Thtfbains» qui 
s*€Ûoient df&anchisy 3 1 .| Y7 
Pair Mee Athéniens, * 3.34 - 
bit£€]^i£t nallieureaie de Côr-^ - 
• ' * \ >#i^ fiiiu, . 

font la paix aucc les Athéniens fc- 

Barus & vaincus par les Thebains 
€0 labaiiaiUe de Leudres, ^je.ic r 
^ftfiflûans. i V ' • V 

. -îtpeciirion mal-vhcurçufe de Man* 

Wal-t|paît^^rp«^4«s A rcad es , 37^- i 
Traité de^^iç^^ç^4eô^ltto , 

BàtPenc les Argiças & les Arcadcs> , 
351. 
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Battus iSc dâFaic^ eux-mefines par 
lesArcadesdcuant Crômne,4i7.4i8 ' 
Vsiic d'aâauc par les JLaçedjemo-^ 
niens, yo 

Les Larmes font cotniâunes à la^iojrp 
&*à latriftefle, 31^59 

Léon de Salamiiic, 6g 
. Quittent Syracufe ^ & ic letablif* 
feût dans leur ville» ^ 58 

Lcontiade , Gouuernettt de la forte- 

\ «eâb de Càdm^e a Thcbes, meUa 
place entre les maifis 4es^ Lacede- - 
ineniens» . . ^ 300#3oi , 
Maffactét JiÇ 
ExcUis de TEmpire de Sparte, 104 
Se teuolte contre les Atheaiififr» 4c 
prend le party des Lacedenionien^ 

■ *75x ' i - - •• • ^' '•' " ^ r;,. rV^ .J., 

Oabs le^ party, de Lacedemàne^iy^ 

leucophryhe , tille d« la Carie > oà 
eftoit le 3^^n£|c£|^l^ta d« Ct»oi^ 

Ligue du Feloponefc cpAtte Xiiebe^^ 
LesLocriens àttirént'les armes des 



Pbociens dans leur païs, . J^xS 
Lyeomede de-Mantincç» ^9-l9<^ 

Sa mort, - ' 413' 

Ly cophron P hereen fe rend maitiré 
de la Thcflàiie, çff 



Lyfander, General des Peloponefic^s^ 
i^aanjeuani: ^ Çyrns^ qui reiioift 
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à leur fccours de la parc du Roy de 
Pcrfc, - 4.2,y 
Prend pkficuis galcres fur les 
Athéniens, 2^/17 

Eft fait Lieutenant de l'Amiral Ara- 
eus, -47 

Va trotiéer Cytus poM luy de» 

mander de l'argent, 48 

EmpQrce ^lelque^ places d'ailattr»^ 

Prend la Hq{:e des- Atheaicns fans^ 
combat> 

Rit mourir 'tous les prifonnicrç 
Athéniens, ÎMJ- 
Pi^etid By fimce 8c Calçedoine , U 
jnejfme. 

Oblige toute la Grèce à quitter le 
Party d'Athènes, de mcfnic les 
Villes de la TluaccA f4 
Sacage Salaminé» . U mefiner 
Aflîcgc & réduit la ville d* Athè- 
nes fotts*la domination de Lacede«> 
motiiTy yy-5cfuiu, 
AiHcge & prend la Ville de Samosi 
f« 

Sen retour glorieux i Sparte , U 
mefmc*^ 

AiScge le Pitée d- Athenes 79.80 

Fauory Ja Roy Agefiiaiis dilgrar 
cic, 

Ixnt des TcoQpes dans la Pho* 
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Il attaque la ville de Hatiarte , ii 

cft tné en bataille fous les murs de- 
ce tcc place. \ ^Zi' 
^Iffû^Si yn des Geneiâuxd* Athènes, 

l^fimachus, 




i V 1 Achencs , efloic le Ma- 
giftrat Criminel, 

Matiu Mettre fes tnain» dam 
manche pat refped , en voyant 
paflcr le Roy en Perfe; 4* ' 

Aiaftie, Teuue de 2enis Dardanjeiiy- 

Itfeht 'après fa mort, 19^^ 
Bioranglée aoec W< fils par Ton 

ioée fat les: làcèdei^^ 

JLes Maaciaeeiis ibar rebâtir^ 

tifîcr leur villey ^ - j^r^r 

Xes Lacc4emofil<ms vont pour Taf- 
fîcger, & É6m3ent rAtcadiCv 371 
AielloD, vn des fept Bannis d* Athènes 
qcii aftrttcbirent leur patrie , 5x5. 

&fuiuans. • 
Menalipe Rhodien» General d'armée,? 
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-JMcnandre , vu dc$ Geacraux d Athc» 

vMçnecracc , yn des Généraux de Sjr- 
racafe, iq 
Prifc d aflàut & p.ilke par Jes La- 
ccdemouiens, ^ 

'Midîas efliraDgle fa^belle-mere , & 
s'empare de (es Threfors, gx 
Sa iin iiutlheureure^ 93*5^4 

'Mnafîpe, vndcs Généraux de Lace- 
demoQCy a$i&ge malheuceufemenc 
rCorçyrc: Samorc , 340. dcfviin. 

•Mygdon, General des troupes 

N JcolocjHe vu. dçS' Généraux de 
Lacedemone/es explpits 9371 
:Rauage Tifle de'Tenedos, 284 
A/fiegé dans Ahyde par les Athe^ 



O Dryfiens, Peuple & nation, 7^ 
Mal^traicc^s .pac les Bicia^y** 
f)iens> V ^ 

Oligarchie jiizo 
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Olympic, ville de r£iidc, xox 
Arcomentens 4iétQiEraés de ralliactcc 
de Thebcs, * li^ 

jQrcc> ville, szi 

P 

t m 

Aix .entre-*lcs Laccdeniôniens & 

les AcKenicps, ; i^i.z^z 
Paix générale pour toute la Grèce, 

* 340. &fuiuans. ^ 
Paix entre Athenc? & Laccdcmone, 
.384*& fttiuahi. ' " ' ' 

J^afima^uc , Capicame jde Canoleric, 

Pa(imele,'& Alcimcnes bannis de Co- 
linthe » cfTaycnc de rccouurcr leur 
libei:çé,& de retai»tîr la ville de Co- 
rînthe en Ton ancienne fpicndeur, 

Faiîppidas banni de Sparte, lï 

P^troclc de Phliontc pexruade aux 
* Achemeii& 4c TecoiuixiiesXacede* 

' moniens, ' \ . ..378 

Afliege la ville d'Athènes, ^4 
Roy de Sparte, afliege & range le 
Piréc d'Athènes à la railbn, 80.81 
Botte daiis ia3eocie , fuiu. 
. Condamné à mort, 114.115; 

Peloj)idas5 Ambaflàdçurdcs Thebains 
en Perfe , pratique &' négocie I'aI- 

^ iiâcç da Kuy cnleui: faueur,39vj-3?-^ 
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-Accourt au fc cours de Pelopone- 
'fiens, auprès d'Abydc, f -^ i y 
Voyagé en Pcrfc fans fucccSjiy.ij. 

Commande rarmée des Grecs re- 
belles, V 94-. m 
5es exploits, z66.zél7 
'Retoiîrrtc en Phrygie, 
î^hcbidas » vn des Geneiaux des La- 
cedemoniens^ie rend maidre dp la 
Fortercfic de TliGbes,3O0.3oi.3Z4 

Sa moJ?c> 3Zf 
Philidas , Greffier du Gonfcil à Thq- 
bes, confpiie aucc quelques Ban- 
;iii$ pour aâraDchii: ù patrie ^ âùéc 

foccés, 3r3.&rum. 
PhiliiqucrAbydeoien, ' 

Philoclés , Tn des Genetaux ^'Aehe«» 
nés, 

JPhilocratc, General d'arméc5248.Z74 

JPhlionte (e remcft ^oas l'obeiïlànce 
des Xaccdemonicns, zjo 

* LesSatinisy fontrétablify : 19 y 
A/fiegée & prife par les Lacede- 
nionieus 307,308 
Demoly , aliec. la longue muraille 
qui joignoit le Porç à la ville d*A- 
thcqes, ' ^ yo • 

Progrés de ceux du Pirée, 74. & fuiu, 
Allîcgé;& réduit à Tobeillancc par 
les Lacedemobicns, 79^ & iniu. 

Pifandrc Amiral des Laccdcmouiens 
-tué daps le combat 2.41 .Hir 
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. FIyot<ce$ , f efte à rhonae|ari^Mi- 

nciue, S.aiix remarques, 

. Polemaxq^e tué en vac attaque, X70 
. Polcmarquc , .xhargc principale de 

, Poilis 9 vu 4ies Généraux Athènes^ 

défait par les Athéniens, 330 

; Pûijbiadc commande raiméedè LA* • 
cedomene deaaot Olincke ^ en la 
place d-Agefîpoli^, 311 * 

r.Poly damasse pWûle : Sa harangite 
aux Lacedémonî^ns toucHaat les : 
alFaircs de Tlacflaiie, 3 3 î . & fujiu^ 
Sàmort, . $6t4 

:Polydorc de TLcflalic/a fin malheu- 
reufc, la mcfine^ 

ii.Po!7maque. /GQl0&6i ;> tué diiM^s te 
combat, 241 
Polyphroii de'Thelïalie , fa £o nïal- 
' heurcufe, 364 

vPolyu:opc9:vri des Geaei^jiux d Athè- 
nes 16^.^6^ 

. Potamis > vBi des Généraux 4^ Syra- 

;:Piàxitas, Goiiaénicitt' de Sicyonc , va 

au fecours dc§ B^nis de Corinthç, 

A: s'employ e pour lerecoaurement 
* , de leur liberté i Se pour le rétablif- 
feçieat de la -ville en fon an- 
cienne fplendcur, • i47.148.149 
^PiotQinaque » Greaeuax d'A- 
thwes, î4 

^Qucïfpftefc, 
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Q. 

QVeribœ£e» Iftlnae , mal naîtée 
par les Thraces, 97.98 
^octmée par les Lacedesnomens, 
Jàmcime. 



a 



•Ix •• •. 

Eattoabi^ ft7i.«75 
J&iuiere. Il cil dangereux de faire 

^afl*ei: -des- siiûcïes À ctauecs vac 



^^^ejpieWfe d^fioUe^ ptife les 
O Lacedemoniens» 9t«92* 
* Ai&egée Se prîfe pâti» iMoéMno* 

nicns, • ' f* 

Bcynofccphalcs, '317 

115.11^ ' • - 

SÉpulerc des Vïcrg*s> • 1Î7 

Sepulnue dç« mon» ^widc 

S 
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recommandation parmy les Athe*- 
niens. Punition des Généraux d ar- 
mée Yiâoâeuzypottr y auoir man- 

qué, 3î-3<^.44 
Ênaoye au fecours des Bannis ^e 
. Cprinchef . 148 .z^^ 

JSiege de CorcyKU iioJk fuiu. 
Siège d'Egine Icue, ^85 
Siège d'Olinthe, 300. & ûiiii. 

Siège de Phliontç, 307.308 
Soclidas Spartiate , tué dans le com* 

bat, 4«7 

La Sobriété prplonee la vie, • 3 

Sociate» fils de Sopbtonir<]^e ^ Athe» 
- Mm, ' ' $9 

•Spithtidate, Seigneur Perfan, i ij 
Mariage de ikfilie aaec Cotys Roy 

jde Paphlagonic, 1^9 ^i^o 

Sphodrias , Ta des Généraux d'A thc* 
ses, 3^7 
Entreprife malheureufe fur le Pi-> 
réc, iip 
• : Abfous dfi. crime de trahifpn,, là, 
racrme. , '-^ \ 

Tué ^imlt coijubat, r 
Struthas , Gouuemcur des Piouinccs 
' , . maritimes d' Afie, ' ' ^73 
, . ,1c* S^5fraic»&inS ««$9^, k ^ £fsa à 
leurs galères, ■ r - . y* 7 

Les $0)dats de SyracuTe aydeat^lM 
Kabitans à faire yae partie dç leurs 
.xmirailiesy. .9 
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Ëeuts Geaeiaox bannis» 9«to 
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T Rouble fur le deiTcia de réu- 
nir tdoce rAr«a4ic en ?n Corps 
fousvne Capitale, 3^7.3^ 
T^leutiâs I General à'umU çoor les 

Attaque liciifciiiciimiK le Port 

£|i la gneite d'Oliotlie ; fea ex- 

X)éfâiteefiticre de Tes trospes^ & (â 
mort daoi le coïKiiNi^ «jo^ 
Tempefte de vents hornblc^ * 51g 
Temple fameux de Diane^ 1 00 
Temple de Mioerne brûl^ d'm eoop 
de foudre, i^a6.i% 
Sédition* Ceux dupany des Lace« 
deiÉonknk eii'&nt ^faaifêi, 1 1 

Se -foulcuenc & font ligue aucc 
plusieurs autres peuples contre lei 
îacedcmoniens, 118 
Autres aârûots qu*iis firent aux 
mefines Lacedemohien^ x i ^' 
Ils débauchent^ les Athéniens Se 
leur enuoyent des Amba&deurr 
pourcela, 119' 
Courent au fecours cI*Haliarte en 
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Bcocie î'Bataillc^ ^xii. zzj^ i 

Diuers combats aucc diueis fuc* 

Acceptent la paix,^ xyx. 19^^ 
Tombeat fbas la domiaation des 
Xaccdemoniens, ji^.iJf^ 
;ji^raiichi(Icat & rcpj(e&QeQt lem.* 
precmcrelxbèrtéy .. )i>*&£aiii« , 
Apres at]QÂcal(&ijct)t la Bqock , ils- 
.f «une Ja;gpaseddM.U 9li9ci4c^ 

Exclus 4s Jà«p<ix gje»ei:âk de U 
GDtee»'. 3T4'^' 
Dcfont Taruv^e des Laeedenm- 
pkni à.LeuArcs , & ticmcurcnt les 

Demandent ic cours & aiHAance 

iàlte, jitfr 
Vosor tiiicocHus Ali/^ades, coa« 
m les IzceâtmonitnSfiT^Mfitm. 

Quclc}ues auanta^s dcsThebaias 
& de lejicsv aIUw liix^ iM l^coéc^ 
moaiewi - - ^ y. -3857 * 

Dluifion dans Farinée Tl\$hai^C|. 

içsTbcfeàms (bn^nt a TEmpirci 
Ènqoicnt poui cela des Ambafli^ . 
dem3s eii Ptf fc » fti^ A>M atliancdl ^ 

Sa mort, /^kM fmiu 

Tb««»op3 les, . 79i.7St>t 
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Thcriitiacjue , Gouucmcm de Me- 
çhync, zy^ 
Tbimbroot General d*araiée des La- 

ccdcmonicns; Ses exploits en AÛej» 
87.88.8^. 

Sa défaite & fa moit» 171.1721' 
Thorax , vndes Généraux des Lace-^ ^ 

demoniens 
Tftrafibule banny d'Athènes, * 6y 
Se ùii&t du Fort dç Phyle» 71 
. Surprend' & tue les troupes que le 
Confeil des Trente y auoit cn- 
uoy^es, iàmefme^i 
Tfira/îbule, rn des Généraux d ar- 
mée Athéniens, s 
ikeprend en Thtace toutes les pla^ 
cts qui auoient quitté le Party 

Athénien, 50hi^^*}7 
tés Thebains contre les lâcede^ 
XBoniensi 112. 
Ses exploits» & la mort, 174.17 5 
TBrafibule de Colyrc , General d ar* 
mée, fcs exploits, i^o 

Xbrafydée, Gouueceeur d*0]ympie^ 
103 

Bntrepnfe • mal » heureufc fur 
Éphele, 11.13 

' Fait lapider va Couiîn d*Alcibia* 

, 14-' 7 

Son retour a Athcpes, 10.3^.41 

TiiDagorai, AmbaiTadcur des Ache«* 
nfths en rcrfc, y;^ 

S iij 



Si % Ta blç^ 

TimocratiBs bacupai ks Lacèd/^rna^*- 
hictis 

Ticnolaiis de Gorinthc, zj^^» 

Tiinothéb , vades Gciierau cfAtlic- 
iics>fcs exploits, ' 5îO-3i3i 
Rccablic les .banajs^^-di^fis FIflc d^ 
SaeigcEe, . , 341 

Tîribazc,Gcncral des armées du Ro)r 
iePerfe en Afiei.CemblèfaiïaçirexF 
^Jes Lacedemotiie&s qui lay prefenr 
tcDClapaix, r7i,i^i.ij9i^. 

Tiâme&e » Eteîtni^.arififté pri/bimi.ej^ . 
107 • *^ • * 

Vint en rHclefpont , & fit arreftci^. 
Akibiade qwi reffoit vertu fâlaer) 
/ Accufc dcpiufieurs cnmes, 10.15. 
En guecre contte les Laccdemo- 
•ien5, ij.ii.99 
Fourbe Se u omge les Gf Ciii(> .2 1 
âc iûiuan$.. . ' ^ 
Leur déclare la Cuegx; m . riz 
Sa finmaibçureufè» 11 {.ii^ 

Tîthrauftè propofc vn accomniodç* 
jmenc à Ageâlalis , de la parc du- 
JlQ)r de Pctlfc fon Màiftrei i té.nj. 
118 . • • 

TïabifoQ. Punition de ceux ^w* 
leAéiCM-^on&aiûCUS^ d^àadir tcabî 
la Rcpubiit[uc,pariDy les Ath^- 
tïicn% 41 
Les traiftres nt font cû fcurctc nul- 
le parc> . 40S 



TfcmblemcDC de terre pris po.ur vu 
mauuaîs augurCf • iot« * 

t€is Trente Tyrans d'Athenw , leur 
établillcmeuc ôc^ leui: agrandiilè- 
iaenr> . 58jÀ^uia«.. 

Se faififlcnt <l*EIeufînç^ &<oudam* 
ùeut les £leuiiQàcns> 7jl *. 

Batus & défaits paf: Tkrafibule, 7^ 
& fuiuans. 

Troubles de Rhodes^ X7a;&7f . 

Tydce , vn des Généraux d* Athènes,^ 

Ne fûAt en ibiif«té.tidâ€ part, ny 

CQrscpos par aucutt-Txaitc>ii4aa5 
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V Engeance horrible d'vne fem- 
me contre ion mary, 3^4.' 
Yiiflimes & facrificcs des faa&s Diui- 

Vierges qui fe tuèrent après auoir 
cfté violées, 357: 

yôL Punition de ceux qur eftoicnt 
conuaincas d*anoir volé la Rc^ 

publique pam>y ;i6« Atbcnicnsj 

40.4Ï - ' 
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Bxtrait du Priuilegt du Roy. 

Ar Lettres Patentes du Roy cîon- 
fiées à Fontaine-Bicàu k hiillet 
i66iA\ eft permis à Avgvstin Covrbe' 
Marchand Libraire à Paris , de faire im- 
primer , vendre & débiter , en tous les 

lieux de noftie obcï^^ce , It^ Gf$erres Gn- 

qnes de Xenophon , traduites en Françoù par 

C Q L A P £ & €> T Situr é,M£»ncmr% > Cft' 

vn OU plufieurç volumes, fit aucantdc fois 
qu^if voudra , durant vingt an^ entiers, i 
i^mpter du iou2^^*ie)dit Hve fcia achc-- 

ué d'imprimer pour la pcemietc fois» 
Auec cfcfemres a toutes pcrfonnes , de 
quelque qualité Se condition ^Vrles 
Soient, de rimpcimei , vendre & debirer, 
fous quelque prétexte que ce foi t pen- 
dant ledit temps , fans le confcntcmcnt 
dudit C G V K B £ ou de ceux qui au- 
ront fon droit , à peine de trois mil 
liutes d'amande , de tous dcfpens, dom- 
iT^agcs & intercfts , comme il eft plus au 
long porté par Icfdites Lettres Patentes, 
a l'extrait & aux copies collationnées, 
derqucrllcs fa Majcftc veut que foyfbit- 



ailjbâtée coUune à l'Original' Sig^é* PâC 
le Roy en fcm Confeil, 
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